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ANNALES

SOCIÉTÉ ENTOMOLOGIQUE DE FRANGE

COLÉOPTÈRES AQUATIQUES

(HALIPLIDAE, DYTISCIDAE, GYRINIDAE
ET HYDROPHILIDAE)

RECUEILLIS DANS LE SUD DE MADAGASCAR

PAR M. CH. ALLUAUD

(Juillet 1900—mai 1901)

par lo D'- M. Régimbart.

I. HALIPLIDAE

Haliplus incrassatus Rcg. Bull. Soc. eut. Fr. 1899, p. 371. —
Espèce assez courte et épaisse, remarquable par sa forme en hexagone

un peu allongé, les deux premiers côtés étant représentés par les bords

du pronotum et les épaules, les deux côtés médians par le tiers moyen
des bords des élytres qui, vers les deux tiers postérieurs, se rétrécis-

sent assez brusquement pour former les deux derniers côtés de l'hexa-

gone. Les séries des élytres sont formées de points médiocrement
gros, presque égaux et assez rapprochés, ceux de la base à peine plus

gros, ceux du sommet ft des côtés plus petits, mais bien imprimés;

ceux des intervalles sont un peu phis petits et à peu près aussi nom-
-breux.

Nossi-Bé (H. Pierron)'.

llaliplii!!» Alliiaii«li, n. sp. — Long. 3 3/4 mill. — Sat laie

ovitlis, coiirexus, cras.nis, rufus, pronoto antice fnsco signato, elijfris

1. J'ai ajouté dans ce travail quelques espèces de Madagascar ne faisant pas

partie des récolles-de M. Cli. AUuauJ.
Ana. Soc. Ent. Fr., lxxm [1903]. i
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in mcdio autunip phu/d lala valde ivrefjulan postice prolonijnta et ht

disco maculis iiiiuiitiH vdriabilihus nigricantibua oniatis, rapite et pro-

noto fortiter cvebre pimctatU, eUjtvorum seriebua haud aiiia/ictilntis^

fortiter sut crebre punctatis, intervallis intus plants, vix minus for-

titer seriadm subregulariter punctatis, extus subacute elevatis, an-

giistiorilms.

Plus petit, [»Iiis o\ale, moins trapu, plus attriiué aux deux bouts

et encore plus fortement et densément ponctué que H. incrassatm

Rég. Les élytres ont le bord latéral, vu en dessus, fortement denté en

scie dans le premier tiers (il l'est beaucoup moins chez l'autre espèce);

leurs dessins noirs consistent d'abord en une large tache très irrégu-^

lière, commune sur la suture dont elle occupe h'S deux quarts moyens,

dilatée de chaque coté en avant, tantôt parallèle, tantôt irrégulière en

arrière, ensuite en quatre ou cinq petites taches discales, la première

à peu près au premier quart, les autres dans la seconde moitié et très

variables ; le pronotimi présente une tache brune en avant ; les séries-

ponctuées des t'iytres sont planes et formées de gros points assez rap-

prochés, très gros, transversaux et extrêmement profonds sur les trois

extérieures, ce qui rend les intervalles correspondants étroits et élevés

en côtes, tandis que les internes sont planes et pourvues d'une série

assez irrégulière de points presque aussi gros, mais moins serrés que-

ceux des séries normales. Comme chez l'autre espèce le premier ar-

ticle du tarse postérieur est d'environ un tiers plus long que le sui-

vant.

Sud de Madagascar : Isaka (au fond de la vallée du Fanjahira) et

environs de Fianarantsoa.

Peltodytes quadratus Rég., }fém. Soc. en t. HeJij., 189o. IV,.

p. 10. — -M. Alluaud a repris plusieurs exemplaires dans le Sud de

Madagascar : région Nord du pays Androy et en\ irons de Fianarantsoa.

II. DYTISCIDAE.

Herophydrus spadiceus Sharp., 1882, On Di/t.. p. ;{!>3. —
M. Alluaud a pris deux exemplaires dans le Centre-Sud (Fianarantsoa.

et Vinanitelo), l'une assez normale comme coloration, avec la bande

transversale jaune du pronotum bien apparente et les taches basâtes

des élytres très réduites et peu apparentes, l'autre sans bande trans-

versale au pronotum avec la tache hunii'ra'.e à peine indi(iuée et la

ponctua lien un peu plus forte.
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Iloropbytlrii!* poeciliifi», 11. sp. — Long. 4-4 13 mill. —
Oralis, bri'ri>i, ad nmliinn diliitatufi, nntice rt prnecipue postice atte-

iiuatus. oassiis, ronvexm, sabtus vifjer, ahdoitiiiip aliquoties Irriter

fernujato, pedibus antennisiim rufis; rapitf uigiv, in cUjpeo anguste

rt postice lati'us rubvo-frrvuginro, snt fortiter dense pimctato, utrinque

iid ociilos (uitice late et oblifjae foveoldto, clijpro rotundato, sat crasse

inanjiiKito, in medio anguste einarginato : pronoto brevi, sat fortiter

dense punetato, fusro-nigro, vittn transiersali lata rufa snepe distinc-

tissinuL aliquoties in medio infuseata ornato, lateribus fere redis vel

/éviter areiiatis: elgtris dense, fortiter et fere regulariter piinctatis,

distincte biseriatis, punrtis niajoribus aliquot ad Imsin et suturam in-

ierjectis, nigrantibus. maculis ad liasinet latera lineisque in disco rufo-

flavis ornatis.

Voisin de //. spadiceas Sharp., mais plus court, plus large au milieu,

plus coniiiue en arrière, plus fortement ponctué et en général vive-

ment coloré, quoique certains exemplaires aient les élytres presque

entièrement noirs avec quelques traces seulement de taches rousses.

Le clypeus et une bande transversale en arrière de la tète sont d'un

rouge ferrugineux ; la large bande transversale du pronotum dilatée

de chaque coté le long des bords et située plus près du sommet que
de la base est tantôt d'un roux jaune vif, tantôt très rembrunie et

oblitérée dans son milieu. Chez les individus très vivement colorés

les dessins des élytres sont ainsi disposés : une bordure roux-ferru-

gineux souvent nulle, souvent entière, souvent effacée en avant, en

arrière de la base trois taches situées transversalement, 1'' l'interne

plus petite, triangulaire, à sommet souvent prolongé en une ligne (ine

juxta-suturale tantôt entière, tantôtplus ou moins interrompue et se ter-

minant au sommet, 2'' la moyenne plus grande, triangulaire, souvent

prolongée par une ligne plus ou moins interrompue jusqu'au sommet et

donnant naissance en dehors au delà du milieu à une autre ligne qui re-

joint la bordure latérale en se dilatant un peu , 3" l'externe beaucoup
plus grande, allongée, bifide en avant, coupée obliquement en arrière,

réduite souvent à un croissant et quelquefois nulle; en plus on re-

marque après le milieu, en dehors, une tache irrégulière oblongue

souvent étroite et bifide en avant, souvent réduite à une ou deux li-

néoles; vers le sommet ces dessins se jettent dans l'extrémité oblique

de la bordure latérale. A côté de ces exemplaires bien colorés s'en

trouvent d'autres à peu près complètement dépourvus de dessins et

ayant par conséquent les élytres noirs avec une ou deux petites taches

vers la base et lui ou deux petits linéaments en arrière du sommet
et au milieu.
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Sud (le Madagascar : Manambam, près Fort-Danphin; omboucliure

do la Tarasy; Bokitro cl Imanoinbo, au Nord du pays Ajidroy.

Ilcropliydi'ii!!» i»icliiraluM, n. sp. — Long. 3 2/3 mill. — Sat

reguUiriter ovalis, convexus, ad aplcetn siibacuminatus, fortitt'r dense

punctatus, nitidus, niyer, j)edibus aidninisque rupa; copite antice

iitrinque marginato et obscure ferrugineo, postice transversim fulvo,

ante oculos utrinque late foveolato; pronoto vitta fiilva trnnsversa sat

lata ante médium sita, utrinque plus minus dilatata, in medio aliquoties

interrupta ornato, lateribus leviter cunatis et aiiyusli.ssinie margi-

natis; elijtris vittis lonyitudinulibus angustis, plus minus interruptis,

antice dUatatis,saepe tantummodo maculis minutissimis et variabilibus

indicatis, ornatis.

Cette espèce de la taille de H. vittatus Rég. ressemble beaucoup

pour Taspectet la coloration à IL poecilus, mais elle est plus allongée,

moins renflée et plus petite ; la bande transversale protboracique est

bien apparente et plus large, les dessins des élytres sont moins dilatés

et moins confluents à la base et sur les côtés, quand ils sont très dé-

veloppés, souvent réduits à quelques petites taclies isolées à la base,

en dehors et au sommet. La ponctuation est semblable à celle de //.

poecilus, également assez variable, tantôt dense et profonde, tantôt un

peu moins, les séries ponctuées des élytres bien distinctes, la colora-

tion toujours brillante.

Madagascar : environs de TuUear (Bastard).

Hyphydrus scriptus Aube, Species, p. 439 et //. stipes Sharp, On

Dyt. p. 317. — Il me parait absolument nécessaire de réunir ces deux

espèces, après un examen approfondi que j'ai fait sur un très grand

nombre d'exemplaires. Il y a en elîet tous les passages de l'un à l'autre,

comme forme, coloration, ponctuation et réliculati(»n de la tète, et les

exemplaires de la Réunion eux-mêmes n'ont aucun caractère suffisant

pour l(^s faire séparer spécifiquement.

Seules les femelles d(; la race Soarezicus Alluaud, des environs de

Diégo-Suarez, restent bien distinctes par la réticulation intense des

élytres qui sont ainsi très opaques comme chez //. distinctus Aube,

mais il est impossible de trouver la moindre dilîérence chez les mâles.

L'//. scriptus Aube {stipes Sharp) est commun partout à Madagascar.

Les dernières recherches nombreuses faites par dilïérents natura-

listes dans toute l'étendue de Madagascar n'ont amené la prise d'aucun

exemplaire de 1'//. distinctus Aube, ce qui me confirme absolument

dans l'idée que cette espèce ne se trouve qu'aux Mascareignes.
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Hyphydrus Perrieri Fairm.. Ann. Soc. eut. BeUj. XLII, p. 4(34. —
Remarqualile par sa petite taille (2 mill.), son aspect mat et opaque à

cause de la réticulation line et profonde, sa ponctuation un peu irré-

gulière, assez dense et peu profonde, sa couleur obscure et noirâtre,

sauf sur les élytresqui sont châtain assez foncé, ainsi que le devant de

la tète, les bords latéraux du pronolum, les pattes et les antennes.

Cet insecte n'a été rencontré qu'aux environs de Mcvatananâ

(Perrier).

IIyi»Iiy<li'U?« iiiiiiuti!><!>»iniu!i», n. sp. — Long. 1 34 mill. —
Rotundato-oralis, brevissimus, postice levitev attenuatus, sat crassus,

in niedio valde convexus, ad apiceni depressiusculus, subnitidus infra

piceo-ferrugineus, supra nigro-piceus, capite antice late ferrugineo, pro-

noto ad angulos anteriores nifesreute,ehjtris rufîs, antice latissinie et ad

suturant usque ad apicem 7iigricantibus. Corpore supra subtiliter reti-

culato, capite dense sat fortiter, pronoto fortius et rugosius {in medio

subtilius) punctato, elijtris obsolète minus fortiter et multo minus dense

punctatis, punctis minutissiniis interjectis ; capite antice planato,

utrinque obsolète longitudinaliter foveolato, cUjpeo subrotundato et te-

nuiter tnarginaio; jirotlioracis lateribus ante médium subangulatini

convexis,postea redis, angulis posterioribus rectis, basi utrinque obli-

que recta in medio angulum praebente; subtus punctis magnis, pro-

fundis, liaud densis instructo; antennis et pedibus rufis, trochante-

ribus posterioribus magnis.

Cette petite espèce est des plus remarquables, d'abord par son exi-

guïté et ensuite par son aspect qui la fait ressembler au premier

abord à un Ilydrovatus-^ mais en examinant les diiïérents caractères on
ne trouve rien qui la dilTérencie des Ilgphijdrus, si ce n'est peut-être le

pronotura dont la base est non pas sinuée, mais simplement rectiligne

de cba(jue côté entre l'angle postérieur droit et le milieu qui est angu-

leux : de plus les côtés du pronotum sont subanguleusement convexes

au premier tiers, puis reclilignes et même subconcaves; les ôlytresen

ovale très court et régulier se terminent presque en pointe, mais ne sont

pas acaminés au sommet. Le clypeus est subarrondi et finement re-

bordé sur toute son étendue. Le dessous du corps est d'un ferrugi-

neux foncé qui s'étend sur les épipleures et est couvert d'une ponctua-

tion très grosse et écartée. En dessus celte ponctuation est assez

grosse, bien imprimée et dense sur la tête, plus fine et plus écartée

sur le disque du pronotum, tandis qu'elle est grosse, rugueuse et beau-

coup plus dense sur les côtés, à la base et même le long du bord an-

térieur; sur les élytres la ponctuation est beaucoup plus obsolète quoi-
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qiio assez grosse et écailre, prineipalemenl sur les côtt-s et en arrièriî

où elle disparait entièrement, tandis qu'au milieu et en avant elle est

accompagnée d'une autre ponctuation très lino et presque aussi écartée;

tout le corps est en outre pourvu d'une réliculalion très line qui s'ef-

face en arrière et sur les cotés des éh très. La tète et le pronotum sont

d'un noir de i»oix peu brillant, la première largement rousse en avant,

le second aux angles antérieurs; les élytres sont également d'un noir

de poix dans le premier tiers, cette couleur s'étendant triangulairement

sur la suture presque jusqu'au sommet et étroitement sur les côtés, et

d'un roux fauve dans le reste de leur étendue. Les antennes et les

pattes sont rousses et ne présentent rien de particulier dans leur con-

formation, le dernier article des antérieurs et des intermédiaires est

très petit et les ti'oclianters postt-rieurs sont très grands et très con-

vexes. Les sutures métasternales sont à peine visibles.

Sainte-Marie de Madagascar (Perrot).

Hyphydrus separandus Rég., Mém. Soc. cnt. Behj., IV, 1895,

p. ."i^. — M. Alluaud a i)ris une belle série d'exemplaires de cette es-

pèce dans le Sud de Madagascar : Manambaro. près Forl-Dauphin; Be-

kitro et Imanombô, au Nord du pays Androy; Anjorojoro, au Nord de

la forêt Tanala.

Clypeodytes meridionalis Rég., Mém. Soc. eut. Belg., IV, 1895,

p. 63. — Long. 1 2/o mill. — Je rapporte à celte espèce décrite d'A-

frique australe plusieurs exemplaires de Suberbieville (Perrier), et

d'autres du Centre-Sud, du pays Androy et de Fort Daupliin (Alluaud).

Ces spécimens sont assez variables pour l'intensité des nébulosités

foncées qui ornent les élytres et la base du pronotum et aussi pour la

ponctuation qui est en général plus profonde et un peu plus grosse que

chez les exemplaires d'Afrique australe; la crête latérale des élytres

qui continue le pourtour du pronotum est aussi mieux marqin'e et la

longue fossette située en dehors est généralement aussi plus marquée.

Il est possible que cette race de Madagascar soit une espè'ce distincte,

mais il me parait préférable de la considérer plutôt comme une variété,

alin de ne pas encombrer outre mesure ce genre déjà nombreux et

très difficile à déterminer.

C'Iypco^Iyloj* «iioi'didiiienniM, n.sp.

—

Long. 1 14-1 1 3mill.

— Ihrrilcr ornUs, Jdiixsiiuus, mt concc.rus, postice po.^t médium oblique

(illcnuatus, .'^ubtus nifu.s, peilihus anteiini.sque concoloribus, capilc

ci prouoio /Jdvis, illo postice raye fusco binotato, tenuitisiine punctu-

Uilo, hoc .sccu)i(luin apici'in cl bnsiii ci in mcilio Icriicr infuacuto, in disco



Coléoptères (Kjudtitjnes. 7

teuuiter et reinote et ad hiti'ra foriius et densius punctato ; eh/tris sor-

dide griseis, ad basin et suturam rage iiifuscatis, ad latera dUutioribus,

fortiter dense punctatis, ad latera costa elevata et extus fovea longa

instructis, striga prothoracis obliqua et breri, in ehjtris sat breviter

continaata, clijpeo tenuissinie marginafo, leviter elevato et fere recto.

Cotte petite espèce diffère de la précédente, à laquelle elle ressemble

beaucoup, par sa taille plus petite, sa forme un peu plus courte, par la

ponctuation beaucoup plus fuie de la tête et du pronotum, par le cly-

peus moins rectiligne, parla strie de la base des élytres moins longue,

par la couleur plus jaune de la tète et du pronotum et par les élytres

plus gris et non marbrés de noir.

Manambaro, près Fort-Dauphin.

Pachyiiectes, n. gen.

Forma et habita gen. Hygroto simiUimus, ovalis, lati(s,crassas;

capite sat planato, utrinque antice oblique parum profunde foreolato,

rlgpeo haud margiiiato, prouoto trapcziformi, utrinque plica rel striga

leviter oblique intus arcuata et sat profunda, in elgtris liaud conti-

nuata, instructo; ehjtris ovatis, simplicibus, fortiter crebre punctatis,

extus fortiter plicato-deflexis, epipleuris sat angustis, antice foveatis;

prosterni processu depresso, subexcavato, in medio subcarinato, apice

funeiformi; metasierui regione centrali in medio conrexa, antice e.rca-

rata, postice utrinque auguste carinata, cuni linea média ipsa longitu-

dinaliter canaliculata.

Je crée ce nouveau genre pour le Bidessus hggrotoides Rég. Il res-

semble beaucoup comme forme au\ Uggrotus. mais il s'en éloigne par

le clypeus nullement épaissi ni rebordé et par la présence d'une strie

ou pli de chaque côté du prothorax; il se rapproche beaucoup plus

des Yola, mais il en diffère par les élytres dépourvus de côtes et

miuiis d'une fossette verticale peu profonde, destinée à loger les ge-

noux intermédiaires. L'apophyse prosternale est largement déprimée,

même un peu excavée, avec une légère carène médiane et se termine

en forme de coin; le milieu du métasternum est longitudinalement

excavé en avant, cette excavation se continuant par deux légers sillons

séparés par une légère élévation, puis il est convexe au milieu de sa

knigueur, pour présenter ensuite jusqu'au sommet une surface un peu

d('|»rimée limitée de chaque côté par une carène étroite, creusée au

milieu d'un sillon assez profond et brusquement tronquée en arrière,

chaque angle de cette troncature portant en dehors les cavités coxales.
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Pachynectes hygrotoides Rég. [Bidessus] Mèm. Soc. eut. Bely.

1893, IV, p. 97. — Cot insecte, trouvé en grand nombre à Dirgo-Suarez

par M. Alkiaud, a été repris en un exemplaire à Fort-Daiipliin par

lui-même.

9 var. oi*<linalu!>«, nov. var. — Celte forme diffère du type par

sa surface opa(iue, fortement réticulée, ce qui rend encore plus sen-

sible la disposition en série longitudinale des points des élytres.

Baie d'Antongil (Mocquerys),un exemplaire; pays Androy (Alluaud),

deux ou trois exemplaires.

Pafliynect*'» vcntric<»<>iU!i>, n. sp. — Long. 2 mill. — Ovalis,

Uitus.ail médium eli/troruin dilat(itm,fere subrhomhoideus, sot cras.m.<t,

iufrn piceo-fernifjiimus, pedibus antennisque rufis:, supra mfus, nigro-

variegatus; capite paUide rnfo, in medio leviter convexo, tenuissime

punctulato, antice utrinque îate et parum profunde depresso, postice

inmsvenim sat fortiter punctato; pronoto fortiter punctato, rufo,

antice sat auguste, postice Iate nigro marginato, plica utrinque sat

lirevi, profuuda, leviter intus curvata, in elijtris minime contiuuata;

elijtris fortiter, dense et subregulariter punctatis, ad hasin punctis

majoribus, approxiniatis, saepe confluentibus, ad suturam niulto minus

regulariter ordinatis, in série juxta-suturali inagis approxiniaiis et

regularibus, instructis, quoad colorem rufo-aurantiacis, sutura, basi

[paulo latius interne), fasciis transrersis valde irregularibus, i" ad

médium, â» ante apicem, ornatis.

Espèce paraissant bien distincte par sa forme plus ventrue et pres-

que subrhomljoïdale et surtout par les dessins jaunes des élylres plus

rougeâtres et tellement développés qu'ils dominent la couleur noire;

celle ci n'occupe que la suture, la base un peu plus largement en

dedans qu'en dehors, l'extrême sommet et deux bandes transversales

très irrégulières, la première vers le milieu atteignant environ le pli

d'inflexion latéral, tantôt entière, tantôt séparée en dehors par un
Irait jaune, la seconde située à égale distance du miheu et du summet,

se terminant au même pli latéral, mais à peu près toujours par une

tache qu'un trait jaune sépare. La ponctuation est plus forte, moins

inégale, et parait moins disposée en séries longitudinales au voisinage

de la suture. Sur un bon nombre d'exemplaires envoyés par Sikora

de Madagascar, sans autre indication, je n'ai trouvé aucun passage

avec P. hygrotoides.

nUloHHtiiS eo^^tulifci', n. sp. — Long. 2 1/3-2 1/2 mill. — Late

ovalis, brevis, in niedio talus, antice et praecipue postice attenuatus.
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convexus, infici picrus, anttninis pedibusque rufts; capite fiilvo, postice

l'asco, in certice et circa oculos snt fortiter punctato , in medio fere

laevi et tenuissime remote punctulato, utrinque oblique foveokito ; pro-

noto fulvo, antice miguste fuscu, postice lafe nigro, lateribus omni-

no fuh'is, sat fortiterparum dense punctato, utrinque plica obliqua in

elytiis haud continuata instructo: eh/tiis nigris, margine laterali

lutissimo ad médium emarginato, ad aiiiceni antice maculatini dilatato,

fuscia postbasali antice leviter obliqua et imstice bilobata, extus cum
margine externo confluente, maciilisque duobus minutis elongatis in

disco paulo post médium flavis, ornatis, valdc irregulariter punctatis,

costula vix elecata post médium evanescente, in medio disci instructis.

Assez voisin de B. insignis Sharp, mais un peu plus large et plus

gros, avec la tète plus jaune, le pronotum plus régulièrement ponctué,

les élytres plus fortement et densément ponctués, pourvus de la même
petite côte subélevée moins saillante, sans les deux rangées de points

internes, mais avec d'autres rangées denses et peu régulières de

chaque côté de la côte et enfin avec les dessins jaunes plus découpés,

notamment la bande postbasale plus étroite et bilobée en arrière, la

bordure latérale également profondément échancrée au milieu et

pourvue en arrière d'une bgne noirâtre plus ou moins visible et la

présence sur le disque au tiers postérieur de deux taches jaunes allon-

gées situées côte à côte.

Imanombo, pays Androy; deux exemplaires.

Bidessus perexiguus Kolbe, 1883. Wiegm. Arch. XLIX, p. 407.

— Pays Androy et vallée du Ranofotsy.

Bidessus luteopictus Rég., Bull. Soc. ent. Fr., 1897, p. 208. —
M. Alluaud a pris un exemplaire aux environs de Tamatave et un

autre dans le pays Androy à Imanombo; il avait pris les premiers

décrits à Curepipe dans l'île Maurice.

Je ne cite les espèces suivantes déjà connues que pour les localités

nouvelles :

Bidessus rivulorum R(''g., Mém. Soc. ent. Belg., 1895, IV, p. 84.

— Suberbieville (Perrier), baie d'Autongil (Mocquerys), pays Androy

et Centre-Sud (Alluaud) : l'exemplaire unique de cette dernière pro-

venance, qui est peut être une espèce distincte, diffère du type par sa

forme plus allongée et la couleur plus foncée de la tète et des élytres,

se raiiprodiant ainsi de B. l'eringuegi Rég., d'Afrique méridionale.
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Bidessus longistriga Rt'g., /. c, p. 79. — Baie (rAnlongil (Moc-

<|uerys). Centre-Sud et pays Androy (Alluaud), Siiberbieville (Perrier).

Bidessus capitatus Rég., /. c, p. 83. — Sud de Madagascar :

Fort-Dauphin, Andrahomana, pays Androy.

Bidessus plagiatus Kolbe, 1883, ]yi('giit. Arch., XIJX, p. 407. —
Pays Androy et Centre-Sud.

Bidessus geminodes Rég., /. c, p. 88. — Bassin do la Tarasy,

Itays Androy, Fort-Daiipliin (Alluaud).

BicIcKMUS longivitli!^, ii. sp. — Limg. 1 2,3 niill. — Oblongo-

ovnlis, sat convexus, haud attemuitm, subtilissime retkulatus, tenuiter,

distincte et parum dense puDctiilatus, infra nigricans, pedilms anten-

visque nifo-(l(icis; capite flavo, postice et intra oculos late infuscato;

pronoto fhivo, antice anynsie, postice Intissime fusco, laleribus evi-

dcnter aicuntis, strign uttiuque profundfi, Sdt longa, in ehjtris vix

longius continuata; elytris luteis, basi interna hite, sutura anguste

ritlisque duabus longitudinalibus antice abbreviatis, postice an te apicem

maculatim conjunctis, ftiscis; piibescentia tenuissima, flava.

Très voisin des B. confusus Klug et Dal'arensis Rég., comme colo-

ration et forme; pronotum. étroitement brun noir en avant, très large-

ment en arrière, cette teinte foncée prolongée parallèlement en dehors

jusfpi'au nulieu de l'espace qui sépare la strie ou pli du bord externe,

ce qui fait (pic le pronotum paraît brun avec une bande transversale

antémédiane jaune, dilatée de chaque coté de faeon à occuper tout le

bord externe. La bande foncée basale des élytres, large en dedans des

stries basales, se rétrécit brusquement en dehors et disparaît presque

à r('paule; la suture est étroitement brune en dedans de la strie sutu-

rale; les deux bandes longitudinales s'interrompent l'externe au quart

anlérieiu', rinterne au tiers antérieur et se réunissent en arcade dilatée

avant le s(tnHnet, sans anastomose avec la suture.

Majunga, un seul exemplaire (ma colleclion).

Bidessus flavoguttatus Rég. /. r., p. !I3. — Environs de Tama-

lave, et Cenirc-Sud Alluaud).

Bidessus ornatipennis Rcg., lUdi. Soc. cnl. Fr., 1890, p. 372.

— Un seul exemplaire connu avait été pris par M. Alluaud aux envi-

rons de Diégo-Suarez ; il en a repris un second semblable au type à

Fort-Dauphin et un troisième dans le pays Androy au sommet de

rivoliitsombé : ce dernier exemidaire a les élytres plus sombres etpri-
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Yi'S de la bande suUirale et de la tache médiane allongée jaunes, la

bordure et les taehes latérales restant bien marquées,

Hydrovatus pictulus Sharp, On Di/t., p. 323 {diliitus Kolbe, 1883,

Wicfliii. Arrh. XLIX, p. 403. — Fianarantsoa (Alluaud), espèce parais-

sant toujours fort rare et très isolée.

Hydrovatus testudinarius Rég., /. c, p. 100. — Fianarantsoa et

pays Androy (Alluaud) ; les deux exemplaires du pays Androy sont

notablement plus petits que ceux des autres régions, mais ne me pjk

raissent ditïérer en aucun autre point.

Hydrovatus sordidus Sharp, On Dyt., p. 327, var. ItKniilis Sharp,

Le. p. 327. — Fort-Dauphin et Fianarantsoa (Alluaud), Majunga. Les

quelques exemplaires que j'ai pu examiner paraissent susceptibles

d'une certaine variabilité, particuUèrement sous le rapport de la ponc-

tuation tantôt assez obsolète et même effacée sur les côtés, tantôt beau-

coup mieux marquée et alors simplement un peu moins forte sur les

côtés.

Hydrovatus inadag^aMcarieuNis, n. sp. — Long. 2 12
mill. — llrei'iter ovalis, cmssus, sut co)ivej'iis, jwstice sat fortiter

iicainlndtus, castaneo-femigineus, concolor ; capite tenuissiine, parce et

vix distincte punctukito, antice utrinque longitudinaliter foveolato,

chjpeo lecissime arcuato, tenuissime marginato, utrinque onte oculos

incrassato et elevuto; pronoto in disco parce tenuiter punctulato, ad

basin densins et fortius piinctato et substriguloso ; eliitris fortiter sat

dense punctatis, quant capite et prothorace miilto obsoletius reticulatis.

— (5 iinguiculis anterioribus minutis et simplicibus, intermediis fere

duplo majoribus; antennis longis et robustis, articulis 6, 1 , et 8 for-

titer ditatatis [G" majore).

Espèce extrêmement voisine de //. crassicornis Kolbe, que j'avais

d'abord confondue, ne connaissant que la femelle qui est difticile à distin-

guer et que l'arrivée d'un couple bien complet me permet de séparer, les

caractères du mâle étant très manifestes et très différents. La taille, la

forme et la coloration sont identiques, de même que la réliculatlon; la

ponctuation des élytres est un peu plus forte et surtout un peu plus

dense; le clypeus est à peu près semblable, mais il est pourvu de cha-

que côté d'un pli beaucoup plus épais et élevé. Chez le mâle les ongles

antérieurs au lieu d'être extrêmement longs et inégaux sont au con-

traire très courts et à peu près égaux, tandis les ongles inlermédiaires

^ntà peu près le double de longueur, étant ainsi |)lus d(''velo[)p('S que
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clioz l'autre espèce. Les anlennes ont une structure difîérente qui né-

cessite de faire une description paralli'le pour les deux espèces :

chez//, madagancarioiiis elles dépassent de beaucoup la longueur de

la tête et du pronotum réunis, sont épaisses et élargies au milieu, les

articles 3 très peu, 6, 7 et 8 fortement dilatés de la base au sommet

en forme de triangle, un peu obliquement tronquéséchancrés au som-

met dont Tangle antérieur est plus développé et plus saillant, le O*" ar-

ticle étant le plus grand, les 3 derniers étant entre eux de même largeur.

Chez H. crassicornis elles ont à peu près la même longueur, mais sont

encore plus dilatées au milieu avec une conformation différente, les^

articles 4, o, 6 et 7 sont progressivement dilatés, le 4® anguleux en

avant, le S^ et surtout le 6*^ très larges et aplatis, en fonue de trapèze à

bord antérieur plus long, le 7'^ un peu moins large que le 6'' et en

forme de carré émoussé aux angles, le 6'^ étant le plus grand et les

quatre derniers étant entre eux de même largeur. La femelle de l'es-

pèce actuelle se distingue très difficilement de l'autre par le clypeus

plus épaissi sur les bords et la ponctuation un peu plus dense.

Sud de la baie d'Antongil, 3 exemplaires (Mocquerys).

Hydrovatus cruentatus Kolbe, Wiegm.Ai'ch., XLIX, 1883, p. 404.

— Long. 3 3/4-4 mill. — Très large, court, mais très notablement at-

ténué en arrière et brièvement acuminé, noir en dessous, les antennes

et les pattes roux ferrugineux; tète et pronotum brun rouge, la pre-

mière noirâtre en arrière, le second en avant et en arrière; élytres

brun noir avec une large bordure latérale dilatée au sommet et émet-

tant en dedans deux bandes transversales irrégulières et n'atteignant

pas tout à fait la suture, l'une postbasale, l'autre postmédiane, ces

dessins d'un rouge sombre parfois très peu visibles; réticulatiou très

ûin' et superlicielle
;
ponctuation fine et peu serrée sur la tète, beau-

coup plus forte et dense sur le pronolum et les élytres; clypeus line-

ment, mais fortement rebordé, lron(|ué et même subéchaucré au mi-

lieu.

Baie d'Antongil (Mocquerys), Fianarantsoa (Alluaud).

Dans ma Révision des Dutisciiles et Cjirinides d'Afri<jue et de Mada-

gascar, j'ai décrit sous ce nom une espèce difTérente, ayant méconnu
le vrai //. cruentatus Kolhe. Cette espèce que je ne puis rapporter à

aucune autre, est nouvelle et j'en ditniie ci-dessous la description.

lly<li'o%'afiiH cMinfiiMUN, n. sp. — Long. 4 mill. — lireiissime

ovalis, post iDiiiicros latissinuis, postea oblique leritev attenualus, antc

apicein suht munit ns et ad e.rtrcntuin apireni brevissime acuminatus, ralde
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^onrexus, nitidus, vel nUjvo-pkeus et ad latern plus minus fcrruxiineuit,

cet rufo-fevnigineus et ad basin elijtrorumet sutunnn infuscatus , sub-

tilifer et distincte reticulatus, in capite tenuiter et sat reniote punc-

tnlatus, in pronoto et elijtri.s fortiter dense punctatus; chjpeo antice te-

wdter marginato, subemarginatim truncato, capite utrinque ad oculos

antice oblique impresso, antennis sat longis et parum gracilibus, leviter

planatis et intus serratis, articula ultime acuto.

Espèce ressemblant beaucoup par son aspect gvnéral, sa couleur et

sa ponctuation hH.frater Rég. d'Afrique occidentale, mais distincte par

le clypcus mieux tronqué et même subéchancré, par la convexité moins

grande et la lorme un peu moins courte et par les antennes moins

grêles, plus aplaties et plus fortement dentées en scie en dedans.

Tamata\ e, baie d'Antongil (Mocquerys)
;
pays Androy (Alluaud).

Hydrovatus Badeni Sharp, On Di/st., p. 333. — Ankarahitra

(Perrier); Tamatave. En reprenant la description de //. subpunctatus

Kolbe (1883, Wiegni. Arch. XLIX, p. 403), je pense que cet insecte doit

se rapporter à la femelle de//. Badeni Sharp ou à une espèce extrême-

ment voisine qui me serait inconnue, car la grande taille (4 Iji mill.),

la forme très courte, l'apparence opaque et la ponctuation line et assez

obsolète ne peuvent se rapporter à aucune des autres espèces.

Cauiliydrii!^ flavoi^ignaiuM, u. sp. — Long, i 1 :2-2 2,3 mill.

— Ovalis, valde concexus, postice attenuatus, nitidus, punctis aliquot

remotis in ehjtris instructus; capite rufo, postice nigro; pronoto rufo in

medio et postice latissime nigro, aliquoties fere omnino nigro, margine

unteriore et lateribussemper rufis; eli/tris nigris, apice ferrugineo, ma-

culis quinque {lavis or)iatis, l'' elongala laterali ad humerum, 2^ oblonga

ad médium baseos, 3^ laterali obliqua, irregulari, saepe yeminata et

pone médium sita, 4* ad médium iineari, o^ elongata ante apiceni;

corpore subi us nigro-piceo, pedibus antennisqiie rufis.

Très voisin de C. rnbropictus Rég., du Congo, il en difïère par la

couleur du pronotum (lui est fauve, avec une très grosse tache noire

un peu vague sur les bords occupant le milieu de la base et le centre

du disque; cette tache dans certains cas envahit la plus grande partie

du pronotum sans jamais atteindre le bord antérieur ni les bords lalè-

raux qui restent toujours jaunes ; les taches des élytres ont la même
disposition, mais elles sont plus étroites, allongées et non arrondies : la

première humérale est allongée, ne louche pas tout à fait la base et envoie

souvent un prolongement postéro-internc qui rejoint la troisième; la

seconde oblongue est située très près de la base, au milieu de la lar-



14 D' M. llKfilMBART.

jioiir; la troisième est fdniiée deux parties juxtaposées, l'externe très

étroite tout près du bord externe au milieu, l'interne oblique en dedans

et en arrière; la quatrième et la cinquième, situées sur le prolonge-

ment l'un (le l'autre, sont allongées et se trouvent l'une au milieu,

l'antre aux trois quarts de la longueur: le sommet est rouge ferrugi-

neux.

Fort-Dauphin, pays Androy (AUuaud) ; Ankara fPerrier).

Hydrocanthus constrictus liég., Méin. Soc. rut. liehj., 189o,

p. l.'U). — Baie d'Antongil (Mocquerys) : Fort-Dauphin et pays Androy

(AUuaud).

Laccophilus rivulosus Klug, lus. Mivhuj., p. 13G. — Cette jolie

espèce peu connue autrefois a été trouvée à peu près partout à Mada-

gascar dans ces dernières années : Suberbieville (Perrier); Tamatave,

Antsiahanaka (Perrot); pays Androy, Fort-Dauphin (AUuaud), etc.

Laccophilus lateralis Sharp, var. pohiijniDtmus Rég. — Je dé-

signe sous ce nom les exemplaires dont les lignes jaimes des élytres

sont plus ou moins développées, par opposition au type chez lequel il

n'y a guère que les côtés des élytres et quelques marques à peine in-

diquées vers la base et en arrière du milieu. — A ajouter comme lo-

caUtés : environs de Tananarive (P. Camboué) ; Centre-Sud et pays

Androy (.\nuaud). L'espèce a été retrouvée en Abyssinie méridionale.

Gimirra, par M. 0. Xeumann.

Laccophilus luctuosus Sharp, 0» Di/t. p. 307. — Trouvé en

nombre par A. Mocquerys au Sud de la baie d'Antongil et en un exem-

plaire à Fort-Dauphin par M. AUuaud.

I..a('('Oi»liiluM pallexiceuw, ji. sp, — Long. 3-3 i/i mill. —
Ovalis, sdt elouantm, postice attenuatus, modice convexus, pallide testa-

cem, co,vis ixisterioribus phis mhms infuscatist, elijtris fusco-nebulosia,

fascia Ixisdli transversa niacuUs rlouijatis ri i)lus)iiinm Ubcrh formula,

altéra fascia itoatmedium liueolatiHi cl vcnitirulntiin hderrapta et

viarf/ine laterali testaceis, ornatis; reticulalioue daplici.

Ressemble à certaines variétés de L. parnihis Aube, mais plus grand

et plus large et à double réticulalion; ressemble aussi pour la disposi-

tion de la bande basale à L. addendus Shp, var. yeiuinatus Rég., mais

en dilTère par la taille beaucoup plus petite, l'absence des taches gé-

minées du pronotum et surtout par la petite réticulation plus fine et

heaucoup moins marquée. Coloration d'un testacé pâle, avec les han-
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chcs posléricares plus ou moius rembrunies ; élytres couverts de nébu-

losités et vermiculations confuses brunes, laissant la bordure, deux
bandes transversales, et un peu le sommet pâles : la première bande
est formée par la réunion de 6 à 8 petites taches pâles allongées sépa-

rées en arriére, plus ou moins contluentes le long de la base, la se-

conde postnK'diane et plus ou moins apparente est formée également

de taches plus longues irrégulièrement séparées par des nébulosités-

ou vermiculations brunes ; la réticulation est double, la line extrême-

ment subtile et superficielle, l'autre, beaucoup plus nette et imprimée,

est formée d'aréoles polyédriques.

Baie d'Antongil (Mocquerys); île Sainte-Marie de Madagascar; Diégo-

Suarez et pays Androy (AUuaud).

I.acoopliîliiM oloii2,"a<ii9,n.sp. —Long. 3 12 mill. — Oblom/o-

ovulis, ralde clongaius, ptistirc nttenuatus, modice convenus, nitidissi-

mus, persiiMilissiinc n'iiculatus, rufus, pronoto auiice et postice an-

guste ndinnbrato , clijiris nùjris, fnsria post-basali inaculis tribus

conftu('ntibu!( fornutta , inaculis duabus ininuribus in medio vrrsus m-
iurani et niargineni sitis, maculti irregulari miigna ante-apicali laete

ruiis. margine externo ujiiceque ferrugineis, onmtis.

Cette espèce, de beaucoup la plus allongée et la plus étroite du
genre, forme, avec les L. ortltogrammus Rég. et lineatoguttatus Rég.,

un groupe distinct intermédiaire aux Laccophilus et aux Neptosternua

et dont les caractères principaux consistent dans la réticulation homo-
gène d'une extrême finesse à aréoles rondes, dans la presque rectitude

de la base du pronotum dont le milieu n'est pas anguleusement avancé

sur récusson et dans le moindre développement des lobes extérieurs

qui terminent les articles des tarses natatoires. Comme chez ses deux
congénères la couleur est d'un roux clair, avec les bords antérieurs et

postérieur du pronotum étroitement rembrunis et les élytres noirs :

ceux-ci ont une bordure étroite et le sommet ferrugineux et des des-

sins jaunes vif ainsi disposés : une bande postbasale concave en ar-

rière et formée de trois taches plus ou moins soudées, deux petites

taches médianes allongées situées l'une près de la suture, l'autre près

du bord externe, enfin une grosse tache irrégulière située beaucoup*

avant le sommet vers les quatre cinquièmes de la longueur. Les an-

tennes sont longues et grêles, ainsi que les pattes ambulatoires.

Sainte-Marie de Madagascar (Perrot).

I\'<>'|itOMternu»ii01>ei'(lkiiri, n. sp. — Ldng. li 12 mill. — Oblon-

go-uvalis, postice breviter attenuatus, modice convexus, rufo-ferrugi-
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neus, nitidissimus ; capite et prouoto obscure fcrruyinciK, illo postirc,

hoc antice et ad latera paulo pullidioribus, elijlris nigricautibus, au-

guste fernigineo marginatis, fascia subbasali sat hita in medio angus-

tata et a sutura auguste separata, macula elonyata média ad suturam,

secunda postmedia minus angusta ad latera, trrlia nidjore triangulari

ante apicem cum marginr laie conjunrta aurea-flaris, his signatuns

saepe inter se plus minus ronjunctis, ornatis; rcticulationc pnrsubtilis-

sima et vix transversali.

Jolie espèce très voisine de .Y. oblongus Rég., mais un peu plus

petite, avec la tète et le pronotum plus obscurément et uniformément

ferrugineux, présentant la même disposition des dessins , mais ceux-ci

sont plus développés et même chez certains individus prennent une

telle extension qu'ils deviennent tous plus ou moins contluents au

point de ne laisser parfois du noir primitif que la suture, une bande

médiane longitudinale et une tache latérale antémédiane. La réticulation

est d'une extrême ténuité avec les aréoles à peine transversales sur les

élytres.

Sainte-Marie de Madagascar (Perrot).

Neptosternus oblongus Rég. 1895, Mnii. Soc. eut. Bcig. IV,

p. loO. — M. Fairmaire vient de me conununiquer deux beaux exem-

plaires d'Ankarahitra (Perrier), de couleur très vive, dilIV-rant du type

par la bande postbasale des ('h très séparée en deux taches, l'interne

presque, carrée, l'externe très oblongae.

Xei»<o«l<'i'ini!>i Alliiaiifli, n. sp. — Long. 3 1,4-3 12 mill. —
Regulariter rilipticus, liaud uttenuatus , sat convexus, infra fuscus,

pedibus antennisque rufo-flavis, supra subtilissinie reticulatus, nitidits;

rapite flavo,pronofo ruf-t)-fJaro, antice et postice plus minus late et sat rage

fasro marginalo, angulis posterioribus raldc arulis, eh/tris nigris, signa-

turis quinque flavis utroque ornatis, /" fascia subbasali lata, in medio

fortiter strangulatu, marginem extus tangente, a sutura auguste sepa-

rata, 2° macula parva parallela in medio ad suturam, 3° macula rotun-

data sublaterali ad médium, rel marginem tangente, rel isolata, 4" ma-

cula magna sublriangulari marginem late tangente, a sutura separata,

sed extremum apicem utrinque tangente.

Celte espèce, très voisine de .V. oruatus Shar|), en diffère cependant

par sa forme très régulièrenn'ut ellipti(pie et nullement oblongue très

atténuée au sonnnet, parle pronotum plus largement marginé de brun

en avant et à la base et par les dessins des élytres assez différents : les

deux taches antérieures sont réunies sur une large bande subliasale
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étranglée au milieu, la tache médiane. interne a la forme d'un petit pa-

rallélogramme à peine deux fois plus long que large et non d'un trait

allongé, la médiane externe est plus petite et plus ronde, tantôt isolée,

tantôt étendue jusqu'à touclier le bord externe, la tache apicale très

grande et à peu près triangulaire touche largement le bord externe le

long duquel elle remonte en avant jusqu'à la tache médiane externe,

tandis qu'elle est séparée de la suture, sauf à l'extrême sommet qu'elle

touche très étroitement; enfin le dessous du corps est d'un brun assez

foncé.

Baie d'Anlongil (A. Mocquerys); Fiauarantsoa (AUuaud).

Je pense que cette espèce a été confondue par Sharp, avec le N. or-

niitus Shp. qui me paraît ne s'être encore rencontré qu'à Zanzibar; au

premier abord les deux insectes se ressemblent beaucoup.

Copolalii!!i> slrig;ulif4»r, n. sp. — Long. 9 mill. — Elongato-

ovaliit, haud parallehis, depressiis, postice leviter attenimtus, nigricans,

capite antice et transversim postice
,
pronoto anguste ad latera ferru-

gineis, eUjtris linea sublaterali fidvn a medio usque ad maculom sat

hitam ante apkalem flavain a sutura auguste separata, sed marginem

postice tangente, oruatis; siibtus nigro-piceus, ad latera et ad marginetu

seguientoruni ferrugatus, antennis pedibusqué rufis; supra subtilissime

reticulatus, tenuiter sat dense punctulatus , ehjtris ante médium stri-

gulis longitudinalibus et irregularibus praeter ad suturam instructis,

biseriatim remote punctatis. — d tibiis anterioribus rectis , tarsis sat

late dilatatis. — $ ignota.

N'ayant qu'un seul mâle, je ne puis décider si cet insecte est une es-

pèce propre ou simplement une variété de C. elongatus Kolbe dont il

a la forme, la taille et la coloration : il se distingue cependant nette-

ment par la tache antéapicale beaucoup plus développée, bien reliée

avec la bande submarginale postmédiane et prolongée par un mince

tilet marginal jusqu'à l'extrême sommet, remontant même un peu le

long de la suture; de plus les élytres présentent dans leur première

moitié des strioles irrégulières, allongées, profondes, qui manquent sur

un assez large espace vers la suture et sur un espace beaucoup plus

étroit le long du bord externe. La femelle doit être pourvue de strioles

beaucoup plus nombreuses.

Madagascar.

Copelatus elongatus Kolbe, 1883, Wiegm. Arch. ,XL1X, p. 4M. —
Cette espèce a été trouvée par M. Perrier en exemplaires assez nom-

breux aux environs de Mevatanana (Suberbieville), mais je n'ai

Ann. Soc. Ent. Fr., lxxii [1001}].
"2
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trouvé aucun oxomplairo qui uiVrit le luoindro passage avec rcspèco

précédente.

Copelatus xanthogrammus Rés.. liitll. Soc. pu t. Fr., 1899,

p. 373. — Je ne connais toujours de celle; grande espèce que la seule

femelle décrite du Sud de la baie d'Antongll. Elle diffère de C. elonga-

tus Kolbe par la tête et le pronotum beaucoup plus yariés de ferrugi-

neux, et surtout par les dessins jaunes des élytres consistant en une

bande basale large, fortement rétrécie à l'épaule aux dépens du bord

postérieur, en une bordure latérale à l'épaule et submarginale dans^'

reste de la longueur, en une tache préapicale large et irrégulière et en

trois lignes longitudinales plus ferrugineuses, étendues de la bande basale

à la tache préapicale el situées presque toutes dans la moitié externe.

Copelatus Regimbarti Fairm., Ami. Sor. enl. lii'hj., 1898, XLll.

p. 464. — Long. 8 mill. — De même forme et à i)eu près de même
aspect que C. elongatus, mais un peu moins déprimé, noir, avec le

devant de la tête, les cotés et souvent aussi le bord antérieur du pro-

notum ferrugineux, aux élytres une bande basale jaune un peu oblique

se détachant un peu de la base dans sa moitié interne où elle se ter-

mine avant de toucher la suture, louchant au contraire la base dans sa

moitié externe et iratteignanl pas l'épaule, une tache préapicale un
peu transversale ne touchant pas la suture, mais largement réunie en

dehors à une ligne étroite submarginale jaune ne dépassant pas le

milieu et en avant de laquelle se trouve une autre ligne jaune obhque,

non continue, mais située un peu en dedans et remontant jusqu'au quart

antérieur de l'élytre; dessous du corps noir ferrugineux, antennes el

pattes rousses, les postérieures plus foncées.

Environs" de Suberbieville (Perrier).

Copelatus alutaceus Rég., Bull. Soc. eut. Fr., 1899, p. 374. —
Outre Mevatanana, il faut citer Berkely et Ankara, comme localités où

M. Perrier a relrouvé cette esiièce; un exemplaire d'Ankara est re-

marquable par sa taille plus petite (6 l/;2 mill.) et par une bande basale

jaune aussi étendue que chez C. licumbaiii Fairm. (^hez le type décrit

de Mevatanana il n'y a à la base des élytres aucune tache ni bande;

chez les exemplaires de Suberbieville et de Berkely, il existe une tache

ronde jaune roux située contre la base au tiers externe el correspon-

dant à la terminaison de la bande basale qui ne tnuciie pas l'épaule

extérieurement chez l'exemplaire d'Ankara.

Copelatus apicalis Fairm., \nn. So". cnt. Bch/., 1898. XLII,
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p. 40o. — Long, o 13 mill. — Oblong-elliptique, peu convexe, brun

noir, brillant, pattes, antennes, devant de la tète et angles antérieurs

du pronotum roux terrugineux, élytres ornés d'une petite tache ronde

intra-humérale jaune, d'une autre de même couleur un peu plus

grande près du sommet et d'une ligne longitudinale sulimarginale, si-

tuée entre les deux vers le milieu.

Suberbieville (Perrier), un seul exemplaire (coll. Fairmaire).

Copelatus duodecimstriatus Aubé, Spec, p. 378. — C'est par

suite d'une erreur que j'ai rapporté à cet insecte l'espèce de Madagascar

décrite et ligurée sous ce nom à la page 163 de mon Mémoire. Ce der-

nier est une espèce bien différente pour laquelle je propose le nom de

V. clistiiigiiendu!^ et qui devra liien rester dans le groupe 10 de

Sharp, puisqu'il possède une strie suljmarginale.

Voici maintenant les caractères principaux du vrai C. duodecimstria-

tus Aubé, d'après une femelle de l'ancienne collection Dejean, type

d'Aubé et de Sharp, communiquée par M. R. Oberthur, et d'après plu-

sieurs exemplaires des deux sexes pris par M. Carié à l'île Maurice. —
Long. 4 3/4-0 1/4 mill. — Oblong-ovale, assez allongé, linenient, assez

densément et obsolètement ponctué, d'un brun noir foncé, avec le

devant de la tète, les côtés du pronotum et parfois la base des élytres

plus ou moins ferrugineux
;
pronotum sans strioles, mais avec quelques

rides longitudinales superllcielles et avec une dépression latérale assez

profonde arquée en dedans et pourvue de gros points qui se retrouvent

en rangée continue au bord antérieur et en petit groupe transversal de

<;haque côté de la base ; élytres sans strie submarginale, mais avec six

autres presque entières , la première, la troisième et la cinquième un

peu abrégées en avant, la cinquième et la sixième plus rapprochées

l'utre elles que les autres; les pattes sont roux foncé. Tibias antérieurs

du mâle amincis et courbés à la base, tarses médiocrement dilatés.

Ile Maurice : Curepipe (Carié).

Obknujo-ovalis, mteloiujatus,deprt'ssus,persubtilissiine, reiiwte et obsolète

puuclulalus, infra piceo-ferrugineus
,
pedibus nnteanisque rufis; eapite

fusco, antice et in medio late rufo, pronoto fusco, antice, postice et ad

latera rufo, longitudinaliter sat dense et profunde striguloso, scutello

rufo, ehjtris fuscis, striis decem modice profundis, antice breviter et pas-

tire longius abbreriatis, instructis {stria submaryinnU nulla), fascia

basali sat lata, apice late et lateribns post iitediion fhtris. — o tibiis

'inleriorihas redis, tarsis robustis, sat dilatât is. arliculo -i" longissime
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bilobato, .5" rohuxto, unçiaiculo nnlcrion' sut crasso, rulcdniio, nniudo

et Innffmimr nruto, posteriore vi.r lircciorp, planato, haud nrcuato. lute

hmceolato et acuto. — $ ignota

.

La description de la coloration que je viens de faire est peut-être un

peu inexacte, l'insecte unique que je connais t'iaiit immature elle brun

pouvant devenir noir chez les exemplaires bien adultes. Le pronolum

est couvert de strioles longitudinales assez serrées et profondes, prin-

cipalement sur les côtés, le disque étant presque lisse; les dix stries

discales des élytres sont assez irrégulièrement imprimées, n'atteignent

pas tout à fait la base et se terminent à peu iirès toutes au même ni-

veau vers les trois quarts postérieurs; la bande basale jaune atteint un

lin liséré suturai fauve, mais est tronquée obliquement en dehors, son

angle antérieur seul atteignant l'extrême angle humerai, la large tache

triangulaire apicale jaune remonte en saillie étroite latérale jusqu'au

milieu. Entre la ^i" et la 4", la 7*= et la 8'^ stries des élytres se voit net-

tement une série ponctuée irrégulière, ainsi que le long du bord ex-

terne. Le premier article des tarses postérieurs est presque aussi long

que les trois suivants réunis. Les pattes antérieures du mâle ont des

caractères fort remarquables : le tibia est droit, tronqué obliquement

en dehors où il est pourvu de trois fortes épines situées dans le sillon

qui échancre la troncature ; les trois premiers articles du tarse sont

modérément dilatés, le quatrième pourvu de deux lobes très allongés

et étroits entre lesquels prend naissance le cinquième robuste, atténué

à la base et un peu renflé en massue au sommet; l'ongle antérieur est

subcylindrique, pourvu d'un fort talon à la base, puis fortement courbé

et longuement atténué en pointe très aiguë, et l'ongle postérieur très

aplati et assez longuement lancéolé n'est inillement arquée et se ter-

mine en pointe aiguë. Le tarse intermédiaire est normalement constitué,,

peu dilaté, le 4^ article cylindri(iue, très court et nullement bilobé, le

o* à peu près aussi long que les 4 premiers réunis, grêle et cylindrique,

les ongles subégaux et simples.

Appartient au o'' groupe du 1)'' Sharp. caractéris(' parla présence de

dix stries discales aux élytres. sans stries submarginales.

Suberbievillc (Perrier);un seul mâle.

Copelatus instabilis Rég.. Bull. Soc. eut. Fr., 1897, p. 210. —
M. Carié a repris à Curepipe. île Maurice, un mâle et une femelle de

cette rare espèce qui parait bien spéciale à cette ile.

C'opclafuM «liMtin&:ueu<lu!t» Rég., ninu. nov. — Comme je l'ai

dit plus haut, c'est le nom ipie devra prendre le Copelatus que j'avais
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•décrit par erreur sous le nom de C. (luodeciimtiiatus {Mém. Soc. ent.

Behj., IV, 1895, p. 163).

Rhantus Bouvieri Rég., Bull. Soc. ent. Fr., 1899, p. 374. —
M. Alluaud a retrouvé cette espèce dans le Centre-Sud de Madagascar.

Hydaticus sobrinus Aube, Spec, p. 156. — Je suis convaincu

cjue cette espèce est particulière aux îles Maurice et de la Réunion et

à Madagascar, mais qu'elle ne se trouve pas sur le continent africain.

Les exemplaires indiqués d'.\frique australe et en particulier du Cap de

Bonne-Espérance sont des H. matnielis Sharp. J'ai pu, par Texamen
de nouveaux matériaux, me convaincre aussi que les spécimens d'Ant-

sihanaka, Madagascar, décrits sous le nom de //. inatruelis Clark, var.

obliquevittatus Rég., sont des H. sobrinus Aube dont la couleur est plus

pâle et la bande oblique médiane des élytres mieux limitée et plus

apparente. Cette variété devra donc être rayée de la synonymie de

H. matruelis. Les deux espèces sont du reste extrêmement voisines.

III. GYRINIDAE.

Aulonogyrus carinipennis Rég., Méin. Soc. ent. Belg., iS93, IV,

p. 228. — Si je reviens ici sur cette espèce, c'est pour mieux en dé-

velopper certains caractères en opposition avec ceux de l'espèce sui-

vante , nouvelle qui lui ressemble.

La première côte interne élevée sépare l'élytre en deux parties égales

«omme largeur, l'interne déprimée horizontalement, l'externe détléchie

obliquement et se termine exactement au sommet de l'angle suturai.

Cette moitié interne forme avec celle du coté opposé un espace scu-

tello-sutural lancéolé large, brillant et bleuâtre en avant, opaque et

cuivré dans sa seconde moitié, présentant, extrêmement peu distincte,

la trace très superficielle de six sillons longitudinaux qu'on suit en

avant par la condensation de la ponctuation et eu arrière par la brève

prolongation sur leur fond de la réticulation obscure et cuivrée de la

partie opaque. La portion externe oblique des élytres, de même lar-

geur depuis la base jusqu'au sommet, est pourvue de cinq côtes aigui'S

régulières et entières dont l'interne est un peu plus élevée, séparées par

de profonds sillons, terminées, sauf la seconde plus courte, à un trait

oblique qui limite le bord latéral de l'élytre le long de la troncature,

celle-ci jaune en dehors, d'un doré étincelant en dedans.

Madagascar : Antsianaka (Perrot), coll. R. Oberthiir et Régimbart.

Aulono^yru<>i eriMlatu», n. sp. — Long. 7 14 mill. — Prdc-
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cedenii simillhnus, sed stutum majore et nonnullis rluirartciHms ila

distinctus : jmiito magis elongdfufi, )iiinm crassus, supra magis depre.s-

sus: regione scutello-suturaîi latlore, nitida, sulcia quinqiu' distinctis,

opacis, cupreo-purpureis, fortiter reticulaUs et ad apicem coalescentibiis

orienta; costis quinque externisirrcgulnribus et omnino opacis, interna

et externa miilto magis elevatis et carinatis, 5» et i" inulto minoribus

et parmii eleratis, 3'^ modice elevata, sulcis intermediis modiee profun-

dis, margine laterali planato flavo paulo minus lato. — d pedibus an-

terioribus magis elongatis, tibiae angulo externo obtuso et minus de-

lelo.

Quoique très voisine de la précédente, cette espèce se distingue tout

de suite par sa taille plus grande, sa forme moins élargie aux épaules,,

moins épaisse et moins convexe en dessus, la déclivité moins grande

et le moins de largeur de la partie externe des élytres, ce qui rend la

région scutello-suturale plane moins largement lancéolée en avant et

moins atténuée eu arrière. Cette partie plane montre six sillons gé-

minés opaques bien apparents et réunis au sommet, les 4'', 5«" et 6*^ les.

plus longs et réunis à l'extrême sommet, les 3^, 2^ et l""" se réunissant

successivement au 4^ La région externe des côtes n'occupe qu'un peu

plus d'un tiers de la largeur, ce qui rapproche davantage les cinq côtes

et rétrécit les sillons intermédiaires; la côte interne et l'externe sont

les plus élevées, l'interne n'atteignant pas la troncature, mais se ter-

minant un peu avant au niveau du sillon oblique où se terminent

aussi les quatre autres, même la seconde; la i" et la 4'= sont les-

moins élevées et la ;^ est intermédiaire comme élévation; le rebord

extérieur de l'élytre parait un peu moins élargi, surtout en arrière.

Enfui chez le mâle les pattes antérieures sont phis longues, moins tra-

pues, le tibia moins convexe au bord externe et son angle externe

franchement obtus, mais beaucoup moins émoussé. — La femelle est

un peu jflus allongée que le mâle.

Madagascar : Forêt Tanala (Alluaud).

Gyrinus madagascariensis Aube, Spec, p. 67o. — Forêt Ta-

nala (Alluaud).

Orectogyrus vestitusRég. Ann. Soc.ent. Fr., 1891, p. 717. — Très

belle série du |)ays Androy (Alluaud). La femelle dilTêre du mâle par

une très étroite bande suturale dénudée, liiit-aire, étendue de l'écusson.

jusqu'après des trois quarts de la longueur et en une pi'lile tache al-

longée, lisse, inconstante, située entre le sonunel et la terminaison de^

l'espace suturai, un peu en dedans du milieu de la largeur.
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Orectogyrus Perroti Rég., Méiii. Soc. rnt. Bchj., IV, 189o,

p. â3â. — M. Alluaud a repris plusieurs exemplaires dans le Sud de

Madagascar, dans les forets au Nord de Fort-Dauphin et dans la forêt

Tanala. Quelques exemplaires établissent nettement le passage avec

0. oruaticollis Aube, ce qui fait que cette forme doit être rattachée

comme simple variété ou race à l'espèce précitée.

OreelojBfyi'U)^ attoiiuatu!!«« n. sp. — Long. 7 mill. — Eloii-

(jato-ovalis, postier ab huineris longe atteimatm, valde eonvexus, odla-

tera compressas, iafra rufus, tibiis anterioribus et praecipue tarsis

infuscatis; supra opacus, nigro-aeneus, elytris obscurioribus , luteo an-

guste margiiKituit, densissiiiiie, profinule et persuhtiJixsime reticuintus.

Labro seinicircnliiri, fortiter punetato, antiee hnigissiiue eilialo
; pro-

noto ad latera parum laie tomentono: eltjtrls spatio suturali glabro laie

lanceolato, cum custa discali glabru, antiee planata et lata, postiee atte-

nuata et magis elevata, paululum ante apicem suturae conjuncto et bi-

lobatiin terniinato; truneatura valde obliqua, exterius sinuata, angulo

externo recto, apice communi ehjtrorum auguste rotundatiiu prodacto.

— (5 ignotus.

Diflere de 0. pallidociuctus Fairm. par la forme beaucoup plus

étroite, convexe, comprimée et beaucoup plus atténut'e en arrière

depuis les épaules, parla couleiu" opaque, principalement sur les élytres,,

par la troncature beaucoup plus oblique, plus profondément sinuée en

dehors et rendant le sommet commun des élytres beaucoup plus pro-

longé et étroitement arrondi et par la disposition des parties glabres

des élytres : l'espace suturai est longuement lancéolé, très prolongé

en arrière où il se réunit extérieurement avec la côte pour former un
sommet commun largement bifide, dont l'échancrure atteint environ les

sept huitièmes de la suture, tandis que les deux angles touchent pres-

que le milieu de la troncature; la côte, large et presque plane à la

base, se rétrécit progressivement et s'élève surtout en dehors jusqu'au

point où elle rejoint latéralement l'espace suturai dont elle est séparée

par un sillon tomenteux argenté très étroit et Hnéaire: la villosité qui

borde la côte dans le sillon qui la limite extérieurement est également

argentée et tranche avec celle de la région externe qui est d'un gris

obscur. Le mâle est malheureusement inconnu et doit certainemejit

contribuer à séparer cette espèce de la précédente. Le tibia de la fe-

melle me parait constitué comme chez l'autre espèce, mais est un peu

plus grêle.

Orectogyrus purpureus Uég., .4»?i. Soc. eut. Fr., 1891, p. 7.30.
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— \ar. nieriflioliillis, no\ . var. — Vel viridi-aeneus, vel violaceo-

purpurms, ehitrorum spdtio hirvi c5 postice mugis proknujnto, Q postice

multo minus angiistato, haud acuminato, sufumm totam occupante,

ante apicem plus minus strangulato.

Cette jolie variété diiïère du type surtout par l'espace suturai lisse

dans les deux sexes, atteignant cliez le raàle presque les trois quarts

de la longueur, tandis qu'il n'atteint pas les deux tiers chez les types;

chez la femelle il se rétrécit moins en arrière du milieu et se prolonge

sur toute la suture jusqu'à la partie interne de la troncature par une

extrémité assez étroite étranglée, puis légèrement et anguleusement di-

latée près du sommet. Quelques exemplaires sont d'un \ert bronzé,

la plupart d'un riche violet pourpré.

Sud de Madagascar : Fort-Dauphin et pays Androy (Alluaud).

IV. HYDROPHILIDAE.

Inutile de dire que Ilgdrous cavicrus Kuw. {Deutsche Ent. Zeitschr.

1893, p. 88) est la même chose (jue Stethnxus [Ilydropliilus] ruficornis

Klug [Ins. Madag., p. lo9) ainsi que me l'a prouvé l'examen du tijpe.

Hydrophilus (Hydrous) fulvo-femoratus Fairm., Ann. Soc.

eut. Fr., 1869, p. 193. — Long. 15-19 mill. — Ovale elliptique, peu

allongé, assez convexe, noir brillant, avec les cuisses rouges ou ferrugi-

neuses, teinte souventpeu marquée sur labase et le milieu et plus nette

aux genoux ; carène prosternale en forme de lame très variable recti-

ligne, ou convexe, ou légèrement concave, arrondie en avaut i^t en pointe

aigué très courte en arrière, carène métasternale terminée en pointe

peu aiguë dont le sommet atteint environ le milieu du premier segment

abdominal; pronotum relativement court, à côtés assez arqués quand

l'insecte est vu un peu de côté, continuant en avant la forme elliptique

des élytres, l'insecte étant vu de dessus.

Var. uniformis Fairm., /. c, p. 194. — Cette variété, ainsi que j'ai

pu m'en assurer par l'examen de nombreux exemplaires, ne dilTère

absolument du type que par la couleur noire ou noirâtre des cuisses

dont les genoux sont souvent rouges, aucun autre caractère ne pou-

vant être relevé.

Décrit de Nossi-Bé (Frey) et de Madagascar (Coquerej).

Trouvé abondamment à la Baie d'Antongil par Mocquerys, puis par

deux exemplaires isolés dans le Sud de Madagascar par M. Alluaud,
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à Fort-Dauphin et à Andrahomana; ce dernier spécimen n'a que Tex-

trémité des fémurs roux ferrugineux, mais la plus grande partie de la

poitrine et de l'abdomen sont de cette couleur.

Hydrophilus spinicollis Esch., E>itO))iogr., I, 1822, p. 41. —
Un spécimen communiqué tout récemment par M. Fairmaire et capturé

par M. Perrier à Madivalo, ne dilïère en aucune façon des exemplaires

de rinde, de Birmanie, de Ja\ a et des Philippines ; la forme est ellip-

tique allongée et nullement dilatée en arrière; la carène du prosternum

est extrêmement variable, tantôt rectiligne, tantôt concave, terminée

tantôt en lame arrondie, tantôt en angle plus ou moins obtus en avant,

et toujours prolongée en arrière en épine longue et aiguë; l'épine

métasternale, assez aiguë, dépasse à peine les hanches postérieures et

n'atteint jamais la première suture ventrale.

Ilydropltilii!^ ouHrifor, n. sp. — Long. 14 mill. — Elongatus,

eUipticus, postice hmul dilatatus, modice convenus, niger, subnitidus,

subtilissime reticulatus, temiiter punctulatus , subtus rufo- vel nigro-fer-

rugineus, femoribus rubris, tibiis tarsisque piceis; carina prosternali

postice spina longissima terminata, antice rotundata, carina metaster-

nali postice spina valida et longissinia secundam rel tertiain abdominis

suturain attitigente, ultiino abdominis segmenta omnino tomentoso.

Espèce absolument unique jusqu'ici par la dimension de l'épine

métasternale développée comme chez beaucoup de Stethoœus et attei-

gnant la 2" ou la 3'^ suture ventrale, et aussi par la longueur de l'épine

prosternale qui est plus développée que chez les autres espèces; la

forme et la couleur rappellent beaucoup le H. spinicollis Eschsch., mais

la réticulation est plus imprimée, ce qui retire du brillant. Les deux

exemplaires communiqués par M. Fairmaire, qui les a reçus de

M. Perrier, de Suberbieville, sont l'un immature, carie dessous du

corps est d'un roux ferrugineux clair, avec les cuisses d'un rouge vif,

le second bien adulte, noir en dessous avec les cuisses rouge sombre.

Le dernier segment abdominal n'a aucune plaque lisse.

Holooliaro!!» varialtili!^, n. sp. — Long. 6-7 1/2 mill. — Ova-

tus, sut elongatus, antice attenuatus, postice plus minus dilatatus,

parum convexus, rufus, vel castaneus, vel piceus, lateribus dilutioribus,

eapite postice, pronoto et aliqaoties elgtris latissime in disco leviter

infuscatis, pedibus, palpis, antennisque rufs, harum clava fusca, subtus

nigricans, griseo-villosus; capite et pronoto sut fortiter dense punctatis,

illo intra oculos punctis nonnullis glomeratis majoribus, hoc utrinque

post angulos anteriores série obliqua et arcuata, ad médium, série
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trcmsvena duplo miuore majonim pundorum iustructo, lalcribus ml
fortiter arcuutis; elytris paulo minus fortiter et minus dense punr-

tntis, in disco série irreguinri, ad latera seriebus dunbus vagis majo-

rum punclonim notatis, nairginibus leviler depexis; jtalpis sat longis,

pedibus elongatis, unguiculis ad basin validissime cakaraiis.

Grande espèce de couleur variable, tantôt roux paie, tanltM brun

loncé, à ponctuation assez forte et dense sur la tète et le pronotum,

un peu moins forte et serrée sur les élytres; tète pourvue en dedans

des yeux d'un groupe de points plus gros irréguliers et formant une

dépression
;
pr onotum pourvu de deux rangées systématiques de gros

points, l'une arquée et oblique en dedans partant en arrière de l'angle

antérieur du bord externe et occupant le tiers externe de la largeur,

l'autre moitié plus courte, transversale, presque rectiligne partant

également du bord externe un peu en arrière du milieu ; élytres pourvus

de trois rangées irrégulières de points plus gros, l'une sur le disque,.

es deux autres sur les côtés et assez mal déllnies et laissant voir par

transparence des séries de points plus ou moins foncés très régulières.

La longueur des palpes est inférieiu\> à celle de la tète et du pronotum

réunis, les pattes, surtout les postérieures, sont longues et grêles et les

ongles sont i)ourvus à la base d'un très fort talon.

Fort-Dauphin, pays Androy, bassin du Mandraré, Centre-Sud, forêts

de la côte Est (Alluaud); Tananarive (Sikora); baie d'Antongil (Moc-

querys); la Réunion : Salazie (Alluaud). Afrique tropicale et méridio-

nale.

Helochares longipalpisMurray, .4hh. lYrt/. llist.. 18ot>, p. 1^3.

—

Je rapporte à cette espèce trois exemplaires, un de la baie d'Antongil

(Mocquerys) et deux de Fort-Dau]}hin (Alluaud) qui me paraissent se

rapporter entièrement à la description de Murray et dont voici les

caractères :

Long. 7 mill. — Ovale, peu allongé, un peu atténué en avant, dilaté

el largement arrondi en arrière, brun noir ou brun plus ou moins

dilué sur les côtés
;
ponctuation moyenne, assez dense, régulière, côtés

de la tète plus densément et irrégulièrement ponctués, série antérieure

ponctuée du ])ronotum très foiu'nie. très arquée et rapprochée de

l'angle antérieur, la postmt'diane plus irrégulière, les deux séries reliées

entre elles extérieurement par un certain nombre de gros points

placés sans ordre au voisinage du bord, côtés très arqués; élytres-

pourvus d'une seule série discale distincte de points plus gros, les

externes tout à fait indistinctes. Palpes presque aussi longs que la tête
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et le pronotiim réunis; pattes un peu moins longues que chez l'espèce

précédente.

Helochares minutissimus Kuw. Bestiinm. Tab. europ. Coleopf.,

XIX, p. 37. — Long. 2-3 mill. — Ovale, non allongé, dilaté eu arrière,

roux pâle, avec des lignes régulières brunes sur les élytres; ponctua-

tion moyenne, assez dense, régulière, palpes de longueur moyenne.,

pattes peu longues.

Paraît commun à Madagascar : pays Androy, Fort-Dauphin,' Diégo-

Suarez (Alluaud); baie d'Antongil (Mocquerys). Egypte, Afrique tro-

picale.

Ilt'IooIiaro!"* allio«^<*onN, n. sp. — Long. 2 12-2 2 3. —
Oblongo-oralh, ml eloiigatiis, postier hite roiiiiuJalus, sat conre.rns,

albido-testaceus, cripite nigro, ante oculos utriiique latissime rufo,

tmuiter distincte punctulato, pronoto tenuiter subobsolete punctulato

;

elgtris tenuissime, obsolète et reinote pimclulatis, triseriatim irregu-

larlter snt distincte punctatis.

Remarquable par la couleur d'un testacé blanchâtre sur laquelle

tranche la tête noire ornée en avant des yeux de chaque côté d'une

très grande tache jaune étendue jusqu'au labre qui est noir; séries

systématiques du pronotum réduites à deux ou trois énormes points.

Centre-Sud de Madagascar (Alluaud).

Helochares (Graphelochares Kuw.) melanophthalmus Muls.

Palpicovnes, 1844, p. 137. — Long, circa o-(î mill. — Une des espèces

les plus variables dans toutes ses parties : ovale, tantôt assez court,

tantôt plus allongé, roux, avec le milieu du labre et de la tète, l'oc-

ciput, quatre points en trapèze sur le pronotum et un point scapulaire

noirs; ponctuation assez forte, très dense, égale sur la tète, le pro-

notum et les élytres dont les séries ponctuées sont assez fines, bien

régulières, à points serrés et un peu plus forts en arrière et sur les

côtés que sur la base et la suture.

Fort-Dauphin (Alluaud); baie d'Antongil (Mocquerys). Egypte; Afri-

que tropicale et méridionale.

Var. Meeliellen!!>i!i>, nov. var. — Long. 6 mill. — Bien caractérisé

par sa grande taille, sa convexité un peu plus grande, sa ponctuation

plus fine et par conséquent moins dense, principalement sur les élytres

dont les séries ponctuées sont également un peu plus fines.

Iles Séchelles (Alluaud).



28 !)'• M. RÉGIMBART.

Var. crenalo^irîalus, nov. var. — Long. (J mill. — Forme

large, poncliiation très forte et très dense, séries ponctuées très pro-

londément imprimées, canaliculées, à points beaucoup plus gros. Si

celte forme est constante, elle pourrait certainement être considérée

•comme une espèce.

Afrique occidentale, Montagnes de Cristal, plusieurs exemplaires

reçus de Mocquerys.

Var. nigrifons Brancz., Jahr. nat. Trencsin, XV, p. 219. — Long.

4 1/2-5 12 mill. — Taille plus petite, avec les mêmes caractères

généraux et offrant autant de variations dans la taille, la forme, la

ponctuation et les séries ponctuées des élytres, de sorte qu'il est impos-

sible de dire si certains exemplaires appartiennent au type ou à cette

variété.

Madagascar, commun partout ; Aldabra. Afrique tropicale et méri-

dionale.

l*liilhy«li>ii<>» !>*ei'ialuM, n. sp. — Long. 3 12 mill. — Late

ovdli.t, suboblongus, sat convexus, fmai-niger, capite devae sut fortiter

punctato, utrinque ante oculos late riifo, labro femigineo, intra oculos

punctis majoribus glomeratis distinctis; pronoto sat dense minus for-

titer punctato, utrinque late et aliquoties antice anguslissime rufo-

limbato; eigtri.t ad latrra et apicem ferrugineo sat late Uinbatis,

tenuiter haud dense janietatis, seriehns decem regulavibus fortiter

punctatis insiructis; palpis brevibus et pedibus rufis.

De même forme et même aspect que P. cribrosits, mais plus petit et

remarquable par les dix séries ponctuées non canaliculées, mais

formées de très gros points assez rapprochés, paraissant situées sur

des lignes noires bien apparentes dans la large bordure rougi-àtre au

sommet et sur les bords; points systématiques du pronotum très dis-

tincts et formant deux longues séries dont l'antérieure, curviligne au

voisinage de l'angle externe, devient ensuite oblique, rectiligne et irré-

gulière en dedans et atteint au moins le tiers moyen de la largeur, et

dont la postmédiane transversale occupe environ le quai't externe de

la largeur.

Baie d'Antongil (Mocquerys).

l'IiilUydi'iiM criliroMUK, n. sp. — Long. 4 mill. — Late ovnlis,

suboblongus, sat ronre.rus, dense fortiter panrtatus, fuscus, raiiite ante

oculos plus minus laie faro maeulaio: intra iieulos punctis aliquot

majoribus agglonieratis plus minus distinctis ; pronoto ad latcra plus
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minus hite rufo Utnbato, latcrihus (ircuatis: elijtris postice late

l'otundatis, ad latera sat late et postice latius nifo-ferriigineo Umhatis;

palpis et pedibus brerihus rtifis.

Ovale, court, oblong et trapu, assez convexe, avec une ponctuatioD

régulière, f(»rte et dense, surtout sur la tète qui est jaune de chaque

côté en avant des yeux chez les exemplaires bien colorés et jusque

sur leclypeus et le labre chez ceux qui sont plus ou moins immatures;

le groupe de points situé en dedans des yeux est plus ou moins

apparent; sur le pronotum les points systématiques sont variables,

mais assez distincts, les élytres sont dépourvus de séries ponctuées^

mais sur les cotés et en arrière, dans la bordure ferrugineuse, on voit

par transparence la trace de lignes noirâtres ponctuées; palpes très

courts ayant à peine la longueur de la tête.

Fort-Dauphin (Alluaud).

l*liilliy«lru)>i piciniiM, n. sp. — Long. 4 1 2-o mill. — Ovalis,

sat elongatus, haiid pavallehis, coiivexus, pieeo-niyer, capite dense sat

fortiter punctato, ante oculos utrinque plus minus late rufo notato,

pronoto ad lateralate et vage nifescente, minus fortiter sat dense punc-

tato, elijtris ad latera et apicem sat late rufo-ferrugineo tinctis, minus

dense punctatis, seriebus tribus punctorum paulo majorum satdistinctis,

palpis modice longis pedibusque rufo-fuscis.

Forme assez allongée, bien ovale, convexe, d'un brun plus ou moins

foncé et même noirâtre, avec une tache jaune latérale variable de

chaque cùté de la tète en avant des yeux, les bords latéraux du pro-

notum et des élytres largement d'un fauve ferrugineux mal limité en

dedans, laissant voir par transparence sur les élytres des lignes paral-

lèles noires et rapprochées
;
ponctuation assez forte et dense sur la tête,

moins forte et moins dense sur le pronotum et surtout sur les élytres

qui sont pourvus en plus de trois rangées peu apparentes de points

UD, peu plus gros et espacés; points plus gros non agglomérés en de-

dans des yeux, mais distants; points systématiques du pronotum un

peu plus gros, assez nombreux, eu séries irrégulières peu apparentes;

palpes modérément longs, atteignant la longueur de la tête et du quart

du pronotum environ.

Fort-Dauphin et pays Androy (Alluaud).

Philliy<lru!i» luarg^ipallens, n. sp. — Long. 3 3/4-4 mill. —
Oblongo-oralis, sat elongatus, modice conve.rus, castaneus, capite nigro,

antice ante oculos trinngulariter flavo notato, sat fortiter et dense punc-
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tdto, punciis aliquot majoribiis inira oculos utrinijue nijQlomnrnlh;

pronoto piceo-custaneo , utriutjue Intissime et vaye rufo iiiarginato, te-

nulter snt dense pundaio; ehjtris castaneis. ad Inteia leviter et plua

minus Inte dilutioribus, tenuiter remote punctulatis, piinctis majo-

yibus et remotis irregulariter triseviatim dispositis, stria sutumli pro-

funda; subtus fusais, palpis sut brevibus pedibusqiie rufis.

Plusieurs exemplaires, en dehors des séries systémaliqiies de points

pou marqués, présentent un peu en avant du milieu du pronolum,

deux très gros points dont d'autres n'ont même pas la trace ; les pal-

pes assez courts dépassent à peine la longueur de la tète.

Pays Androy et Diégo-Suarez (AUuaud).

PbilhydriiM marg-inicolliN, n. sp. — Long. 3 niill. — lienu-

hiriter elliptirus, haud elongntus, sut convexus, nigro-picem, capite

nigvo, antice auguste, utrinque unie oculos Inte et sat vnge flavescente,

mt foriiter et sat dense punctato, pronoto piceo, antice auguste, ad lu-

iera laie et rage, utrinqiie ad baslu augustissime rufo liuibato, sat

fortiter minus dense punctato; elgtris nigro-piceis, ad lalera cage et

auguste rufo limbatis, fortiter sat dense punctatis; palpis mediocribus

pedibusque rufis.

Forme assez courte régulièrement elliptique et assez convexe: ponc-

tuation assez forte et assez dense sur la tète, plus espacée sur le pro-

notum et les élytres, le premier complètement dépourvu de points

systématiques, et les seconds, de séries ponctuées.

Fort-Dauphin (Alluaud) ; baie d'Antongil (Mocquerys).

l>lii]lty<li-ii!i« inaiiritionMiM, n. sp. — Long. 3 2/3 mill. —
Laie eUiptico-ovalis, sat conve.vus, parum fortiter punctatus, piceo-

rufus, capite nigricante, ante oculos utrinqiie latissiuie rufo, dense

punctato, intrn oculos punctis aliquot majoribus glomeratis, pronoto iu

medio nigro-piceo, antice auguste et ad latera latissime rufo liinbato,

sat dense punctato, lateribus parum arcuntis; ehjtris sut dense j)unc-

iatis, seriebus tribus vie distinctis, piceo-rufis, lateribus auguste dilu-

tioribus; palpis longis et pedibus brevibus piceo-rufis.

Espèce ressemblant un peu à la précédente, mais plus petite, plus

elliptique, moins fortement et moins densément ponctuée, sauf sur la

tète; points systématiques du pronotum nombreux et sensiblement

plus gros que ceux du fond; les trois séries des élytres peu appa-

rentes; palpes foncés, longs, atteignant les deux tiers environ de la

longueur de la tète et du pronotum, le premier article très grand et
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très infléchi en dehors, le 2"^ un tiers phis court, le 3^ moitié plus court

que le 2^.

Ile Maurice : Curepipe (Carié).

I*liilliy4lrus riifulus, n. sp. — Long. 3 1/2-4 mill. — EUip-

tico-ovalis, haud elnngatus, modice convexus, rufo-fuscus, capite satfor-

titer dense punctato, in medio antice et in vertice iiigricante, pronoto

minus fortiter et minus dense punctato, in medio sat laie fusro-nigvo,

elijtris tenuiter et minus dense punctatis, punctis jndjoi-ihiis et remotis

tfiseviatini disposais; palpis mediocrihus etpedilms rufis.

Ressemble beaucoup comme forme et coloration à notre P. melano-

cephalus 111. Kuw. [quadripunctatus Bodol), mais beaucoup plus petit;

gros points en dedans des yeux plus épars. points systématiques du
pronotum peu marqués, séries des élytres à points assez gros, mais

très écartés.

Diégo-Suarez (AUuaud), deux exemplaires seulement, de taille assez

dilTérente, mais semblables pour tous les caractères.

Philhydrus parvulus Reiche, Ann. Soc. ent. Fr. 18.")6, p. 3o9. —
Long. 2 12-3 mill. — Celte espèce, très répandue à Madagascar, dans

toute l'Ahique tropicale et jusqu'en basse Egypte, est extrêmement

variable comme taille, forme, couleur et ponctuation, et il est possible

que plusieurs espèces soient confondues. La forme que je considère

comme typique, est elliptique, peu allongée, et assez convexe, avec une

ponctuation assez forte et dense sur la tète, plus fine sur le pronotum,

très fine et espacée sur les élytres; la couleur est le fauve plus ou

moins clair, souvent rembruni, sur le disque du pronotum, avec la

tète noire ornée de deux taches triangulaires jaunes, variables, au-devant

des yeux
;
palpes dépassant la longueur de la tète et de la moitié du

pronotum.

Madagascar : pays Androy, bassin du Mandraré, Diégo-Suarez (Al-

luaud); Aldabra; Séchelles. Toute l'Afrique tropicale et l'Égypt*^ jus-

qu'à la Méditerranée.

Pliillky4li*UM loiig;iii!>»ciilii!!>, n. sp. — Long. 2 3/4-3 1/4 mill. —
Oblongo-ovalis, elongatulus, sat concexus, rufo-fuscus, pronoto in medio

latissime infuscato, ad latera, apicem et saepe basin cage rufescente,

sat fortiter in capite dense, in pronoto et elgtris )ninus dense punc-

tntus.

Qiii)i(iue très voisine de la précédente (certains exemplaires étant
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même difllcilcs à bien séparer), cotte espèce mo parait distincte par sa

forme plus allongée, plus oblongue, par sa couleur plus foncée, plus

grise, moins rousse, par sa ponctuation aussi forte et presque aussi

dense sur les élytres que sur le pronotum, et par les points systémati-

ques du pronotum beaucoup plus distincts. De plus les provenances

des deux espèces sont différentes, quoique assez nombreuses, à Mada-

gascar.

Baie d'Antongil (Mocquerys); Tananarive (Sikora); forêt de la côte-

Est, Centre-Sud, Fort-Dauphin. (Alluaud).

PliilbydruM inolliM. n. sp. — 3-3 1 imill. — Ohlongo-ovalis, ml
(iepvcsaus, fusco-niyer, vel castaneus, pronoto vnbescenie et aliquotie>t

leviter in medio infuscato, capite anguste utrinque ante oculos et in

lal)ro rnfo-rubro, etytris snt laie nd Intera rufeacentibus, subtus piceus,

piilpis lonyis pedibusque rufis : capite tenuiler sut dense punctato
,
punc-

tis nidjoribus inier oculos tmnsversim et irregulnritcv sparsis, pronoto

tenuiter et sat remote punctuluto, eli/tris tenuiter, subobsolete et re-

moie punctulatis, punctis majoribus pdrunt distincte biseriatiin dis-

positis.

Sur une douzaine d'exemplaires, je n'en ai trouvé que deux qui fus-

sent normalement colorés, tous les autres sont immatures, extrême-

ment mous et entièrement testacés ; les gros points de la tète sont un
peu agglomérés en dedans des yeux, peu nombreux et situés trans-

versalement sans ordre entre ces deux groupes ; les points systémati-

ques du pronotum sont assez distincts, mais seulement un peu plus

gros que les autres ; sur les élytres on ne distingue que deux séries

assez vagues de points un peu plus gros et assez irrégulièrement dis-

tribués.

Baie d'Antongil (Mocquerys), pays Androy (Alluaud).

Paraoymus olialeeii^, n. sp. — Long. 2 mill. — Ovdlis, con-

rexus, nigro-aeneus,nitidus, prothoracis angulis anterioiibiis et elijtro-

rum apice late rufo-ferrugineis, pedibus palpisque rufis, his ad apicem

infuscatis: elytris fortiter parum dense punctatis, stria sutnrali pro-

l'unda, pronoto et capite paulo minus fortiter punctatis.

Ressemble beaucoup à P. {Hydrolnus) eranescens Sharp, de l'Inde,

mais un peu plus allongé, moins roux ferrugineux sur les côtés du

pronotum et des élytres, avec une ponctuation un peu plus grosse et

en même temps moins dense,

Diégo-Suarez, pays Androy (Alluaud).
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l*araoynin!>> niinor, n. sp. — Long. 1 12 mill. — Praecedenti

siinillimus, sed statura miiior, in elijtris densius, in pronoto et capite

magis teiniiter puncttitus.

Se (listingiiP de P. chalceux par sa taille bien plus pelito et par la

ponctuation aussi grosse et un peu plus dense sur les élytres, tandis

qu'elle est au contraire plus line et plus t'parse sur le proimiiun el les

élytres.

Forl-Daupliin (Alluaud).

Pai'aeymu!^ lillipulanuisi, n. sp. — Long, vix 1 mill. — Ova-

lis, bvevis, couvexus, uigerritinis, nitidus, prothomcis lateribus eljitro-

rumque luargine post mediutn auguste ferrugineis. pedilms rufo-ferru-

giueis, palpis fuscis, capite et pronoto tcnuiter et renwte punrtatix,

elytris tenuiter et subregularitfr i)unctato-seriatis, intereallis laeritms,

stria suturait profunda.

C'est de beaucoup la plus petite espèce que je connaisse ; les séries

ponctuées des élytres sont lines, peu rapprochées, un peu irrégulières

sur le disque, très irrégulières sur les côtés.

Sud de Madagascar : Bassin de la Tarasy (Alluaud).

I1y«lrobiu!Si airirep»*. n. sp. — Long. 1 14-1 1/2 mill. — Ro

tundato-ovalis, globosus, calde roni-e.rua, rufus, capite nigro, suhtus

fusco-nigro, capite otjsolete reniote punctato, pronoto subtilissime rrti-

culato, reniote et otisolete punctato, scuteUo laevi, triangulari , elgtris

laevibus, striis décent postice profundis ad basin omnino deletis ins-

tructis.

Ce petit insecte que je place dans le genre Hgdrobius, mais qui cer-

tainement doit former un genre spécial, parait aussi globuleux qu'une

CItoetarfhria el est remarquable par ses élytres pourvus de dix stries

profondes qui s'aiïaiblissent en avant du milieu, disparaissent dans- le

cinquième basai de leur longueur et st^ terminent parallèlement l'une à

l'autre sur le bord de l'élylre, ce (jui fait que la dixième ou extérieure

est extrêmement courte, n'existant guère que dans le quart médian et

se terminant à peu près au quart antérieur.

Sud de Madagascar : bassin de la Tarasy et pays Androy (Alluaud).

Agrai>liy«lruM, nov. gen.

A génère Philhydro tantuniniodo elgtris stria suturali omnino de-

stitutiK distinguiiur.

.Vnn. Soc. Ent. Fr., ixxii [1903]. 3
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Cl' genre csl repi'éseiilé par deux espèces de Madagascar (pji ne me

paraissent difîéror des Phillnidrus (juc par l'abscence de la strie sntii-

rale si bien marquée chez les autres et dont il n'existe ici aucime trace
;

je dt'cris ci-dessous l'une des deux espèces, mais je pr(''lère m'abstonir

pour la seconde qui est plus petite et dont le spécimen mii(|iic. de Fort-

Dauphin (Alluaud), laisse beaucoup à désirer.

Agrapliydi'iiK piinclatclliiM, n. sp. — Lmig. "i i 1 1 niill.

— ObUmçjO-ovnlh, mt eloiH/fitus, postier hih' lolnudiilits, infnt fusm-

'ik'ujcr, jit'dihus et pulpin lestiirris, supra aipiici't proiiuto nhj vieuni Unis,

illo (iHte ociilos utrinqui' tiianyuldritn' /hiro notalo, hoc tid liitcra laie,

nniice et utrimjue ad l)asin aiujKstissime nifo ludiginalo, elijtyis nifo-

fuh'is H flavo marginatis; punclatnra in niiHle et /ironolo Irniii et sut

di'nsn, in elijtris tenuissima, subobsidi'ta ri mugis rmioln, jiitnrlis uli-

giiot niullu nidjoribus et valde renwlis Irisniatini dispositis.

Diégû-Suarez, 2 exemplaires, forêt de la côte Ksi de Madagascar.

1 exemplaire plus trapu (Alluaud).

ljacc*ol»iii!ii paruinpiinctnluM, n. sp. — Long. 2^3 niill. —
Ovnlis, liand eiongalus, cunve.vm, infrii nigricans, pnljtis jiritibHsijnr

pallidis, HMjira rufo-testncriis, capite nigro, mtir oculos ulrimiur /lara

notdto, Ifirri, renwte et fortitrr punrtato, pronoto larrigato, in nirilio

plaga inaxiinn nigra utrinqiie bilobata, npirrni ri Inisin lungrnte oj-nato,

ad tatrra latr testacro; scntellu nigra, [rlglris Irslurris. indistinrir ad

inrdiinn sntitrar fasco unipunctatis, fusco linrulatis, srririms tenuilrr

pnnrtatissuhrrgalaribus instriiclis, interridlis larribas, ^' .>'J el7'' piinr-

lis nddr reniotis notatis.

Fitrme de notre L. sinuatiis Motsch., mais un jieu jilus convexe et

avec des caractères de ponctuation très diiïérents : points de la lèie

gros et espacés, ceux du pronotum beaucoup plus Uns el égalemenl

espacés; séries des élytres lines, un peu irrégulières à points rappro-

chés, inter\ ailes très lisses sans ponctuation, sauf les 2'', o^ et 1^ qui

sont pourvus dans leur longueur d'une rangée do points très espacés

el bien plus gros que ceux des séries ; les lignes brunes qui ornent les

élytres sont situées sur chaque série el sur le nùlieu de chaipie inter-

valle, ce (pii les rend, connue chez tous les Laccohius, tri'S rappro-

chées, sauf sur les bords lati'raux et au sommet où elles cessent.

Tananarive [Sikora), un seul exemplaire (ma coUeclion .

Laccobius Revelierei Perds, Ann. Sor. cnl. l'r.. IStil, p. l*7S.

— l'n seul exemplaire qui m'a étcen\o\i' par .\l(>c(pirr\> de l;i haie
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(rAnloiigil (i {|ui uc dini'i'c en lirn de ceux de (lurse ou d'Afrique

septentrionale.

Laccobius minimus Kiiw., Ik'.sliiniii. Tab. rinvp. Colro/il. XIX.

p. 7G. — l'n seul exemplaire de 1res petite taille (1 l/;{ mill.) seniijlable

a ceux d'Afrique seplenirionale et reçu du même envoi que le précY'-

dent, de la baie d'Antongil.

LaeooliiiiM cui'vipcM, n. sp. — Long. 2 l',i-i 2/3 mill. — <hyi-

//.?, oloiujatus, sat cunvexus, iiifra iiigrinina, jxilpis fusris rel ra(h, pc-

dilnis pnUide testaceis, swpra teslaccm: caiiite nir/ro-tiirtnllim, utriiuinr

nnte oculos late flavo notnto, subtiUssime retindato, suboparo, icnitih-r

mbobsolete puncldU)
;
pronoto subtiUssime redcutato. subopaco, h'indti'r,

obsolète et remnte punctato, in medio plagn lata nigro-metaUini iilfin-

(jHe Johip' bilobdfd oiiKito, ad Iater(( latissiine lestdcco : scutello fiisnihi,

clillrix pdilide ieslaceis, in<listiiicte (id iiiediinii salai ((e fasro uiiijiuiuia-

tis, seriebus qaaluor puiiclalatis regalaribus leiiuissiiDis et irfialaiibas

inslfarlis, irderrnllis latissimls et lenaissime irregalariler itanrlalis.

Koriiie et aspect général de notre /.. pallidas Muls.. mais beaucoup

plus petit; tète et pronotum ahitacés, sul)opa(jues, lineniont et très

peu profondément ponctués; élytres pourvus de points très petits ré--

pandus très irrégulièrement sur toute leur surface, avec (piatre ou

cinq rangées seulement très espaci'es et très n'gulières de diaque ciiié

(lesquelles se trouvent de très larges intervalles très obsolèieineiit

lignés ou plutôt ponctués de brun.

Sud de Madagascar : pays Androy (Alluaud^.

Berosus obscuriceps Fairm., Aim. Sor. enl. Fr., 188G. p. ,'M. —
Long. .*) 1/2-0 1,2 mill. — Ovale, non allongé, extrêmement convexe,

roux fau\e au-dessus, très linement pointillé et assez densémeiil et

linement ponctué, noirâtre au-dessous avec les côtés de la poitrine el sur-

tout de l'abdomen plus ou moins largement ferrugineux. Tète noire,

brillante, généralement très bronzée, avec la ponctuation un peu plus

fi>rle que sur le reste du corps, pourvue en arrière entre les yeux d'une

carène longitudinale élevée et tine. Pronotum très étroitement noir au

bord antérieui', (*rné en son milieu d'une bande noire double, assez

large, parallèle, ne touchant ni le sommet ni la base, bien séparée en

deux moitiés par une Une ligne jaune. Ecusson noir. Élytres assez

largement échancrés au sommet, l'angle suturai aigu et brièvement

épineux, l'angle externe prolongé en une épine cylindriipie assez lon-

gue, d'un fauve assez clair, t»rués un peu en arrière du milieu d'une
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bando transversale irrégulière noirâtre parfois séparée en deux ou

trois taches vagues, dont la médiane est située un peu plus en arrière,

ne touchant ni la suture ni le bord latéral, et de deux autres taches

vagues et inconstantes situées avant le milieu, l'une dans le 2'' inter-

valle, l'autre dans le 7° et presque toujours réunies à la liande par un

prolongement nébuleux plus ou moins apparent; séries ponctuées

finement canaliculées et noires, les points assez gros et rapprochés,

intervalles pourvus de points plus fins, noirs et peu serrés.

Parait répandu à Madagascar : Centre-Sud (Alluaud); baie d'An-

tongil (A. Mocquerys).

Berosus acutispina, i^'airm., /. c, 18G1), p. iOG.— Long. 4 l/2-o mill.

— Uvale allongé, modérément convexe, d'un gris sale obscur en dessus,

avec le devant de la tète et les côtés du pronotum plus pâles, et des

taches très variables, noirâtres, irrégulières et vagues sur les élytres,

fortement et assez densément ponctué. Élytres oblongs-ovales, un peu

dilati'S en arrière, peu largement tronqués au sommet, l'angle suturai

à peine aigu, presque droit, l'externe prolongé en épine noirâtre assez

longue et étroitement conique; séries ponctuées canaliculées, surtout

en arrière, noires, les points assez gros et rapprochés, intervalles plans

en avant, convexes en arrière et pourvus de points prestpie aussi gros

et assez denses. — Mâle brillant, indistinctement réticulé, avec les deux

premiers articles des tarses antérieurs largement dilatés; femelle opa-

que, très fortement réticulée.

Baie d'Aotongil (Mocquerys); Fort-Dauphin (Alluaud).

Berosus inermis, Fairm., Atin. Soc. eut. Belg., 189G, XL, p. 452.

— La description de Fairmaire convient assez bien au précédent, avec

cette ditïérence {|ue l'angle externe de la troncatuie n'est nullement

épineux ni saillant; le iupe est de Diégo-Suarez (R. Bourgeois). M. Al-

luaud a pris dans lepaysAndroy une femelle qui ne diffère du précédent

que par le même caractère de l'angle externe de la troncature non épi-

neux, non aigu et à peine saillant. Si c'est bi(Mi le vrai li. in<nnns¥s\v\\\.,

je ne puis le considérer que comme une variété de B. acutispina.

Berosus prolongatus Fairm., A)W. Soc. ent. Fr., 18fi9, p. 19G.

— Ldiig. L'2-7 mil!. — Ovale, très allongé et convexe, d'un testacé

grisâtre, plus dilué »'n avant de la tète et sur les bords, avec le som-

met de la tète, deux bandes longitudinales vagues, étroitement divisées

par une ligne jaune au milieu du pronotum, rembrunis, et quelques pe-

tites taches noirâtres, inconstantes et extrêmement vagues aux élytres.

Tète fortement et assez densément ponctuée, avec une carène longi-
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tudiiialo tint' el peu LMevée au sommet; pronotum assez fortement et

assez densément ponctué; très finement, mais assez distinctement

réticulé; élytres en ovale très allongé, non dilatés en arrière, étroite-

ment tronqués-échancrés au sommet, avec les angles aigus, peu sail-

lants et presque égaux en largeur et longueur; séries ponctuées noires,

finement canaliculées, surtout en arrière, points médiocres et trfs

serrés, intervalles plans en avant, faiblement convexes en arrière,

très finement et peu densément pointillés, très distinctement réticulés,

surtout chez la femelle qui est subopaque, le mâle étant brillant, avec

les deux premiers articles des tarses antérieurs fortement dilatés.

Région de l'Imerina (Nanta); Tanararive (Sikora).

Berosus bidenticulatus Muls., 1859, Op. Eut., IX, p. o9. — o 1/2-

() mill. — Ovale, allongé, convexe, testacé, deux taches rapprochées

sur le vertex et une double bande longitudinale au milieu du pro-

notum d'un brun obscur et très vague, et (pielques petites taches

nébuleuses noirâtres sur les élytres, pattes et palpes jaune pâle, ceux-

ci avec l'extrême pointe rembrunie; ponctuation forte et assez dense

sur le pronotum et surtout sur le derrière de la tête dont la carène

du sommet (v^t très faible, fine et moins dense sur les intervalles des

élytres qui sont plans; séries ponctuées noires, plus fortement canali-

culées en arrière qu'en avant, points assez petits, serrés ; troncature

échancrée et très étroite, les angles aigus, l'externe un peu plus saillant

en arrière que l'interne, mâle très brillant et non réticulé, avec les 2"

et 3'^ articles des tarses assez dilatés; femelle un peu moins brillante,

finement, mais distinctement réticulée sur le pronotum et les élytres.

Madagascar : Andrahomana, pays Androy, Diégo-Suarez (Alluaud).

Les cinq espèces précédentes appartiennent aux .{ni nthohe induis de

Kuwert, caractérisés parTéchancrure apicale des élytres; les suivantes

appartieiuK'iit aux Berosus proprement dits.

Boi'UMiiM cariiiicei»», n. sp. — Long. 3 3/4-4 3/4 mill. — Ocalis,

elongatus, conrexus, infra niger et griseo-villosus, su/ira rufus, capitc

pnstke fortiter iufuscato, sut fnrtiter et sut dense punctafo, carinti

rertiris breii et paruni elerata, prouoto sat fortiter et sot deiise puur-

tato, in viedio dualius inanilis elongatis fuscis et mgis notato, utrinque

aliquoties vage nebuloso; scutello fusco, elongato, punctato, leviter de-

presso; elytris regulariter ovatis, i'ndistincte maculatis, ad apicem in-

tegris, seriebus nigris antice leviter, postice sat fortiter canaliculatis,

punctis mediocribus approximatis ; intervallis planis, (ul apicem sub-
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ronri'xis, in iiieilio liiwa nif/ra nniutis, ieiiuUrr liaud tlciisr siilisfiidlini

puurffUis, S*^ et o" inulto fortins et densins punctntis. — c? nitidus,

tihiis anicriorilms, articulis 2" dkkjho, :i" triplo hreriorc, dilulntis ri

farliler itilosis iuxtnirtis. — Ç Subnjiiira, ehjtrix loinih'r n'tirnliilis.

Le soimiiL'l de la tiMc csl l)riin l'uiici- cl (ii\(iii' iiiicliiiicfois deux

prolitnjîcmt'iils anh'riciirs nébuleux ciiU'c les \t'u\ sans les Idiiclicr;

les taches du proiiolura consislcut en deux iiaiidos longitudinales va-

gues plus ou moins développées et séparées par une ligne jaune assez

\isiltle, et en nébulosités variables et mal limitées de chaque côté; les

('•lytres vus à un faible grossissement paraissent layées de lignes

briuies, rapprochées, situées siu' les st'ries |ionctuées et au milieu des

iider\alles, d(tnl les points sont pelils et disposés eu séries irrégulières

au milieu de leur largeur; on renuuNiue en outre trois ou quatre

taches noirâtres peu apparentes et mal liniili'es.

Imerina : Tananari\e (Sikora, .\anta .

'ire-Boi'OHiiM niarinoi-nliiM, n. sp. — Long. ;!-;'. 1 "2 inill. — /

ritrr (ivalis, nuin'.ras, iiifra iiii/er, (ilbiiln-rilhisKs
,

iirililm^ jxiljiisijui'

teslarcix, his ad apicem fusris, nipili' rupreo l'orUsiiitne ri densissime

puuctalo , caiind vertids brevi, sut rlrraln , iiiijnr. jinmoto fortitrr

dendssime ptinctato, rufo-testuceo. in nirdia nuiraJn nKif/iiu rnprni.

pirifornii rt postier plus minus dilatuta ornata, (uiiirc tnujufilr niuro

imnijiniito : rhiiiis iipiee iutet/ris^ testaeeis, mneulis niijvirunlihus vmiis

rt snepe plus minus nmflurntihus ornatia, interviiUo 2" saepe in uirdio

lontjitudinaliter pallidiore, seriebus nigris, tenuiter enniiliciilutis

,

punctis mediocrihus et sat nppfoximatis, intervallis planis, suliseriatini

in média trnuitrr punetutis : seutrllo (iniinslo, Irriter exearulo, nitjro-

(trneo, biserialini puiicluta. — ' nitidior, iiirsis anterioribns ri:r ad

hasin dilataiis, rhitris indislinrlr irlirnialis — Q Subapuni rhjlris

distiuetr srd lecilrr rrtirululis.

Les élytres ont un aspect chagrim'' et leur couleiu' [laj'ait nébuleuse,

à cause de la teinte noire des point> el de la zone brime (pii les en-

toure; leurs taches sont \ariablesen éteiulue. noirâtres, mal linnlées,

souvent aussi plus ou moins coniluentes (larla condensation de> nébu-

losités intermé'diaires ; la ponctuation des inter\alles est Une. peu im-

primée el disposée en série iri'é'gulièi'e au milieu de cbaciui: la laclie

cuivrée du pronolum est parfois piriforme, parfois très élargie en ar-

rière. Le mâle a le:^' article du tarse anli'rieiu' très l'ail)len)eid dilaté-.

Diégo-Suarez. pays Andro\ Alluaudi.
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Berosus cribrosus F.iirni., Ann. Soc. ni t. lU'hj., 1897, XLI,

p. 368. — Long. 3 mill. — nossomblant bonncoiip an précédent, mais

un peu moins lra|)ii, If'gèremont pins allongé, lélc cl pronolnin rela-

tivL'nionl nn pou pins larges, ce dernier d'nn testacé brnn iilns foncé,

avec la tache cuivrée i)oanconp pins étendue et très mal limitée oxté-

rieuromont, élylres d'un brun obscur, avec les taches beaucoup moins

apparentes, ponctuation des intervalles plus nette, plus grosse, micuv
im|trimée et disséminée sin* toute leur lai'genr; caractères sexuels du
mâle send)lal)les.

Sud de Madagascar : pa>s Andi'oy (Allnand;.

Le tijpc AÎ'CvM par Fairmaire est de Mevatanana (l'errier); c'est avec

nn pen de doute, ne l'ayant pas vu, que je lui rait[)orte les trois exem-

[ilaires du pays Andn»)

.

ltei-o<<ii!i>> villoMuiu5<i, n. sp. — Long. 3-3 3/4 mill. — Oviilis,

siil rhiiigiittis, roiirr.nis, ititidus, infru niyer, (jrisco-inibesci'HS, palpis et

jit'ilihiis /iavis, illis ad (iiiicciit infuscatis, femoribus pmeter ad upicem

fort i tri- infuscatis: capitc fortitcr metallico, aeneo, ctipreo, viridi, cac-

nilco cl jiKipiirco raricgato, sat fortilev et stit dense puiictato, carina

rcrticis ri.r iiidicata et iiullo modo eierata; pronoto plus niiuiis in disco

infiiscato, ad tatera ciifescente , in niedio rittis duahns coaleurent Unis

metallicis , nirissimc liiica jhu'a antice sparalis ornato, sat forlitrr

parant dense ininclatu, in ter rit las amjaste laerifjato: scutello aeneo,

eUjtris ad apiceni inteijris, f/riseo-testaceis, regulariter, sat fortiter et

sat dense nif/ro panrtatis et riUosis, seriehas niijris, Itaud canalicalatis,

pnnctis sintilibnssat appro.riniatis instructis. — çj tarsoranianticoruni

arliculis 2 rt ."> iiiodicr dilalatis.

L'aspect des él^ Ires est d'un gris nébuleux par suite de la ponctua-

lion assez forte, ré'gulière, assez dense, semi)lable sur les séries et les

iiilt'r\alles, cliaque point étant noir un peu saillant en avant et pourvu

d'ini pdil lin et couché incolore: cbaipie élytre est en outre orné de

diMix petites taches juxtasuttu'ales . l'une avant le milieu, l'autre un

pcn aprcs, (rnric laclif snr le cains linmi''ral et d'un autre sublati-rale

an milied.

Taiianarive (Sikora), (Centre-Sud (Alluand).

Var. <liliiiii««. nov. var. — Celle lorme est constituée par des

exemplaires trouvés jiar M. Alluaud au pays Androy : la coloration

est la même connue fond, mais le noir est moins accusé ainsi que les

parties foncées, ce qui donne à l'insecte un aspect |)lns claii' et plus

pâle. La tète est d'un bleu d'acier avec des rellels poiu'prés, mais non
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cuivrés ni doivs; le pronotiim osl plus clair, sans aucune teinte mé-

tallique, même sur les bandes médianes qui sont noires, généralement

mieuK définies, avec la région qui les avoisine presque jamais rem-

brunie comme cliez le type; l'écusson est brun et non mé(alli(jue;

sur les élytres les points sont d'un noir moins profond, ce qui les fait

paraître plus claires; enlin sur le pronolum la ponctuation est habi-

tuellement un peu moins forte et par conséquent paraît plus clairsemée

et les cuisses sont peu ou point rembrunies dans leur première

moitié.

Je possède du Sénégal : Badumbé (D' Nodier) et du Gabon (Moc-

querys) deux exemplaires qui me paraissent devoir être rapportés à

B. villosulus : ils difïèrenl par la coloration beaucoup plus foncée,

prestjue noire, par suite de la confluence des points noirs aux élytres

et de la grande étendue de la partie foncée du pronotuni qui ne con-

serve de jaune qu'un fin liséré marginal, le milieu restant métallique
;

la carène du vertex est mieux indiquée et les cuisses ne paraissent

que peu rembrunies à la base.

Berosus vitticollis Bob., Ins. Culfr. , 1. p. 793. — Long.

2 3,4-3 mill. — Ressemble beaucoup au précédent comme aspect gé-

néral; il en diffère par sa taille plus petite et son aspect plus grêle; la

tête est colorée de même, le pronotuni est plus clair, avec les deux

bandes métalliques bien nettes, séparées l'une de l'autre par une ligne

jaune bien apparente et accompagnées en dehors et en avant d'une

tache noire oblique tantôt isolée, tantôt reliée et parfois aussi d'une

nébulosité brune et vague plus en arrière; sur les élytres la ponctua-

tion, les séries, la pubescencc et les taches sont identiques, mais la

tache humérale est souvent plus développée et parfois reliée à la pre-

mière tache juxtasuturale par trois ou quatre traits noirs obliquement

disposés occupant les stries elles-mêmes; les cuisses sont peu ou point

rembrunies à la hase.

Je possède un exemplaire du Transvaal : Hamman's Kraal (E. Simon)

qui me parait bien répondre à la description de Boheman; la ponctua-

tion de son pronolum est assez tine et écartée; les exemplaires de Ma-

dagascar : Diégo-Suarez, Andrahomana et Centre-Sud (AUuaud) ont

cette ponctuation sensiblenicn! plus grosse et par consétpient moins

écarli'-e et ne présentent aucune autre dillV-rence.

Berosus Bergrothi Rég., Bull. Soc. eut. Fr., 1900, p. 51. —
Long. 3-3 3/4 mill. —Espèce encore voisine des deux précédentes, de

même forme et de même aspect. Tête bronzée très brillante avec quel-
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ques reflets cuivreux, à ponctuation forte et plus dense, à carène très

line, à peine élevée et peu apparente; pronotum assez fortement et

.issez densément ponctué sans petit espace lisse au milieu, d'un roux

pâle uniforme, orné au milieu d'une grosse tache longitudinale un peu

plus large en arrière ([u'en avant, non séparée par une ligne jaune

médiane, ne touchant ni la base ni le sommet; écusson noir, métal-

lique, bronzé ou verdàtre; élytres roux, régulièrement ponctués sur

les intervalles, ces points reposant sur une petite tache brune plus ou

moins foncée et portant un poil blond, tin et couché, séries noirâtres

nettement et tinement canaliculées, plus larges et [)lus profondes en

arrière avec les points assez rapi)rochés et plus gros que ceux des inter-

valles; les quatre taches noires sont petites, assez visibles, sauf la jux-

tasuturale antérieure qui est souvent efl'acée et indiquée seulement

par la portion correspondante plus noire des 2 ou 3 stries internes. Le

mâle a le à*' et le 3' articles des tarses antérieurs plus dilatés que chez

les deux espèces précédentes.

Ile d'Aldabra (Voeltzkow) ; Madagascar : Diégo-Suarez, Andraho-

mana, pays Androy (Alluaud).

Brachygaster denticulata Muls., .4»». Soc. liitu. Lyon, 18o.'{,

p. :\Hi [Volruliis rtiiireiis liég., Bull. Soc. ent. Fr., 1900, p. ol). — Je

ne crois pas actuellement qu'il y ait de doute sur la synonymie de cet

insecte, bien que je n'aie jamais pu trouver (sur une vingtaine d'exem-

plaires) le denticule minime que Mulsant indique à l'angle suturai des

élytres; de même je ne trouve pas davantage l'autre denlicule indi(pié

par cet auteur en avant de la lame verticale élevée du mésoslernum.

(lependant le reste de sa longue description convient aussi exactement

que possible.

Long, o 1/4 -o 3 4 mill. — Oblong-ovale, très convexe, atténué' en

arrière, noir bninze brillant en dessus, noir en dessous avec une teinte

|dus ou moins ferrugineuse aux pattes, et les palpes roux
;
ponctuation

assez hne, modérément dense, à peu près égale sur la tète, le prono-

tum et les élytres; séries ponctuées très linement canaliculées, un peu

plus profondes en arrière et sur les côté's, les internes beaucoup plus

superlicielles, toutes s'elTaeant avant de toucher la base, principale-

ment les internes qui disparaissent dans le quart antérieur.

Madagascar : Dicgo-Suarez, forêt Tanala, i)ays Androy, Fort Dau-

phin (Alluaud); baie d'Antongil (Mocquerys); Mevatanana (M""= Guil-

gol). Zanzibar.

Cilobaria f^^ubopaca, n. sp. — Long. 2 4/o miU, — Brcviter
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oritliK, nd liHiiirroti jk/hIuIiiih 'nijUiln, ixislicc IrrUrr (illriiidiln, rtildr

roucr.ni, (Ifiisissiinc foriiier pmuinUi, wblUiter sed disliiirlr ri'linihiln,

sulioiHir/i, iiigni, haud mclnUini, jirdUnfs et ixûjih nifo-ji'rrwjini'ii^; en-

jiih' iiitrn ocKloft utrinqnr loïKjiiiiduHililcr cl h-rili'y iiiiiircsso, rcrtirc

traiittrrrsiiti Irriter depresso et loiujliudimdiler indistiurdr rtiriiiuhtto

;

rljilrifi in iiwdiu disci confuse et breriter seriaiiin piuictatia , slrid sn-

Inrnli pumiata post médium iatUununodo impresm.

Konno un |m'ii plus rennéo aux ôpaules cl alténui'i- en arrière (juc

(rhahiUuk', pdiicUialion forlc el très scrrro. uiiifitrnic sur tout le dessus

du corps, les élytres pourvus en outre de iiniiils disposés en 3 ou

i séries à peine \isibles sur le disque, aM'c la strie suturale poncluéc

seulement apparente en arrière du milieu; sur la téic on remarque en

dedans el un peu en avant de chaque (eil une légère dépression loiigi-

Uidinale, el sur le sommet une autre dépression transversale, faible,

coupée dans son milieu par la trace à peine sensible (rime petite ca-

rène.

Connue chez les autres espèces du genre le bord latéral du pronotum

est réduit à un angle étroilemeiil ari'ondi de l'açon a permettre à la

tète de toucher langh' humerai de Tél^lre, quand rinsecle est roulé

en bouk'.

Forl-Daupliin (AUuaud).

Amphiops globus Kr., ^Mryin. Arrh., 1843. I. p. '2'M). — Long.

:5 \/2-ki '> mill. — Insecte, vu d'en baiil, ai)Solumenl globuleux à létal

normal, c'est-à-dire sans l'extension de la télé el du pronotum (pii n'a

lieu que pendant la marche, la largeur alleignant les sept huitièmi-s de

la longueur; \u de côté il représente environ les deux tiers d'iuie

sphère pres(pie régulière; couleur d'un brun noir luisant, lt>ut le des-

sus du corps couvert d'iuie ponctuation Une assez dense, accompagnée

d'autres points beaucouj) plus gros, mais beaucoup moins nombreux:

sur les côtés des élytres existent (pialre ou cinci séries obli(pies, courtes,

composées de gros points variables et plus ou moins a[»parenls. Tèie

couverte d'une ponctuation beaucoup plus dense surtout en avant on

les [loints irréguliers deviennent conlluenls, ce qui doime un aspect

cbagriné au clypeus qui est fnililenient ("cliaucré et très linemenl re-

bord»' anté'rieurement.

.1 ai Sous les \eu\ un lion nombre devenqihiires tanl de Madagascar

(pie du continent africain : je trouve une grande variabilité dans la

ponctuation et dans le jilus ou moins de neiteté des séries poncliurs

latérales des élytres; mais il nie seinlile im|>ossil(le de séparer plusieurs

espèces.
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Madagascar : Tanaiiaiixf (Sikora); pa\s Andnn, Ccntrc-Sad (Al-

Itiaiid). Afrique tropicale : Galion, Congo, Loango (Mocquorys), etc.

Aiii|»liio|»M foiil'uMiiM n. sp. — Long. '.\ ;) 4 niill. — lioluiululd-

ocatis, ralde co)iV('.n(.<t, siiinn iiiiiro-pirrux^ ri'l i)in'o-r(isl<mrus, ri
ij
prit

(intice utriiiqtie, proiioti) tul Inlmi nifrsrmlibm, rhjtris mepr ad niar-

yùiein pmilo (lihitioribux, subi us pirrns, prdibus fmco-fefnujinrh ,- m-
pite mt touiiirr, postier pdruiii ilnisr, tiutirr (fritsissiiiie punrhilo, rh/pro

leimiter nunijinatu, ' rrrir tnntrdio rrl leciirr subrnianjiimtu; pronolo

in disco obsolète, ad ((itéra forlias ri ilrnse punctato, latenbus tenuiter

niarginatiK , reetls, brerihas , ininulis lalr rotuiidatis; seutello sat wa-

f/tio triaiujulari : rh/lris ifrrgulai'ilrr ri ilriise, tenuiter et subobsolele

iii disro, iitnllo fortins rf priifai)dias ml lalrra puiirlatis, srrirrani

trium e.rtas rrsti(jia prarbmtibas.

Ksp("'ce moins largeniciil arrondie, plus C( imprimée, plus convexe et

même presque gibbeuse vers le milieu des élylres; dessus du corps

brun foncé, lantùl uoiràlre, tantôt cliàtain, roussàtre sur les côtés du

clypeiis et du pronotum; et parfois teinté de ferrugineux sur les bords

des élytres : ponctuation assez fine, un peu obsolète et assez dense sur

le milieu du pronotum et la région sulurale, plus grosse, plus dense

et plus imprimée sur les côtés du pronolum et des élytres où on

trouve la trace plus ou moins visible de trois séries obliques plutôt

en relief, plus imprimée et très dense en avant de la tèt(! où le cly-

peus finement marginé est rectiligne ou faiblement suLiécliancré au

milieu, oblique sur Ifs côtés, arrondi entre les deux n'-gions. DilVéï'i'

(VÀ.ijldbus par la forme moins arrondie et moins large, par la couleur

non noire, la ponctuation plus grosse et plus dense, la diminution dans

l'impression des séries obli(|ues ponctuées au\ côtés des élytres, d'.l.

hiridas, par la couleur généralement plus foncée, la taille n)oindre. la

[loncluation moins régulière et les côtés du pronotum moins arrondis.

Madagascar : Centre-Sud et Fort-Daupliin -Alluaud .

Amphiops lucidus Kr., liS4.'{, ]Mr(jiii. \rrliir., 1. p. :2i!l. 'Ci/pri-

iiiorphas roiiipressasVmvm.). — Long. 4-4 1/2 mill. — (J\ale arrondi,

1res convexe et comprimé à peu près connue le précédent, d'un brun

cliàlain plus ou moins foncé, parfois noirâtre, parfois d'un fauve assez

clair et dans ce cas orné sur les élytres de deux ou trois rangées dis-

cales de gros points bruns peu apiiarents, les côtés du clypeus, du pro-

notum et des élytres toujours plus clairs; ponctuation régulière, assez

line, beaucoup [dus dense sur la tète cl les élytres (|ue sur le prono-
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tum dont les cotés sont un pou arrondis; clypous assez fortement mar-

giné et subéchancré au milieu.

Madagascar : Baie d'Antongil (Mocquerys) ; Centre-Sud (Aliuaud).

Afrique : Dclagoa-Bay (Junod), Sénégal, Cap-Vert (D"" Roussel), Basse-

Egypte (Letourneux), Le Caire (E. Simon), etc.

La description d'A. Abeillfi, Guilleb. (1896, lUdl. Soc. ent. Fr.

p. 229), d'Egypte, me semble convenir en tous points aux exemplaires

foncés de cette espèce.

Aiu|»bioi»!Si laMi4»i€leM, n. sp. — .le donne ci-dessous une des-

cription de cet insecte que je ne crois pas avoir été décrit jusqu'ici —
Long. 3 1/2 mill. — Ovale-arrondi, très convexe et compriuié, un peu

moins court que le précédent; ayant plul(M la forme d'.l. confusm,

(l'un roux pâle, avec la lète l)run foncé, plus pâle de cbaque côté du

dypeus, le milieu du pronolum très largement et très vaguement lavé

de brun en travers et trois séries de gros points bruns espacés aux

élytres. Ponctuation de la tète assez forte, plus dense en avant, clypous

assez linoniont marginé, très faiblement subéchancré' au milieu; jjonc-

luation du pronotumbien imprimée, asoz fdrio, plus dense sur les côtés

qu'au centre, celle des élytres sensiblement plus grosso, plus imprimée,

dense sur les côtés, plus clairsemée et Une aux environs de la suture,

sans traces de séries obliques ponctuées sur les côtés.

Diégo-Suarcz (AUuaud). Afrique : Egypte, environs du Caire (Le-

tourneux); Congo, cap Lopez (Mocquerys).

Les exemplaires d'Egypte varient du roux pâle au brun noirâtre

foncé, avec le devant de la tète et les côtés du pronolum plus clairs.

C'4M'l4»K(on]a pliai aciM»i«l4'^N, n. sp. — Long. 3-3 14 mill. —
IVittindalo-ovdlis, Iny'cissiiimx, (uitirc et postice lufe rotunddlus, stil

convexus, niyer, nitidus, palpis, pedibus, margini' crlcnui prothoniris

pt ehjtrorum vianjine post médium fen-iujineis; capite et proaoto tiiedio

criter et sot dense, eli/tris fortius et deiisius puitrtdtis, strin mturali

antice abbreviatu, postice profunda et punctata.

Espèce absolument semblable au premier coup d'œil à C. minus

Sharp, de Syrie, comme forme, taille, couleur et aspect général
;
je ne

vois d'anire diU'éreiice que dans la poncluation des éhtri'S plus forte

et plus dense chez C. ptidlarioides^ et dans l'absence à peu près com-

plète de la line réticulation du pronolum et des élytres visible chez

C minus.

Fort-Dauphin (Aliuaud).
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Je rapporterais volontiers à cette espèce un exemplaire de Sierra-

Leone, Rhobomp (^rocquerys) qui n'en difïère que par sa taille un peu

plus grande, sa forme un peu moins raccourcie et la ponctuation du

I»ronotum un peu plus forte.

Coelostoma rufitarse Buli., Ina. Citjfr.. I. p. ()01. — Long. ;{ l/:î-

4 1,3 mill. — Je rapporte volontiers à cette espèce un certain nombre
d'exemplaires identiquement semblables à d'autres que je possède du
Sénégal, des Montagnes de Cristal et du Cap-Lopez, caractérisés par une

ponctuation moyenne et assez serrée, presque égale sur la léte, le pro-

notum et les élytres. Ils ont, comme le dit Boheman, une grande res-

semblance avec notre C. orbiculare¥;\\i.

Fort-Dauphin, pays Androy (AUuaudj ; baie d'Antongil (Mocquerys).

Il est probable que ce dernier insecte est celui indiqué de Madagascar

par Fairmaire sous le nom de C. orbiculare Fabr. comme cosmopolite.

Coelostoma punctulatum Klug (Cercydium), 1833, Ins. Madag.,

p. IGl. — Long. 4 1 2-0 1,4. — Diffère du précédent par sa taille plus

grande et sa forme un peu plus large; la |)onctualion est à peu près

égale, moyenne sur le dessus du corps, un peu moins dense sur les

élytres que sur le pronotum et la tête; la strie suturale effacée avant

le milieu est fine, peu profonde avec une ponctuation très fine.

Baie d'Antongil (Mocquerys); Tananarive (Sikora) ; forêts de l'Est,

Fitrt-Daupliin (AUuaud).

Je possède du Gabon et du Loango intérieur (Mocquerys) deux

exemplaires de grande taille qui ne me paraissent différer en aucune

façon de ceux de Madagascar.

Dacljloslornuiii pys^inaoïini, n. sp. — Long. 3 mill. —
OhloiigO'OVdIis, bretis, sat ronrexus, nigevrimus, nitulus, teiuiiter haud

dnise puHCluhitus, antcunis pnlpisque rvps,'pedibHS ferrugi.npis,pronot()

chjtris paulo Uitiore, lateribus oblù/uisjevitcr (irciiatis, busi fere recta;

ehjtris ad laifra anguste dpflexo-planatis, fortiti'r pHnctato-striatis,

imnctis ad basin multo mhwribus.

C'est l'espèce la plus petite que je connaisse, ressemblant assez à

/>. insulaire Cast., mais plus courte et plus convexe, avec le pronotum

sensiblement plus large à la base que les élytres qui sont subparallèles

et très légèrement l'étrécis de la base aux deux tiers postérieurs oi'i

ils s'arron<lissent largement, leur rebord aplati étant modérément

large en arrière et extrêmement étroit en avant. Ponctuation line, très

peu dense, uniformément répandue sur tout le dessus du corps. Séries
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(It'S ('•lUrt's fork'iiieiit oîiiuiliciilrcs »_'ii arrirrc, leurs jjdiiiLs dciiv lois

plus gros et moins serrés on arrière qu'en a\anl.

Ile Maurice : Curepipe (Carié).

Dactylosternum insulare Casl.. Uisl. util., II, p. o9 {(ili>lonii)uih

Faljr., HoHs.seti Wull.). — Long, i l,2-."j niill. — Olilong-()\ale, paral-

lèle sur les côtés, assez convexe, noir en dessus, plus ou moins ferru-

gineux en dessous, antennes, palpes et pattes d'un ferrugineux plus

clair; ponctuation assez Une et dense sur tout le dessus du corps; sé-

ries ponctuées des élytres fines et a peine enfoncées en avant, caiiali-

culées eji arrière et sur les côtés où elh^s n'atteignent pas la base, leurs

points petits et rapprociiés, |)lus gros en arrière et sur les côtés.

Commun |)art(iiil dans les régions chaudes de l'ancien Cdiiliiieiit.

Dactylosternum depressum Klug, lus. MikIiuj.. \\. KiO. —

Long. 4 1/2-0 2 3 mill. — Dillère du précédent par sa taille plus

grande, sa forme plus large et plus déprimée en dessus, sa ponctuation

lui peu moins dense et un peu plus line, et surtout par les séries

ponctuées des élytres beaucoup plus fortes et plus canaliculées a\ec

les points beaucoup plus gros et moins rapprochés.

l'arait S|)i''cial à Madagascar, ainsi que le suivant :

Dactylosternum diaperinum Klug, /. <\. p. 1(11). —Long. S -H

mill. — bien reconnaissable à sa très grande (aille, à sa forme non pa-

rallèle, mais largement ovale et un peu atténuée en arrière où elle est

plus concave (ju'en avant; pinietuation line, dense et bien régulière:

séries des élytres lines, un peu canaliculées en arrière et sur les ci'ilés

où les points sont plus gros; sur les élUres on voit en outre une ré-

ticulation extrêmement subtile.

Tananarive(Sikora) : baie d'Antongil (Mocquerys) ; Tamalave (l'erroi i

;

Nossy-Hé iFrey).

Dactylosternum cassidiforme Br. , Uisl. ;k</., I, 29-"). — Long.

o-ti mill. — Forme très courte, oblongue, très largement arrondie au

\

deux b(Mits. avec les deux premiers tiers des élytres presque parallèles,

assez déprimée en avant, plus convexe en arrière oi\ les ('lytres s'in-

llécbissenl fortement depuis le milieu juscpi'au sonnnel. couleur d'un

brun ferrugineux plus ou moins fonc('', plus pâle en avant de la lèie

et sur les côtés du pronotum et des élytres, pattes, palpes et antenne-^

roux, la massue noirâtre: ponctuation extrêmement dense sur la tète

et le pronotum, médiocrement grosse et accompagnée de points ex-
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Irèiucincnt petits ontic les gros, moins nellt^ et moins régulière sur les

('lytres où elle est plus dense et plus forte en arrière qu'en avant; sé-

ries ponctuées régulières, étendues de la base au sommet, plus jiro-

fondes et à points |(lus gros en arrière qu'en a\ant, les trois externes

plus profondes et plus rapprochées. Clypeus non rebordé très large-

ment, mais très faiblement écliancré en avant, cantus étendu sur Tteil

(pi'il écbancre dans son tiers antérieur; pronotum très court, à bords

latéraux très peu arrondis, à base presque rectiligne marquée de

chaque côté du milieu d'une petite fossette très peu profonde; élytres

à C(Més délléchis et aplatis, mais peu larges.

Madagascar, nombreuse série comnuuiiquée ces dernières années par

Staudinger.

C'est cerlainenieiil à tort que cet insecte a été réuni à D.iHnpeviuuni

Kl. qui est beaticoup plus gros el dilTérent sous tous les rapports, ainsi

(pie V\WA\\. déjà indiqué Fairmaire en lui comparant le Ccrcijon (initulis

Cast.

C'ercyon li<»va (Bedel /*/ litt.) n. sp. — Long. 2 mill. — Oblonga-

tiralis, jKiiniii roiiri'j-Hs, nifo-fi'i'rtuiini'us, rajutc iii)iro,inilir(' fo-riKialo,

proiiolo et rhjtris in disro leviti'r infuscatis, iiifra fusrux, pedilnis dii

lt'))tiis(iii(' nifts. Cdpite fortiti'r tlrnsi' puvridin, rhipeo li'riter nirnili);

liraiiold /hiiitcr ilciist' punrtalo. laleiilms Irriter nirrdtis: elijtris ora-

lis, iiiiiiiis fnrliler et liaud dense ptiiirlutis, sei-ieliiis jioslieesitl faitiier

niiKdiralati.t. puiietis niediocril)as et (ijipro.rinidtis.

Ce Cerciion ressemble beaucoup à II. rieinalis W'.-ilk. iiiidriri/ies

.

Motscli., (itrireps (Jemm. et Har.), de la région indo-malaise, mais il

est plus gros et décoloration plus foncée en dessus, les élylres olIVanI

une large tache discale rembrunie très \ague et au contraire le sommet
largement plus pale et les stries étant beaucoup moins profondes.

Raie d'Antongil (Mocquerys).

Cercyon fuscostriatus Fairm., Aiiri. Sur. eut. Uelf/.. 18!)8. XlJf,

|i. 4G1). — Long. 2 1,3-2 1/2. — Ovale assez arrondi, densément

ponclué, même sur les élytres à stries profondément canaliculées; télé

noire, avec le clypeus et une tache au sommet jaunes; pronotum jaune

avec luie très grande tache discale transversale, noiràli'e, liilnjx'c en

arrière et occupant pres(|ue toute son étendue, sauf les bords anli'-

rieurs et latéraux: ('dytres jaunes avec les stries largement noires et

luie tache humérale de même couh'ur plus ou moins dé'veloppée.

Tananarivc (Sikora).



48 D"^ M. RÉGIMBARÏ.

Cereyoïi lalicolli», n. sp — Long. 1 1 :2-l 3 4 mill. — Oblongo-

ovalis, haud curtus, post knmeros levlier atlenuatus, subdepressua,

castaneo-rufus, capiie posiice elytruque phia minus infuscatis, tenuiter

pnrum dense punrtatm; pronoto lato, Uiteribm leviter nirvatis; ehj-

iris nd baain pronoto haiid Ifilinrilni.t, tenuiter sot reniote punrtuli^,

seriebus fortiter cunaliailatis et fortiter punctulia, ad basin et suluram

minus profmidis.

Fùrine un pou obconiqno, ayant son niaxiuiiim de largeur à la base

(lu pntnuUnn et des élylres qui ensuite se rétn-cissent lt'g('rement,

mais sensiblement jusqu'aux trois quarts de leur longueur où elles

s'arrondissent; ponctuation moyenne et peu serrée sur la tète et le

pronotum, beaucoup plus fine et plus espacée sur les intervalles des

élylres dont les stries sont très profondes et à très gros points, créne-

lées en arrière et sur les côtés, plus Unes vers la base et la suture.

Tananarive (Sikora); baie d'Antongil (Mocquerys).

Cei'Cjon obcouîfHS, n. sp. — Long. 1 l'3 mill. — Vraeredenti

simillimus, paulo miner, paulo brerior, elulroruin seriebus ail siitaram

minns< pivfundis.

Extrêmement voisin du précédent, mais un peu plus })clil. im peu

plus court, avec les stries internes des élstres sensiblement moins

profondes.

Sud de Madagascar : Andrahomana (Alluaud), un exemplaire.

C'ercyoïi procei*us« n. sp. — Long. 3 3/4-4 mill. — Breriter

omtiii, antiee et postice late rotundaius, valtle eoniejrus, niyer, etytro-

runi apive latissime tarsisque rufesrentibus : eapite et pronoto dense sut

fortiter jninctatis, elytris subopiteis, sublilissime reticulatis, obsoletius

et niulto minus dense punctatis, seriebus haud ranalieulatis, ininctis

sut approximatis, ad suturam et ad basin minoribus, stria snturali

postice valde impressa.

Remarquable par sa grande taille et par sa forme courte et convexe

qui le fait ressembler à un Coelostoma. La grosse tache rousse apicale

des élytres occupe environ le quart postérieur.

Sud de Madagascar : pays Androy (Alluaud).

Cereyon fliejs;-aiiu$<> (Bedel, in litt.), n. sp. — Long, i 2/3 3mill.

— EUiptico-ovatis, modice ronrexus, niijer, jinithmacis lateribus elij-

trorumque macula lata obliqua apicali flaris, pedibus ferrugineis, for-

titer dense punctatus; elytris subcoriaceis, seriebus postice et ad lutera
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canaliculatis et fortiter pwtctatis, antice planis
,
punctis minoribus,

stria suturali ceteris haud profundius inipressa.

Ressemble beaucoup comme forme et coloration à notre C. aqiia-

ticus Cast. {fenniiiiilis Zett.), mais en dilTèrc par les stries des élytres

beaucoup plus pi'ofondes et par la tache apicale oblique, parallèle au

bord qu'elle occupe dans son dernier tiers au moins.

Tananarive (Sikora); Diégo-Suarez, Fort-Dauphin (Alluaud); baie

d'Antongil (Mocquerys).

Cercyoïi flavocinetu^ji, n. sp. — Long. 2 12 mill. — Praece-

denti affinis, minus elongatm, elijtris minus distincte punctatis, niulto

profundius striatis, intervallis leviter convexis, prothoracis margine

flavo latiore, elijtris auguste a basi fïaro marginatis, macula apicali la-

tiore et cum margine continua.

Ressemble encore plus à C. aquaticus Cast. par la bordure et la

tache apicale jaune des élytres, mais il est moins allongé et se dis-

tingue par les stries élytrales très profondes et à points encore plus

gros, tandis que les intervalles légèrement convexes sont plus fine-

ment et plus indistinctement ponctués.

Tananarive (Sikora), un seul exemplaire (ma collection).

Cei'cyoïi ni;i'ci'i>imus, n. sp. — Long. 2 mill. •— Late oralis,

brevis, subrhomboideus, modice concexus, tenuiter parum dense punc-

tatus, niger, nitidus, palpis ferrugineis; ehjtris tenuiter et remote

jninctulatis, striis sat profunde canaliculatis et fortiter punctatis.

Il ressemble à Pachysternmn capense Motscb.. mais il est beaucoup

moins convexe, entièrement noir, beaucoup moins fortement ponctiu',

moins profondément strié, surtout aux épaules où les stries sont plus

superficielles et les points moins gros.

Ile Maurice : Curepipe (Carié).

Cercyon grandis Cast. Hist. nat. Il, p. G2. — Long. 3 12-

3 3/4 mill. — Oblong-ovale, très court, largement arrondi aux deux

bouts, peu convexe, brun châtain foncé, un peu plus pâle eu avant et

sur les côtés, les palpes et les pattes ferrugineux; ponctuation moyenne
et assez dense

;
pronotum très court, à côtés très obliques et peu ar-

qués, à base faiblement et largement subéchancrée de chaque côté et

très légèrement avancée surl'écusson; élytres très largement ovales-

(iblongs, à peine arqués et subparallèles au milieu, pourvus de stries

canaliculées, très profondes en arrière et en dehors où les intervalles

Ann. Soc. Ent. Fr., lxxii [1903]. 4
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sont sensiblement convexes, le bord latéral très étroitement défléclii et

aplati.

Tananarive (Sikora).

Il est bien certain que ce Cernjon, qui a un aspect tout à fait spé-

cial et que Fairmairc compare avec raison au DacUjlosternum cmsidi-

fovme Br., devra former un genre nouveau.

Coroyon crcnatoMtriatiiw, n. sp. — Long. 2-2 1/4 mill. —
Ovnlix, hrcris, /lost huiui'i'oa iiifhitus, ad apicem attcnuatus et sub-

aculus , conve.nis, nUjer, capitc mrpc nntirc, pronoto ad Inleni, ehjtvis

ad apicem et xaepe puncto huinemU et aiiynste ad lutera fenugineis,

palpis pedibusque riifo-piceis ; capite et pronoto sat fortiter dense punc-

tatïs, elytris in intetTallis tenuiter remote punctatis, fortiter et pro-

funde piinctato-striatis, punctis approxiinatis, plaga mrtasternaU for-

titer dense punctata.

Forme un peu rhomboïdale, courte, renflée en arrière des épaules

et presque pointue au sommet des élytres dont les intervalles sont lé-

gèrement convexes surtout en arrière; stries très profondes en arrière:

à gros points, même au niveau du calus liuméral (pii est saillant, in-

l(M'rompant la 5^ strie, tandis que les G* et lO''. 7^ et 8'' se rejoignent à

la base en deliors du calus.

Ile Maurice : Curepipe (Carié).

Spercheus distinguendus Fairm., \nn. Soc. eut. Belff., 1893,

XXXVII, p. 147. — Long. 3 12-4 mill. — Forme courte et presque

globuleuse, comme S. einanjinntus Eselisch., les deux côtes internes

très saillantes, se terminant insensiblement et non anguleuscment en

arrière, les trois autres côtes très peu élevées.

Nossi-bé. Diégo-Suarez, baie d'Antongil (Mocquerys); Andrahomana

(Alluaud).

Hydrochus metallicus Fairm., .4»». Soc. ent. /?f'/f/., 1898, XLII,

p. i'.V.i. — Long. 2-2 2 3 mill. — Présente à peu près la forme de notre

IL nitidicaUis avec toutes les variétés de couleur de noire //. angas-

iatus.

Diégo-Suarez, pays Androy, Fort-Dauphin, ni>inl)reu\ exemplaires

(Alluaud).

OflillieltitiM .iiitiaïKli. n. sp. — Long. 1 1/2 mill. — Oratiii,

haiid elon'gatus, sat convexus; capite nitido et aenco, xel subopaco et ni-

gricante, antice conve.co, in medio fortiter depresso, interoculos bifoveo-
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lato; pronoto aiiticc qnaiii posttce latiore, tcnuiter punclulato, nitido,

aenco-cupreo et ad latera pallescente vel fusco et ad latera late rufes-

cente, in medio siilco longitudinall antice et postice foveolato et abbre-

riato, foveolis quatuor in disco quadratim dispositis et forea longa obli-

qua sublatcnili instructo, lateribus postice intus obliquis, ante médium

leviter dilatatis et uiembraïui annustissima et vix visibili manjinatis

;

elijtris late ovatis, sordide testaceis, tetmiter seriato-punctatis, inter-

vallis planis : palpis pedibusque pallide testaceis, corpore subtus nigro.

De la taille, de la couleur et de l'aspect général d'O. sericus Muls., de

la région méditerranéenne, mais distinct par la disposition des fovéoles

et du sillon médian du pronotum, par la membrane du pronotum

extrêmement étroite et à peine visible sur les côtés, par les séries

ponctuées des élytres très superficielles et non canaliculées, les points

étant plus petits et moins serrés; le sillon longitudinal du pronotum no

touche ni la base ni le sommet et se creuse en fossette peu profonde

à ses deux extrémités; les deux fossettes situées de chaque côté en

face de ses deux extrémités sont reliées entre elles par une légère dé-

pression transversale, et les deux fossettes sublatérales, longues et

un peu obliques, ne touchent ni la base ni les bords latéraux.

Sud de Madagascar : Andrahomana (Alluaud).

IIy«lraeua niai*ginioollî!i>, n. sp. — Long. 1 1/3 mill. — Bre-

viuscuhi, hdud parallela, fusco-testacea, palpis pedibusque testaceis, ca-

pite niijro, dense sut fortiter punctato, pronoto dense fortiter punctaio,

utrinque ad latera longitndinaliter et leviter oblique depresso. in medio

late qîiadratim nigricante, marginibus quatuor sat late testaceis, late-

ribus antice parallel'is, post médium intus leriter obliquis; ehjtris dense

fortiter seriatim punctatis, intervallis planis et angustissimis, lateri-

bus sat auguste deflexis.

Forme oblongue, non allongée, non parallèle, couleur d'un brun

testacé, avec la tête et une large plaque discale carrée au pronotum

noires, ponctuation forte et assez dense sur le pronotum, un peu moins

grosse sur la tète, forte et en rangées régulières sur les élytres, avec

les intervalles au moins aussi étroits que les points ; bords latéraux du

pronotum parallèles avant le milieu, puis subanguleusement dirigés

obliquement en dedans, ce qui donne au pronotum l'aspect hexagonal

habituel chez les Ilydraena; bords latéraux des élytres assez étroitement

détléchis et aplatis en gouttière.

Fort-Dauphin (Alluaud).
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19" mémoire (1)

HYDROPHILIDAE

par lo D'' M. Régimbarï.

Je n'ai pas la prétention, dans cotte petite étude, de faire un travail

coniplt't sur les llijdrophilides de l'Indo-Chine : ce serait au-dessus de

mes moyens, n'ayant que très peu d'instants à consacrer à l'Entomo-

logie. Seulement, d'après le désir de quelques entomologistes et en

particulier de M. E. Fleutiaux, j'ai pensé qu'il y avait lieu de décrire

quelques-unes des espèces de cette famille si délaissée, afin de con-

tribuer à la faire mieux connaître et de donner la possibilité de mettre

quelques noms au milieu des séries innommées et par conséquent

sans intérêt de cette famille dans nos collections. Un certain nombre

d'espèces et même la plupart se trouvant à la fois en Indo-Chine et

dans les régions voisines, il m'arrivera quelquefois de décrire une

espèce qui n'aura pas encore été trouvée dans la Péninsule, simple-

ment parce qu'elle est voisine d'autres qui s'y trouvent ou parce

qu'elle peut s'y trouver elle-même. C'est ce que j'ai déjà pu constater

pour les Dysticides et aussi en partie pour les Gyrinides, ces derniers

habituellement plus localisés.

Stethoxus hastatus Herbst {oblongus 01.). — Tonkin : Hanoï

{Landais, lh'mange)\ Birmanie : Tharraouaddy {Corbett). Chine méri-

dionale.

Stethoxus cavisternum Bedel. — Tonkin : Haudi {Landais): Co-

cliinchine : Mytho {de la Perraudière) ; Malacca.

Stethoxus cashmirensis Rcdt. {japonims Sharp). — Tonkin :

Hanoï [Landais, Démange); Annam : Phuc-Son {Friihstorfer); Cochin-

chine : Saigon {Delauneg): Malacca. Inde; Ceylan; Cashmire: Bir-

manie; Chine; .lapon; Sumatra. Espèce extrêmement commune et

répandue dans toute l'Asie méridionale.

1. Voir Aiin. Soc. enl. Fr., 1889 à 1902.
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Hydrophilus elongatus Rég. — Birmanie : Tliarraouaddy [Cor-

bett). Ceylan.

IlyûroiiliiliiM Caiul>o«lieii!!ii«, n. sp. — Long. 11 1/2-

li niill. — Oblonyu-ovalis, elliptirus, modice convexus, nigcr, nilidus,

leriter metallicus [ad latera et in punciis pmecipue)] prothoracis série

punctata anteriore densa, obliqua, subveyulari, ab angulo anteriore

usqiie ad tertiam latitudinis parteni continuata, série posteriore om-

nino disjuncta et punctis numerosis inordinatis fere usque ad basin

constituta: ehjtroruni seriebus densis, inter quas, duo sfriolae apparent :

carina prosternali antice obtuse angulata, postice spina valida et lonya

leviter incurvata instructa, carina sternali spina sut longa primant

ventris suturani attingente arcuata; femoribus intermediis antice sat

dense et sat fortiter punctatis.

Forme ovale, allongée, parfaitement elliptique, ni atténuée en avant,

ni élargie en arrière, assez convexe; couleur d'un noir brillant avec

quelques reflets métalliques pourprés ou bronzés sur les côtés et sur

les points, également uoir en dessous, avec les tarses et les palpes fer-

rugineux et le dernier segment abdominal pourvu d'une plaque lisse

subtriangulaire assez large; série systématique antérieure du pronotum

remarquablement développée, formant une ligne étroite de points

serrés étendue de l'angle antérieur jusqu'au tiers de la largeur; série

postérieure irrégulière et disjointe, formée do nombreux points dissé-

minés sur un grand triangle occupant les deux tiers postérieurs du

bord externe et le quart externe de la base qu'ils atteignent presque

en laissant lisse le sommet constitué par l'angle postérieur. Entre les

séries ponctuées des élytres qui sont assez denses et bien apparentes,

se remarquent deux lignes fines et peu apparentes. Pointe de la carène

métasternale forte, atteignant la première suture ventrale.

Cambodge, un exemplaire; Birmanie, un exemplaire (Collection

Réginibarf).

Sternolophus rufipes Sol. — Cochinchinc : Saigon {Dclauney),

Mytho {de la Perraudière]; Annam. Afrique et Asie tropicales; Nord

de rOcéanie.

Sternolophus brachyacanthus Rég. — Tonkin [Dorr]-, Annam :

Phuc-Son {Friihstorfer); Birmanie : Tharraouaddy [Corbeit). Ceylan

[Horn).

ITelocliare»<t a(r<»-i>i<>eiiM, n. sp. — Long, o 1,4-6 1/â mill. —
Ocalis, postice leviter dilataius, parum convexus, angulo thoraco-
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ehjtrali, beue évidente, nigro-piceus , nitkUmmus, ad lateni ferrugntus:

vel castnneus, sat tenuiter, subobsolete et paruiii dense punctntus;

prothoracis lateribua fortiter airudtis, série anteriorc fortiler ar-

cudld, posteriore leriter obliqua, sat hrevi, densa et extus secundum

maryinem punctis liaud demis cuni anteriore conjuncta; in ehjlris

série média punctorum distincta, externa irregulari et multo minus

distincta. Palpis longis.

Espèce voisine de //. longipalpifi Murray, (l'Afrique, présentant la

môme coloration, la même ponctuation et la même disposition des

séries ponctuées systématiques au pronotum et aux élytres; la tête

paraît cependant un peu plus étroite. Malgré cette diiïérence, je ne^

serais pas surpris que les deux espèces n'en fissent qu'une seule. Les-

palpes atteignent la longueur de la tète et du pronotum réunis.

Cochinchine : Saigon [Delauney), Mytho {de la Vcrraudière), Cam-
bodge : Pnom-Penh. Sumatra; Bornéo; Nouvelle-Guinée.

Helochares minutissimus Kuw. — Cochinchine : Mytlio [de la

Pcrraadière), Saigon. Toute l'Afrique et l'Asie tropicales, Xord de

rOcéanie. Très abondant.

Helochares [Graphelochares) anchoralis Siiarp. — Long. 0-6 mill.

— Reconnaissable à sa forme allongée, étranglée à l'angle thoraco-

élytral qui est très prononcé, les côtés du pronotum étant très arqués

et les élytres un peu dilatés en arrière; ponctuation assez forte, dense

et très régulière; séries systématiques du pronotum normales, l'anté-

rieure assez longue et peu dense, la postérieure très courte; stries

ponctuées des élytres finement canaliculées, leurs points extrêmement

rapprochés et à peine plus gros que ceux des intervalles qui sont

plans.

Annam : Hué {Delaunag)-^ Cochinchine : Saigon (id.); Cambodge :

Pnoni-Penh [de la Perraudière). Inde, Ceylan, Sumatra.

llclocliareiii [Grapheluchares] ci*enatu!!>, n. sp. — Long. 4 1^-
6 mill. — Sat laie ovalis, postice plus minus dilatatus, purum con-

vexus, rufus, infra fuscus, cruribus pilosis ad apicem tantuininodo

glabris; capite et pronolo sat fortiter, dense et regulariter punetatis,

hoc ante basin ulrinque puncto magna instructo, lateribus ntodice

arcuatis, série anteriore obliqua et rix curvuta, posteriore brevi et

transversa; elytris tenuiter parum dense punctulatis, striis profunde

canaliculatis et fortiter dense punctatis, intervallis planis, 4" extus

seriatini fortius punctato, ntargine externo leriter dilatuto reflexo.
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Voisin de H. iiielanophthalinus lU'icho, mais un peu plus allongé,

avec le pronotum un peu plus étroit et les stries des élytres très pro-

tondes et très fortement ponctuées
;
palpes dépassant à peine la lon-

gueur de la tète; cuisses pubescentes sauf à l'extrême sommet, comme
chez les espèces voisines.

Cochinchine : Saigon {Delauueii): (".ambodge : Pnom-Pelm {de la

Permiidière). Inde : Pondichéry, Genji {M. Maiudron], Tetara, Bengale

{R.-P. Cordon)] Sumatra (Foerster): Java.

Helochares lentus Sliarp. — Long. 2 3/4-4 mill. — Espèce extrê-

mement variable comme taille, de forme assez courte, plus ou moins

déprimée en avant, avec le maximum de convexité aux deux tiers

postérieurs des élytres, représentant assez bien dans toutes ses parties,

mais en beaucoup plus petit, Tespèce précédente; ponctuation de la

tète et du pronotum forte, dense, celle des élytres plus fine et beau-

coup moins dense, stries assez profondes et assez fortement ponc-

tuées; séries systématiques du pronotum à peine apparentes, mais en

revanche chez les individus piîles on voit très distinctement les quatre

points foncés disposés en carré.

Cochinchine : Mytbo [de la Perraudicre), Saigon. Ceylan; Inde;

Sumatra; Java; Bornéo.

Le H. denxus Sliarp, de Ceylan, se distingue de cette espèce par les

stries des élytres très peu profondes et beaucoup plus tinement ponc-

tuées; je ne serais pas surpris que les deux esiièces dussent plus

tard être réunies, car un exemplaire pris par le i>" Horn à Ceylan est

intermédiaire pour la profondeur de ses stries.

PliilliyiIrtiM c-raNMus, n. sp. — Long. 4-4 1/4 mill. — Latissime

ellipticHx, breris, ralde conrexus. infra fascus, mpra fulvus, capite la-

tissime in medio et postire, pronoto latÏKsiine in diseo, eljitrisque maeula

humerali nigricantibus, sat fortiter, dense et regulariter punctatus ;

in pronoto seriebiis anteriore et posteriore rage indicatis, lateribus mo-

dice areuatis et distincte niarginaiis : ehjt ris sine seriebus.

Cette espèce rappelle beaucoup pour la coloration notre P. fron-

talis Er. [nigricans Thoms.), mais avec la forme très courte et large-

ment eUiptique du P. subsignatas Sharp, du Japon ; la tète et le pronotum

sont noirâtres, la première largement rousse en avant, le second lar-

gement bordé de roux sur les côtés et en avant, étroitement au milieu

de la base; les séries systémali(pn'S du pronotum sont longues, mais à

peine distinctes, leurs points élanl à peine plus gros que ceux du fond;
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les élytros, sans trace dos deux ou trois séries ponctuées normales, pré-

sentent un gros point noirâtre sur le calus humerai et sont légère-

ment lavés de brun par places, soit par transparence, soit par décom-

position des tissus, comme cela a lieu souvent chez nos espèces fauves;

les palpes ne dépassent pas la longueur de la tête.

Annam. : Hué {Dehiuneij) ; Cochinchine : Saigon; Tonkiu : Hanoi

{Démange).

Philhydrus escuriens Walker [nigriceps Mots.)- — Long. 2-

2 1/2 mill. — Uvale, non allongé, largement arrondi en arrière, noir

en dessous, roux paie en dessus, la tète noire ornée au-devant de cha-

que œil d'une tache jaune triangulaire; ponctuation assez forte et dense

sur le pronotum, tine, beaucoup moins serrée et même un peu obso-

lète sur les élytres qui manquent de séries ponctuées. Palpes dépassant

à peine la longueur de la tète, noirâtres à l'extrême sommet.

Cochinchine : Mytho (Delammj)', Annam. Inde; Ceylan; Sumatra;

Java; Manille; Bornéo. Espèce très abondamment répandue dans la

région indo-malaise.

Pliilhy«lrii!>i llavicans, n. sp. — Long. 4-4 12 mill. — Ellip-

ticus, haud elongatm, sat convenus, subtus niger, supra nifo-flavus,

capite nigro, antice utrinqiie triangulariter rufo maculaio, sat fortiter

dense punctato ; pronoto minus fortiter, minus dense et subobsolete punc-

tato, hiterilms leviter nrcuatus, seriebus haud distinct is : ehjtris ut pro-

voto puiictatis, seriebus punctatis destitutis
;
palpis capite rix longiori-

bus, omnino fhiris.

Très voisin du précédent, mais plus grand, un peu plus fortement et

distinctement ponctué sur les élytres, avec les palpes concolores et

non noirâtres au sommet.

Annam : Hué {Delauney). Inde : Pondicliéry, Malié {M. Maindron),

Bengale {R. P. Cardon).

Pliilliy<lrii><i riihrooincfuiii, n. sp. — Long. 4 4-12 mill.

— Oblongo-ocalis, sat elongatus, conrexus, niyro-piceus, rapite antice

utrinque plus minus anguste ferruyineo signato, pronoto sat laie ad

latera et alitjuoties anguste antice et postice, elytris paulo latins postice

quam antice ferrugineo limhatis, punctatura in capite densa, in pro-

noto paulo minore et paulo minus densa, in elytris tenui et parum
densa; in pronolo seriebus lonyis et distinctis, in elytris seriebus dua-

hus punctorum, rix distinctis; palpis sat longis, capitis longiludinem

superanli/jus.
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Présonto un ppu la môme coloration f|ut' notre Cijmbiodutes margi-

nellus Fab., mais bien distinct par sa ponctuation beaucoup plus fine et

moins dense et par les palpes plus longs. La série antérieure du pro-

notuni est très longue, assez arquée et occupe plus du tiers externe

de la largeur, la postérieure est également très longue, rectiligne et

occupe presque le quart externe ; les palpes assez longs dépassent de

leur dernier article environ la longueur de la tête.

Cocbinchine : Mytho {de la Perraudière) ; Birmanie : Tliarraouaddy

(Corbett). Inde : Mahé; Sumatra [Foerster).

Pl»ylliy*lru^» ferrug;alii!!i, n. sp. — Long. 3 1,2-3 2/3 mill. —
Oblongo-ovalis, sat eiongutus, parum convexus, nigro-piceus, cnpite

antice anguste, pronoto in quatuor marginibus plus minus late et ali-

quoties indisco, elijtris utrinque latius et aliquoties indisco ferrugatis

;

punctatura in capite mediocri et parum densa [in vertice punctis ali-

quot majoribus), in pronoto sat ienui et parum densa, in elijtris tenui

et haud densa; in pronoto série anteriore longa, arcuata, distincta,

posteriore quoque sat longa et irregulari; in elytris seriebus duabus

punctorum nmjorum irregularibus, sed distinctis; palpis longissimis,

capitis et prothoracis longitudinem attingentibus.

La couleur noir de poix du dessus du corps devient ferrugineuse

et rougeâtre sur le labre, le devant du clypeus et les côtés de la tèle

au-devant des yeux, sur les quatre côtés du pronotum et même quel-

quefois sur toute son étendue, sur les côtés des élytres dont elle en-

vahit parfois une assez grande étendue, mais alors d'une façon très

vague; la ponctuation est tine, très peu dense sur les élytres, un peu

plus dense sur le pronotum, plus forte sur la tête ; les séries systéma-

tiques du pronotum sont bien formées, longues, mais irrégulières;

sur les élytres on en distingue nettement deux formées de points plus

gros et assez irréguliers. Les palpes très développés atteignent la lon-

gueur de la tète et du pronotum réunis.

Cochinchine : Mytho [de la Perraudière). Sumatra {Foerster).

Pliilliydru!-» iii^i'iliiliifii, n. sp. — Long. 2 3/4-3 mill. —
Oblongo-ovalis, sat convexus, nigro-piceus, plus minus {in pronoto prae-

cipue) rubro-ferrugatus, ad latera et clgpeum rufescens, nitidus ;
punc-

tatura in capite minuta et parum densa, in pronoto et in elytris tenuis-

sima et remota; in pronoto seriebus bene distinctis, irregularibus, in

elijtris punctis majoribus in disco uniseriatim disposais, extus irreyula-

riter sparsis; palpis longissimis, capitis et prothoracis longitudinem

attingentibus.
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Voisin du précédent, mais plus petit, moins large, généralomeiil plus

lavé de rouge ferrugineux, avec la ponctuation encore plus fine, plus

écartée et plus obsolète sur les élytres; les points sériaux de la ran-

gée discale des élytres sont assez régulièrement disposés de la base

au sommet, tandis qu'extérieurement ils sont disséminés sans ordre

en avant et extrêmement écartés au milieu et en arrière ; les palpes

ont à peu près la longueur de la tète et du pronotum réunis.

Saigon [Delauney), Mylho, Pnom-Pelui {fie la Prrraiidière). Sumatra

{Focrster).

l>liilhy«li'uw riibi-ieiaiiM, ii. sp. — Long. 2 ;{/4-3 mill. —
Oblongo-ovaUs , subparaUelus, parum convexus, nitidissimus , infra fer-

ritgiueuS: pedibus rufis, imlpis testaceis et longissimis ; capite antice

rubro, }mtke nigro, tenuiter sut dense punctuMo, inter oailos série

transrersii pHnctonnn majoruin ixstrurto, pronoio rubro, teniiiter sxt

re moi e piuu-lato, seriebus bene dhtinciis et ralde irregularibus: rbjtris

castaneis, saepe ad basin infuscatis, tenuiter, subobaolete et sat remote

piinctnlatis, punctis majoribus in disco uniseriatim dispositis.

Cette petite espèce, de Sumatra-Ouest [Foerster] et de Palembang,

que je crois me rappeler avoir vue d'Indo-Chine, a la mémo taille (pie

P. nigritulus, mais un peu moins de largeur et de convexité, avec

une coloration très difîérente : la tête est rouge ou ferrugineux clair

en avant de la suture interoculaire et noire en arrière, le pronotum

est du même rouge et les élytres d'un châtain plus foncé, surtout à la

base; la suture transversale de la tète oll're une rangée de gros points

très apparente; les séries systématiques du pronotum sont à peu près

semblables, bien nettes et très irrégulières ; sur les élytres on ne re-

marque guère que la rangée discale de gros points, ceux du delKU's

n'étant plus gros iju'au voisinage de l'épaule.

Il est possible (pie ce Vhilh[idrm soit le même que P. mollis Rég.,

de Madagascar, dont presque tous les exemplaires que j'ai vus sont

immatures et entièrement jaunes et dont deux seulement sont plus co-

lorés; il faudra revoir de nouveaux spécimens de Madagascar bien co-

lorés pour trancher la question.

T.<aocol»iii!« «lifiieicolli!^, n. sp. —Long. 2 12 mill.— Elongato-

ovalis, sol convexus, infra tiigricans, pedibus rufis, supra pallide testa-

reus, capite purpureo-metallicu, aiitice ntrinque laie flavo marulato,

subtilissime reticulato, tenuiterparum dense punctato,pronoto testaceo,

in medio plaga ovali purpureo-metallica ornato, tenuissime reticulato,.

fortins pimctato; elytris testaceis, lineis 8vel9 lenuibus fuscis ornatis,.
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fortiter et sat dnisr pimctatis, his piinctis fusris; tihiis postcriorilnis

modice arcuatis.

Appartient au groupe de L. pnllidas Muls. dont il a la forme et l'as-

pect, mais plus petit. La tète est d'une belle couleur pourpre, de même
que la plaque ovale médiane du pronotuni qui touche le sommet, mais

est étroitement séparée de la base ; les lignes brunes principales des

élytres très fines sont au nombre de 8 ou 9 et assez régulières; dans

leurs intervalles se trouvent deux ou trois lignes très irrégulières, for-

mées par la ponctuation du fond.

Découvert tout récemment à Genji, sur la côte de Goromandel, par

M. Maurice Mnini/ron.

Liaocol>iiiH i-<»Meico|»!<, n. sp. — Long. 2 mil!. — lirgularitcr

uvalis, liuud eloiigatus, infra nigvicans, pcdibus ru/is, supra pallidc

testaceus, capite roseo-metnUico, antice utrinque flavo maculato, subti-

lissime reticulato, reniote postice punrtulato, pronoto testaceo, in medio

plaga raya rosra ner apiceni nec basin tangente ornato, sul)tilissinie re-

ticulato, tenuiter, reniote et snlnibaolete punctulato, scutello roseo, etij-

trift testaceis, regulariter lineato-punctatis.

Du groupe de L. lievelierei Perris, mais plus court, plus trapu: les

lignes ponctuées des élytres sont régulières, grises et alternativement

plus grosses les unes que les autres.

Annam. : Thuan-An [de la Verraudière).

L<accol)iiis rotundatii!^. n. s|i. — Long. 1 3/4 mill. — Ro-

tundato-oralis, brevissimus, conrexus, infra nigricans, pedibus rufis,

mprapallide testaceus, capite aeneo-purpureo, antice latissinœ utrinque

flavo plagiato, tenuissime obsolète reticulato, irregulariter paruni dense

punctato, pronoto testaceo, in medio lineis duabus longitudinalibus

fuscis, antice conjunctis ornato, obsolète reticulato, reniote et subobsolete

punctato, scutello roseo, elgtris testaceis, dense lineato punctatis, tihiis

posteriorihus leriter curvatis.

Assez voisin de L. gracilis Uoi&cb. {interniitiens KiesAV.),mais encore

plus court. Le devant de la tète est orné de deux grandes macules

jaunes, parfois tellement développées qu'elles ne sont séparées que par

un petit espace noir métallique ; le pronotum est orné seulement de

deux lignes brunes, étroites, réunies en avant et représentant ainsi un

A renversé dont le sommet touche le bord antérieur et dont les

branches n'atteignent pas la base; les lignes ponctuées des élytres

sont pigmenlaires, régulières et très serrées, disparaissant étroitement
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le long de la base et largement sur les côtés et ollrant quelques points

de condensation formant de petites taches très vagues ; la ponctuation

des élytres est très fine et forme des séries situées sur les lignes pig-

mentaires impaires.

Trouvé par M. Andrewes à Bclgaum, dans l'Inde méridionale, et par

M. Corbett à Tharraouaddy, en Birmanie.

Bei*0!!»U!>» {AcantJwberosus) imlicu)* Motscli. — Long. 3 1 3-o 1/2

mill. — Peu d'espèces sont aussi variables comme forme, dimension,

coloration et développement de l'épine externe de la troncature des

élytres ; en général la forme est allongée, subcylindrique et convexe
;

la couleur est brune en dessous, testacée en dessus, avec deux taches

brunes variables sur la tète, deux autres en avant et une plaque irré-

gulière très vague au milieu du pronotum, des stries ponctuées noires

et quelques petites taches variables sur les élytres.

Annam : Qui-nhon [de la Perraudière), Saigon et Pnom-Penh [De-

Uiunrij]; Birmanie : Toungoo et Tharraouaddy {Corbett). Sumatra,

Java, Luçon, Ceylan [D'' W. Horn), Inde (M. Mnindvon), Chine : Tient-

sin. Très répandu dans la région indo-malaise.

IScrosiis nig-ropiclus, u. sp.— Long. 2 2/3-3 mill. — Breviter

ovalis, postice î(itior,conrexus, iufra fuscus,pedibus rufis, supra niger,

nitidus, capite nigro, submrtaUico, fortltrr densr punctato, antice

utrinque oblique foreolatn, linea sittnrali frontali jiosfire carinatn, pro-

noto nigro, lateribus-sat anguste, liuea média longitudinali, maculaqxie

miniina anteriore utrinque rufo-fukis, fortiter dense punctato; elytris

griseo-testaceis , utroque maculis sex nigris ornato, profunde crenato-

sulcatis, interraUis planis et multo tenuis et reniote punctatis. — (5

tars. anter. articulo 2 leviter incrassato; Ç obuoletissime reticulata.

Sur le pronotum la ligne rougeâtre et les deux taches de même cou-

leur situées de chaque côté du sommet manquent souvent.

Saigon {Delauneg\

Berosus pubescens Muls. — Long. 3 mill. — Forme allongée,

souvent même très étroite : tète métallique d'un bronzé pourpré, for-

tement ponctuée, pronotum fauve [)Ourvu en sou milieu de deux bandes

parallèles métalliques, tantôt libres, tantôt plus ou moins conlliienles

et soudées, souvent accompagnées en dehors d'une tache noire plus ou

moins développée, isolée ou contluente; élytres gris sale, pourvus d'é-

troites lignes brunes sur des stries ponctuées très fines, et sur les in-
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tervalles plans de points assez gros noirâtres médiocrement serrés et

munis de cils longs et couchés.

Annam; Sumatra (Foerster). Manille {E. Simon et G.-A. Buer), Inde

[Andreices, II. P. Cardon, M. Maindron).

Berosus decrescens Sharp. — Long. 2 1/2 mill. — Me paraît

n'être qu'une variété du précédent, plus petit, plus étroit, avec la bande

double du pronotum plus distincte et plus isolée, sans taches latérales.

Birmanie : Tharraouaddy [Corbctt). Ceylan (/)" TV. Horn). Inde

(.V. Maindron); Sumbawa.

Brachygaster [Volvulus] aeneus BruUé. — Espèce très variable

répandue dans toute la région indo-malaise et dont très probablement

Brachygaster indicus Muls. est synonyme.

Tonkin : Hanoï (DnH««(/?),Chiem-Hoa (Fruhstorfer) ; Annam : Tbuan-

an {de la Perraudière); Cochinchine : Mytho («>/.); Cambodge : Pnom-
Penh [id.]. Sumatra, Philippines, Sumbawa, Australie, Inde.

Gicbaria Leachi Latr. — Cambodge : Pnom-Penb; Annam.
Inde.

Amphiops pisiformis Fairm. — Long. 2 3 4-3 1,2 mill. — Forme
très courte, globuleuse, couleur tantôt brun roux avec trois rangées de

taches rondes sur les élytres, tantôt brun noir avec le devant de la tète

et les côtés du pronotum et des élytres ferrugineux; ponctuation assez

forte, dense et presque réguhère sur la tète, un peu moins dense et

formée de points petits entremêlés de points trois fois plus gros sur

le pronotum, très obsolète dans le tiers suturai des élytres, puis aug-

mentant dans le tiers moyen et devenant en dehors semblable à celle

du pronotum, accompagnée de séries de points plus gros bien impri-

més sur les côtés et diminuant peu à peu en dedans, au point de dis-

paraître entièrement vers la suture. C'est l'espèce de beaucoup la

moins fortement ponctuée de celles d'Orient.

S'digùn{D('launeij), Mylbo, Pnom-Penh, Qui-nhon [de la Perraudil're).

Aiuitliiops Climat t'en!<i!s», n. sp. — Long. 3-3 1,2 mill. —
Ovalis, brevissimus, subrotundiis, hemisphaericus, fusco-castaneus,capite

nnguste ad clypeiini
, prothoracis elytroriunqae lateribiisferrugineis, ca-

pile et pronoto sat fortiler, denae et subaequaliter punclalis, elytris sat

dense et )nagis inaequaliter, fortins ad lalera, obsoletitis ad suturam

punctatis, .teriebiis punctorum majoruni regularibus, exlus magis im-

pressis el usque ad suluram distinclis nolatis.
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Cet Amphiops se distinguo du précédent par sa forme un jji'u moins

courte, sa couleur plus foncée, sa ponctuation beaucoup moins inégale

sur le pronotum, plus forte et plus régulière sur les él\ très et bien

distincte, quoique plus faible, jusqu'à la suture, par les séries ponc-

tuées un peu plus imprimées en dehors et toutes bien distinctes jusqu'à

la suture.

Sumatra [Focrster).

Ani|»liio|)H aniianiila. n. sp. — Long, '.i-'.i 1/4 mill. — Prar-

cnlcnti .siinilliiuiis, pnulo tnintis Idtm, mnyis cantannis, olijti'is rufes-

centibus et maculis fuscis vagis triseriatim dispositis ornatis; puncta-

tum in pronoto mugis inaequali [praecipue ad lalera), in ebjtvis extus

magis inaequali, seriebus extus magis profundis, intus simiUbus.

Forme moins élargie, presque un peu oblongue, moins régulièrement

convexe, arrondie, l'insecte \u de côté, plus gibbeuse vers le milieu

des clytres, couleur plus rousse avec les rangées de taches foncées des

élytres peu apparentes; la ponctuation du pronotum est plus inégale,

plus dense, avec les gros points de la région extenKî plus développés;

la ponetualion des élytres i)arail encore plus inégale, les petits points

étant plus lins, les séries ponctuées sont plus profondes et leiu's points

sensiblement plus gros en dehors.

Annam.

Amphiops pedestris Sharp. — Long. 2 1 ±-'S mill. — Uou\

châtain uniforme, court et subhémisphérique, ponctuation dense et ru-

gueuse sur le pronotum, surtout en dehors où les gros points sont très

distincts et très profondément inq)rim(''s; points sériaux des élytres

très gros et profonds, avec ceux des intervalles aussi gros en dehors,

près de la suture ces points deviennent beaucoup moins gros et en

même temps les points fins, presque complètement invisibles en dehors,

augmentent beaucoup et dominent dans le tiers interne.
'

Saigon {Delaunrn): Ceylan. Inde; Sumatra.

Amphiops mirabilis Siiarp. — Long. 2 2/:{-3 1/2 mill. — Très

€ourt, subhémisphérique, briui noir ou châtain foncé et dans ce cas les

élytres sont plus clairs et vaguement marqués de taches noirâtres

rondes en séries, ponctuation de la tète et du pronotum dense, très

inégale, rugueuse en avant de la tète, les gros points des côtés du pro-

notum très développés; séries ponctuées des élytres canaliculées en

dehors, les points très rapprochés, de même dimension que les gros

points des intervalles qui sont irréguhèrement disséminés; dans les in-

tervalles internes ces gros points deviennent de plus en plus clairsemés
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î't on y distingue mieux les points extrêmement petits et nombreux.

Tonkin : Hanoi [Dcninnijc]. Ceylnn, Inde.

Var. variolosus, n. var. — l'unrtis, prarcipue in eljjtris, nitijori-

bus H mayia (ipproœiinatis.

Dans cette variété les gros points des séries et des intervalles des

élytres sont encore plus profondément imprimés et plus larges, ce qui

les rend en même temps plus rapprochés et souvent polyédriques; les

gros points des cotés du pronoluni sont également énormes.

Birmanie : Toungoo. Java.

Coelostoma simplex Sharp. — Annam : Qui-nhon {de la Perrau-

dil've); Saigon; Birmanie : Tliarraouaddy [Corljctt). Inde, Ceylan; Su-

matra; Chine, Japon.

Coelostoma orbiculare Fal). — Saigon {Delauney), Mytho [de la

Perraudil're), Hanoi (Z)^'/»»»;/^') ; Birmanie : Tharraouaddy [Corbcti),

Toungoo. Sumatra; Bornéo; Inde; Europe; Afiiiiue.

Dactylosternum nitidum Cast. — Long. o-3 12 mill. — Stries

des élytres profondément canaliculées en arrière et sur les côtés, beau-

coup plus fines et non enfoncées en dedans et en avant où elles n'at-

teignent pas la base.

Annam : Hué {Delauneij); Malacca.

Dactylosternum rubripes Cast.? — Long, ti-7 mill. — DilTère

du précédent par la (aille plus grande, la forme plus large, les stries des

élytres moins profondes. Les deux formes ne font peut-être qu'une

seule espèce, car certains exemplaires paraissent bien intermédiaires.

Annam: Hué [Delauney] ; Tonkin; xMalacca. Inde, Java, Sumatra, Phi-

lippines, Bornéo.

Dactylosternum dytiscoides Fab.— Boconnaissablc à la couleur

rouge de la tète et du pronotum.

Poulo-Pinang, Malacca. Bornéo, Morotai, N"'=-Angleterrc, etc.

Cercyon vicinalis Walker [nigriceps Mots., atriceps Gcmm. et

Har.). — Roux avec la tète noire, stries ponctuées profondes.

Saigon, }i\y\ho{dela Vervaudit're). Sumatra; Ceylan, Inde; Sumbawa.
Cryptopleurum ferrugineum Motsch. — Très semblable à notre

C. atoinarinin F., mais d'un rouge ferrugineux.
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Saigon {Di'liiunpij).

Sphaeridium quinquemaculatum F;ib. — Saigon, Hué [Deîau-

ney), Mytlio, Tourani' [dr la l'n-rdadière). Inde, Goylan, etc., extrê-

memont abondant.

Sphaeridium dimidiatum Cast. — Saigon {Delauneij). Sumatra,

Java, ('.liiue. Inde.

Hydrochus lacustris Nietn. — Long. 2 mill. — Voisin de notre

//. (ingustdtus Germ. et surtout de la var. fovpostrititus Fairm., mais

plus petit, avec les angles antérieurs du pronoluin plus accentués,

les cinq fovéoles du disque à peine indiquées et les points des stries

aux élytres plus gros.

Mytho {de la Perraudière). Ceyian. Inde.

IlydrucliiiM annainila, n. sp. — Long. 2 3/4-3 mill. — Elon-

(jaius, sKbparaUehis ; aliquoiies niyer, .saepissiine glmiro-metallieux,

(leni'us, viridis, caendeus et eujireus; cnpite fortiier dense punctato,

inter oculoa triforeolato, pronoto fortiter dense punctato, ante me

dium trifoveato, post médium in disco foveis duabus nuujnis connatis et

utrinque foveola minuta profunda instructo , elytris striato-punctatis

,

punctis maximis, interrnllis paribuscdnvcxis, A et S et sutura costato-

elevatis; palpis pedibusque rufis.

Forme allongée et subparallèle, coloration rarement noire, presque

toujours d'un métallique glauque et alors très variable
;
ponctuation

de la tête et du pronotum forte et profonde, tête pourvue en arrière

delà suture frontale de trois petits sillons longitudinaux; pronotum

un peu rétréci en arrière, pour\ u avant le milieu de trois fossettes

assez larges dont la médiane est mal limitée en avant, après le milieu

de deux fossettes discales, séparées l'une de l'autre et de celle qui est

devant par une ligne élevée et étroite en forme de Y, séparées par une

ligne ('levée analogue des deux latérales qui sont plus petites et plus

jirofondes. Élytres pourvus de profondes stries régulières dont les

points sont tellement gros et rapprochés qu'ils deviennent polyédriques

et les intervalles absolument linéaires et en zigzag; les intervalles

pairs sont plus élevés que les impairs et en particulier, le 4<^ et le 8%

ainsi que la suture, sont sensiblement élevés en côtes. Les pattes et

l.'S palpes sont rouges, l'extrémité des fémurs et du dernier article des

tarst^s et des palpes noirâtre.

Annam : Qui-nhon {de la Perraudière),



CONTRIBUTION

A L'ÉTUDE GÉNÉRALE DES HYLOPHILIDAE

par Maurice Pic.

AVANT-PROPOS

Aucun travail d'ensemble n'ayant été publié sur les Hijloijhiliddc, j'ai

pensé qu'il y avait là une lacune scientilique à combler
;
je me suis mis

à l'œuvre pour entreprendre l'étude générale de ces petits Hétéromères;

malheureusement, faute de matériaux d'étude suflisants, j'ai. été forcé

de traiter certaines faunes d'une façon provisoire. Ayant dû renoncer

momentanément, à la publication d'une étude monographique, j'ai dû
me borner à donner quelques tableaux synoptiques et de nombreux
catalogues; faute de mieux, je me suis elTorcé de réunir au moins

tous les renseignements généraux susceptibles de faciliter, pour l'a-

venir, l'étude générale des Hjilophilidne. J'espère que ce travail per-

mettra à nos collègues, sinon de connaître toutes les espèces de

cette famille, du moins d'en reconnaître un bon nombre et surtout

d'avoir des indications bibliographiques à peu près complètes.

J'ai divisé mon étude en deux parties : la première limitée à la seule

faune paléarctique, la deuxième étendue à celle de toutes les parties

du monde, l'Europe proprement dite exceptée. Le but de cette division

est de répondre plus facilement aux études de chacun; beaucoup de

nos collègues s'occupent seulement de la faune européenne, plusieurs

sont Umités à la seule collection d'une faune spéciale ; avec cette di-

vision, chacun trouvera à sa place sa part d'étude, sans être entravé

|)ar de nombreux éléments étrangers; et le tout réuni facilitera la be-

sogne des spécialistes futurs.

Quelques mots sur la composition de chacune de ces deux parties ne

seront pas de trop. La première partie comprend : i" Un synopsis inspiré

des « Bestimmungs Tabelle XL Hijlophidae » et complété de notes des-

criptives ou autres; t' un catalogue d'habitats détaillés, pour mieux
marquer la répartition géographique de quelques espèces : 'S" le catalogue

bibliographique et synonymique de toutes les espèces rentrant dans la

faune paléarctique (Europe, Afrique Sept'®, et Asie Occ'«), faune cor-

respondant à celle adoptée par de Marseul pour son catalogue des

Coléoptères de l'Ancien Monde. J'ai ajouté aux Hi/lophilitlde le petit

groupe très intéressant des Trotoinmideini, qui doit renli'er plutôt dans
Ann. Soc. Ent. Fr., lxxii [l'JO'i]. 5
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les Scrajitiidae, soit parce que ce genre a été catalogué près des Hylo-

philus, soit à cause du faciès de certains de ces insectes qui peut

prêter à confusion; en parlant ici du genrdrotominidea, j'empêcherai,

je l'espère, pour l'avenir qu'une espèce de ce genre puisse se classer

dans les Euglenes, cas produit déjà in litteris.

Dans la deuxième partie (actuellement en préparation)
,

je trai-

terai séparément la faune de chaque partie du monde (Europe ex-

ceptée). En dehors de la zone raédilerranéenne ('), les Hfildiiliilidae-

paraissent avoir d'ordinaire un habitat peu étendu, souvent restreint

à une région; l'étude géograpl)ique de ces insectes me semhle donc

plus profitable qu'une étude d'ensemble renfermant mélangées toutes

les espèces du globe. J'ai une raison d'ailleurs très sérieuse en divi-

sant mon travail : cette séparation me permet d'étudier avec plus d'u

nité les faunes de l'Afrique et de l'Amérique méridionale pour les-

quelles j'ai de sérieux matériaux d'étude, tandis que pour les autres

je m'inspirerai des travaux de divers spécialistes plus complets, plutôt

que de m'en rapportera mes études personnelles insuflisantes ou moin-

dres. Chaque partie du monde sera donc traitée, pour les raisons que-

je viens d'énoncer, séparément, c'est-à-dire que je m'occuperai succes-

sivement l°de l'Asie, 2" de l'Afrique, 3° de l'Océanie, 4° de l'Amérique;

et encore cette dernière sera-t-elle divisée en trois parties, correspondant

aux principaux travaux restreints qui sont actuellement pubUés : sur l'A-

mérique septentrionale, par M. Th. L. Casey; sur l'Amérique centrale,

par M. (Jlhampion; sur l'Amérique méridionale, par moi-même. Après

chaque faune, on trouvera le catalogue bibliographique et synony-

mique de toutes les espèces de cette faune, exception faite pour l'Amé-

rique où je ne donnerai qu'un seul catalogue réunissant toutes le&

espèces américaines.

Dans la première partie traitant la faune paléarctique, je mentionne

44 espèces et il variétés, mais il ne faut compter que 17 espèces et

6 variétés spéciales à l'Europe. Je ne puis pas lixer maintenant le nom-

bre des espèces qui rentreront dans la seconde, je me contenterai de

dire qu'actuellement les Hylophilidae sont représentés dans le monde
entier par plus de 200 espèces et iîî variétés environ.

Il est impossible de donner maintenant le chillre exact des genres

rentrant dans cette famille, car ceux créés par M. Th.-f^. Casey ont été

élabUs à la suite d'une étude insuflisante et la plupart me semblent

(1) Dans cette zone on trouvera un certain nombre d'espèces vivant siniul-

lanéinenten Euroiie, Africiue se|itentrionale et ,\sie Occidentale, entre autres -.

U. pruino&us Ksw., populncus Panz.
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avoir pUilùl une valeur sous-générique; aussi ai-je groupé presque-

toutes les espèces dans le genre Uijlophilus. En résumé, j'accepte en

dehors de Hylophilus, seulement les genres Phijtobaenus Sahlb., Hylo-

l)aenus Pic et Cnopus Champ., sans oser me prononcer catégorique-

ment, faute de matériaux d'étude suffisants, sur la valeur des genres

australiens établis par Blackburn sous les noms de Syzeton, Sijzeto-

ninus et Sijzetonellus.

Le nom générique de Hijlo[ihilas, remplaçant celui plus connu de

Xylophilus, a été publié en 1823 par Berthold, dans sa traduction des

Familles naturelles du règne animal ùc Latreille, awcc populneus pour

type. Le nom de Hylophilus Berthold (= Xylophilus Latr.) ne doit pas

être confondu avec le nom de Xylophilus proposé en 1823 par Man-

nerheim comme simple sous-genre d'Eucnemis. Au genre Hylophilus

Berthold se rapportent comme synonymes les noms de Xylophilus

Gurtis [British. Ent., vol. VII, p. 299, 1830) ou autres auteurs, et

Aderus Westw. [Zool. Journal vol. V, p. o7) et comme sous-genre le

nom à'Euglenes Westw. ; aussi est-ce à tort que ce dernier nom d'En-

ylenes a été mis dernièrement en avant, ainsi que le nom de tribu

Euglei^ini.

C'est Thomson [Skandin. Col., VI, 1804, p. 367) qui paraît avoir le

premier indiqué la curieuse structure de l'aljdomen des Hylophilidae,

cet organe n'étant composé (par suite de la soudure, soit partielle et

seulement médiane, soit complète, des deux premiers segments) que

de 4 segments libres, structure qui fait de ces insectes un groupe bien

distinct dans les Hétéromères. Ce caractère abdominal a été adopté,

par M. Champion {Biologia Centrali-Anier. IV, part. II et Ent. mont.

Mag. 1890, p. 264) et, plus récemment, par M. Th.-L, Casey [Coleopt.

Xotires, VI, in An. New-York Ac. Sciences VIII, 1895) dans leurs pu-

blications sur les Hétéromères américains.

Les caractères généraux attribués par les auteurs aux Hylophilidae

se résumeront ainsi : insectes Hétéromères (c'est-à-dire ayant les tarses

antérieurs et intermédiaires de o articles et les postérieurs de 4), de

petite taille, à abdomen composé tie 4 segments libres, le premier étant

long et formé de deux parties soudées (soudure complète ou médiane

seulement), tarses ayant l'antépénultième article lobé en dessous et le

pénultième simple
;
palpes labiaux à dernier article grand et plus ou

moins dilaté, souvent sécuriforme; tête plus ou moins accolée au pro-

thorax; premier article des tarses postérieurs généralement bien plus

long que les autres réunis.

Les Hylophilidae sont des insectes de petite taille, dont les membres

offrent fréquemment chez la même espèce une structure différente
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suivant les soxos; ils présenlent des formes nombreuses, un mode

d'insertion des antennes varié, des yeu\ petits ou gros, rapprochés ou

écartés, et aussi de très curieux caractères (quelquefois sexuels) chez

les espèces exotiques, par exemple les antennes flabellées chez c5, etc.

Les espèces européennes sont moins changeantes, mais quelques-unes

cependant présentent des modilicalions particulières, entre autres les

antennes des Auidorus cj et les pattes de //. iiionstroxipeii IMc.

Les mœurs de cette famille sont presque inconnues. Dans une courte

note Perris [Ann. Soc. ent. Fr. 18(18, p. 308) dit que //. mnguino-

lentusKsv^. est sorti d'une co(iue soyeuse grisâtre de i 1 2 mill. de dia-

mètre, récollée sous une écorce de pin.

.le ne veux pas chercher à retrouver l'origine ancestrale des Hi/lo-

philidae, car il me semble superflu, pour reconnaître et déterminer

maintenant des insectes dont la structure abdominale n'est composée

que de 4 segments libres, de prétendre, à la suite de quelques hono-

rables collègues, que l'ancêtre des Coléoptères était un Névroptcre à

huit arceaux ventraux visihles {Aun. Belç/. 1900, p. 356) ou plus an-

ciennement encore un Myriapode [Ann. Bdg. litOl, p. 166) ('). Je me
contenterai de dire que, si l'on admet que les types ancestraux des

Coléoptères ont huit ou six segments abdominaux, évidemment les

HijlophiUdae n'en ayant que quatre peuvent être regardés comme des

insectes très dégénérés, et des descendants peut-être en dernier heu

des Scraptiidae qui ont o segments libres?

Les aih'S des Hylophilidae sont bien plus longues que les élytres, re-

pliées et phssées, de couleur grise ou noirâtre; les nervures médiane

et radiale paraissent réunies (chez H. populneus Panz.) par une ner-

vure transversale sinuée. Il convient de dire que la nervation des ailes

est très difllcile à observer, soit parce que cette nervation est peu

marquée, soit parce que ces organes sont difliciles à étaler convena-

blement chez d'aussi fragiles insectes; on hésite d'ailleurs à étudier

ces organes dans la crainte de mutiler des échantillons rares et de dé-

truire des types trop souvent uniques.

Je ne crois pas superflu de rappeler ou de signaler (en dehors de ma
collection qui contient les ///y^x de plus de oO espèces européemies ou

exotiques) les collections de lliilopinlidne qui semblent les plus inté-

ressantes parles t>jpes. plus ou moins nombreux, (|u'elles contiennent.

Pour la faune d'Europe et circa, les principales collections à consulter

sont celles de Thomson et Kiesenwetter, en Allemagne ; Baudi di Selve,

(1) Pourquoi d'ailleurs reclicrcher un seul insecte anceslral, quand plusieurs

ont vraisemblablement coexisté?
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au Musée de Turin; Mulsant et Hey. Abeille de Perrin, en France.

Pour la faune asiatique on trouvera quelques types dans la collection

Andiewes, d'autres doivent exister dans la collection Motschulsky,

enlin les espèces japonaises figurent toutes dans la collection de

M. G. Lewis, et en partie dans la collection de Marseul, au Muséum
de Paris. La plupart des tijpes de la faune africaine se trouvent dans

les collections Ch. AUuaud et Pic. Pour la faune de l'Océanie, la ma-

jeure partie des tijpes australiens et tasmaniens sont restés dans les

collections australiennes et quelques-uns. ainsi que les espèces décrites

des Antilles par M. Champion, sont en Angleterre. M. Blackburn con-

serve sans doute les types des espèces de la Nouvelle-Zélande qu'il a

décrites. Moins une espèce {fasciculatus Mars., de Java, décrite du Mu-

sée d'Histoire natiu'elle de Leyde), j'ai décrit toutes les espèces pro-

venant de Java et Sumatra et les types figurent, soit dans ma collec-

tion, soit au Museo civlco di Genova ('). Presque tous les types des

espèces rentrant dans la faune de l'Amérique septentrionale sont restés

dans les collections américaines, tandis que ceux des espèces décrites

par M. Champion, de l'Amérique centrale, sont dans les collections

anglaises. Les types des espèces mexicaines décrites par moi sont dans

ma collection. Pour les espèces décrites de l'Amérique méridionale (et

toutes publiées par moi) on en trouvera les types, soit dans la collec-

tion Sahlberg, soit dans ma collection, cette dernière ayant été augmen-

tée récemment des récoltes de M. E. Gounelle au Brésil.

Pour les Hylophilides exotiques de diverses provenances j'ai vu ou

étudié de nombreuses espèces et un certain nombre de types dans la

collection de Marseul au Muséum de Paris.

A la suite de cet avant-propos, et avant d'aborder chacune des parties

composant mon Étude générale, je donne la liste bibliographique des

principaux ouvrages ou articles méritant d'être consultés pour l'étude

des Hylophilidae. J'ai négligé de mentionner tous les articles renfer-

mant, soit une description isolée, soit une simple énumération d'es-

pèces, comme par exemple ceux-ci : Fairmaire in. An. Belg. 1883, CXIII,

Catalogues divers, etc.; on trouvera plus loin, dans mes catalogues,

les indications bibliograhiques des descriptions primitives ou isolées.

Espérant avoir dit tout ce qu'il est utile de connaître comme ren-

seignements généraux, il ne me reste plus, avant de traiter successi-

vement les deux parties et les diverses faunes dont je viens de parler,

qu'à solliciter do nouvelles communications et à remercier très cor-

(r A signaler encore quelques types dans la collection Ph. François, à Paris,

et au Musée national hongrois.
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dialcmenl tous nos cullègiu'S obligeants qui m'ont aidé pour ce travail

soit par leur savoir, soit par des communications variées. J'adresse des

remerciements particuliers à nos collègues MM. E. Abeille de Perrin,

Ch. Alluaud, L. Bedel. Pli. François, 1)'' Gestro, Major L. von Heyden,

E. Reitter, .1. Sablberg.

En demandant à tous les entomologistes d'excuser ce long, mais in-

dispensable avant-propos, je viens les prier de vouloir bien user

d'une grande et nécessaire indulgence pour juger ma « Contribution

à l'élude générale des Hjiophilidae ».

Digoin, novembre 1902.
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1877. Baidi. Eteromeri, II, p. 73 à 82 (Atti Acad. Sienze Torino, XII,

1877.)

1881. Desbroghers des Loges. Insectes Coléoptères du Nord de l'A-
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1890. G.-C. Champion. Biologia Centrali-Americana, vol. IV part. II.

1890. — Some reinarks on the genus Hylophilus, wilh

descriptions of Iwo species from Japan (The Ent. mon. Mag.

2« série, vol. I, p. 264 à 269).
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PREMIÈRE PARTIE

[FALNE d'EUROPE, AFRIQUE SEPTENTRIONALE ET ASIE OCCIDENTALE]

Renseignements divers, histoi'ique.

Depuis Mulsant et Rey (Colligères 1866) et Baudi de Selve (Coléopt.

Héléromères 1877) il n'avait pas été publié d'étude d'ensemble sur les

Hijlophilides de notre faune, c'est pourquoi j'ai cru devoir écrire récem-

ment une petite étude synoptique; cette étude synoptique, traduite en

allemand par M"''' Th. Pic, a été publiée eu 1900 sous les auspices de

M. Edmund Reitter dans lesBestimraungs-Tabellen n° XL. Ce fascicule

des Best. Tabellen m'a principalement ins|)iré pour ce nouveau travail

et la plupart des anciens tableaux synoptiques n'ont pas été remaniés.

Cependant cette nouvelle étude est un peu plus étendue, augmentée

des Trotommideini et complétée par deux catalogues. Plusieurs espèces

sont mallieureusement à l'heure actuelle insuffisamment connues et

la connaissance précise des deux sexes serait très nécessaire pour

établir absolument la validité ou fixer la place de deux ou trois autres;

l'examen des types de certaines espèces mal définies, comme Intemlis

Gredl., iù-oloisis Gredl. [peut-être (5 et 9 d'une espèce unique] serait

indispensable pour confirmer la validité incertaine de certains noms.

Pour éviter quelques fausses interprétations faciles, j'ai mis quelques

points de doute dans la rédaction de mon étude (quand je ne suis pas

absolument sûr de la spécification nominale), j'ai ajouté quelques

notes complémentaires pour les espèces incertaines, enfin j'ai laissé

a l'interprétation de chacun toutes les espèces que je n'ai pas vues en

nature ou que j'ai insuffisamment étudiées, me contentant de réunir

à la fin des tableaux les descriptions de ces espèces que chacun pourra

comprendre à sa guise, en attendant la consultation des types.

Je ne rappellerai pas l'historique complet des Hylophilides, cet his-

torique ayant été donné par Mulsant et Rey dans le volume des CoUi-

f/ères, il me parait superflu de le reproduire : je me contenterai de dire

quelques mots sur les plus récents ouvrages.

Mulsant et Rey dans leurs Colligères (1866) divisent leur groupe des

Xylophilldes (voisin des Anthicides] sous les noms sous-génériques

suivants : Olotelm [nouveau], Anidorus [nouveau], Euglenes Westw.

et Aderus Westw. ^ Xijlophilus, avec une note sur Phi/tobaenus Sahl-

berg — Baudi de Selve (Eteroraeri II, 1877, p. 72, in Atti délia Reale
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Acad. Scienze Toriiio vol. XII) place les XUcphilides dans la famille

des PediUdi, de la 2^ tribu dès Scraptiili (') et dans la première sec-

tion de celte tribu avec les caractères de : « prothorax plus étroit que

les éhtres, etc. », Baudi jie tient pas compte des sous-genres établis

et se contente de grouper les Xjjlnphiliis en tmis groupes caractérisés

par la proportion des 1^" articles des antennes, Tinsertion de celles-ci,

la forme des fémurs postérieurs simples ou épaissis et un peu arqués

(pour populnms Panz), et décrit les A', niinor (près brevicornis Perris),

du Pi(''niont et cijprius, de Chypre (près prainosus Ksw.).

Dans Bestimmungs-Tabelle XL, j'ai rétabli les sous-genres de Mul-

sant et Rey augmentés de d(^ux autres : Pseudanidorm et Pseudeu-

glenes nommés par moi; j'ai adopté aussi le nom de HijlophUus Hertli.

à la place de celui de XijlophUus Latr. des précédents auteurs. J'ai dit

quelques mots dans mon avant-propos au sujet de l'emploi de ce nom
de Hijlopliilus, puis donné antérieurement des renseignements plus

complets (V^orwort ex Best. Tabellc XL) sur riiistorique des noms

génériques cVAylenus Westw. et Xi/lophilus Latr. primés par le nom
de Ilylophilus Berth., je n'y reviendrai donc pas ici.

Le Catalogus Heyden, Reitter et Weise range les Xylophilides sous

h' nom de tribu EiKjlenini ce qui n'est pas admissible, car le genre

Emjlcnea. est publié après les genres Xylophilm Latr. ou Ilylophilus

Berthold et d'un autre côté Westwood (Zool. Journ. v. p. 3o9, 1829),

avant de définir son genre Euglenes, a publié son genre Aderus; le

nom de Ilylophilus Berth., par conséquent, doit primer. Le nom d'A-

deruH Westwood se confond avec les noms de Xylophilus ou Hylo-

philux^ mais le nom d'Euglenes doit être maintenu comme sous-

genre.

Le genre Hylophihis, ayant pour t\pe populnrus Panz., a été ainsi

défini primitivement : « Les antennes vont en grossissant, les palpes

labiaux se terminent par une massue sécuriforme, les cuisses posté-

rieures sont fortes, les tarses de 4 articles ». Ces caractères primitifs

doivent être un peu modiliés maintenant, notamment en ce qui con-

cerne le nombre des articles des tarses, et augmentés du plus impor-

tant de tous, celui tiré de la structure abdominale. On trouvera dans

ravant-pro])os les caractères généraux de cette famille. J'ajouterai qu«'

les Hylojihiliddi' rentrant dans la faune d'Europe et circa ont la tète

un peu échancrée en arrière, dépourvue de ccu, accolée [llulophilu.t)

<iu même rentrant [PhyluOdeuus) dans le prulhorax, les hanches inter-

médiaires sont subglobuleuses, les élylres plus larges que la base du

(IJ Caractérisée par « la partie postérieure de la lèleconligiie au proliiorax w.
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protliorax, les antennes do 11 articles diversement insérées, le dernier

article des palpes maxillaires sécuriforme. Aux H[itophilidac
,
j'ajoute

le genre Trotommidni Reitt. qui me parait devoir rentrer dans les

Sodptiidae par la structure abdominale composée de cinq segments

libres. Le dernier article des palpes maxillaires des Trotommidea est

cultriforme et ce genre dillère des autres Scraptiini ou- Scraptiidae\^OLV

le prothorax moins large à sa base que les élytres, la structure des

antennes (articles 2 et 3 très courts) ou des tarses, enfui par les yeux

réniformes.

Les espèces de Hijlophilidoe de nos pays olTrent de remarqualjles

différences dans la forme de leur tète étudiée d'après les yeux et l'in-

sertion des antennes et peuvent se répartir dans plusieurs sous-genres

classés surtout par l'étude des caractères tirés de ces insertions diffé-

rentes. Les (5 se distinguent des Q, soit par les antennes un peu plus

fortes ou mêmes monstrueuses [Anidorus], soit par les cuisses pos-

térieures munies d'une brosse pileuse ou ces membres plus longs,

soit encore par la forme moins élargie, les antennes plus robustes. Les

Trotommideini c5 ont une forme d'ordinaire plus allongée que 9 et

toujours les antennes sont plus longues dans le premier de ces sexes.

J'ai toujours capturé (plusieurs espèces) les Trotommided, soit en

battant les Chênes (quelquefois sur les branches mortes de ces arbres),

soit sur les buissons de Lentisque, en mai ou juin. On trouvera les Hy-

lophilidae, surtout pendant l'été, en battant les buissons ou les arbres

exposés au soleil, dans les détritus faits de brindilles de bois, dans les

pailles sèches, les fagots de sarments et autres; ils se capturent rare-

ment en nombre. Les mois les plus favorables pour les chasses parais-

sent être avril, mai et juin en Algérie et de juin à septembre en France
;

on peut cependant rencontrer quelques spécimens jusqu'en novembre

et dès le mois de mars (').

Pour la rédaction de cette première partie j'ai disposé des matériaux

suivants :

1" Ma collection composée des collections Grilat, Jacquet, Leprieur,

Lethierry, Reitter et Tournier.

2" Diverses communications dues à nos collègues MM. E. Abeille

<\e Perrin, L. Redel, A. Fauvel, D'' Horwatli, Major L. von Heyden,

D'' Normand, E. Peyron, A. Théry, Capitaine de Vauloger, etc, etc., que

je remercie très sincèrement de leur gracieux et protîtable concours.

(1) M. Aug. Méquignon m'a signalé nue récente capture iiitéressanle, celle de

Ilylopliilus populneKS Pànz. en plein hiver, dans un Peuplier creux, dévoré

ipar Cossonus plfuiafus Bedei ; noire collègue pense que cet Hijlophilus pour-

rait bien être parasite du Cossoims, ce qui ne me parait pas impossible.
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Étude synoptique et notes ou descriptions complémentaires.

I. Groupe Trotomniideini (iii Scraptiidde). Abdomen de o segments

libres. Dernier article des palpes maxillaires très long, cultriforme —
genre Trotommidea Reitt (4 espèces). Forme allongée, diminuée aux

2 extrémités. Tête petite, un peu détachée du prothorax. Antennes (S

plus longues et plus fortes que Ç, composées de H articles, les â*^ et

3'^ très petits. Prothorax moins large que les élytres.

II. (iroupe Hylophiiidae. Abdomen composé de 4 segments libres, le

1<='" formé de 2 parties soudées. Dernier article des palpes maxillaires

sécuriforme (2 genres, 7 sous-genres et 40 espèces environ). Forme

plus ou moins parallèle. Tète grosse, de la largeur du prolhorax. An-

tennes de même longueur, ou à peu près, dans les 2 sexes, générale-

ment presque semblables ou seulement plus fortes (monstrueuses chez

Anidorus d") chez cJ.

I. Groupe, riiOTOMMID EIM.

Gem'e Tr<»<oiiiini«lea Reitt.

Antennes insérées en dedans de l'œil, à 3<^ article court plus étroit

que 2'^ qui est également court, i" article très long, égalant presque o«,

celles-ci plus longues et plus fortes chez q. Insectes par leur forme

voisins des Scraptia Latr. mais avec le dessus du corps un peu con-

vexe, le prothorax moins large que les élytres, les yeux à peine échan-

crés. ç faciès de Scraptia. çS quelquefois à faciès de Hylophilus très

allongé.

1

.

Coloration du dessus du corps entièrement foncé 2.

1' Coloration du dessus du corps en partit' testacée ; tète foncée,

prothorax testacé, élytres d'un brun foncé. Sardaigne

(coll. Baudi au Musée zoologique de Turin) Baudii Pic.

2. Prothorax nettement transversal, subarrondi sur les côtés

en arrière. Forme plus ou moins trapue ou du moins

très peu allongée 3

.

2' Prolhorax pas plus large que long, presque droit sur les cô-

tés en arrière. Forme plus ou moins allongée. Espèce

variant un peu de sculpture prothoracique, avec les pat-

tes, soit entièrement testacées, soit testacées avec les
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cuisses plus ou moins rembrunies. — Long. 2-2, 3 mill.

Algérie : Philippeville : Mont Edough, Kal)ylie [types in

coll. Pic). — Zanle à Prodroaios et Keri (Pic). — Mont-

Liban (Peyron). — Tunisie : Teboursouk (D"" Normand),

GardimaouetAinDraham (Pic). — [Salonae Vie, ex Reit-

ter in litteris] elongata Pic (').

3. Antennes testacées ainsi cpie les pattes; forme très tra-

pue; avant-corps presque mat. — Long. 2.3 mill. Dal-

matie : Salona près Spalato [tijpe in coll. Pic). Salonae Reitt.

3' Antennes obscures ainsi que les pattes ; forme un peu al-

longée; avant-corps légèrement brillant. — Long. 2 mill.

Corfou : Peleka {types in coll. Pic) coiryira Pic.

*

IL Groufii' IIYLOPIIILIDAE.

TABLEAUX DES GENRES OU SOUS-GEXRES.

1 . Tète non sensiblement inclinée en avant, non emboîtée dans

le prothorax, toujours visible en dessus {Hytophilus di-

vers). Yeux non sensiblement écbancrés; antennes va-

riablement insérées avec ordinairement au moins la

moitié de leurs articles intermédiaires un peu allongés,

souvent très allongés 2

.

— Tête bien inclinée en avant, emboîtée dans le protliorax et

cachée par celui-ci, vue de dessus. Yeux profondément

(1) Je profile de l'occasion pour corriger une erreur descriptive. J'ai dit

(Bull. S. ent. Fr. [1893], p. 85), à la suite de l'étude d'exemplaires défectueux

ou mal préparés, que les antennes de Trotommidca étaient composés de 10 ar-

ticles; en réalité ces organes sont composés de II, ainsi que je lai décrit

plus tard (Bull. Soc. Zool. Fr. [1896], p. 52); le 3'" article chez '^ est un peu

moins courtet plus facile à voir que chez cf'- Trompé par une détermination de

M. Reitter, j'ai signalé à tort dans le premier de ces articles T. Salonae Reitt.

d'Algérie, au lieu de décrire alors T. elongala n.sp., ce que j'ai fait plus lard

en 1896, après l'examen du type de Salonae actuellement dans ma collection.

M. Peyron a récollé à Aciicoul dans le Mont Lihan quelques Trolommidea
(dont deux qu'il a bien voulu me donner) qui diffèrent d'r /onja^rt par des carac-

tères si faibles que je n'ai pas osé les séparer. 11 ne m'a pas été possible non

plus de séparer les exenqdaires que j'ai recueillis en Grèce de ceux d'Algérie,

les faibles différences propres à certains exemplaires sont insignifiantes ou se

combinent variablement de façon à perdre l'importance qu'on serait tenté de
leur accorder par l'examen d'exemplaires de taille ou de sexes différents.
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(''chancivs ; antennes insérées en dedans de cette (•clian-

criire et offrant, à partir du 3^ article, leurs arlicles courts

et presque égaux [1 espèce] Vhijlohdcn us Sah\h.

2 . Troisième article des antennes plus ou moins long, au moins

aussi long que le 2% plus long ou aussi long que le i",

celles-ci variablemenl insérées 3.

— Troisième article des antennes court,ordinairementpluscourt

que le 2'', bien plus court que le 4«. . . 7'^ s. -g. IJijlophiluss,. str.

3. Antennes insérées sur le milieu de la tète en dehors du bord

interne des yeux et ordinairement nettement en avant

de ces organes 4

.

— Antennes insérées à la hauteur du côté interne de l'oeil ou

en dedans de cet organe o.

4. Tibias simples dans les deux sexes; yeux petits

3" s.-g. Oloti'lus M. R.

— Tibias monstrueux au moins chez c5; yeux moins petits..

.

4'' s.-g. Pseudanidorus Pic.

o. Troisième article des antennes distinctement plus long que

le 2°, le 4" plus ou moins allongé, parfois très long, ar-

ticle terminal long ou assez long; yeux grands et plus

ou moins rapprocliés, ou moyens et écartés 6.

— Troisième article des antennes à peine plus long que le 2",

le 4*" sublransversal; article terminal court; yeux grands,

écartés o« s.-g. Pseudemjlenest Pic.

6. Yeux moyens, assez éloignés entre eux c5 9 ainsi que du

bord postérieur de la tète; pattes (3 particulières 7.

— Yeux grands ou très grands surtout chez c5; contigus ou

l)res(iue au bord postérieur do la tète; très rapprochés

antérieurement chez (5 ;
pattes c5 ordinaires

fi^ s.-g. Euglenes Westw.

7. Antennes insérées presque à la hauteur du bord de l'œil,

simples dans les 2 sexes; cuisses postérieures simples 9

ou munies en dessous c5 diine sorte de brosse pileuse

faite de poils longs et clairs; élytres simples à l'extrémité

dans les deux sexes 2** s.-g. Pseudolotehis Pic.

— Antennes insérées un peu en dedans du bord de l'œil, sim-

ples chez 9, particulières chez j avec le 3'' article long
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et large; cuisses postérieures ordinairement dentées en

dessous ou munies d'une sorte d'appendice à peu près gla-

bre (5 et ç ; élytres munis d'une dent à rextrémité chez

(5, simples chez 9 i*"'' s. -g. Anidorus M. R.

Pour faciliter les déterminations je donne ci-dessous un deuxième

tableau où les genres et sous-genres sont placés dans l'ordre que j'ai

cru devoir adopter pour le classement de ces insectes.

1. ïète toujours \isible en dessus, non emboîtée dans le

pro thorax [Hylophilus divers] 2

.

— Tète emboîtée dans le protborax et cachée par celui-ci, vue

en dessus Phijtobnenus Sahlb.

2. 3'" article des antennes chez 5 non élargi, ordinairement pas

ou un peu plus long que le â"" et élytres dans le même
sexe non dentés à l'extrémité ; cuisses postérieurs ç sim-

ples en dessous 3

.

— 3*^ article des antennes chez (5 très élargi, bien plus long

que le S*"; élytres dans le même sexe munis d'une

dent ou crénelés à l'extrémité ; cuisses postérieures Ç

ayant quelquefois un appendice en dessous et parfois

subdentées près des tibias s. -g. Anidorus M. R.

3. Cuisses postérieures c? non munies en dessous d'une

longue brosse pileuse, sans poils ou avec quelques

poils courts 4.

— Cuisses postérieures c? munies en dessous d'une sorte de

brosse faite de poils jaunâtres longs. . . s. -g. Pseudolotelus Pic.

4. Antennes insérées à la hauteur du côté interne de Tœii ou

en dedans de cet organe
;
yeux plus ou moins gros, sur-

tout chez c5, parfois très rapprochés en avant 6.

— Antennes insérées sur le milieu de la tête en dehors du bord

interne des yeux et ordinairement nettement en avant de

ces organes; yeux ordinairement petits, très écartés, assez

éloignés du bord postérieur de la tête o

.

5. Tibias postérieurs d'ordinaires, simples ou à peine épaissis,

sexes à peu près semblables s. -g. Olotelus M. R.

— Tibias postérieurs c5 plus ou moins fortement épaissis ou

dilatés vers le milieu ou à l'extrémité, s. -g. Pseinlanidorus Pic.
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(>. Anicnncs ri'lalivcraont knij^nes an moins chezcJ, à premier

et dernier article ordinairement plus ou moins long
;

yeux peu écartés ou très rapprochés en avant, plus

grands et plus rapprochés chez c5 fjue chez 9 7.

— Antennes relativemenlcuurtes à l^"' et dernier articles courts
;

yeux très écartés au moins chez la 9. s. -g. Psnideuglenes Pic.

7. Antennes à 3<^ article long, toujours plus long que le i^,

à peu près de la longueur du 4'' s.-g. Euglenes \V.

— Antennes à S" article court et peu visible, plus court que

le 4'^, à peu près de la longueur du 2^ [Aderun W.). . .

.

Uylophilus s. str.

Observations. — Toutes les espèces d'/l>uV/orMS et Psrndolotelun onl

le prothorax non distinctement impressionné sur le milieu, suharrondi

aux angles antérieurs et présentent une coloration à peu près uni-

forme, les élytres étant foncés, d'un noir un peu bleuâtre, rarement

d'un roussàtre rembruni tandis que le prothorax est généralement tes-

tacé ou quelquefois obscurci, alors que les espèces des autres groupes

ont plutôt les élytres testacés ou brunâtres en tout ou en partie ou

alors, (juand les élytres sont foncés, le prothorax plus ou moins dis-

tinctement impressionné sur le milieu et souvent muni de gibbosités.

Le sous-genre Pscudolotelus Pic publié récemment (L'Échange, n" 201)

et depuis mes Bestimm. Tab. Hylophilidae, groupe et sépare 2 ou 3 es-

pèces insuflisamment connues antérieurement ou dont la place défini-

tive n'avait pu encore être fix.ee faute de la découverte du sexe cT.

Ces espèces ont été comprises autrefois, soit dans les Olotchix, soit

dans les Anidorus, mais c'est plutôt près de ce dernier sous-genre (ju'il

faut les placer. Pour mettre ce nouveau sous-genre à la place que j'ai

cru devoir lui assigner, quelques changements étaient nécessaires. J'ai

cru devoir remanier pour mon catalogue l'ordre primitif de classifica-

tion des Ilulophihis d'Europe, en plaçant d'abord en tète le sous-genre

Avidorus, parce (]ue ce sous-genre représente par la structure singulière

des (5 le groupe le plus caractérisé; ensuite viendront les Pseudololelus

qui me paraissent un groupe de transition entre les Anidorus et les

Oloiehis, les Pseudanidorns qui sont en quelque sorte des Olotelus à

tibias postérieurs diiïormes chez cî, les Psieudeuiilciinf qui semblent

marquer le passage entre les sous-genres précédents dont les yeux sont

plus ou moins éloignés et les deux suivants Euglenes. et Aderus W.
(r= Hylophilus s. str.) aux yeux gros et plus ou moins rapprochés, au

moins chez c5. Ces derniers sous-genres restent à leur ancienne place

de catalogue, dans le tableau qui précède.
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Genre Pliytoliaenus Salilh.

Co gonro roprésentt'' par une seule espèce (') est bien caractérisé par

la disposition de sa tète plus ou moins emboîtée dans le protliorax, ses

antennes épaisses insérées dans réchancruro très marquée des yeux.

Dessus du corps d'un brun de poix ou noirâtre , pubescent, distincte-

ment ponctué. Élytres marqués chacun de 1 tache et de 1 bande d'un

jaune blanchâtre, la tache antérieure externe, la bande transversale

postérieure. Pattes en majeure partie claires, les postérieures phis ou
moins foncées. Tibias postérieurs d un peu arqués. — Long. 2-2,8 mill.

Pas très rare dans le Nord de l'Europe , très rare ailleurs ; France
;

Croatie; Slavonie; Balkans (Merivl, in Musée National Hongrois). Se re-

trouve au Japon : saipularis Mars (-). [bisbimaculatiis Hampe.)

amabilis Sahlb.

Genre llylopbilu*-» Bert. (Divers sous-genres)

1" S. -genre Anidorus Muls.-Uey.

3<= article des antennes plus long ou aussi long que 4% plus long

que 2% élargi chez o". Yeux échancrés. assez petits, un peu plus

grands chez o, écartés et bien éloignés du bord postérieur de la tète.

Sexes dissemblables, ç très convexe et assez large, cJ à forme étroite

et allongée avec les élytres munis d'une très petite dent à l'extrémité

et marqués d'une impression pubescente latérale antérieure. Antennes

insérées un peu en dedans du bord interne de l'œil, simples 9, ou plus

fortes avec le '.i'' article variable, plus gros ([ue ses voisins (5; cuisses

postérieures généralement subdentées ou munies en dessous d'un ap-

pendice particulier, caréné ou légèrement crénelé. Insectes à coloration

mélangée, noire et testacé rougeàtre, parfois entièrement noirs avec les

pattes testacées ou en partie obscures, celles-ci jamais entièrement fon-

cées. La coloration des pattes, pour la même espèce varie un peu
quelquefois [6 ou 7 espèces].

(1) Parmi les espèces exoliqiies quelques-unes, voisines |)ar leur structure,

doivent rentrer dans le genre nouveau Hijlobaenus Pic (L'Echange n" 210).

(2) Synonymie, ex Champion in Eut. mon. Mag., T série, I. 1, ]>. 205.

Atiii. Soc. Ent. Fr., Lxxii [ïm:y.
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Taiileai- des (5 C).

1. Élylres modérément comprimés sur les côtés, plus ou moius

déprimés, qucUiucfois subimpressionnés sur leur partie

antérieure. Prolhorax testacé-i'ougcàtre , rarement d'un

rougeàlre rembruni. Truisiéine article des -iintennes tou-

jours foncé. :2.

— Éhtres très comprimés sur les cotes, ornés sur le dis(pie

d'une d(''pressi(in longitudinale creuse plus ou moins

profonde. Prothorax plus ou nunns obscur, rarement un

peu rougeatre. Troisième article des antennes testacé

(forme type) <m noir (v. alpcstris Pic). — Long. 1,6-

1,'.\ mill. Europe : Alpes, Autriche, France,? Pyré-

ni'cs, etc. niyrinus rîerm. ("-).

i. Troisième article des antennes peu long relativement, sen-

siblement élargi. Cuisses postérieures paraissant simples,

ou munies d'un renflement dentiforme peu marcpié. ... 3.

— Troisième article des antennes non ou à peine élargi, modé-

rément long. Cuisses postérieures munies d'un renfle-

ment dentiforme très distinct. — Long, i mili. Landes.

patriciiis Ab. (^).

3. Tibias postérieurs droits ou presque droits. Élytres à dé-

pression latérale variable assez distincte; coloration va-

riable, généralement plus foncée 4.

— Tibias postérieurs légèrement sinués ou arqués en dehors.

Élytres à dépression latérale courte, peu marqu('e: co-

loration un peu rembrunie. 9 inconnue. — Long. 2,3 mill.

Algérie : Ain Sefra (coll. Pic typel) sffrensis Pic.

(1) U esta observer que les exeni])laires iiliis ou moins immatures doivent

être éliminés de ces tal)leaux,on reconnaîtra facilement ceux-ci, à première vue,

par leur aspect plus ou moins décoloré, ou par comparaison avec des exem-

plaires nettement colorés.

[2] D'après .M. Desbrociiers (I<relon, Vlll, n- 4, i». U7i il exi.sterait trois es-

pèces d'/ln7f/o/'*/.s en France : l"Ie nlgrinus Gerni., dont sfiiiQuinolentiis Ksw.

ne sérail ([u'une variété. 2" hrcricornts Perris, 3" rii/lcollis Rossi : or ces

deux dernières espèces sont des Olotelns, on |)cut d'après cela mettre en doute

la synonymie propDsée i^l. c, p. 92) par cet auteur, c'esl-à-rlire la réunion de

palriciiis Ab. (que M. Desbrochors appelle palruelis), avec nirjrinus r.erm.

(3) Patruelis, ex Desbrocbers, iii Frelon Vlll, n" i, p. ',)'2 [Krieur typo-

graphique].
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4. Troisième article des antennes pins court et tout à fait élar-

gi. Yeux peu foncés, presque grisâtres. Élytres d'unbru-

nâtreobscnrci. Pattes entièrementclaires, parfois avec les

cuisses postérieures un peu rembrunies. — Long. 1,0

-

2,3 mill. Algérie : Rélizane (coll. Pic ti/pe]).

.

. testaceipes Pic.

— Troisième article des antennes moins court ou moins élargi.

Yeux plus ou moins foncés. Élytres et pattes postérieu-

res ordinairement plus foncés. — Long. 1,8-2,.'}. France

mér. (d'avril à novembre), Algérie sauguinolottus Ksw.

La var. tmielcitsis Pic a les pattes moins colorées, les pos-

térieures ordinairement à peine plus foncées que les inter-

médiaires. Tibias postérieurs très peu épaissis. — Long.

2-2,3. Algérie : Teniet (coll. Pic type]).

Le H. Idtt'ralift Gredl. (Tir. Ins. 18(i(i-281-4'! paraît se distinguer de

Anidorus miujuiHoIrntux Ksw., d'après la description, par la ponctua-

tion fine de la tète. Dans la collection Reitter j'ai trouvé sous ce nom
un spécimen provenant de Saint-Martin Lantosquo qui présente les

pattes à coloration assez claire avec les tibias postérieurs très li'gère-

ment siiuiés, le 1'^'" article des antennes très gros,... mais est-il bien dé-

terminé? Il est très probable que le H. tiroloisis Gredl. (Tir. Ins. 180G-

282-5 et Abeille 187o, p. 164) est la 9 de latcmlis Gredl. J.
Il est possible que plus tard, disposant de plus de matériaux, on

établisse quelques synonymies dans ce sous-genre diftîcile
; à l'heure

actuelle les bitevdJif; Gredl., tirolensis Gredl., hipponeiisis Pic ne sont

pas assez ijien délinis, par suite de la connaissance d'un seul sexe.

Les Q de ce sous-genre sont très difficiles à séparer, j'ai essayé cepen-

dant d'établir quelques distinctions qui seront peut-être difliciles à

voir pour un œil non exercé. La cohabitation des deux sexes rendra

ordinairement probable leur détermination sous le même nom sp('cili-

que. La connaissance dujserait nécessaire [lour lixer sûrement la place

de II. sijriticiis Pic (pie j'ai classé dans mon sous-genre Pseudolotetiis.

TABLEAi: DES $.

I . Prolhorax à coloration testacé rougeàtre nette; tète souvent

de la couleur du prothorax, quelquefois obscure 2.

— Prothorax à coloration plus ou moins obscure ou au moins
d'un rougeàtre rembruni; tète plus ou moins obscure.

Troisième article des antennes clair (t\pe) ou foncé,

au moins très rembruni (v. alpestris Pic) nigrinus Germ.
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2. Cuisses postôricnros iniinios d'un appondice peu ranrf|ué,

quokjuofois ;"i point' distinct; tète de la coloration du pro-

thorax, rarement plus foncée et dans ce dernier cas ti-

bias postérieurs droits 3

.

— Cuisses postérieures munies d'un appendice très distinct;

tète plus ou moins fonc(H'; tibias postérieurs peu arqués.

— Long. i,i-li niill. Landes patricim Ab.

3. Yeux noirs ou un i)eu foncés; pattes souvent, postérieures

surtout, plus ou moins obscurcies 4.

— Yeux grisâtres
;
pattes à coloration testacée très étendue. —

Long. î,3 mill. Algérie testaceipes Pic.

4. Taille moindre; coloration de la tète ordinairement un peu

foncée ou rembrunie, parfois nettement plus foncée sur

son milieu ou antérieurement. (La var. tenietensis Pic

présente une coloration foncée moins étendue sur les

membres.) — Long. 2-2,5 mill. France méridionale, Al-

gérie scmguinolentus Kiesw. et var. (').

— Taille plus grande, coloration de la tète nettement rouge.

(5 inconnu. — Long. 3 mill. Algérie : Bone (Leprieur,

in Coll. Pic, typel) hipponensis Pic (-).

S'' s. -g. Pseudolotelus Pic.

Yeux assez petits, distinctement échancrés, écartés entre-eux et dis-

tinclement éloignés du bord postérieur de la tète; antennes insérées

presque à la hauteur du bord de l'ceil, à 2'^ article plus court que 3%

celui-ci à peu près aussi long que 4'
;
pattes postérieures plus ou

moins élargies avec les cuisses simples Q et munies en dessous chez (5

d'une sorte de brosse de poils jaunâtres et longs; élytres simples à

rextréniilé dans les deux sexes. Les espèces rcnti'ant dans ce sous-

genre ont une forme robuste et se distinguent des Olotclus M. R. par

cette forme ou par leur coloration, ainsi que par leurs pattes posté-

rieures larges dans les deux sexes, les cuisses postérieures chez le cî

(1) Les imin.ilures présenlciit ([uelqnefois les inenibies et la tète presque

enlièreiiu'ut rouseâlrcs; on distinguera de tels exemplaires en ce que cette co-

loration ne s'étend pas seulement sur les membres, mais un peu aussi sur les

élytres qui sont alors moins foncés.

(2) La connaissance du sexe o^ serait nécessaire pour mieux spécilier cette

espèce.



(21) Coiitribnlion i( l'éttiih' (ji'nèi'dlr îles lliilophU'ubir. 80

munies d'une longue brosse pileuse; par la coloration uniforme et plus

ou moins foncée des élytres, la ponctuation générale forte, elles rap-

pellent, 9 surtout, beaucoup le sous-genre Aiiidorus M. R., mais les c5

ont une tout autre structure des élytres, pattes et antennes, enfin les

$ otTrent une f(^rme plus trapue ou un prothorax plus large, souvent

transversal. Deux espèces rentrent dans ce groupe, ce sont punciatis-

simus Reitt. ei rurtipennis Pic. Quant à sijriacus Pic dont le sexe $ est

seulement connu, il est probable, à en juger par son faciès, que sa

place est également ici [;} ou 4 espèces].

1. Tout à l'ait robuste: coloration de Favant-corps brun-ri>u-

geàtre ou d'un roux plus ou moins obscurci 2.

— Moins robuste: l'avant-corps nettement testacé, c? inconnu.

— Long. 1,6. Syrie (coll. Pic tupel) sijriacKs Pic.

2. Élytres modérément courtes, presque parallèles chez d;
prolhorax presque aussi long que large, ou un peu plus

large que long. Coloration générale tantôt à peu près uni-

forme, brun de poix ou brun testacé (type), tantôt plus

foncée avec les élytres nettement noirs (v. KruperiVk).

— Long. 2.2-0. (irèce, Attique etMorée : Olympia (Pic).

punctniissimiis Reitt.

— Élytres très courtes, fortement atténuées en arrière chez

le c?, protborax netttmient plus large que long. —
Long. 1,7-2. Caramanie : Mersina (Pie!) nirtipennis Pic.

Euglenes rossiciis Sem. pourrait rentrer dans ce sous-genre, si tou-

tefois l'auteur ne s'est pas trompé en comparant son espèce à punctii-

tissimus Reitt. L'auteur compare aussi rossicus à pugmacus Gylh., ce

peut donc être également un Euylenes proprement dit.

3'' S. -g. Olotelus Muls.-Rey.

Yeux relativement petits, très écartés, peu ou pas échancrés, assez

éloignés du bord postérieur de la tète. Antennes insérées sur le milieu

de la tète, en dehors du bord interne des yeux et plus ou moins en

avant de ceux-ci. Pattes simples. Sexes à peu près semblables. Ce sous-

genre comprendra plusieurs divisions.

Observation. Plusieurs espèces : (itomus Costa, brevicornis Perris,

miuor Baudi, classées dans ce sous-genre par les auteurs, ne sont pas

<-om|)rises dans les tableaux ; cyprius Baudi, décrit comme Olotelus,

pourrait peut-être être classé dans h'S Pseudanidorus Pic.
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1. Prolliorax plus ou luoins allonge, oriK' ou ikhi do ^ibbo-

sitcs ou impressions. Antennes plus ou moins grêles

[exccplé obftcui'ithomx V\c el nigrirfps Pic.) et longues.

Cuisses généralement claires 2.

— Prothorax nettement transversal, ordinairement un peu an-

guleux aux angles antérieurs. Antennes relativement

épaissies. Cuisses postérieures ordinairement claires,

seulement plus ou moins obscurcies chez priduasus

Ksw (') [8 espèces, plus 1 douteuse] Division A.

2. Prothorax paraissant ijresfjuc carré, quelquefois modéré-

ment allongé, non sensiblement étranglé sur les côtés,

non orné de nodosités (à impressions faibles souvent

obsolètes), mais présentant une sorte de dilatation laté-

rale vers le milieu. Ëh très relativement courts et larges,

ordinairement plus clairs sur les épaules et vers l'extré-

mité [1 espèce] Division B.

— Prothorax allongé, un peu étranglé devant la base, orné de

gibbosités ou d'impressions nettes, parfois en forme de

fossettes. Él> très relativement allongés, concolores à l'état

de maturité [7 ou 8 espèces] Division C.

Division A.

Prothorax nettement transversal, ordinairement un peu anguleux

sur les cotés antérieurs. Antennes relativement épaisses. Cuisses pos-

térieures claires, ou foncées {prumo.ms Kiesw.). Insectes entièrement

testacés moins les yeux noirs, pubescents ou marqués d'une grande

tache foncée [gratiosus Pic), souvent en majeure partie noire, cette

coloration élciidiie sur la tète et le pi'othorax {pniiiiosus el var.\

1 . Prothorax sans dépression lrans\ersale près de la base.

Ponctuation générale du dessus du corps dillerente. Or-

dinairement entièreineiit testacés 2.

— Protliorax orné d'une dépression transversale peu maniuée

devant la base. Ponctuation géiw'rale du dessus du corps

(1) Celte coloration fémorale qui paraît .s'étendre niùinc .mit le.s individus

entièrement clairs, séparera pruinos)(s plus facilement do toute autre espèce

d'Oloteliis de la division A, que l'examen des caractères plastiques. Celle es-

pèce est fort variable de coloration et même un peu de forme.
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presque semblabk'. pou régulière ot i)ou fort»'. Élylros

myr(nu''s de foncé, peu brillants, l»icol(>res, testacés avec

un dessin brun obscurci variable sur leiu" milieu, ce des-

sin disposé en partie transversalement et couvrant une

bonne portion élylrale. — Long. 2-2,3 mill. Syrie : Liban

(Abeille), Beyrouth (in coll. Reitter) giatiosus Pic.

2. Tête à ponctuation forte, bien nette. Antennes plus fortes,

ordinairement non sensiblement épaissies à rextrémité. 4.

— Tète à ponctuation presque nulle. Antennes relativement

minces à la base et nettement f'paissies à rextrémité.

Élytres plus longs, un peu brillants. Entièrement testacé

avec les yeux noirs. Prothorax nettement anguleux en

avant 3

.

3. Élytres moins ovalaires, plus longs; prothorax modérément

transversal, à bord antérieur coupé droit ou à peu près.

— Long. 1,9-2 mill. Egypte : Hamlé près Alexandrie

(coll. Pic iupel).'? Syrie {ristidiff Pic (^).

— Élytres ovalaires, moins longs; prothorax très transversal,

à bord antérieur légèrement arqué sur son milieu. Pu-

bescencc line, plus ou moins dense à l'état frais. —
Long, l.t) mill. Madère, Algérie, Sicile, etc., [pallens

Dsbr.] pollpscnny Woll. (-}.

4. Cuisses postérieures claires. Prothorax nettement anguleux

en avant. Élytres légèrement subparallèles. Insectes en-

tièrement testacés, moins les yeux noirs. Antennes plus

ou moins épaissies et assez cylindriques 5.

— Cuisses postérieures plus ou moins foncées. Prothorax un

peu arrondi en avant, paraissant moins court. Élytres

légèrement suhovalaires. Insecte très variable, souvent

en majeure partie obscurci. Antennes ordinairement

un peu épaissies à l'extrémité. —Long. l,()-2 mill. A peu

(1) Je possède de Tanger un exemplaire délloré que je ne puis pour cchi

spécifier sûrement, peut-être serait-il diflerent par la j)ube.scence plus rude, et

d'Arisfldis, et de pallescens.

(2) Sans doute le puncliger Muls. et Rey se rapporte à la même espèce;

n'en connaissant pas le type, je ne présenterai cette synonymie que dubitative-

ment. La descrijjlion parait être faite sur un exemplaire délloré. D'après sa

description H. pallens Desbr. ne semble pas devoir difl'érer de pullesccn^

Woll.
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pns tduli' Taniiro. Kiiropo iiK'i'iilionalc cl orit'iit.-ilt', l'.im-

cnso, Algrric, Tunisie, TiirkcsI.'ia. . . pruiiioxKs Klrsw. et vrii'.

La variété obsrunis Pic se ra|i|>(>rle aux individus |ires(iuc

entièreraeiit noirs, avec la suture et les côtés des élytres

plus (lu moins foncés ; la v. semiobscunis Pic, du Turkes-

lan, désigne des individus qui sont inoins foncés et

présentent une étroite ligne suturale et une bordure

élytrale également l'imiic f()ncé(>s avec les antennes peu

épaisses, la ponctuation du prutliorax bien marquc'-e.

0. Pubescence moyenne. Épaules peu manpn'-es. — Long. l,o-

::2.2 mill. Algérie, région du lilloral. Sardaigne (e\ coll.

Baudi.) unijaUtlinmx Desbr.

— Pubescence tine. Épaules bien manjuées. larges. — Long.

1,5-2 niill. Algérie Siu1 : Biskra (Pic) Beiii-Monir Pic.

Dans celte division rejitre vraisemblablement le rare brericorxia

Perris, décrit des Landes et retrouvé en Lombardie (ex Baudi). Voir

plus loin une note et la description de cette espèce.

Division B.

Prothorax clair, modérément, parfois non visiblement, plus long que

large, non orné de nodosités avec une petite dilatation latérale sur son

milieu, parfois marqué de faibles dépressions basales. Antennes grêles,

claires ainsi que les pattes. Élytres pubescents, relativement courts et

larges, souvent nettement déprimés, ordinairement en majeiu'e partie

d'un noir bleuâtre avec des taches testacées sur les épaules et l'extré-

mité, rarement entièrement clairs; (5 ^vec les antennes un peu moins

grêles, la forme moins trapue.

1. Assez petit et modérément large. Élytres ordinairement sen-

siblement marqués de coloration claire à l'extrémité et

souvent aussi, et variablement, sur les épaules. — Long.

1,6-2 mill. Bes Baléares, h]urope méridionale; France.

Balie. Tunisie. Parait surtout en juin j//7/c»/-»/.v Scliaull.J.

nf'iilnixs Duv. et Aube.

— Ordinairement plus grand, un peu plus large. J-n\tres non

sensiltlement niarqu('S de coloration claire à rextr(''mil(''.

— Long. 2-2,2 mill. Algérie; Maroc, pas très connnun.

\ . iihiii'irus. Pic.
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— 1' Entièrement tcstacé, moins les yeux et rabdomen noirs

(quelquefois entièrement testacé chez les immatures).

France méridionale. Baléares v. bkolor Sdiauir

Division C

Prothorax un peu étranglé devant la base, orné de gibbosités ou

d'impressions nettes, parfois en forme de fossettes. Élytres (excepté

n/;//'/(ryw Pic) relativement a llongé's (pour le groupe), concolores à l'état

de maturité.

1

.

Antennes ayant leurs premiers articles plus ou moins grêles.

Tète plus ou moins testacée, rarement rembrunie.

Cuisses postérieures testacées, rarement rembrunies.

Protborax orné de fossettes ou d'impressions variables. 3.

— Antennes ayant leurs premiers articles relativement épaissis.

Tète foncée. Cuisses postérieures nettement foncées. Pro-

thorax orné d'impressions bien marquées 2.

2. Protborax allongé, noir. Élytres peu larges, franchement

noirs. Antennes et pattes foncées, moins les tibias en

partie d'un testacé rembruni. — I^ong. 2 raill. environ.

Ile de Rhodes (Pic) obscurithora.r Pic.

— Prothorax plus large, rougeàtre. Élytres relativement larges

et courts, noirs à reflets d'acier. Base des antennes,

4 pattes antérieures et tibias postérieurs d'un testacé

rougeàtre. — Long. 2 mill. environ. Syrie : Beitmeri,

dans le mont Liban (Pic) nii/ricciis Pic.

3. Protborax non nettement tul)erculé, marqué de chaque côté

de fossettes ou dépressions variables, plus ou moins trans-

versales, sur la base. Insectes plus ou moins testacés

avec les yeux noirs .

— Protborax nettement tubercule ou noduleux. ou au moins

manpié de chaque côté de dépressions profondes en

forme de fossettes, les fossettes basâtes souvent subar-

rondies et séparées par une sorte de partie élevée et or-

dinairement subcaréniforme 4.

4. Brillant; prothorax profondément sculpté. Élytres à dépres-

sion humorale paraissant moins large 5.
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— Peu brilkinl
;
prollii 'l'a \ moins profoiidomentsoiilph'. Él\tres

à dépression humérale paraissant plus large. Entièrement

testacé, revêtu d'une pnbescence Une, avec les yeux

noirs. — Long. 2,3-2,6 mil). Syrie : Anliliban (Abeille),

(coll. Reittcr) ilrui^uft Pic.

o. Élytres d'un noir bleuâtre ou d'un testaec' plus ou moins

obscurci. — Long. 1,6-2 mill. Europe : Italie, Dalmatie,

Grèce. Caucase, Palestine, Syrie, Asie Mineure : BnMisse

(Merkl in Musée national hongrois) [nodirollix Reitt.?,

iiiliriprtinis Villa] nifirollis Rossi (').

— entièrement testacé, moins la tète parfois rendirunie; yeux

noirs. — Long. 2,2 mill. Syrie : Beyrouth in coll. Pic

[trstaceipennls Olim.] v. fulvipennis Pic.

6. Prothorax marqué d'impressions basâtes variables, larges et

plus ou moins divisées sur le milieu par une partie éle-

vée, celle-ci plus ou moins large, souvent peu marquée.

Forme peu allongée 7

.

— Prolhorax [)r(''sentant sur la base une longue impression

transversale paraissant continue, peu large et parfois peu

maripu-e. Forme élytrale relativement allongée. (La

A. ali-inirnis Pic présente les yeux plus foncés, les an-

tennes obscurcies). — Long. 1,5-2.2 mill. Caucase :

Araxesthal (coll. Pic) Hcittcri Pic.

7. Assez brillant. Prothorax oITrant des inq)ressions hasales

bienmaniuées.— Long. 2,;{-2,8 mill. Europe méridionale :

France, Italie, etc. Tries le (coll. du Musée national hon-

grois) [/(^s•/rt(pu.s• Desbr., auctores] flnrcoliis Mnh. Rey.

— Pres(pie mal. Prothorax oITrant des impressions basalespeu

marquées. — Long. 2,2-)! mill. Russie, Transcancasie. .

.

? ti'stnreiiii Kol. ou esp. prés. (-).

Avec la description de //. iilniiins Costa il est inqjossible de se ren-

(1) C'est à tort que, .M. l)t'.sbroclier.s (Frelon. VIII, tvi. |). UT} catalogue cette

espèce dans le sons-scnre .Ih<V/o/'».s .M. R. Klle a été signalée de la l'rance

rnéridionaie, mais (clte provenance est peiil-élre erronée.

(2) La description de Kolenali est insuffisante pour perinetlie de reconnaître

son espèce, en voici la copie complète (.Meletemala Entoinolot;ica III. 184G,

p. 38) : « Testaceus, subtilissime punctulatus. pubescens, elylris non denudalis,

capite teslaceo. — Habitai frequonlissimus in fiuticelis Transcaucasiae. »



(27) Conivibution ii l'étude (jcucnilc des UijlophiUdur. 91

drc compte de Tinsecte décrit sous ce nom. D'après un premier exa-

men (malheureusement superficiel par suite du manque de matériaux

de comparaison) du type de cette espèce actuellement au musée de

Naples, je crois ntuinus très voisin de nifiripennis Villa (^ rufirolUs

Rossi) et sans doute dilîérent par la taille plus petite, l'absence d'im-

pression humérale interne bien marquée, les impressions protlioraci-

ques plus larges. On lira plus loin la diagnose de Costa que j'ai repro-

duite, en même temps que la note descriptive que j'ai prise lors de

l'examen du type. Dans le groupe des Olotelns M. R. paraissent rentrer

les deux espèces suivantes : brerieoniis Aube et y/(/y(oy Raudi, espèces

(]ue je ne connais que par un examen rapide et lait sur un seul exem-

plaire, ceux de la collection Baudi. Voici les courtes notes prises

sur ces insectes : H. brevirornis. Assez allongé, foncé à pubescence

soyeuse; avant-corps obscur; élytres brunâtres ainsi que les pattes;

antennes courtes, paraissant élargies à l'extrémité. H. iniuur Baudi.

Plus court et plus îoncé (jue le précédent; antennes assez longues et

grêles, prothorax paraissant sillonné transversalement. On trouvera plus

loin des diagnoses de ces deux espèces (d'après les descripteurs).

Quant au H. cyprins Baudi, de Chypre, il est fort possible que sa

place soit dans le sous-genre suivant (car les tibias postérieurs m'ont

paru un peu épaissis) et vraisemblablement tout près de Peijroiii Vie.

IL cyprins est noir, presque mat, avec les élytres noir de poix et les

tibias pâles: élytres à faible dépression, convexes; antennes relative-

ment longues.

4'" s. -g. Pseudanidorus Pic.

Yeux peu gros, très écartés, peu ou pas échancrés, assez éloignés

du bord postérieur de la tète. Antennes insérées sur le milieu de la tète,

en dehors du bord interne des yeux. Pattes monstrueuses, au moins

chez le â, avec les tibias minces au sommet, puis dilatés en carré long.

Antennes fortes avec les 1''^ articles à peu près égaux, 2*^ seulement

un peu plus court (hiesicollix Frm.) ('). Insectes noirs, peu brillants

avec les pattes prescpie entièrement claires ou en majeure partie foncées,

les éhtres présentant une impression posthuméralc oblique.

1. Tibias postérieurs cj modérément élargis à rextrémit(';

(1) Le type Ç mutilé (autrefois chez le baron Bonnaire, maintenant coll. Pic)

ne permet pas de bien spécifier celte espèce, que je rapproclie de monstrosipes

à cause de son aspect général semblable.
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fonnr rclîitivcmciit courte; patios à coloration trslacoe

on en partie obscurcie 2.

1' Tibias postérieurs d très fortement élargis à l'estréniité;

forme un peu allongée; pattes à coloration générale

roussâtre. — Long. 2,;5 niill. Syrie : Liban (coll. Peyron).

Pi'iironi Pic.

2. ProtluM'ax présentant des impressions fortes sur la base.

b]lytres paraissani un peu allongés. Tibias antéi'ieurs au

moins clairs ç. — Long. 2 niill. environ. Algi-rie : Philip-

peville I(i('sicnlll'< Krni.

2'. Prothorax mar(pié (Vimpressions moyennes sur sa base.

Élytres plus courts. Tibias en majeure partie foncés. —
Long. 1,8-2 mill. Algérie : Env. Boue {type in coll. Pic.

Corse (coll. Abeille) monxtroxijirs Pic.

1! est possible que //. njprinx lîaudi soit un joiu" placé dans ce sous-

genre; cettf' espèce, en se rapprochant de Vcijmni Pic, paraîtrait son

distinguer par les tibias moins épais, la coloration des memlires. etc.

3^ s. -g. Pseudeiiglenes Pic.

Antennes insérées prcscpie à hauteur du hord interne de l'œil, courtes,

à l*^'' et 2'' articles sensiblement plus gros (jue les sui\anls, 3'' un peu

plus long que 4'^ et 2"', derniers articles épais, très transverses. Yeux

gros, très éloignés l'un de Tau Ire et presque contigus au bord posté-

rieur de la tète, celle-ci large.

La seule espèce connue est le pc}\t(itt)iin<i<l\\o\n?>. dont la forme

générale raiipelle tout à iinlpuyiiuicns Deg. avec une colo-

lalion plus sombi'(\ obscurcie sur la tète et le protborax,

les pâlies ('tant en [tartie claires; cette espèce est tout

a fait caractérisée par la forme de ses antennes. (5 in-

connu. — Long. 2-2,o nùll. Europe septentrionale [f/iih}-

qnctoiuux Seidl.] pentiitoinux Tlioms.

Je possède celte espèce (ex coll. Ueilter) de Finlande, elle est dé-

crite de Skandinavie (Scandin. Col. G, ]). 371) par C. C. Thomson qui

n'a connu que la Q. L'exemplaire que je possède me parait se rapporter

au même sexe.
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G'^ s. -g. Euglenes Woslw.

3^ article des antennes plus long (iiie le 2'"; plus long ou aussi long

que 4% celles-ci insérées un peu eu dedans du bord interne de l'œil. Yeux
peu échancrés, grands, presque réunis eu avant chez c5, contigus au bord

postérieur de la tête: l*"''^ articles des antennes et élytres ordinaires cj.

Sexes à peu près semblables, à forme subparallèle, seulement uu peu

plus élargie Q, avec les yeux plus petits et jilus écartés Q. Antennes

uu peu plus fortes et un peu dentées chez o, plus longues chez ce

dernier sexe.

1. Antennes claires, variables, peu dentées chez c? 2.

— Antennes obscurcies, fortes avec quelques articles sensi-

blement dentés en dehors chez d", 9 à antennes obscur-

cies, très légèrement dentées. — Long. 2,7 mill. Hon-

grie : Mehadia (coll. Pic tijpcs J ç) (') sen'icniiiis Heit.

2. Forme relativement allongée. Antennes moins fortes avec

les élytres ordinairement concolores 3.

— Forme relativement peu allongée. Antennes fortes (5. Ély-

tres ordinairement variablemeul rembrunis vers l'écus-

sou ou sur les côtés. — Long. 2,3-2,5 mill. Algérie :

Bougie (Pic, types in coll. Pic !) kabylianus Pic

3. Prothorax peu court, assez transversal. Antennes paraissant

uu peu moins épaisses sur leurs premiers articles 4.

— Prothorax très court, tout à fait transversal. Antennes à

1'' articles forts. 9 inconnue. — Long. 2 12 mil. Li-

ban (^Abeille, in coll. A. de Perrin, tiipe).. . inaronitus Pic (-).

â a forme élytrale très allongée. Entièrement clair avec

la tète un peu rembrunie, ponctuation protlioracique for-

te, peu écartée, celle des élytres uupeu plus espacée. Pat-

tes postérieures longues. Dernier article des antennes pres-

que deux fois aussi long que le précédent, non épaissi.

(1) Reilter ])arait avoir connu le q^ seulement, car la Jetait parmi les iion-

classés de sa collection.

(2) M. Abeille de IVrrin m'a communiqué une Q capturée, m'a-t-il dit. accou-

plée avec ce r:*, accouplement accidentel et non spécifique, puisquecette:^^ répond

aux caractères d'un autre groupe, celui des Ololeius, et parait se rapporter

comme variété à l'espèce, bien connue dans ses 2 sexes, Ololeius riificollis Rossi.
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4. Di'ssus du corps plus ou moins clair, ou moins sur les oly-

tres. Variable, plus ou moins brillant, ordinairement avec

la tète et le prothorax plus ou moins rembrunis ou obscur-

cis (les individus à prothorax testact- paraissent se rapi)or-

ter au iiicl(uiocrph<ilus de l'anzer). — Long. 2,3 -;j mill.

Kuropc : France, Autriche, Hongrie, etc. Surtout au nu»is

(le juillet orulatus (iyll. et var.

D'après la description de (lyllenhall (Fn. suec. II, p. ")02) le

pijcjmaeiis Gyll. ne me parait être qu'une variété à colo-

ration générale plus claire.

— Dessus du corps plus ou moins obscurci, même sur les ély-

tres. — Long. 3 mill. Finlande [? injijiiinfm de Geer]..

.

feiinicus Manh.

D'après les descriptions les fennicus Man. et pijiimaeus de Geer pa-

raissent désigner le même insecte et celui-ci n'est peut-être qu'une

modilicaliou plus foncée d'ocM/a/w.<f Gyll.

Ea(jlciieH scrricornis Reitt. se distinguera des autres espèces, au

moins par la coloration foncée de ses antennes: feniticiis Mann, par sa

coloration générale obscurcie; kahulimms Pic, qui offre une coloration

générale claire, est bien tranché par son impression oblique élylrale,

sa forme moins parallèle. Euglenes omlatus Gyll. varie de taille et de

coloration, ordinairement la tête et le protliorax sont foncés ou rem-

brunis.

Euglenes tiitidifrons Thms., m'est inconnu, on. en trouvera la des-

cription complète au Bull, de la Soc. Enl. de France 1880, p. 10.

Il est porté en synonymie de pygmaeus Gyll. au catalogue Reilter,

synonymie (pie je ne puis présenter que très dubitativement. D'après

la description cet insecte, tri'S voisin de pygmnens, serait plus gi'and

avec le 3<= article environ moitié du 4'', le front brillant plus ('par-

sèment et fortement ponctué, etc.

Quant à Euglenes oculatissjinus Wal., des Canaries, on en trou^era

|)lus loin la description.

'"
s. -g. Aderus Westw

.

Hylophilus Berth. s. str.

3'^ article des antennes plus court que le 4% à peu près de la longueur

du 2% ce dernier et 3*= article très courts, subglobuleux. Antennes in-

sérées à peu près au niveau du bord interne de l'u'il. Veux grands,
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sensiblement échancrés et presqui' contigus au bord postérieur de la

tète. Sexes sans ditTérence appréciable. Une seule espèce m'est connue,

c'est le populm'its Panz. [bolcti Marsh.) répandu par toute l'Europe,

pas rare en Algérie et se retrouvant en Syrie; celte espèce eutièrmient

testacée, moins les yeux noirs, présente souvent des taches duve-

teuses aux élytres, surtout vers les épaules. La v. biskrensis Pic

(Rev.Bourb., Sept. 1893) présente la bande élytralc ordinaire brunâtre

presque nulle ou complètement oblitérée, le prothorax plus court,

dilaté et anguleusement arrondi en avant. — Long. 1,8- :2,3 mill.

Europe, commun — Algérie, pas rare surtout vers le lillural,

Syrie, etc. La variété est connue seulement de Biskra

(coll. Pic. types !) [boleti Marsh.] populiiras Panz.

Cette espèce se montre surtout d'août à septembre en France,

en mai en Algérie.

M. Fairmaire a décrit (An. Soc. EiU. Fr.. 18()3, p. G44), sous le nom
de flavus, une espèce d'Algérie (rentrant dans ce sous-genre sans doute,

puisque l'auteur compare son insecte au p(iijulv('us);çet[e espèce paraît

bien particulière, si elle est bien décrite, par la coloration noire du der-

nier article des antennes; on en trouvera plus loin la description.

Diagnoses ou descriptions abrégées des espèces non compi'ises

dans les tableaux.

Euglenrs Nadeshdae cî [Anidorus Muls.]. — Etiijl. n'ujrino Germ. afiinis

simiJisque, sed statnra paido robustiore, corpore toto nigro, nitido,

femoribus concoloribus, tibiis 4 anterioribus fere totis, posticisad i[t-

sam basin tantum testaceis, tarsis plus minusve, posticis valde obs-

curatis; superficie tota pube sericea magis manifesta induto; an-

tennis paulo crassioribus : capite remotius punctato
,
prothoraci parte

applicato, ocuhs in fronte minus approximatis, temporibus multo lon-

gioribus, transversum ocidoriun diamentrum multi» superantibus pa-

rallelis; prothorace paulo majore, oblongo-ovali, disco paulo l'ortius

et remotius acule punctato; coleopleris simihter {ormatis, sed gros-

sius et multo remotius (praesertim posterius) acute punctatis ; tarso-

rum posticorum articule basaU ceteris simul sumptisplus quamsesqui
longiore. Ceterum cum Eugl. nigrino congruens. ç ignota.— Long.

2.() mill. Jaroslaw.

Xglophilm laternlis GvQxW. (Tir. Ins., 18G6, p. 281; Abeille XII, 187o,

p. 1(34). — Étroit et élégant, pubescent de gris jaunâtre et finement
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ponctué (poncluatioii iv'cs liiic sur la lOle, plus distincte sur lu prulho-

rax et très forte sur les élytres). Tète carrée, presque plus large

([uc It' protliorax. brun de poix foncé, aplatie sur l'occiput, presque

rabattue en angle et échancrée en arc; yeux assez rapprochés Tun de

l'autre, mais distants du bord p(ist('rieur. Antennes des deux tiers de

la longueur du corps; article basai très grand, brun, 2'^ petit, arrondi,

rouge-vif, 3^ encore plus grand que le l^"', très épais, un peu comprimé,

avec un sillon longitudinal distinct en dessus, brun de poix comme les

suivants. Prolhorax rouge de sang, presque testacé, un peu plus long

(pie large, à peine distinctement élargi à partir du mibeu, légèrement

convexe, presque plan, bord postérieur arqué, non siniié. Élytres dé-

primés, impressionnés derrière l'angle humerai sur le côté (mais non

en dessus)
,
garnies d'une pubescence très dense et tine, impression

bordée par en haut comme par une arête; d'un brun un peu plus clair

(|ue le corps. Pattes jaune-brunàtre, cuisses postérieures plus fontves,

l'''' article des tarses postérieurs large, de moitié plus long que les

autres ensemble. — Long. 2,3 mill. Tyrol, Bozen; Passau.

Xillophilits tiroleiifiis Gr(>dl. (1ns. Tir. 186(j, p. 282; Abeille Xlf,

'187o, p. 1G4). — Se distingue de sangiiivolcntios, en particulier par ^a

taille plus grande et le 3" article des antennes non épaissi. Tète ronde,

1res convexe, noirà'tre, yeux écartés l'un de l'autre et du bord pos-

térieur. Antennes rembrunies peu à peu vers le bout, assez longues;

3° ai'ticle pas plus épais et à peine aussi long qiu' le 2^. Prothoi'ax plus

convexe et plus court, plus fortement ponctué ainsi que le reste du

corps, et plus iiubescent que dans le liiteralix, aussi large que long,

foncé, rouge de sang vif en dessous, bord postérieur droit. Ély-

tres en ovfde allongé, régulièrement et fortement ponctués, élargis

par derrière, d'un brun plus clair que le dessous. Pattes d'un rouge

testacé. cuisses postérieures plus foncées. — Long. 2.8 mill. Tyrol.

Passau.

Xijlojilnlus iOIotchts) brcricornis Perris (Abeille VIT, p. 20). f.an-

des. Lombardie in coll. Baudi (Baudi Hétéromères, p. 74). Note

Champion (in Ent. m. Mag. XXXVlII-1892, p. 08). — Subde|)ressus,

iiilidiusculus, tenuissime griseo-pubescens. Caput subconvexum

iiigriun. nitidiuii, parce punctulatum, ore testaceo; oculis oblongis,

integris. antice rolundatis. postice fere reslis. Antennae leslaceae, arti-

culis tribus primis et iiltimo dilutioribus. i)aululum intra oculos in-

sertae, al) articulo quarto progrediendo incrassatae, brèves, vix ultra

lh(^racis basim porrectae articulo primo crasso, conico, secundo pau-

Inlum augustiore, fi-re moniliformi, tertio hoc paulo longiore, obconico,
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40.1(30 porfoliatis. brevibus, transversis ullimo ventricosc ovato, prae-

ccdcnti fere diiplo longioro. Prothoract' piceus capito paulo angiistior,

longitiidint' o[ kitiiiidine acHiualis, subarcuatiin triincatus lateribas us-

(|U(' ad tcrtiaiu partt'iii rcdiindatim ain|)liatus, dcin basim versus recte

aii.mistatiis, basi. subairuatus, dt-nsc et riigiilose pimetatus, dorso us-

(pic ultra uiedium subcouvexus, postice carinatus et ulrinque fovea

traiisversa profunda impressus. Scutellum piceum, Iransversuni postice

rotundatum. Elylra piceo-tcstacea, prothorace sensimlatiora, basi recte

irniicata. humerissat prominulis, lateribus parallela, dorso planiuscula,

polie l)asiiii oblique late iiripressa, sal dense, sed basi densius fortius-

(pie punctata. Corpus subtus piceum. l*edes dilutc testaceis. — Long.

1 1/3 mill.

Diiïère des espèces anciennement décrites par le corps déprimé, la

structure du prothorax, Técusson en segment de cercle, le parallélisme

des élytres et surtout par la forme et la brièveté des articles 4 à 10

des antennes, ce qui fait ([ue ces organes, couchés sur le dos, ne dé-

passent guère le pn "thorax. Trouvé à Sos, dans les mousses des arbres

par M. Bauduer.

lùKjlciu's i'ossicus ç. [Eugintes in sp.]. — Oblongus, piceus, elytris

brunneis. tibiis, tarsis antennisque, his praesertim ad apicem, palli-

dioribus, brunneo-tcstacels, lotus subtilissime fulvescenti-griseo-

l)i'uinoso-pubescens. Antennis dimidio corpore manifeste brevioribus,

clylrorum basiii haud valde superantibus, fortiusculis, ad apicem sen-

sim incrassatis, articulo 3" antécédente et insequente subsesqui lon-

giore, quinque articulis ultimis praecedeutibus distincte latioribus,

ultimo obovato penultimo paulo latiore et plus sesqui (circiter 1,7)

longiore. Capite toto confertim minutissime punctato. Prothorace sub-

(juadrato angulis anticis prorsus rotundatis. disco subopaco toto con-

frrtim minutissime punctato. Prothorace subquadrato, angulis anticis

prorsus rotundatis, disco subopaco toto confertim punctato, secundum

basin medio fortiter transversim impresso. o mihi ignotus. — Long.

:2-2,8 Jaroslaw.

Solummodo E. jniiictatis<;iiiio Reilt. (iraeciae incolae, similis esse,

\idetur. Ceterum E. pijfjiuapo (iyllh. afiinis, a quo dilTert imprimis

orulis saltem in Ç multo magis distantibus, antennis multo brevioribus

ad apicem subincrassatis, etc.

Eiifjlpnes atoiniis Costa, in Ac. Se. fis. mat. 1884, p. 107.

E. minutissimus, pronoto transverso, ante basin profuude transverso

impresso, obscure testaceus, oculis tantum nigris. — Long. 1 11). —
Sardaigiie.

Aiui. SdC. Elit. Fr., LXXll [I!)03J. ~i
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Note complémentaire (').— Taille petite; testacé avec les élytres un

peu rembrunis ainsi que la tète, yeux plus foncés; antennes assez

courtes el relalivenient robustes, un peu épaissies à rextrémité; pro-

thorax présentant sur le milieu de la base deux impressions profondes

séparées par une sorte de {•aréniile: (''Ivires munis en dessous des

épaules d'une faible dépression obli(pu'. — Provenance Lind)aia.

Xlllophiliix iiiiiiur Ikuidi (Eteronieri, p. 74). IMceus, nitiduliis. parce

\illosus, capile Iboi'aceque obsok^tc. elytris ovalis distincte punctatis;

oculis rotundatis, prominulis; antcnnis gracilibiis, articulis duobus

primis et quatuor ultimis crassioribus, mediis tiliformibus; Iborace

brevi, pone médium transversim i)rofunde impresso. Long. 2 3 lin.

— Piémont (coll. Baiidi).

XjllophilKKi'jjprhis liaudi (Eteromeri, p. 7")j. Elongatus, niger, incano-

pubescens, capite thoraceque opacis creberrime, elytris nitidulis, sub-

parallelis distincte punctatis; oculis a basi remotis oblongo-ovalis;

antennis nigris art. o-lO subaequalibus; secundo globoso, ore pedi-

biiscpie pro parte teslaceis. — Long. 4 o-l lin. — Chypre (coll.

Baudi).

Xylophilus nilidifrons Thms. Bull. Fr. 187(1, p. X\ — Oldongus,

subdepressus, parnm nitidus. pube fere sericea dense vestitus, niger,

elytris îuscis, antennis pedibusque testaceis, fronte sat iiitida, confertim

punctata.

A', piigiuaco simillimus, sed feri' major, antennis arliculo 3° et 4''

saltim sesciui longiore, apicem versus vix latioribus, thorace crebrius

punctato. «capite oculis siq)erne magis apjH'oximatis praecipueque

fronte parcius fortiuscpie punctata nitidula mox dislinclus.

Habitat in Suecia aiistrali.

Eiuilcnn ocHlatissimus Woll. Cat. Canar. Col., 1804, p. o^'i: Abeille

XII, 187o, p. 103. — Testacé, densément et profondément ponctué

(surtout sur les élytres), densément vêtu d'une grosse piibescence

couchée fauve. Tète transverse, arrondie, un peu plus brunâtre; pro-

thorax petit, en carré un peu conique, transversalement impressionné

à la base, avec les angles postérieurs presque droits; élytres paral-

lèles avec une fascie briuiàtre indistincte el \agne au milieu ^pro-

longée en avant le long de la suture et latéralement le long de la

marge), échancrées ensemble à la base. — Long. 3,3 niill.

Ses antennes allongées (à 2" article court) et ses yeux élargis presqui*

continents .j le placent dans les Vjujlenos , il est reniar(|ual)le en pai-

(1) Prise par moi sur le type.
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ticulier par sa surface toslacée (jui a sur les élytres une légère fascie

obscure au milieu plus »;>u moins prolongée, le long des bords laté-

raux et la partie antérietu'e de la suture; quelquefois la tète est aussi

un peu rembrunie. — Palma.

Xytophilusftdviis Fvm. (Au. Soc. eut. Fr., '18()3, p. 044 et Ab. I, 09).

— Totus tlavus, oculis et anteiuiarum arliculo ultimo nigris, sat dense

fulvo-pubescens, dense punctatus, prothorace postice vix angustato,

laleribus leviter sinuatis, elytris convexis, utrinque ad basin et post

scutellum leviter impressis. — Long. 1 1/3 mill.

Diffère (d'après la description de Fairmaire) de populncns « par le

dernier article des antennes noir (?), le protiiorax plus rétréci à la

hase, plus profondément sinué sur les cotés, la ponctuation des élytres

moins forte, plus profonde et plus- serrée. Alger ».

Distribution géographique de quelques espèces.

Je vais compléter les renseignements d'habitats donnés dans les

tableaux par Tindication, pour quelques espèces, de provenances plus

complètes ou plus détaillées.

Trotoininidca elon(j(itn Pic. — En battant les branches de Chênes (sè-

ches surtout) dans les forêts du littoral en Algérie. Rare: M* Edough près

Bône (Grilat in coll. Pic!); S*-Antoine près Philippeville, Colo, Tigzirt

et Forêt de Jakouren (Pic!) ; Tunisie : Teboursouk (D"" Normand!), (iar-

dimaou, Ain Draham (Pic!), Retrouvé ensuite à Zanle, au M* Skopos,

à Kéri et Prodromos (Pic!), en battant les Chênes ou les Lentisques.

Syrie : M* Liban (Peyron!)

Phijtobaenus anialjilis SnUWi. — Nord de l'Europe : Finlande (J. Sahl-

l)erg!). Très rare ailleurs : Croatie (coll. Reitter!); Resicza, Balkans

(Merkl). Piémont (ex. Baudi!). France : Troyes (coll. Bedel!). Aussi

au Japon (coll. de Marseul au Muséum de Paris = saipularis Mars,.).

Anidonis nigrinus Germ. — Tyrol, Sassonia (ex Baudi). Allemagne :

Berlin, Dresden, etc.; Francfort (Heyden!); Italie (Ziegler, in coll.

Hcyden!); Autriche (Ganglbauer!) ; Viège dans le Valais (Tournier!).

France : Bugey, S*-Baphael (ex Mulsant-Rey !), Marly-sous-Issy (abbé

Viturat!), Digoin, Baubery, Lamure-sur-Azergues (Pic!). En battant

les pins et sur les jeunes chênes.

Anidorus .mnguinolentus Kiw. et var. (') — Europe M''' ; Italieen Pié-

(I ) En Bosnie vit une race i^ de forme plus robuste qui ne semble [las devoir

être dislincuée noininaliveinenl.
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mont et Toscane (ex IJaiidi!;. France : Marseille (Ancey!;. S*''-Baume,

Rognac, Agay, Le Luc (Pic!), Hyères (.Mnlsant-Rey), Toulouse (Le-

thierry), Aude (Gavoy). Algérie : Medjez-Aniar (coll. Tliéry), Saida,

Ain El lladjar (Pic!), Blidah (L. Bleuse), Teniet-el-Haad {type de \SlT.

tenietensis Pic!). Cette espèce se trouve dans les détritus, les hottes

d'Alfa, en battant les sarments, les buissons divers.

Paeudoloteluspunctatissimus Reitt. et v. Kri'iperi Pic. — Attique [tiipe

de Reitter in coll. Pic!), M* Hyniettos et Kepliisia près d'Athènes, sur

Pins. Tatoi, sur un Arbousier {tupps du sexe o' Pt de v. Kruperi);

Morée : Olympia (Pic), sur Pins et Lentisques.

Olotehis pallens Dsbr. et ^ar. — Algérie : Roue {type de pollens

Dsb.), S'-Charles (Théry!). Sardaigne et Chypre in coll. du Musée

de Turin ^=2 punctiyerMuls. (ex. Baudi). Marseille (////)(' Ae punctigpy

Muls. Rey. ='! pallens Dshr.) ;'! pallesrens Wol. var. Sicile (Ragusa).

Olotelus pruinosus et var. obscurus Pic. — La plus grande partie de

l'Europe, Pologne; Italie : Rome (Pic!); Hongrie (coll. Heyden et Pic!);

Budapest (Pavel in Mus. nat. hongrois); Roumanie; Caucase, Leuko-

ran (Leder!); Morée (Brenske!); Bucarest (Montandon!). France :Mont

de Marsan (Perris!), Lyon, Nyons (D'' Jacquet !),Is('re (Yiturat!) Perpi-

gnan et Palavas (Pic!), Vienne iL. Mesmin.); Sicile (Ragusa!). Dal-

matie (coll. Reitter!). Alexandrette en Syrie (Pic!). Algérie : Bône,

M* Edough (Leprieur!), Maison Carrée, Philippeville (Pic!). Tunisie

(D'' Normand!). Se trouve sur les buissons et surtout en tamisant les

détritus, sous les tas de foin coupé.

Olotelus anyulithordx Desbr. et var. — Algérie : Bone type (vu un

exemplaire coll. Heyden); Bône (Leprieur!), Alger (coll. Abeille),

S'-Charles (Théry!), Boghari (Raffray in coll. de Heyden). Bordj Me-

Jiaïel (Leprieur lils!), Bouira, El Guerrah (Pic!), L'Arba (Lallement).

Tunisie : llanunan Lil" (D'' iNormand!).

Olotelus neylectus Duv. — Euntpe. méridional!^ surtout, Piémont et

Silésie (ex liaudi), Majorque (coll. Bedel, Pic!). France : env. de Paris

(ex Aube), Pyrénées orientales (Bellevoye in coll. Heyden !j, Perpignan,

Agay (Pic!), Ria, Nyons (Jacquet!), Marseille (Ancey!), Aude (Gavoy),

Mont de Marsan (de Vauloger), Sos (Bauduer!); aussi dans les Hautes-

Pyrénées, à Toulouse, Chalon-sur-Saône (Lethierry): Sicile (Ragusa);

Tunisie : Ain Draham (D'' Normand).

V. alyiricus Pic. — Algérie : Laghoual, Collo (Pic!), Constantiue

(Hénon!), S*-Charles (Théry).
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V. bii'olor Schaiif. — Baléares (ex Scliaufuss). France mer. : Ria

(!)' Jacquet in coll. Pic).

(Hotrlnx rnjicollis Rossi . nodicoUis Reitt, [nigripennis Villa?). —
Loinbardie, Trente, Chypre (ex Baiuli). Spalato en Dalmalie [tfjpi'n de

nodicoUis, in coll. Reittcrl). Asie M"': Brousse (Merkl): Syrie; Caucase

occidental (coll. Reilter).

J'ai capturé moi-même cette espèce en Grèce, en Italie, à Rome, dans

les îles de Zante et de Cephalonia, entin en Palestine, à Jéricho. Se

trouve sur les buissons divers, les Chênes, les Lentisques, etc.

Olotelus fïaveohis Muls. Rey (^ testaceus d'après Baudi, qui paraît

avoir confondu plusieurs formes). — France : Lyon {type de ihiveolus

Muls.), Avignon; Toscane. Vérone, Trente, Trieste; Dalmatie; Istrie

(coll. Heyden!). Gênes (Gestro!); Naples (Emery). Tyrol méridional

(coll. Reilter!). Sicile (Ragusa!). Chypre et Syrie (ex Baudi) (•).

Pseudanidorus monstrosipps Pic. — Algérie : Env. de Bône (Pic tijpel),

région de l'Ouarsenis (de Vauloger). Corse (coll. Abeille de Perrin).

Euglcncs oculatKS Gyll. et var. — Europe centrale et septentrionale,

Hongrie; Moravie (Reitter!); Munich (coll. Reitter!). France : Molom-
pise, Les Guerreaux, Digoin (Pic!), Vienne (L. Mesmin!), Fontaine-

bleau (Bonnaire!). Genève (Tournier!). Se trouve plus fréquemment

sur les Châtaigniers que sur les autres arbres ou les buissons.

ilglophilas [Adcrus) populneus Panz. (ôo/f/t Marsh.). — Cette espèce

paraît répandue dans toute la zone circaméditerranéenne et son habitat

est très étendu; elle est signalée de la plupart des contrées de l'Europe,

elle n'est pas rare sur le littoral algérien et se rencontre aussi en Asie :

Turquie d'Asie et Tiu'kestan. Pour ma part j'ai pris cette espèce dans de

nombreuses localités en France, puis en Algérie et en Tunisie : Saint-

Charles, Aîn Draham, etc.
;
j'ai reciïcilli en outre cette espèce en Italit;

(Brindisi et Rome), en Grèce (Mont Hymettos, Kephisia, Olympia, Zante,

Cephalonia et Corlou), à Constanlinoi)le, en Tunjuie d'Asie (Brousse,

Rhodes, Mont Liban, Beyrouth, Damas, Jalla, Jérusalem), en Egypte, à

Fayoum; M. Ch. Delagrange l'a recueillie en Syrie, à Akbès;Leder, au

(Caucase; Hauser, à Repetek, etc.

Catalogue bibliographique et synonyniique.

Le catalogue qui termine cette étude synoptique donne, sinon toutes,

du moins les plus importantes indications bibliographiques (avant tout

(1) Les exemplaires de ces deux dernières localités doivent se rapporter
plus vraisemblablement à niJlcoUis comme variétés.
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celles qui se réfèrent aux descriptions originales) et présente l'ordre de

classification que j'ai cru devoir adopter. Je dois faire remarquer que

j'ai assigné une place probable, mais cependant douteuse, aux trois ou

quatre espèces qui me soiil inconnues ou que je n'ai pu ('ludici- qu'a-

vec des matériaux incoinplels (')

SCRAPTIIDAE [Trotoiiniiidcini].

Trotommi«lea Reilt. (W. K. Z., ISS.'J, p. ;{07).

Snlonac Reitl., Wien. enl. ZeiL, 188:{, p. :{U7; Pic,

lab. 4, (ig. 4. Dalmatie.

cùrcijrcd Pic, l'Échange, n" 199, 1901, p. o2. Corfou.

elongatn Pic, Bull. S. zool. Fr., XXI, 189G, p. 51 et

52. — Feuill. J. Nat., n" :U)8 et Wm, 18tHi. p. 178. —
Revue Bourb., 1890, p. 38. Zante. Algérie, Tunisie, Syrie.

Saloniie Reilt., in litt. Pic, in Ann. S. ent. Fr.

[1893]. Bull. p. 85. — L'Échange, n" 106, p. 111.

liaudii — Pic, l'Échange, n"201, 1901, p. 67. Sardaigne.

XYLOPHILIDAE

Pli^lobaentifii Saliiberg Bull. Mosc, VH. 1834, i). 277).

(Diiabilis Saliiberg, Bull. Mosc, YII, 1834. p. 277. Europe sept.

biabimacidatm Hampe, Stelt. Zeit., 1850, p. 365.

[bimmulatus in Mulsant, CoUig., p. 38]. Euroiie mér. [raie]

mqmlaris M-AVi,., Xnxi. S. ent. Fr., 1876, p. 453. Japon.

llylopitilii!!» Latr. Bertli. [divers].

1^-' s. g. .Viii«loru!>« Muls. Rey (CoUigères. p. 22).

.VwM>//,'/m' — Sein.,Hor. Soc. Ent. Ross., XXXII. 1899,

p. 613. Russie.

iiifjiiints (ierni.. Kn. Ins. Eur., XXll, 78. Europe mér., cenU".

V. alpcstris Vk, Miscei. ent, \ol. 7, p. ^yl. Alpes, France.

palnàas Ab., Ins. ca\eiii.. 1872. p. 37. Laudes.

(1) Les espèces suivies d'un trait sont celles que je ne poss-i'Je pas.
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sefypiisis Pic, Rev. Boui'b., u" 80, 1894. p. 141. Algi'rit'.

iestnrripes Pic, l'Écluiii-îo. n" 90. 189:2, p. 139: ri-xli.,

1893, p. 17 et 18. Algérie,

hipponenslH Pic, l'Échange, n" 103, 1893, p. 7o. Algérie.

latentlis Gredl., [sp. dont.] d. Tir. Ins., 1800, p. 281. Tyr.tl.

? firolensis Gredl., Q Tir. Jns., 1800. p. 282, "i.

s(mgni)wh'iitasKu'^\\.,B(n'\. ent. Zeit., 1801, p, 241.

Europe niér., France.

V. ienirtensis Pic, Feiiill. .1. \at., n" 280, 1894, p. 01. Algérie.

2<" s. -g. I»sou«l«»l<»l©Bii!«i Pic. rÉcliange. n" 201.

sjifidCKs Pic, Bull. Soc. zool. Fr., 189(J, p. o. Syrie.

imncUiiimmus Reitt., Dis. ent. Zeit., 188o, p. 384. Attique, Morée.

V. Kniperi Pic, Rev. Bour!)., 1901, p. 178. Grèce.

fMr//jom»/.s Pic, Rev. Bi>urb., 1899, p. 174. Caramanie.

3*^ s. -g. Oloteliisi .Muls.-Rey (GoUigères. p. 22).

(Division A).

(jratiosus Pic, Mém. Soc. zool. Fr.. 1894, p. 43o. Syrie,

Aristidis Pic, VÉchange, n" 103, 1893, p. lu. Egypte,? Syrie.

palh'sceihs Woll., Ins. Mad., o38, tab. XIII, I". 3. (lanaries.

pnlh'ns DesJ)r., Ac. Hipp., 1881, p. 147. Algérie. Sicile, etc.

? puDctiger Muls. et Rey ; GoUigères. p. 23 ; Des-

bi'ocliers. Frelon, YIII, n" 3, p. 8o. France mér.

hrerironiis — Perris, Abeille, VII, p. 20; Dosbm-
clirrs, Frelon, VIII. n" 3, p. 84. France, Lombardie.

pniiiiosm Kiesw., Berl. ent. Zeit., 1801. p. 241.

Europe, Asie, Algérie, Tun.

I,iuitilus Dejean. Galalogue, p. 239.

var. ohsrnruH Pic, Mise, ent., n'^' o, 1892, p. 27. Europe, France mér.

var. somiobscnrm Pic, l'Échange, n" 39, 1893, p. 20. Turkestan.

mujuUthoyux Desbr., Ac. Hipp., 1881, p. 140. Algérie, Sardaigne.

Beui-Morae Pic, Rev. Bourb.. n" 9, 1893, p. lo7. Algérie.
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11. Division B).

negledusL Duv. etAubt'*, Gen.Col. III, I8G0, tab. 8."),

fig. 421 et Cat. Grenier, p. 91, 1863. France, Halle, Tunisie

fUiconiis Schauir., .Niini]. 01. 18S:{, p. o36. Baléares, Maroc.

var. algiricus Pic, Bull. Soc. Zool. Fr.. 18î>7. p. 81. Algérie.

var. hicolor Sclianlï'., Niinf|. 01., 1883, p. y^'^^^. Bali-ares, France nirr.

111. (I)i\ision C).

o/«r»r////«rfl.r Pic, Hrv. Bourl)., 1899, p. 172. Rhodes.

nigriccps Pic, Rev. Bourb.. 1899, n" 172. Syrie.

dmsHs Pic, Mém. Soc. zool. Fr., 1894, p. 430. Syrie.

ruficolUs Rossi, Fn. Etrus. Mant., II, App.,p.96; Des-

brochers. Frelon, VIII, n" 4, p. 92.

Anatolie, Syrie, Palestine, Caucase, Dalmatic. .'France.

)io(UcoUifi Reitt., Dts. eut. Zcit.. 188o, p. 384.

^ nkjripenius WW-d, Cat. Col. Rur. Suppl., 1838,

p. 63. Italie.

var. fulviiiciinis Pic, Ann. S. cul. Fr., LXVII, 1898. ]). 224. Syrie.

tcstaceijirniià (olini), Bull. S. z. Fr., 1897. p. 81.

(itomas — Costa, Ac. Se. lis. mat., 1884, p. 167. Sardaigne.

lieitteri Pic, Bull. Soc. zool. Fr., 1897, |). 81. Caucase.

aiomus Reitt. (in litt.).

var. (liriconiis Pic, Bestinini. Tabellcn, p. 12. Caucase.

lUiccolmUu]^., Rey. Colligères, p. 26. Europe mer.

testuceus Desbr., Frelon, VIII, n'^ 3, p. 81.

ti'utaci'Hs Kol., Melet. lùit. V, 184(i, p. 38. Russie, Transcaucasie.

4'^ s. -g. PMoïKlauiUoriif^ Pic Bev. Bourb., 1893, p. lo8V

lacHicolliH Frm., Au. Belg., XXVll, 1883. j). cxui. Algérie

monstrosipes Pic, Rev. Bourb.. n" 9. 1893, p. Vil:

rÉchange, n" 117, 1894, p. llli. Algérie, Corse

Pegrnni — i*ic. Bestimm. Tab., ]>. 19, nute 2. Syrie



(41) Conlribution li Vêtiide (jénèrdlr des Hijlophiliduc. lo:;

o^ s. -g. PseiideujKlenes Pic (Bull. Suc. zool. Fr., 1S!)7. p. 81).

peiitntoiims Tlims., Sk. Col., VI, 1864, p. .'571. Fliikinde, Europe sept.

(luiitqiH'totiiiisSmU., Fn.li;ill., t. V, 1890, p. o4().

6*= s. -g. Kuglcnes Westw. (Zool. Jorn., Y, p. ')9).

k«d»jIi(nnisVk, Rev. Boui'Ik, n^ 99, 1896, p. 37. Algérie.

maronitus — Pic, Méiu. Soc. zool. Fr., 1894, p. 4:i."). Liban.

serricornis'RQ'M., Dts. ent. Zeit., 188o, p. 384. Hongrie.

oculatus Gyll.. Fn. suec, II, p. oOl. Europe.

pugmacus Muls., Rey, Colligères, p. 39.

nujrkolUs Marsh., Entom. Brit., p. 487. (5.

'? iiielaiiorephalns Psinz., Faun. Germ., 3o, o.

/>/'/'«(//»('».<f Payk.. Faun. suec, I, p. âo7, o.

populiu'us Fabr., Ent. Syst. Suppl., p. 07, 13.

var. pijymacus Gyll.. Fn. suec, II, p. oOi. Europe.

? fnlvii.s Uliv., Ent., III, n' ol, 4.

fennicus Manh. [sp. dout.], Bull. Mosc. 1843, p. 98,

9. Colligères, p. 42. Finlande.

? pijrimneus de Geer, Mém., t. o, p. 80, 17.

nitidifrons— Thoms., [sp. dout.], Ann. Fr. [1886], Bull. p. 10. Suède.

oculatissiiHiis - AVoll., Cal. (^ol. Can., p. "iSo. Canaries.

7^ s. -g. Iffyloi»liilu<!> s. str. (.i^/cru-s' Wesw., in Zool. Jorn., V, p. o7).

popuJiicus Panz., Fn. Germ., 3o, 4. Europe, Cauc, Asie, Afr. sept.

boldi Marsh., Ent. Brit., 1802, p. 480.

var. biskrtmsis Pic, Rev. Bourb., n" 9, 1893, p. lo8. Algérie.

/Uivus — Frm. (ex Frm.) An. ^. ent. Fr., 1803, p. 044. Algérie.

(Espèces non classées).

,msicu.s — Sem., Hor. Soc. Eut. Ross., XXXII. 1899,

p. 014 [? Pseudoluteius]. Russie.

miiior — Baudi {Eteromeri, 1877, p. 74; Pic, Tab., p. 19;

Desbr. Frelon, VIII, n° 4, p. 93 [? Oloteius]. Piémont.

cyprim — Baudi, Etemmeri, 1877, p. 7o; [? Pscudaiii-

dorus]. Chypre.
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Table des matières contenues dans la première partie.

Ad<'ru!>i Weslw. Page 30.

algiiiciis Pic [var.], 24, :{().

alpcslris Pic [var.]. 19.

ainabills Salilb., 17, 3o.

anguliliiorax Desbr., 24, 36.

Anifloru!>i Mnls. ot ]Wy. 17.

Aristidis Pic. 23.

aloimis Costa, 26, 33.

atricornis Pic [\'iir.], 26.

Baiidii Pic, 12.

Boni Morae Pic. 24.

bicolor Scliauir [var.], 2o.

bishimnruldtns Hampe ('). 17.

l)isi<reusis Pic [var.], 31.

holeti Marsh., 31.

brovicoriiis Perris, 27. 32.

corcyrea Pic, 13.

curtipcnnis Pic, 21.

cyprins Baudi, 27, 28, 34.

(ir lis IIS Pic, 2(!.

clongata Pic, 13, 3o.

Euîçleiies Westvv., 29.

tonnicus Manli., 30.

frrrHyiiiriis Pavk., 42.

lilironiis Scliaiiir., 24.

Ilavcoliis Mills, cl Rey, 26, 37.

Ilavus Fairm., 31, 35.

fulvipeniiis Pic [var.], 26.

fnh-UH 01., 42.

gratiosus Pic. 23.

hipponcnsis Pic, 20.

HyiopiiiliiM iiertli., 17.

kaliyliaiuis Pic, 27.

Km péri Pic [var.], 21, 36.

laosicollis Fairm., 28.

laloralis Grcdl., 19, 31.

maronitiis Pic, 29.

mdnnorcphtiliis i'anz.. 30.

minor Baudi, 27, 34.

inonstrosipes Pic, 28. 37.

Xadi'shdae Sem., 31.

lU'glt'Ctiis Diiv., 24, 36.

nigricops Pic, 2").

)iill)'iœUis Marsli., 42.

uiyripennis Villa, 26.

nigrinus Germ., 18, 19, 3.>.

nilidilrons Thoms., 30, 34.

mdiroUis Boit t., 26.

uhscurithorax Pic, 2o.

ohscurus Pic [var.]. 24, 36.

oculatissimus Wol., 34.

(»culatiisGyll.,30, 37.

Oloteluiii Mills. Bt'v. 21.

palh'iis Desbr., 23.

pallesccus Wol.. 23.

patricius Ab., 18 20.

PliytobaeouM Salilb., 17.

pentatomiis Thoms., 28.

Peyroni Pic, 28.

populneus Panz.. 31. 37.

l*soii<laiii(ltoi'u*» Pic, 27.

l*!>><'^ii4l<Mig;lcno»>> Pic, 28.

l»Kcii(i<»iotcliiN Pic, 20.

pruinosiis Kiesw., 24, 36.

puni il us Dej., 40.

|)uiiclalissimiis BeilL, 21, 36.

piiiictiger Miils. Rey, 23.

pygmaeus Gyll. [\ar.], 30.

(1) Les noms écrils en italique sont ceux des synonymes.
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qniitqHctoiiuis Seidl., page 29.

Roitleri Pic, 26.

rossicus Sem., 33.

lUficoUis Rossi, 2(), 37.

Salonac Reilt., 13.

sanguinolcntiis Kiesw., 19, 20, 3o.

scapularis .Mars., 17.

sefrensis Pic, 18.

semiobsciirus Pic [var.!. 24.

scrricornis Roitt., page 29. 30.

syriacus Pic, 21.

tenietensis Pic [var.], 19, 20.

tfstticeipennis Pic [var.J, 20.

tostacoipt'S Pic, 19, 20.

testaceiis Kol., 20.

tirolt'Msis Gredl., 'M.

Tr4»toiuiui<loa Reilt., 12.

Xyloi)liylii*!i Latr., 3.



CLAVICORNES DE L'INDE SEPTENTRIONALE

RÉCOLTÉS PAR M. HARMAND (1)

NITIDULIDAE. — COLYDIIDAE. — CUCUJIDAE. —
MONOTOMIDAE. — DRYOPIDAE.

par A. GiincvKij.F,.

NITIDULIDAE

Heterelus Kraatzi, ii. sp. — lîrrritn' orntus, conrexus, nitidus,

parce (jrisfo-jiabrsrens, fulvo-teultireus, hmid denae, srd sot profunde

piDu-tutus : clava auteiinarwii eloiigatu: prothoyace tnmsveno, antice

(iiujHstaio, Idtcribus margiiuitis, Imsin ri'rsux Kube.rpinnatis, angulh

posticis obtKsis, apice rix rotandalis. — Ldiig. 1 mill. 1 2.

(Idiirloniciit ovale, convexe, lirillant, lame, parfois très légère-

ment rembruni, couvert d'une pubescence grise, coucliée. assez longue

el assez espacée, pas très densément et assez fortement ponctué. Mas-

sue des antennes environ trois fois plus longue que large. Tète con-

vexe, anguleusement impressionnée en avant. Prothorax environ

deux fuis plus large à la base que long, très rétréci au sommet, ar-

rondi sur les côtés; angles postérieurs obtus, faiblement émoussés,

légèrement explanés. Écusson pentagonal. IHytres un peu moins longs

(pie larges ensemble. Dessous légèrement rembruni.

Dardjiling. o exemplaires.

Cari'opuuas HUMERALis Fab. Dardjiling. 4 exemplaires.

— BiGUTTATUs Motscli. Dardjiling. 1 exemplaire.

Carpophiliis oblongopunctatus, n. sp. — OI/hiiHin-chniutitus,

subronvexwi, nitidiu, flaro-yn'xro-pubcsmu , ntev, (intennis jiedibusijue

pkeis, Uirsis rufis; ctipite dense punclato, antice bnsin versus anten-

iiaruiii impresso: prothorace transverso, antice angustato, dense punc-

lato, margine antico late et Imud profunde emarginato, angulis anticis

sabacutis,posticis subprominulis, lateribus arcuutis, marginatis, prae-

serliiii basin versus explanatis, disco aiite sratelluni biimjiresso: elijtris

(1) Les iiipoi dos espèces nouvelles décrites dans ce mémoire sont conser-

vés dans la collection du Muséum de Paris.
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ad apiceni oblique truiimlis, dcnxc jinncUiiis: puuctis Juiud jirofuudis,

clonfiaih, lateribns stricte e.rpliinatis, cdllo Inuiierali inanifesto, disco

utrinqne, basin versus et jnvpe sutnrnni in lonijitudinem iiiipresso; diio-

biis ultimis seginentis abdominis apertis, ultiino ad (ipicein biiiiipresso.

— Long. 3 mill. 1/2.

Allongé, oblong, faiblemont convexe, assez brillant, couvert d'une

pubescence couchée, peu dense, d'un gris jaunâtre, noir; antennes el

pattes brun de poix; base des antennes et tarses rougeàtres. Tète den-

sément ponctuée, impressionnée de chaque côté à [a naissance des

antennes. Prothorax environ deux fois plus large à la base que long, à

peine rétréci à la base, fortement au sommet, densément ponctué;

bord antérieur largement et peu [irofondément échaucré; marges laté-

rales, réguhèrement arquées, bordées d'un On bourrelet, explanées

surtout aux angles postérieurs ; sur le disque, dans la région basilaire,

devant l'écusson, deux impressions; base rebordée; angles antérieurs

presque aigus, postérieurs légèrement saillants. Élytres laissant à dé-

couvert les deux derniers segments de l'abdomen, atténués vers le

sommet, environ aussi longs que larges ensemble à la base; chacun

obli([uement tronqué au sommet; angles huméraux droits; marges

latérales, rebordées, étroitement explanées; ponctuation dense, formée

de points allongés ; sur le disque, dans la région basilaire, près de la

suture, deux impressions symétriques, longitudinales; calus humé-

raux bien marqués. Pygidium biimpressionné à l'extrémité.

Dardjiling. 1 exemplaire.

Capj'OI'hills laxERus Murr. Dardjiling. 1 exemplaire.

— MuRRAYi Grouv. Dardjiiling. 11 exemplaires.

— FAMUJ.VRis GroLiv. Dardjiling. 3 exemplaires.

EmocoLASTUs PLAGiATiPENNis MuH'. Dardjiling. 1 exemplaire.

Epuraea poula Grouv. Dardjiling. 2 exemplaires.

Epuraea ornata, sp. n. — Ovdta, modice convexa, subopuca, flavo-

mireo-pubescens, picea ; biisi antennarum, lateribns discoque protliora-

cis, scutello, parte scutellari elytrorum pedibusque fulvo-testaceis ; clava

antennarum nigra, ultimo articula longiore et angustiore quant secundo;

protliorace transverso, antice angustato, margine antico laie eniargi-

nato, lateribus arcuatis, sat late explanatis, basi subrecta, angnlis an-

ticis rntundatis, posticis subrectis; elgtris ovatis, ad apiceni separatint

subnttnndatis. — Long. 2 mill. 1/2.

Ovale, modérément convexe, subopaque, couvert d'une pubescence
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Ilasc (IdiV'C. assez dense, mais lU' iiias(iiianl ])as la (tiulciir du tégu-

ment, brun de poix, varié de fauve teslacé. Antennes fauves; mas-

sue noire, allongée; dernier article suhconique, plus étroit que le

précédent, aussi long que les deux avant-derniers ensemble. Tète brun

de poix, plus claire en avant, légèrement convexe, subràpeuse. Pro-

tborax à peine rétréci à la base, fortement au sommet, un peu plus

de deux fois plus large à la base (pie long, largement écbancré au

sommet, arrondi sur les côtés, subtronqué à la base ; marges latérales

assez largement explanées; angles antérieurs arrondis, postérieurs

presque droits; sur le disque deux bandes longitudinales foncées,

laissant entre elles une étroite bande claire et de chaque côté une

large marge également claire : ponctuation pas très serrée, subràpeuse.

Éeusson en triangle curviligne. Elytres ponctués comme le prothorax,

atténués vers le sommet, environ une fois aussi longs que larges en-

semble à la hase, subarrondis séparément au sommet, étroitement ex-

planés sur les côtés, brun de poix avec la bordure latérale et la région

scutellaire claires. Pattes fauves testacées.

Dardjiling. 1 ex. femelle.

Chez une espèce de l'Assam très voisine, peut-être même une simple

variété, les tibias du rnàle sont droits.

Epuraea apicalis, n. sp. — Ovaid, modice concrxa, iiitida, flaro-

pubrscriis, jiilro-orhrdccd: chilria ad iipicem (éviter piceis ; antennis sut

elongdtis, clnni infmcatn. ulliiuo urliculo angustlore et hnud longiore

quani pniecedciiiibiis: riipite mt dense fortU en/ne punrtato, antice.

f)iiinpre.<<so : iirotliorace tram^verso, antice inujitstato, dense fortite>(jue

punctato, ninrrjine nntico einarninato, Ititerilius iirrantis, late expla-

natis, basi sabtruncata, angulis nntiris >>ubroiundatis, jioalicis rectis:

elfitris oMongis, dense punctutis, (id apicem sepnnitini rotundntis, late-

ribus e.rpinnatis. — Long. :2 mill. 1 2.

Ovale, modérément conveve, couvert d'une puiiescence llave. assez

serrée, mais iw masquant pas la couleur du tégiunent, d'un testacé un

peu jaunâtre; extrémité des élytres rembrunie. Antennes assez lon-

gues; massue noirâtre, dernier article phis étroit et pas plus long que

les précédents. Tête densémentet assez fortement ponctuée, biimpres-

sionnée en avant. Protliorax plus de deux fois plus large que long,

à peine rétréci à la base, fortement au scmimet, bord antérieur large-

ment et peu profondément écbancré; marges latérales arrondies, assez

largement explanées, surtout à la base; base presque droite; angles

antérieurs émoussés, postérieurs droits; ponctuation dense, un peu
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moins forte que celle de la tète. Éeusson transversal, en triangle légè-

rement curviligne. Élytres ovales, environ une fois et un tiers aussi

longs que larges ensemlile dans leur [ilus grande largeur, arrondis sé-

parénient au sommet: ponctuation assez forte, un peu moins dense que

celle du prothorax, atténuée vers le sommet. Dessous en partie rem-

bruni; pattes testacées. Tibias droits dans les deux sexes.

Sikim. 4 exemplaires.

Epuraea subochracea, n. sp. — Oblonga, sat convexa, aiibni'

tii/d, fhivo-testareci : iintennis coneolorilju.s, clami ntodice elongaln, nl-

limo (irtieulo tninsverso, ad apicein piilrinato, vix angustiot'e quant

praecedenti; eapite densepunctato, antice liiiinpresso; prothorace tmiis-

rerso, antice angustato, dense punctato, apice late, sed haud profunde

emarginato, lateribus stricte explanatis, hasi subrecta: elgtris oblon-

gis, dense punctatis, ad apiceni separatim rotundatis; til)iis maris ad

apicent, incurcatis. — Long. î mill. 12.

Oblong, assez convexe, un peu brillant, couvert d'une pubescence

ttave, pas très dense, jaune-testacé. Antennes pas allongées, conco-

ures; massue environ une fois et demie aussi longue que large,

dernier article transversal, un peu plus étroit que le précédent, ter-

miné par lui bouton subconique, très surbaissé. Tête densément ponc-

tuée, biimpressionnéo en avant. Prothorax environ deux fois et demie

plus large à la base que long, très rétréci au sommet, arrondi sur les

côtés, à peine explané, un peu moins densément et moins fortement

ponctué que la tète ; bord antérieur largement, mais peu profondément

échancré; base presque droite; angles antérieurs arrondis, postérieurs

presque droits. Éeusson subtriangulaire. El} très plus éparsement ponc-

tués que le prothorax, environ une fois et un tiers aussi longs que

larges ensemble, arrondis séparément au sommet. Dessous concolore.

Tibias intermédiaires du mâle courbés en dedans, à rfxtrémité.

Dardjiling. 4 exemplaires.

Epuraea cribrata, n. sp. — Orafa, modice convexa, subnitida,

flaro-pubesccns, pirea ; riara antennarum oblonga, vltimo articulo ad

npicempulvinato, angut^dure ijuam praecedentibus ; eapite sat dense for-

titerque jninctato, antice biinipresso ; jirotliorace transrerso, antice an-

gustiore quant postice, ittargine antiro late profundeque emarginato, la-

teribus arcuatis, basin versus entarginatis, explanatis, basi subrecta,

disco minus fortiter punctato quain lateribus; ebjtris oblongis, dense

punctatis, lateribus saie late explanatis, singuto elgtro ad apicem obli-

que truttcato. — Long. 4 mill.
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()v;iIo. Inrge, modérément convexe, iiii peu brillniit, couvert d'une

pubesccnce llave, peu serrée, l)run de poix peu foncé. Antennes non

iiUongées; massue une fois et demie aussi longue que large, dernier

article transversal, plus étroit (jue les précédents, terminé par un bouton

émoussé à rextrémité. Télé dcnsément et fortement poncluée, lilimpres-

sionnée en avant, vers la naissance des antennes. Prothorax plus de

deux fois plus large dans sa plus grande largeur que long, plus ré-

tréci au sonmiet qu'à la base, largement et profondément échancré au

sonnncl; marges lati'rales arrondies, largement- concaves, échaucrées

en a\anl des angles postérieurs; base prcscpie droite: angles antérieurs

arrondis, postérieurs subaigus
;
ponctuation forte, plus accentuée et plus

dense sur les côtés. Écusson en triangle curviligne. Élytres ovales à

peine plus larges ensemble dans leur plus grande largeur que longs, cou-

verts d'une ponctuation dense et f(trte, moins profonde sur le disque que

celle du prothorax; marges latérales relevées, concaves, plus étroites

que celles du prothorax ; sonnnet de cliaqnc ('lytie obli(pienienl tronqué.

Dardjiling. 1 exemplaire.

l-j'rnAKA (Micruiîia) Br.eti (îrouv. Dardjiling. 2 exemplaires.

Omosita ornatà, n. sp. — Ohhmga, modicc couvera, opaca, ohs-

curo- tel aureo-pube.tcevs, fuira : rlara antennarum oblonga, hvitcr in-

fuscata, iiltiino articido trnnsverso, jmlrinato, aiigustiorc quam pmp-
cedcnti: prothorace 1ransreno,ai}tici' quant postier anguxtalo, margine

antico einarçiinato , lateribun rotundatis, hasi recta, augulis untich et

posticis ohtusis, rix liebetatis, di.vo bifoveolato; eljitris ad apicein sepa-

raliiii rotautlatiii, stria suturali itulla. — Long. 1 i 'i mill.

Oblong, modérément convexe, opaque, fauve, couvert d'une pubes-

cence couchée, peu serrée, tantôt dorée, tantôt obscure. Antennes

courtes, massue oblongue, un peu enfumée, dernier article transver-

sal, plus étroit que le précédent, terminé par un bouton très surbaissé,

subconi(iue. Tête convexe, densémenl iioncluée. Prothorax en^iron

deux fois et demie aussi large dans sa plus grande largeur que long,

plus rétréci au sommet (|u'à la base, largement échancré au sommet,

arrondi sur les côtés, tronqué à la base; marges latérales assez large-

ment concaves; angles antérieurs et postérieurs obtus, à peine émous-

sés; disque bifovéolé, ponctuation assez dense. Écusson subtriangu-

laire. Élytres ovales, environ une fois et un tiers aussi longs que larges

ensemble, arrondis séparément au sommet, sans stries suturales;

marges latérales étroitement explanées, pubescence obscure, occupant

plus spécialement les extrémités des élytres, une zone oblongue sur le
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disque tle chacune et la marge latérale au-dessous des épaules. Dessous

Lruj). pattes claires.

Dardjiling. 2 exemplaires.

Haptoxcus teïragoxus Murr. Dardjiling. 1 exemplaire.

Soronia imperialis, n. sp. — Ocnta , tnodice convcxa, opaca,

hninneo-setosa. castanea, testarro-rdriegata; antennia pireis; capite

dense punctato, infuscato: protliontce tninsverso , antice angustaio,

aspero,in longitwUneni sulcaio, mdnjine antico late prufundeque emar-

(jinalo, UitevUms (uriaitis, late exphmatis, hasi utrinque subsinuata

,

tuHjalis antiris acntis, saliliehetibns
,
posticis obtnsis; eljilris Uneali)-

setosis et subcostatis, ad ajiirein conjuncdm sabacuminati^, lateribns

concavis; al)donilne fentoribusque testaceis. — Long. 9 mill.

Ovale, modérément convexe, opaque, brun marron, varié de les-

tacé. Antennes brun de poix. Tète densément ponctuée, assombrie.

Prothoras un peu plus de deux fois plus large à la base que long, ré-

tréci au sommet; bord antérieur largement et profondément échancré,

fond de Técliancrure presque droit, légèrement relevé; bords latéraux

arrondis, largement concaves, testacés; base légèrement sinuée de

chaque côté, vers les extrémités; angles antérieurs saillants en avant,

aigus, à peine émoussés, postérieurs obtus; disque deusément ponctué,

à surface inégale, faiblement sillonné dans la longueur, portant de

courtes squamules variant du brun au clair, irrégulièrement placées,

formant par places quelques agglomérations plus denses; fond du té-

gument garni de petites soies couchées, peu serrées. Écusson triangu-

laire. Élytres un peu plus d'une fois et demie aussi longs que larges

ensemble à la base, subacuminés ensemble au sommet, portant des

vestiges de côtes longitudinales, garnies de courtes soies squamiformes,

tégument général iinement et éiiarsément pubescent; couleur testacée

avec une grande tache commune, marron, occupant pres((ue toute la

<-^onvexité des élytres, enclosant vers les deux tiers postérieurs une

fascie obUque, onduleuse, testacée, profondément découpée dans la

région discoidale. Fémiu's et abdomen se détachant eu clair sur Ten-

.semble du dessous.

Dardjiling. 1 exemplaire.

Soronia minima, n. sp. — Orata, sat eoncexa, opaca, selosa,

lestacea, piceo-variegata; prothamce transverso, antice angustato,

late profiindeque emarginalo , lateribus explanatis, rotundalis, sub-

andalatis, ad angidos posticos emaryinatis , angulis anticis subrectis,

.\nii. Soc. Knl. Kr., r.sxii [l'JO.V. 8
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postiris obtnsis; disco nspero, subfovcoliito: clijlris hmid dcme punç-

tutis, linealo-setosis, setis fortiter incurmtin, latrribus Uite explunutix.

— Long. 3 niill.

Ovale, assoz convexe, opaque, garni d'ime pubescence ct>urle. cou-

chée, peu dense, llave dorée, entremêlée de soies foncées ou claires,

obliques, très fortement incurvées à leur extrémité, pres(pie en forme

d'liame(;on; couleur générale testacée un peu enfumée, \ariée de poix

pas très accentué. Antennes d'un lestacé un peu rougeàtre. Prothorax

très transversal, plus rétréci à la base qu'au sommet, bord antérieur

profondément et largement échancré, bord latéraux arrondis, subondu-

leux, sinués en avant des angles postérieurs; marges latérales large-

ment explanées, concaves; base droite; angles antérieurs pres(iue

droits, postérieurs obtus; surface du prothorax densément ponctuée,

irrégulière, présentant des traces d'imi>ressions ([ui dessinent troi'^

vagues impressions longitudinales. Écusson triangulaire. Élytres un

peu plus longs que larges ensemble, arrondis ensemble au sommet,

chacune avec une vague tache sombre, anjuée, |)lacée avant l'extré-

mité. Pattes claires.

Dardjiling. 1 exemplaire.

Meligethes Odontogethes) castanescens, n. sp. — Oblonyus

,

convi'.nis, .si(/))iili(lns, (/rlscD-pahi'sci'iis.^ diUiti' ctistanem; capiie protho-

rdceque lueciti'r infuscatis; iiKirf/lxc aniico aipitis iruncato: pro-

thoruce trnnsrrrxo , (uitice anymtuto, sut parce punctato, Uitcribus

exphinatis: clut ris sat eknif/ntis , ad apiceni mbtruncatis, sut para'

punctalis; libiis aiiticis extas dnttirulatis, niiyuiculis tarxnruni ba-

sin versus dentatis. — Long. 2 1,4 niill.

Oblong, convexe, un peu brillant, couvert d'une pubescence cou-

chée, grise, peu serrée, châtain clair; tète et prothorax un peu enfu-

més. Marge antérieure de la tète tronquée. Prothorax environ trois

fois plus large à la base (pic long, rétréci en avant; bords latéraux

arrondis, explanés; ponctuation |)eu accentuée, assez écartée. Élytres

environ une fois et demie aussi longs (|ue larges ensemble a ers la base,

atténués vers le sommet, subtronqués; ponctuation scndjlable à celle

du prothorax. Tibias antérieurs denticulés à leur tranche externe; den-

licules très faibles à la base du tibia, croissant |)rogressivement vers

l'extrémité, mais restant touj(»urs petits.

Dardjiling. 1 exenq)lnire.

Pocadius Harmandi, n. sp. — Uvalns, converus, nilidulus, /Uiro-
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pul)e,scens,piceus; capile proUtoniceque (lilutiurilms; (irtirulis 2-o an-

tennnnim elongtitis , clarii quadriarticulata, t'arUculo irtinsversissimo

nii(li(Stii)requ(iiii O°;coititt' nntk-c bifucrohito ettransvcrsim subhuprrssd,

jmrcr, y russe et haïul pnifuntli' hnprcsso: prothoracc transversissiino,

antice aïKjKstissiinu, vix emanjiniito, hilcribus subrectis, basi mariji-

nata, ante scutellum IcDîter prudurta: scutello transverso , subirimuju-

lari ; elijtris oblongis, ad apiceiii separatim rotundatis, Uneato-pilosis ;

puis in loiuiitudinem indinatis, iiitcrrallis irregularitrr hiJinmlopinic-

ialis: libiis siiiiplicibm. — Long. 4 niill.

Ovale, convexe, un peu brillant, brun de poix, plus clair sur la t(M<'

et le protliorax, garni d'une pubescence tlave. Antennes enluniées à

rextrémilé; articles 2 à o allongés, 8'^ transversal, très court formant

le commencement de la massue, celle-ci allongée. Tête éparsement et

fortement, mais peu profondément ponctuée ; entre les naissances des

antennes une forte impression transversale, arquée. Prothorax environ

trois fois plus large à la base que long, fortement rétréci au sommet,

assez densément et fortement ponctué; bord antérieur peu profondé-

ment écliancré, bords latéraux i>res(iue droits; base un peu saillante

sur i'écusson, dans le milieu, rebordée; angbîs antérieurs obtus à peine

émoussés, postérieurs subaigus. Écusson transversal, subtriangulaire.

Élytres ovales, couvrant presque l'abdomen, un peu plus d'une fois

aussi longs que larges ensemble dans la plus grande largeur, arrondis

sé|)arément au sommet, couverts d'une pubescence formée de poils

assez longs et assez forts, couchés en long et dessinant des lignes pu-

bescentes subcostiformes et de poils plus tins, couchés, peu serrés,

placés sur les intervalles des hgnes pubescentes; ceux-ci avec une

double ligne peu régulière de points gros serrés, peu profonds.

Tibias simples.

Dardjiling. 1 exemplaire.

Je rapporte a la même espèce un exemplaire de même provenance

entièrement testacé.

CuicoPEs MARGixATUS Grouv. Dardjiling. 2 exemplaires.

Aethina nigrocastanea, n. sp. — Ovdta, convexa , opiira, longe

fUirit-griseo-pubcscens , cusUmea; aijiite prothoniceque infiisraiis; nn-

teiniis rufis, S" articulo transversissiiiio , bitiore quant praecedenlibus,

Clara obronira, ullinio articulo ad apicem subconico; capite [irothora-

ceque dense punctatis ; hoc transverso, antice angustato, lateribus stricte

explanatis, rufts; elytris dense punctatis^ ad apicem separatim rotun-
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iltiiis, ulliiuum segmentuiii (ilMloiiiinls cj: parte obtcynile; pedihus ni/o-

tntiweis. Long. 2 1/2 mill.

Courtement ovale, convexe, opaque, couvrin d'une pubescenoe gris-

llavc, longue, couchée, assez dense, formant des petits l'aisceaux de

poils orientés d'avant en arrière. Antennes courtes; S'' article très

transversal, plus large que les précédents; massue obconique pas plus

longue (jue large; dernier article suhconique à l'extrémité. Télé et pro-

thorax noirâtres, densément ponctués. Prolliorax un peu plus dt- deux

fois plus large à la base que long, subdemicirculaire; liords latéraux

étroitement réflécbis, rougeàtres. Écusson aussi long que large, sub-

pentagonal. Élytres marron peu foncé, un peu moins longs que larges

ensemble, arrondis ensemble au sommet, sans strie suturale, couvrant

en partie le pygidiuui. Pattes d'un roux testacé.

Dardjiling. 1 exemplaire.

JËthina cyaneipennis, u. sp. — Ovata, convcTd, nllida, f/risro-

piihrsrrns, ciiuncn : aipiio prothovaceque n'ujrts : basi antennaniiH pirca;

cnpite prothoracenue longe pubesceniihu)!, hoc parce punctato, anticc

truncato; prothorace transverso, antice angustato, minus fortiter punc-

tato quam capite, tenuiter reticulato, basi tenuiter marginata: elgtris

sulxjaadratis, liaiid reticulatis , ad apicem separatim rotundatis, stria

sutiirali nulla; pggidio parce punctato : ju.rta Ijasin pluribus puuctis

fortiter impressis: sufdus picea. — Long. '.\ 1/2 mill.

Ovale, convexe, brillant, couvert d'une pubescenc(^ grise, couchée,

beaucoup plus bingue sur la tête et le protliorax; tète et protborax

noirs; élytres bleus, métalli(pies; dessous brun de poix. Antennes cour-

tes, dernier article terminé par un très court bouton subconique.

Tète fortement et pas densément ponctuée. Prothorax environ deux

fois plus large à la base que Imig, rétréci au sommet, arrondi sur

les côtés, linement rebordé à la base; bord anlérieur peu profdiub'-

ment échancré; angles antérieurs arrondis; disque linement l'éticulé.

moins fortement ponctué que la tète; entre la sti'ie marginale de la

base et le bord de cette base une très fine ligne de points. Écusson

subpentagonal. Élytres environ aussi longs que larges ensemble, ar-

rondis séparément au sommet, peu densément ponctués, sans stries

sulurales; ponctuation parfois en lignes. Pygidiinn éparsemenf ponc-

tué: contre la base, une ligne de gros points enfoncés.

Dardjiling. 4 exemplair^'S.

Amphicrossis discolok Kv. Dardjiling. 17 exemplaires.
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Pallodes Harmandi, n. sp. — Oblongus , cotn-exus, nithius, (jla-

ber, h'ujcv: lutorUmx prothoracis, basi pbjtromm subtmque rufo-(ps-

taceis; antennis ad apkem infuscatis, 3" artieulo elonfjatisxitiin, f' et

o" elongath, Cr-8" mbquadmtis ; aipite sut dense •pimctato, aiitur rufo:

prothomce tnmsvcrso, antice angustnto, dense punctato, margine

antico bisinunto, liiteribiis basi excepta explanatis, basi arcuata ; scu-

tello iriangulai-i, punrtato; eigtris punctato-Iineatis, ad apicem sepa-

rathn rotundatis stria sutanili iinpvessa. — Long. 3 mill.

Oblong, très convexe, brillnnt glabre. Antennes assez allongées, tes-

lacées rougeàtres : massue enfumée; 3<^ arlicle très long, 4*= et o« envi-

ron deux fois plus longs que larges, 6<"à8<' subcarrés, massue presque

aussi longue que la moitié de l'antenne. Tète noire, rougeà.tre en avant,

assez densément ponctuée. Prothorax noir, bordé de roux, près de trois

fois aussi large à la base que long, rétréci au sommet ;
bord antérieur

bisinué; côtés arrondis, explanés sauf vers la base; base arrondie;

angles antérieurs arrondis, posté-rieurs droits; ponctuation analogue

à celle de la tète. Écusson enfumé, triangulaire, ponctué. Élytres noirs,

rougeàtres à la base, environ aussi longs que larges ensemble, arrondis

séparément au sommet, ponctués en lignes; strie suturale marquée,

n'atteignant pas l'écusson. Dessous roux testacé; hanches postérieures

assez écartées; saillie du premier segment de l'abdomen largement ar-

rondie; 2<" à o*" segments de l'abdomen rebordés a la base.

Dardjiling. 4 exemplaires.

Pallodes parvus. n. S|). — Olihmgns, conrexus, nitidns, glaber:

antennis rufis, clara infusnita, articidis 1-3 elungatis, 4-3 hrevion-

bus, sed elongatis, G-S subqwidratis, clara haud elongata; capite nign-

cante, antice rufo, parce panctato: jirolJiorace nigro, rufo-limbato,

transrerso, antice angustatu, sat dense punctato, niargine antico eniar-

ginato, basi arcuata; scntcllo triangulari, parce punctato; eigtris ni-

gris, basi rufis, longioribiis quant sinuil latis, ad apicem conjuncfini

rotundatis, lineato-punctatis, interrallis parcissinie punctulatis, stria

suturati iinpressa. — Long. 2 mil!.

01)long, convexe, glabre, brillant. Antennes courtes, rougeàtres, en-

fumées à l'extrémité; articles 1 à 3 allongés, 4 à o environ une fois et

demie aussi longs que larges, 7 à 8 subcarrés ; massue à peine plus

longue que large, notablement moins longue que l'ensemble des autres

articles des antennes, dernier article terminé par une partie acuminée,

siu'baissée. Tète noirâtre, rougeàtre en avant, éparsement ponctuée.

Prothorax noir, hmbé de roux, plus de trois fois plus large à la base
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(|iio long, rôtivci au sommet: boid anlt'riciir largcmonl cl peu profon-

(It'inonl {'cliancrt' ; colôs arrondis, (''troitem(?nt cxplanés, base arquée:

angles aiitérieui's arrondis, poslêrieurs droits, émoussés; ponctuation

jilns forte et i)lus dense que celle de la tète. Écusson rougeàtre, trian-

gulaire, non densément ponctué. Klyires noirs, rougcàtres à la hase,

environ une fois et un tiers aussi longs que larges ensemble dans leur

plus grande largeur, arrondis séparément au sommet, assez fortement

ponctués en lignes; strie sulurale manpiée, n'atteignant pas l'écusson.

Dessous roux teslacé; saillie du i'"'' segment de l'abdomen acuminée.

Dardjiling. 1 exemplaire.

Cryptarcha Lesnei, n. sp. — Ovatn, convexa, vilidula, piihps:-

ceiis, picca, j'iifo-lr.stareo vavicyntd : anifiiiiis rnfis, <hI apireiii infiisni-

iia, ultinio iiiiiriilo nngustiort' quant jinicredeiiti, emaryinato ; rapite

dense punctnto, prothornee miujix. dense et minna fortiiev piinetntn.

(ranaverso, aniiee (itKjnsliilo et eintiryindto, laterilms nrnmti!<, rufis;

hiixi utrinqiie sinnnto, tinyiiliH jioxtieis reirorstini produeth: scutello

xid)lneri, trtmsverso, suh/ientayondli ; eluliis ovatix, ad apkeni séparât ini

roiundatix, dense punctatis, lineato-setosis, singulo elijtro rufo-testaceo

bininculdto : I" nitirnlti humernli, trilobata, 2° ultra médium, undu-

lata; xiibtitx ntra, laleribus protlioracis, ultimo segmento abdominis

pedibuxque rufo-textaceis. — Long. 3 12 à 2 1/2 mill.

Ovale, Convexe, peu brillant, garni d'une pubescence foncée, entre-

mêlée de soies flaves, couchées sur le prothorax, inclinées et disposées

en lignes sur les élytres, couleur de poix avec les marges latérales du

prothdrax rougeàtres et sur chaque élylre deux taches d'iui jaune

ferrugineux. Antennes rougeàtres, massue noirâtre, dernier article de

la massue échancré. Tète densément ponctuc'c. Prothorax un peu plus

de deux fois plus large à la base (pie long, rétréci <'n avant, plus den-

sément et moins fortement [xuictué qiw la tète; bord antérieur échan-

cré, côtés arrondis, étroitement réilécliis. base sinuée de chaque côté

(le récnsson. angles postérieurs rétli'cliis en arrière. Écusson trans-

versal, siibpeidagonal, pres(|ue lisse. Élytres ovales, arrondis ensemble

au sommet, un peu plus longs (|ue larges ensemble à la base. Censé-

ment ponctués; sur chacpie élylre, première tache huinérale. tril(d)ée,

deuxième au delà du milieu, transversale, n'atteignant ni le hord la-

ti'ral, ni la sutui'e. ondulée, présentant deux, saillies siu' le bord basi-

laire et deux, dont une très forte en dedans, sur le bord apical. Dessous

noirs; coté'S du prollmrax , dernier segnienl de rabdunien et pieds

TOUX leslacés.

Dardjiling. 7 exemplaires.
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COLYDIIDAE.

Xylolaemus indicus. ii. sp. — Ol)lou(jo-rlomj<itns, convexns, opa-

CHS, IJavo-iiun'o-pitbcscciis, pkeus; elytris ferrugineis, antennis pedi-

busque rufo-picèis ; ultimis articulis antennarum dilutioribus ; cnpite

proihotwequc dcitsc, foiiiter profiindeqiie piDictatls; cnpite antice

oblique Uneiito-impresso; prolhorace tvamverso, sitborthoiioiùo, lateri-

biis rrenulaiis, disro foveis jdiiribns impresso; eli/trix piinridtosfridlis,

intervallis subelecatis, haud aequnlibiis-, subtubeiridosis. — Loug. 4 mill.

Allongé, oblong, acuminé vers ravnnt, convexe, opaque, garni

d'une pubescence tlave donV. peu dense, formée de poils assez longs,

couchés sur le protliorax et condensés sur ses parties saillantes, i)lus

ou moins lanugineuse sur les élytres. Antennes rougeàtres, un peu

assombries, sauf à l'extrémité. Tète brun de poix, densément et pro-

fondément ponctuée, avec deux impressions linéaires, oblique vers la

naissance des antennes. Protliorax brun comme la tète, également den-

sément et fortement pouctU('', environ une fois et un tiers aussi long

que largft, bords latéraux subparallèles, crénelés, arqués aux extré-

mités; disque avec plusieurs impressions peu profondes, déterminant

de faibles reliefs dessinant, principalement sur le milieu du disque, une

circonférence prolongée, en haut et en bas, par un court trait rectiligne.

Élytres ferrugineux, plus larges que le prothorax, environ deux fois

et un tiers aussi longs que larges dans leur plus grande largeur, ar-

rondis ensemble au sommet, ponctués striés; intervalles des stries

subélevés, crénelés par les points des stries, subtuberculeux.

Dardjiling. 1 exemplaire.

Tarphiosoma Bouvieri. n. sp. — Ovatiaii, Intuiit, cniire.riim,

uitidiiluin, (itriiiii, srtosKiii; (iiitennis nifo-piccis ; capite explunato,

(h'nxe granoso: protlionire tniiisrerw, antlce posticeqiie angustato,

mnrgine nniico late profnndeque emarginato; kiteribus angulosis, den-

tieulatis, late expliindtis, gvanom ; discn punctato, in longitudinem

sulcato; eljitris prothonice latioribiis, ad apicein conjuuctiin subacuiiti-

iiati!^, ultra médium decUribus, lineato-pHurtnto-asperati'^ : siiiguh

eljjtro sexies fasciculaio; tursix rups. — Long. 4 1,2 mill.

Ovale, large, convexe, noir, brillant, garni de soies dressées groupées

sur les élytres en faisceaux plus ou moins denses. Antennes roux de

poix. Tète déprimée, granuleuse. Prothorax environ deux fois et demie

aussi long que large au milieu, très rétréci à la base et au sommet;

bord antérieur profondément et largement échancré; côtés anguleux,
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(mousses au sommet de rangle, denlicuh's; marges latérales large-

ment explanées. granuleuses; base droite, réllécliie anguleusement aux

extrémités, bordée par un fort sillon dans le milieu ; disque grossière-

ment ponctué, partagé dans la partie convexe, par un sillon assez large,

peu ])rofond. Élytres un peu plus large que le prothorax dans sa plus

grande largeur, environ aussi longs que larges ensemble, paralli'les

à la base, subaeuminés et brusquement inlléchis à partir du dernier

tiers de la longueur, ponctués en lignes; intervalles peu lisses, relevés

en tubercules à côté des points; sur le disque de cliaque élytre, sept

groupes de fascies, trois à la base formant triangle : une scutellaire. une

buniérale et une subdiscoïdale; trois vers la partie déclive en triangle

inverse et une allongée vers l'extrémité. C^rocliet des tarses rougeàtre.

Dardjiling. 1 exemplaire.

Labromimus Harmandi n. sp. — (HiloiKjus, conve.ius, opiicus,

viger, fuho-cineveo-squanimus, fdsrinildfns; antennis setosis, ultimo

arikiilo dilutiore; cnpite prothordcrijuc liiliprosis, iuberculis dciiresaia :

rapite ilepresso, nntice in loiuiitiulivi'»! hiiinprrsso: prothontcr irans-

rersisHimo, tinîice posticrqiii' (Wijvaldln, DHirgini' initicn lafi' ctnani'i-

nato, lateribus rotundalis, httc numiris, h{iyi wl (inçjulos postiros

emarginata, siilco profundo miinjivdtd, disro (iwulrifasciculato; rhjtris

oblongis, ad apicem conjunctim nruiiiiiKitis, Iciiniiri- striatis, intcr-

valliii (ilieniis fasciculatis. — Long, o à 6 mill.

Oblong. convexe, opaque, noir, couvert de squamules d'iui fauve

cendré, assez serrées, entremêlées de faisceaux de soies squamiformes

soit fauv<? cendré, soit sombres. Antennes garnies de soies; dernier

arlicle clair, terminé par un bout(m pres(|ue en demi-sphère. Tète et

prothorax couvert de granulations déprimées, serrées, portant les sipia-

nuiles. Tète déprimée, biimpressiounée en avant; yeux garnis de soies,

j^rotliorax trois fois plus large dans sa plus grande largeur que long,

rétréci à la base et au sommet; bord antérieur largement échancré;

bords latéraux arrondis, marges largement concaves; base échancrée

aux extrémités, rebordé(> par une forte strie: disque avec quatre fasci-

cules, deux contre le bord antérieur, deux discoïdaux. Ecusson sub-

orbiculaire. Élytres un peu plus larges (pie le prothorax, environ

deux fois aussi longs que larges ensemble, acuniinés au sonmiet,

finement et peu n'-gulicrement striés; intervalles alternes garnis d'une

ligne de fascicules clairs, entremêlés surtout vers le bord latéral de

lignes squameuses noires, plus ou moins longues.

Dardjiling. y exemplaires.

Deux de ces cin(i exemplaires o\\[ une sipianudatioa |)lus dense à la
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haso des élylres et les lascies discoïdalos de ces dernières générale-

mont sombres: il faut peut-être les rapporter à une espèce différente.

Microvonus montanus n. sp. — Oblongus, convexm, nitiiluliis,

piceus: setis pkeis vel piillidix ccstUas; antennis rufo-piceis, ultiino

articulo oblovgo, ad apicem pulvinato; rapitc tubcroso, anticc utrhujur

impresso; prothorace transverso, antice titrinque emarginato, latrribns

arcuatis, late explanatis, setoso-ciliatis, basi arcuata, salco luanji-

nata; disco tnberoso, antice in longitudinon subsulcato; elytris sii-iato-

punctatis, sctis utrinque scutello densatis. — Long. 3 mill. i i.

Oblong, convexe, assez brillant, brun de poix, garni de soies squa-

miforiiies, brunes ou claires, disposées en lignes sur les élylres. An-

tennes rougeàtres, dernier article oblong, terminé par un bouton peu

saillant. Tète granuleuse, biimpressionnée en avant. Prothorax envi-

ron deux fois aussi large dans sa plus grande largeur que long, plus

rétréci à la base qu'au sommet, densément granuleux comme la tète;

bord antérieur largement sinué de chaque côté; bords latéraux arqués,

ciliés de soies squamiformes, marges largement explanées; base arquée,

rebordée par un sillon enfoncé; disque présentant dans la région anté-

rieure deux parties relativement plus convexes, séparées par un sillon

longitudinal, garnies en avant d'un groupe de soies squamiformes; con-

tre la base de chaque côté une impression peu profonde assez étendue.

Élytres environ deux fois aussi longs que larges ensemble, subacu-

minés au sommet, striés ponctués: stries Unes, points gros, crénelant les

stries; de chaque coté de l'écusson un groupe plus conqiact de soies.

Dardjiling. 1 exemplaire.

Cerylon humeridens n. s|). — Obloiigitm, siibdcpressu))!, nitidiiui,

tcnni' jiabrsrciis, castaitcaiu; luilninis sat clongutis, haud c rassis, 3"

articulo riongato, ultiiiio nblongo : capitc sat dense fortiterquc punc-

tuto; prothoracr transverso, basin versus angiistato, parce fortiterque

punctato, ad angulos posticos jiixta niarginent lateraleni jirofaude

impresso, disco basin versus utrinque subinipressoi elijtris punctato

striât is, striis ad apicem evanescentibus, pilis minimis et erectis ins-

tructis, stria suiurali ad apicem impressa, sutura iMisin versus recegya.

— Long. 1 mill. 2/3.

Oblong. subdéprinié, lirillanl, garni d'une pubescence courir. Une,

dressée, disposée en lignes sur les stries des élytres. Antennes assez al-

longées, relativement grêles ;
3<" article plus long que large ; massue oblon-

gue. Tête assez densément et fortement ponctuée. Prothorax environ
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iint' fois et 1111 tiers aussi large (jne long, rétréci à la base, (orlement

et assez éparscmeni ponctué; bords latéraux droits, légèrement con-

vergents vers la base, fortement arrondis vers les angles antérieurs, sé-

parés à la base, par une étroite bordure, d'une forte impression; disque

prt'sentanl dans la partie basilaire deux impressions assez grandes, peu

profondes. Élytres oblongs, environ une fois et demie aussi longs ([ue

larges ensemlde, ponctués-striés ; intervalles des stries larges; stries

atténuées et etl'acées vers l'extrémité, les suturales profondément en-

foncées dans la région apicale ; suture enfoncée vers la base.

Dardjiling. 1 exemplaire.

TiivKoDERrs l'OKCATLs Sharp. Dardjiling. 2 exemplaires sensiblement

plus gros que rexeinplaire typique du .lapon que j'ai entre les mains.

CUCUJIDAE

Laemophloeus Harmandi n. sp. — Elomjdtus, ixuallrlus, subde-

lifrxsiix, snhiiitidus, nifo-aiKt(iiicu!<, jxiirc pnhescrns: (tninntis rloiifiati.^,

Irihuf! iiltiiitis (n'Undix anteniutrum hicrlter incransfitis, loiujiorihus

(jHnin liitis, i»" l't :i" (iitiriilix subaeijiuilibus; capite iransverso, punc-

hiio, tuiUcr irancdto; proihorace subijuadmio, basiu versus modice

(infiustato,pi(nctnto, utniu/uftiiiistriato; imgulis posticis obtusis, hnud

hi'bi'tdtis, bdsi uliimiuc tid unfiulos posticos excisa; rlijtris elongatis,

wl npici'm roiijanctiiii ratHuihiiis, x'nujulo ehjtro sp.r-pioirtatosiridtis,

striis (dlcniis forlioribus, laicribiis plindis. — Long. 2 mil!. 1/2.

.Mioiigé, parallèle, à [leiiie convexe, peu brillant, roii\ marron, à

peine pubescenl. Antennes allongées, 2'' et '^^ articles subégaux, 9'' à

11'' plus longs (pie larges, un peu plus épais que les précédents. Tète

transversale, tronquée en avant, ponctuée, sans strie longitudinale.

Prothorax un iieu moins long que large, peu rétri'ci à la base, très

faiblement cordiforme. longitudinalement strié de clnupie côté;

lionctuatinn dense, sensiblement aussi forte que celle de la tète, lais-

sant sur le discpie un espace longitudinal lisse; angles postérieurs

obtus, bien marqués; base échancrée de clKupie côté aux extrémités.

Écusson transversal, pentagonal. Élytres environ deux fois et demie

aussi longs que larges ensemble, parallèles, arrondis ensemble à l'ex-

trémité, chacune avec six stries ponctut'es, alternativement plus fortes,

réunies par paires à la base; marges latérales plii'-es.

Dardjihng. 1 exemplaire.

Voisin du />. turdcus Grouv. ; mais parallèle et bien plus allongé.

Laemophloeus interceptus n. sp. — (Iblovud-chniyntissimus, con-
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vexlusculus, nitidus, (jldbn-, fulvo-testaceus : aiitcniiis bircibus, iirti-

eulis 2-3 subdf'qudlihus : trihas Kltiinis iucrassatis, 9"- HP haud

elongatis, 11" mucronato; capite tran!<r('rso, convexinsculo, parce jnoic-

tato, antice triinmto, versus basin antennarum hiimpresso; prothorare

subtransverso, basin t^ersus augustato, utrinque unistriato, disco den-

siore et fortiore punctato quam capite, luteribus ad angulos posticos vix

si)iuatis, basi utrinque excisa, angulis posticis obtusis; elytris oblon-

gis, ad apicein conjiinctim rotiindatis, singulo ehitro sex pinictato-stria-

tis, striis alternis fortioribiis, lateribas haud plicaiis. — Long. 2 luill.

Oblong, très allongé, un pou convexe, brillant, glabre, roux-testacé;

antennes courtes, articles 2 et 3 égaux, 9 à 11 épaissis, 9 et 10 suhcar-

rés, 11 terminé en pointe. T(Me transversale, convexe, éparsement ponc-

tuée, tronquée en avant, impressionnée de chaque côté ^ers la naissance

des antennes; labre petit. Prothorax presque aussi long que large,

peu rétréci à la base, longitudinalement strié de chaque côté, dis(]ue

moins éparsement et plus fortement ponctué que la tète; bords latéraux

arrondis, siuués à la liase; angles postérieurs obtus, bien marqiu's:

base échancrée de chaque côté aux extrémités. Écusson très transver-

sal, subpentagoual. Élytres oblongs, [ilus de deux fois plus longs que

larges ensemble, arrondis ensemble au sommet; chacune avec tî stries

ponctuées, alternativement plus fortes; marges latérales non pliées.

Dardjiling. 1 exemplaire.

Cryptamorpha sgulpïu-rons Reitt. Dardjiling. 11 exemplaires.

PsAM.MAECUs TRiM.\cuLAïrs Motscli. Dardjiling. 2 exemplaires.

SiLVAxus suRiNAMExsis Linu. Dardjiling. 1 exemplaire.

Cathartus advena Walt. Dardjiling. 1 exemplaire.

MONOTOMIDAE.

Europs (Hesperobaenusi Harmandi, n. sp. — FAougata, pnnil-

lela, subdepressa, nitidala paro-aureo piibesreiis, nigricans: elijtris

orhraceis, antennis apice excepta pedibasqae rafis; capite triangulari,

parce punctato, utrinque oblique iinpresso, angulis posticis acuiis sut pro-

ductis
;
prothorace minus antice quant postice angustato, lateribus basin.

versus subrectis, antice rotundatis, tenuiter crenulatis, disco parce

punctato, medio in longitudinem laeci, eh/tris depressis, striato-puncta-

tis; pygidio reticulato, parce et sut fort iter punctato. — Long. 212 niill.

Allongé, parallèle, peu brillant, garni d'une pubescence assez longue,

pas serrée, d'un tlave doré. Antennes rougeàtres, enfumées à l'extré-

mité. Tète noire, en triangle équilatéral, assez fortement et longuement
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impressionnée do chaque côté, à parlir de la naissance de ranlcnn*'; an-

gles postérieurs aigus, assez saillants. Prothorax noir, sensiblfment

aussi long que large, plus rélréci à la Itase qu'au sommet : bords latéraux

à cdurbure très peu accentuée dans la partie basilairc très forte aux

angles antérieurs; ponctuation forte et |i('U dense laissant sur le disque

un espace longitudinal lisse, limité de chaque côté par deux ou trois

lignes do points un peu allongés. Élytres d'un roux ochracé. noirâ-

tres dans les parties latérales infléchies, environ deux fois et demie

aussi longs que larges ensemble, profondément i)onctués striés. Pygi-

dium réticulé, éparsement et assez fortemenl ponctué. Pattes rougeàtres.

Dardjiling. 1 exemplaire.

Voisin comme coloration gént'ralc d'f.". ilrjiri'sxns Grouv.; distinct à

première Auepar les fortes impressions de la télcct par les stries ponc-

tuées des élytres beaucoup plus marquées.

Europs indica, n. sp. — Elongata, panilh'hi, subconri'.ra, nUkhi,

glabra, nigra; elytrisnigro-casianeis, antmnis pedihusque rufo-iestaceis;

rnpitc parce punctato, antice oblique^ biimpresso et transversim depresso;

jirothuraci' subqiKtilrato, Intcribm subrectis, antice laie rotnndati.s,

disco parce fortiler profundeque punctato, medio in longitudinem

lacri, punclis oblongis; elijtris striatoimnctalix, striis tenuibn.^, punc-

lix niiiiiiiiis ; pggidio convexo, sal dense jxtitctati). — Long. 2 mill.

Allongé, parallèle, subconvexe, brillant, glabre, noir: élytres marron

enfumé, pattes et antennes rougeàtres. Tète assez fortement ponctuée,

courlement et obliquement impressionnée de cbaipie côté vers la nais-

sance des antennes. Prothorax environ aussi long que large; bords la-

téraux subparallèles, largement et fortement arrondis aux angles anté-

rieurs; ponctuation peu serrée, forte et profonde, [loinfs un peu allongés,

laissant un espace longitiulinal lisse sur le milieu du protborax. dis-

posés en ligne de chaque côté de l'espace. Cet écusson plus long que

large, oblong, lisse. Élytres environ deux fois et demie aussi longs iiue

larges ensemble, finement ponctués striés. Pygidium convexe, assc^

densément ponctué.

Dardjiling. 1 exemplaire.

DRYOPIDAE

SosïKA TOMENTOSA Grouv. Darjiling. 1 exemplaire.
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RÉCOLTÉS

PAR MM. H.-L. ANDREWES ET T.-R.-D. BELL

par A. Gruuvelle.

Aclypea sculpturata. n. sp. — Obloiiga, subdcprcssa, nigra, su-

bopaca ; prothoracc deiisissiine punctato, elijtris tricostatis; costa hu-

meralielevata, extra apicem intégra, costis discoMalibus et suturalibus

hingioribus et nihms eh'catis quam costd huiiieraU, catemilatis, iitter-

rallo hifer margineiii latonilcm et rostain huineralem subcarinato : iuter-

callis deuse granosis, graiiis inaequalibus. — Long. l.'J à lo mill.

Oblong-, subdéprimé, noir, presque opaque. Protliorax densément

ponctué. Élytres présentant cliacun trois côtes ; la suturalc et la dor-

sale s'arrètant un peu avant Textrémitt'. peu accentuées, irrégulièi'e-

nicnt interrompues, formées par une succession de petites côtes irré-

gulières de longueur; côte humérale plus élevée, et moins longue

que les côtes suturales et discoidales, entière sauf vers Textrémité;

intervalles des côtes couverts de granulations serrées, entremêlées

surtout sur le disque de granulations plus fortes; intervalle latéral pré-

sentant parfois un vestige de côte interrompue.

Hymalaya; Kachmîr (T.-R.-D. Bell). Collections H.-E. Andrewes et

A. Grouvelle.

Meligethes rubricollis. n. sp. — Ocatus, convexus, nltidus, gla-

her, nifiis: ehini aiiteiinarum iufi(scata; ehjtris riifo-nigris; capite

punctato, antice vtedio einargiuato: prothorace transrerso, antkc nn-

gustafo, punctato, lateribus arcuatis , stricte tnarginatis\ eUjtris ova-

iis, ad apicem separatim subtruncatis, quam prothorace fortius puii-

rJatis ; tibiis anticis extus denticuhitia, ad apicem bidentatis. — Long.

2 mill.

Ovale, convexe, brillant, glabre, roux testacé; massue des antennes

enfumée, élytres d'un noir un peu pourpre, lorsque l'insecte est bien

formé. Tète ponctuée; marge antérieure échancrée dans le milieu. Pro-

thorax plus de deux fois plus large à la base que long, fortement ré-

tréci en avant; bords latéraux arcjués, faiblement explanés, ponctua-

tion semblable à celle de la tète. Écusson arrondi au sommet. Élytres
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o\al('S, environ une fois et un (|uart nussi longs que K-u-gcs dans leur

plus grande largeur, subtronqués séparément au sommet, plus forte-

ment ponctués (lue le prothorax, présentant sur le discjue quelques

traces de rides transversales. Tibias antérieurs finement denticulés sur

la moitié apicale de leur marge externe, avec deux dénis assez larges

et beaucoup plus fortes à rextrémité.

Inde : Pro\inçede Madras (H.-L. Andrewes). Collections H.-E. An-

drewcs et A. Grouvelle.

Pseudocamptodes montanus, n. sp. — Subhntmjihcrinif!, niti-

(laa^ijUibcr, fK/u-pircux ;
parcissinir piinctiilatus ; clnrii aiilonviruin in-

fuscata, elongaia, quadri-articulatn : i" (irUcuIo, iratuncrso, obconico,

2" latinre, obconico, 3" transrerso, i" ml apicrm in foriniun papulae

truHCdtiw teniiiiiiito, Htria suturali nulUi. — Long. 4 mill.

Subhémispbérique brillant, glabre, roux de poix, enfumé vers l'ex-

trémité des ély très; couvert d'une ponctuation très fine, espacée. Massue

des antennes enfumée, atteignant environ la moitié de la longueur to-

tale de l'antenne, composée de (pialre articles, le !''• petit, transversal

en forme de cône renversé, environ deux fois plus large dans sa plus

grande largeur que l'article précédent, le 2'^ en forme de coue ren-

versé continuant le 1" article, un peu moins long que large au sommet,

le Z" transversal, subdemi-circulaire, échancré au sommet; le 4° sub-

cylindri(|ne à la base, terminé par un bouton subconi(pie, échancré à

l'extrémité. IM'olhorax très transversal. Écusson transversal, subpenta-

gonal. Élylres environ trois f(*is plus longs que le prothorax, et sensi-

blement aussi longs que larges ensemble dans la plus grande largeur;

strie suturale nulle.

Kachmir (T.-R.-P. Bell). Collection 11. -E. Andrewes.

Metopiestes indicus, n. sp. — Subculiiidricua, .mbopnrm, niger

;

aiileniii.s picrix, clava rnfo-fusca ; ciipilc in lonyiludineni excavato, sat

ilenu punciato, punctis elongufis; prothonice subovato, antice rotun-

iltiio, sut dense punciato, pinictis oldongis, txisi medio obti<iue brevi-

tcrquc bicncinatu, curinis bdsin rersiis ninjitnctis; scittello snborbicu-

lari; singido cltitvo quingni' carinato : /' carinii suturali, inodice

clemta, intégra, 2"- elevata, fere inlegra; .'^ breriore iiuain 2'' tam,

elecata;f' huiuerali, subintegra, elerata; .V' lalerali ail apirnii rliitraiii

praete.Ptenle, interrallis irrcgularilrr tiili)iralo-]iunrt(ilis. — Long.

t) mill.

Allongé, presque cylindri(|ue, |)res(pie i>|ia(pie, glabre, noir. Antennes
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brun de poix:, l*^'' article rougeàlre, massue testacée, enfumée. Tète

longitudinalement excavée, assez densément couverte de points allon-

gés, réunis parfois pour former des strioles. Prothorax environ aussi

long (jue large, convexe, arrondi en avant, rétréci à la Jjase, couvert

de points enfoncés, oblongs, irréguliers, parfois confluents; base bisi-

nuéc, présentant devant l'écussondeux courtes carènes, oblitiues, réu-

nies à la base et formant ainsi une impression en forme de V. Écusson

suborbiculaire. Élytres un peu plus de trois fois aussi longs (|ue larges

à la base, angles huméraux droits, bien manpiés; clKupu' élytre avec

cinq carènes : la 1"' suturale, entière, peu élevée; la 'i" atteignant pres-

que le sommet, plus élevée ; la 3'' aussi élevée que la 2*^, un peu moins

longue; la ¥ humérale, aussi élevée que la 3'=, presque entière, la

o'^ latérale rejoignant le bord latéral et bordant l'ëlytre jusqu'au sommet
;

intervalles des carènes profonds, chacun avec deux hgncs irrégulières

de points enfoncés, inégaux.

Inde. Anamatais (H.-E. Andrewes). Collection H.-E. Andrewes.

Pharaxonota indica, n. sp. — Obloii(j((,el(m(jnt(i, convc.rn, nilida,

ijlahra, nigro-pircd : antcnius sai iHcrassatis, tertio articiilo qiiadrato;

capite grosse ^uMenseque j)Uiirtalo, protliortice transversissinio, parce

punctato, basi manjinata, utrinque breviterstriala: scutello transverso,

sublongo; elytris Uneato-piinctatis, puitctis ad apicein evanescentibus,

interrallis linenrum tenidter unilineato-picnctatis, stria sutiirali ad

apicem iiiipressa. — Long. :{ mill.

Allongé, oblong, convexe, brillant, glabre, noir de poix lorsque la

coloration est bien développée, plus ou moins clair dans le cas contraire.

Antennes assez épaisses ; troisième article pas plus long ((ue large. Tète

fortement et assez densément ponctuée. Prothorax subrectangulaire,

environ deux fois plus large ipie long, éparsement ponctué; bords la-

téraux et base assez étroitement rebordés, celle-ci bisinuée avec une

courte strie longitudinale de chaque côté. Écusson suboblong, trans-

versal. Élytres un peu plus de deux fois plus longs que larges dans

leur plus grande largeur, arrondis ensemble au sommet, assez fine-

ment ponctués en lignes; points des lignes effacés vers le sommet;

intervalles des bgnes de points présentant une ligne de points beau-

coup plus petits; strie sului'ale, contiguC' à la suture, bien marquée au

sommet.

Inde méridionale: Kanara (T.-R.-D. Bell). Collections H.-lv Andrewes

et A. Grouvelle.



MYRIAPODES RECUEILLIS A L'ISLA DE COCOS

PAR M. LE PROFESSEUR P. BIOLLEY

pur Henry-W. Buolkman.n

(PI. 1).

Par son cQvoi du 19 février 1902 M. le Prof. BioUey, de rinstituto

tisico-geogralico de Costa-Rica, nous mettait en possession d'une pe-

tite collection de Myriapodes recueillis par lui à Tlsla de Cocos au

cours d'une expédition dirigée par le Directeur de l'instiliito lisico

gcograpliico, M. le prof. H. Pittier.

Cette expédition se prolongea du 11 au 16 janvier 1902. C'est donc

l'ntre ces deux dates que se place la capture de tous les éclunitillons

analysés ci-après.

L'Isla de Cocos (Isle des Coques, (À^co's Island (') )
est une Ile de l'o-

céan Pacili(jue située par 89° 02' 31'' longitude de Greenwich et o" 32' 43"

latitude Nord, nous écrit M. le prof. BioUey, c'est-à-dire à peu près à

rai-cheniin entre la côte occidentale de Costa-Rica et l'archipel des Ga-

lapagos. L'de est de formation volcanique. Ellea une superficie de 4(5, 6 ki-

lomètres carrés. Elle a servi de refuge aux flibustiers au XVIl'^ siècle;

le gouvernement de Costa-Rica, à qui cette iie appartient, a tenté d'y

installer une colonie pénitentiaire; plus récemment des colons alle-

mands ont cherché à s'y établir. Aucune de ces tentatives n'a été sui-

vie de résultats satisfaisants, et aujourd'hui l'île est complètement

inhabitée.

La collection de Myriapodes qu'en a rajjportéc le prof. Biolley se

compose de 7 espèces, dont 3 Chilopodes et 4 Diplopodes. Les Chilo-

podes sont déjà connus, ayant été trouvés sur le continent; deux

d'entre eux ont môme une aire de dispersion considérable.

Des quatre espèces de Diplopodes, une seule est connue, Orlhomor-

lihd comrlata de Saussure; elle est aussi très répandue sur tout le

(1) Il faut se garder de confondre cette ile avec celle du même nom située

dans l'océan Indien, au Sud-Ouesl de Java.
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continent aniéricain, el même au delà. Les trois autres espèces sont

nouvelles, croyons nous, et Instructives.

Le Lcpiodcsiniis se distingue de ses congénères connus par la pré-

sence d'une épine à Tapev du fémur des pattes an)bulatoires du mâle,

caractère qui le rapproche des Foiitdria chez les(]uels cette épine existe

dans les deux sexes. En dépit de cette particularité, cette espèce est à

maintenir dans le genre Leptodesnms à cause de la forme de ses pattes

copulatrices profondément clivées: on peut néanmoins la considérer

comme le type d'un groupe distinct des groupes des L. Attenisi, L. plu-

talf'KS, L. C.oiiiicUri et L. pauli^tus que nous avons admis jusqu'à

présent.

Dans la famille des Pseudonan nolenidue , nous ne connaissions que

le genre PseiidoïKiimulene Silveslri, le genre Nannolene créé par Boll-

man n'ayant pas encore été décrit suffisamment. L'un des Diplopodes

de risla de Cocos nous fournit l'occasion de créer un autre genre,

décrit dans les pages qui suivent sous le nom de Ephianuolcne.

Enfin le Spirobolide, nouveau également, est un peu dilïérent de

ceux qu'il nous a été donné d'étudier jusqu'ici. C'est une forme étroi-

tement apparentée aux Rhinocricus, mais présentant certains détails de

structure ([ui sembleraient indiquer un degré d'évolution un peu plus

avancé que celui atteint par les espèces continentales. Ces dilîérences

sont trop peu importantes pour que nous puissions leur attribuer une

valeur générique: nous nous contenterons d'envisager celte espèce

comme le représentant d'un sous-genre de lihinocricus, que nous nom-
merons Eurhniocriciis.

Ces quelques indications jirouvent assez que, en dépit du petit

nombre dt> formes, cette collection présente un véritable intérêt, puis-

que aucune d(^s trois espèces nouvelles ne rentre exactement dans les

divisions existantes.

Il ne nous est malheureusement pas possible, dans l'état actuel de

nos connaissances, d'apprécier les rapports que présente cette faunule

avec la faune du continent. Cette dernière n'est pas connue. Les ma-

tériaux recueillis parle prof.BiolIey nous permettront peut-être d'élu-

cider cette question. Pour le moment nous devons nous borner à de

simples descriptions, tout en adressant nos plus vifs remercîments à

l'excellent savant qui nous a si gracieusement mis en mesure de faire

paraître cette note.

Cannes, le 12 août 1902.

Ami. Soc. Enl. Fr., lxxii 1 19051.
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Otocryptops melanostoma NcwpinM, 1844.

M. R.-I. l'ocock a donni' deii\ doscriplions de ccUc os|)èc(', l'ucock

n" 91r (') siil) Scolopocruitlnijs longicepu et l'ocock ii " W.ld suiis le nom
dcNewport. — Dans ki première il sijrnale un profond sillon transver-

sal arqué sur le premier écusson dorsal, dont il ne lait plus mention

dans la seconde description. Sur les échantillons de l'isla de Cocos co

sillon existe, mais il n'est visibh^ qu'en soulevant le boi'd postérieur de

l'écusson céphali(iue (jui recouvre en partie le premier écusson.

Dans les deux descriptions Pocock donne le bord antérieur du coX(t-

sternum des pattes maxillaires comme : « ^videley and shallowly exca-

vated in the middlo ». Ce n'est que raremenlle cas sur les échantillons

de l'isla de Cocos; le bord antérieur est à peu près^ droit, inerme, pré-

cédé d'un sillon cpii délimite un très lin bourrelet marginal.

Tibia des pattes 1 à liS armé généralement de t épines.

Le reste des descriptions de Pocock correspond bien à nos échantil-

lons. Les adultes atteignent (50 mill.; ils sont ordinairement de colora-

tion foncée, elles deux dernières paires de pattes sont bleu-violacé sur

la face interne (dans l'alcool).

Les jeunes de 2o mill. de longueur présentent les mêmes caractères

que les adultes.

Le prof. Biolley a recueilli aux côtés d'une femelle adulte une cou-

vée d'Otocnjptops dont quelques-uns n'étaient même pas dégagés de

l'œuf. On ne compte pas moins de 55 individus dans cette couvée.

5 échantillons adtdtes et 9 à divers degrés de développement, trou-

vés sous des troncs pourris et dans des touiïes de Broméliacées (éti-

queté : P. Hiolley, n"^ 1, 2. 3 et 4).

Newportia {s. x.) Rogersi Pocock, 1895.

L'uiuque remar(|ue que nous suggère l'excellente description de

M. Pocock est que les pattes ne portent (ju'une pilosité très clairsemée

(au heu d'être « distiiiclh hii'sute »}; n'\ aurail-il pas la une (|uestion

de sexe?

Un échantillon de 38 mill. de long recueilli sous un Ironc (étiqueté :

P. BiolJeyn°6).

(I) l'ocock n'' 91c -- Descriplion ot' soinc ncw spccies of Cliilopoda. —
An». M(i(j. yat. Hisl. ((>), vol. 8, no.XLIV, Aug. 1S'.)1.

Pocock no 93f/ =: Contributions lo our knowledge of Ihe Arlhroiioda

of Ihe West-Indics, Part. 11: Cliilopoda. — liidi.

Journ. Zool., vol. X.MV.
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Otostigmus scabricauda Humb. et Sanss., 1870.

Deux échantillons; un c? de 43 mill. et une Q de 02 mill., in'OAenant

de tr()ncs de Broméliacées (éticiuelé : P. Biolley n° 5).

Eiirliiiiocricuw. nov. subgen.

Les Rhinocricus que nous avons eu à examiner jusqu'ici, offrent un

ensemble de caractères peu variables et ne permettant guère de tailler

dans 1.1 masse des espèces sud-américaines des subdivisions de groupes

ou des coupes génériques.

L'espèce décrite ci-après. /». HioUeiii, diffère assez sensiblement

des Rhinocricus typiques |)our (jue nous nous sentions autorisés à l'i-

soler dans un sous-genre distinct, que nous nommons Kuchinocricus.

Chez cette forme les scobinas existent conmie cliez le type. Les

antennes ne portent plus que 4 bâtonnets, comme chez Trigoniulus ou

chez les Spirostreptides; et cette disposition, soit dit en passant, peut

être considérée connue le signe d'une évolution plus avancée. Enfin et

surtout la structure des [taltes copulatrices postérieures est typique

(pi. 1, lig. o, 6). Ces pattes sont bien divisées en deux articles coumie

chez Rhinocricus, un article basilaire ou coxoïde et un article terminal

ou fémoroïde; le fémoroïde, ici aussi, est divisé dans sa moitié dislale

en deux feuillets, dont le feuillet séminal reste (lagelliforrae. Mais le

feuillet secondaire, au lieu d'être graduellement eflllé jusqu'à la

pointe (formes indo-malaises, /î. nnomnlus Silv., R. rubromaryinatus

Silv. etc.), ou même grêle et faiblement dilaté à l'apex [R. quintiporus

Attems, fi. ocraceus noh., R. ntoestus uob. etc.), présente la structure

suivante; le feuillet est dilaté depuis la base, il présente deux épais-

sissements chitineux divergents, rehés par une délicate lamelle trans-

lucide. C'est en somme luie légère complication de l'organe tyi)ique;

c'est aussi un acheminement vers la forme si spécialisée qu'on observe

chez les Trigoniulus, espèces les plus perfectionnées de ce groupe.

R. Riolleyi est pourtant loin d'atteindre à la complexité des Trigo-

niulus et son organisation est encore trop voisine de celle des Rhino-

cricus pour qu'on puisse songer à le détacher complètement de ces

derniers.
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ltliino<*i'i(*ti«> ' Kiiiiiiiiorriniff) Biitlloyi. n. sp.

sExr
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Proniior segment brillant (1) ('), sans sculpture distincte, avec les

cotés graduellement rétrécis et complètement arrondis, ne descendant

pas aussi bas que le deuxième segment; le

bord n'est marginé (pie dans les cotés, et très

finement. — Face inférieure du deuxième seg-

ment un peu concave déterminant une arête

très arrondie et un peu proéminente en avant.

Sur les somiles du tronc, les téguments pré-

sentent (sous le microscope) de Unes strioles

longitudinales irrégulières, espacées et peu ac-

centuées (jui, vers l'extrémité postérieure du

corps, peuvent déterminer une structure faiblement cuireuse. Leur

surface est un peu étranglée dans la partie postérieure du prozonite.La

suture transversale est obsolète sur le dos et faiblement marquée dans

les flancs au-dessous du pore. Par contre, à son troisième quart, le prozo

niteest coupé par une forte strie concentrique un peu sinueuse l'i parfois

irrégulière, qu'il est aisé de confondre avecla suture; cette strie concen-

trique contourne le pore en avant en se disloquant et, un [)eu au-des-

sous du pore, elle s'intlécbit et va rejoindre la suture
;
parfois elle est

reliée à la suture par une ramilication qui contourne le pore en arrière.

C'est la seule strie concentri(iue (jui soit très nette; les autres, qui

occupent la région des scobinas, sont obsolètes. Au-dessous du pore le

prozonite est marqué de troneons de strioles obliques qui peu à peu

franchissent la suture et se continuent sur le métazonite en stries fines,

obliques d'abord dans les lianes, puis longitudinales au-dessous; sur

le métazonite on ne compte guère [)lus d'une douzaine de stries com-

plètes, ces stries sont à peu près concentrées dans la partie ventrale.

La surface du dernier segment est assez densément. mais peu distinc-

tement ponctuée; son bord postérieur (2) est taillé en

^^
t angle lui peu plus ouvert que l'angle droit, dont la

/ pointe arrondie recouvre sans le dépasser l'angle su-

périeur des valves anales. Celles-ci sont bien dégagées,

[ ponctuées comme le dernier segment, faiblement glo-

buleuses, comprimées près du bord libre qui forme

un bourrelet arrondi. L'écaillé sous-anale est triangulaire, courte et

très large de base, avec la pointe de l'angle aigu. Stigmates punclifor-

mes. Lames ventrales nettement striées transversalement.

Pattes très courtes, sans autre pilosité que les soies terminales des

articles.

(1) Les cliiffies entre parenthèses renvoient aux figures du loxlo, quand ils

ne sont pas précédés de l'indication « pi. 1 ».
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Chez lo màlc, les pattes des deux premières paires sont plus courtes

et plus ramassées que les autres. Le fémur de la deuxième paire

(pi. I, llg. I) est comprimé sur les faces antéro-inférieurc et aiitéro-su-

péi-JQure, de façon à réaliser une section approximativement triangu-

laire ; il est en outre globuleux à l'apex en dessous. Le tibia de la même
paire est faiblement verruqueux en dessous. Sur les pattes de la troisième

paire (pi. I, tig. 2), la hanche est surmontée d'une palmette transver-

sale, subarrondie, évidée à la base sur la face antérieure; le fémur

est tubercule à l'apex en dessous; le tibia porte, sur la face infi-rieure.

une crête arn^idie longitudinale saillante: le troisième tarse présente.

sur la face inférieure, un prolongement digitilorme arrondi, tenant lieu

de bourrelet. Sur les pattes des 4", 5^ 6« et 7« paires, ces mêmes ca-

ractères se re|)roduisent, mais en s'afTaiblissant graduellement ; sur la

S'' paire de pattes, ils ont presque entièrement disparu, si ce n'est en ce

qui concerne le ixturrelet du '.V tai'se qui persiste encore.

Pattes copulatrices du type Rhi)wcricus (pi. I, lig. ;i à • Lame

ventrale de la paire antérieure étranglée à rai-hauteur et formant

dans sa seconde moitié une lame à bords parallèles, arrondie à l'ex-

trémité. Coxoïde de la paire antérieure largement découvert, assez

saillant latéralement; fémoroïde court et large avec un lambeau apical

peu développé. Coxoïde de la paire postérieure court avec les plis

usuels. La suture entre le coxoïde et le fémoroïde est très nette. Le

fémoroïde est proportionnellement court, divisé en deux feuillets dès

le milieu de sa longueur. Feuillet séminal grêle; feuillet sccj^ndaire

élargi (lès la liase, composé de deux épaississemenls chitineux diver-

gents, connue les dents d'une fourche à faner le foin, et reliés par

une lamelle translucide. Rainure séminale \isible sur (oui son par-

cours.

Nombreux échantillons recueillis dans des troncs pourris (étiqueté :

P. BioUey, n" 7).

Le Docl' Silvestri a décrit (Chilop. e Diplop. race, dal Dott. K. Festa

a la Guayra, nel Darien e a Cuenca. — Bail. Mus. Zool. Anat. rovip.

Torino, n" 2o4, vol. XI, 20 agoslo 189G), sous le nom de Oxijinjgi' va-

ricolor, une espèce qui doit être voisine de la nôtre, mais qui s'endis-

tingiu' par sa coloration, son nombre de somites un peu plus élevé et

surlout par les épines dont sont pourvues les ^alves anales. D'après

Tune (les es(piisses on voit que la lame ventrale de la paire anh-rieure

de pattes copulatrices ressemble beaucoup à celle du /{. liioUciii ; mais

il est impossible de comprendre comment est conformé le reste de la

patte, coxoïde et fémoroïde étant fondus ensemble. l)'apr('S l'autre es-

quisse il seudilerait que la P. C. postérieure est bien celle d'un Eurhi-
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nocricus. Reste aussi à savoir combien l'antenne porte de bâtonnets;

la description de Silvestri est muette sur ce point.

Il va sans dire que le genre Oxijpii(je, uniquement caractérisé ([u'il

est par la présence d'épines aux valves, n'a aucune raison d'être. Il

tombe en svnonvmie avec Rhinocricus.

Genre Epîiiannolcne. n. gen.

Corps élancé. — Disposition des pattes sur les premiers segments

comme chez Vseudonimnolew et Spirostreptus, représentée par la for-

mule : 1.1.1.0.2.2.

Gnathocbilariuni de même forme que chez PseudoitaHuolcne (pi. I,

lig. 7), c'est-à-dire que le promenlum est divisé transversalement, mais

le fragment antérieur est plus pyriforme et ne présente pas de division

longitudinale médiane. — Mandibule munie de 7 lames pedinées (pi. I,

hg.8).

Organe copulalcur de même type que chez Pseudoninuiolene, c'est-

à-dire comjiosé des deux paires de pattes du 7*= somite, formant deux

groupes latéraux de deux pattes soudées ensemble. C'est la patte an-

térieure qui porte la rainure séminale. Celte rainure aboutit, à la base

interne du membre, dans une ampoule ouverte (rappelant celle des

Schizophiillutii) formée par l'accolement des deux lames. — Cette dis-

position nous avait échappe lorsque nous avons publié [Rer. Mus.

Paul., V, lUOl) les caractères du genre Pseudona)n\nlcni' : une nouvelle

préparation nous a permis de constater l'identité de disposition dans

les deux genres. Une autre erreur est à rectifier; il n'existe dans l'un

comme dans l'autre genre qu'une seule paire de poches trachéennes,

comme cbez Spirostreptus, toutefois ces organes paraissent attachés à

la paire antérieure de P. C. — Nous savons que, chez Spirostreptus,

la P. C. postérieure, refoulée en avant, est enveloppée par les plis de

la P. C. antérieure et disposée de telle sorte qu'un observateur super-

trciel pourrait être facilement induit en erreur. Faut-il voir dans la dis-

position des Pseudonannolenidae une exagération de la disposition des

Spirostrejitidae, par suite de la(iuelle la P. C. postérieure aurait pris

la place de la P. C. antérieure, reléguant celle-ci sur la face postérieure

de l'organe? Ce qui semble donner du poids à cette théorie, c'est la

présence dans la P. C. « antérieure » de la rainure séminale qui, chez

tous les Iuloides connus, est toujours portée par la P. C. postérieure
;

c'est enhn le fait que la P. C. « antérieure » semble appuyée sur les

poches tracliéennes, qui, chez Spirostreptus, sont précisément atta-
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chocs au P. C. postérieures. Quoi qu'il en soit nous ne nous sentons pas

encore assez documenté pour trancher la question.

Les pattes antérieures du mâle d'Kpinànnoli'iiP sont ornées de soies

raodiliées.

Le o" somite porte un pore chez respècc décrite ci-après; nous igno-

rons si ce caractère peut être considéré comme constant.

Si nous nous reportons à la description si sommaire donnée par

lîollman pour le ^enr^' Naunnlene, nous voyons qu'il dilTèi'c du nôtre

par les |)artlcularités suivantes :

Les lames pectinées des mandihules sont au nombre de G ou o

(chez Nannolene). — Au sujet du i)romontum BoUman dit « inommtuui

divided almost as in CamhaUi », ce qui ne permet pas de se faire une

idée bien nette de ce que peut être cet « almost » .
— Premier pore ré-

pugnaloire sur le G'' somite. — Le type de Nannnlrnr est le .V. liiirhci

Bollman, qui nous est inconnu.

Du genre PspwIonannolene Silveslri, Epinaniiolene se distingue par

l'absence de clivage médian du lambeau antérieur du promentum, par

le nombre moindre de lames pectinées aux mandibules (10 chez Pxeu-

donaniiolene, d'après Silvestri), enliu par la forme des appendices des

P. C.

Le genre liilontoriilia Porat a le même gMatiiorliilarium que le notre,

semble-l-il, mais les pores répugnatoires ne commencent que sur le

G^ somite et ses P. G. sont encore totalement inconnues.

Seule distribution connue jusqu'ici pour Epinmuwlene : Iski de Cocos

(Costa-Rica) dans l'océan Pacifique.

BCitinannoli'iio l*itlici'i. n. S|).
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Corps élance', assez grêle, à peu près d'égal diamèlre sur toute sa

longueur, exception faite pour le premier segment cpii est plus dilaté

que le reste. Téguments brillants, à dessin très tiuement réticulé (sous

un fort grossissement), coupé de strioles longitudinales clairsemées,

assez longues, mais irrégulières. Somites très faiblement étranglés par

la suture.

Premier pore sur le cinquième somite.

Tète lisse; :{ + 3 fossettes piligères sur la lèvre; sillon occipital

très court, peu distinct. Antennes courtes, ne dépassant guère lo pre-

mier somite, un peu claviformes , avec des soies très clairsemées sur

les quatre premiers articles, un peu plus denses sur les suivants; quatre

bâtonnets à l'extrémité. Yeux de forme étroite

ot allongée \ers le dessus de la tète, écartés

d'environ une fois et demie leur grand dia-

mètre, composés d'ocelles peu convexes au

nombre de lo à 17 environ, en 3 rangées (8.

6. 3 — 8. 5. 2).

Premier segment (3) proportionnellement

grand; les cotés sont rabattus sous la tète,

tronqués-arrondis, de telle sorte que l'angle

postérieur est seul reconnaissable ; celui-ci est plus ouvert (|ue l'angle

droit, car le bord postérieur est un peu convexe: sa surface est mar-

quée de deux profonds sillons complets (en plus du sillon marginal; et

de quelques stries coiu'tes près du bord postérieur.

Sur les somites du tronc le prozonite est nettement divisé en deux

zones subégales par les dessins du tégument; la zone antérieure est

très distinctement squameuse, tandis que la zone postérieure, comme
le reste du segment, est très finement, même indistinctement réticulée.

La suture est nette, faiblement étranglée, mar(pu'e de ponctuations

rapprocliées, très faibles sur le dos, mais allant en s'accentuant vers le

ventre. Le métazonite ne présente que quelques stries longitudinales

nettes (5 environ), confinées dans la partie ventrale.

Le pore est assez grand et s'ouvre presque à mi-

hauteur des flancs, presque à moitié du métazonite.

— Le dernier segment (4) est grand, à bord posté-

rieur bien développé, mais complètement arrondi et

recouvrant à peu près l'angle supérieur des valves

anales. Celles-ci sont peu saillantes, peu globuleuses,

sans trace de sillon ou de bourrelet marginal, avec

quelques rares soies (3 paires?) le long du bord libre. L'éeaille ven-

trale est large, à bord postérieur transversal. Stigmates puncliformes.
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Laines M-ntrales non striées.

Pattes très courtes, plantées de rares soies.

Chez le mâle, les joues présentent une tri'S faible callosité à l'arête

inférieure. — Les pattes de la première paire (pi. I. lig. i») sont plus

courtes (jue les suivantes; on n'y compte que o articles indi'pendants,

la hanche étant apparemment soudée à la lame ventrale; le fémur est

déformé sur la face antérieure, comme le cas se présente chez certains

Spirostreptides (cf. Spirostrrptiis Omji. Mém. Soc. zool. France, XIII,

lOOU, pi. Vlil, lig. 122); les autres articles sont ré-

duits, mais non déformés.— Les pattes de la deuxiè-

me paire ne sont pas déformées, bien qu'un peu

plus petites que les suivantes; la hanche est éga-

lement soudée à la lame ventrale, mais on reconnaît

aisément la soudure. — Sur toutes les autres pattes

le tibia et les deux premiers tarses portent des

appendices de nature pileuse, grêles à la base et

épanouis en folioles à l'extrémité (o), qui rappellent

les soies analogues des Blaniules.— Les bords libres

du l'' somite for-

ment sur la face ventrale deux sail-

lies auriculées, étalées transversale-

ment (()et7).

Les pattes copulatrices (pi. I, lig.

10 à 12) sont petites. Leur base est

globuleuse antérieurement. Le feuil-

let antérieur est doucement rétréci dans le tiers apical, puis coudé

avant l'extrémité; entre la courbure et la pointe naît un lambeau lamel-

laire denticulé. La rainure séminale est nettement visible dans la moitié

distale de cette lame; à moitié de l'organe elle s'écarte du bord interne

pour se perdre dans l'ampoule, dont la base est protégée par un faible

talon planté de (pielques soies rigides. — Le feuillet postérieur est de

moitié moins long (lue le précédent, subrectangulaire, coupé carré-

ment; seul le bord interne de ce feuillet est libre et prolongé en une

pointe digitiforme couronnée de quelques soies (7, tmsemper?) ;
le bord

interne est en outre orné de verrues éuKuissées, comme chez Vseu-

ilonannolene , mais en beaucoup moins grand nombre.

Nombreux exemplaires provenant de Faisselle de feuilles de Palmiers,

et de souclu^s de Fougères (étiqueté : P. liiolley, n" 8).

Cette espèce est dédiée à M. H. Pittier, l'éminenl directeur de l'In^-

tituto fisico-geogralico de Costa-Rica.
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Orthoraorpha coarctata Saussure, 1860.

Deux éelianlillons mâles trouvés dans les feuilles mortes et riiumus

(étiqueté : P. Biolley, n' 10).

..l'Iilodcsiniisi foliuiii, n. sp.

d : longueur 18 à 18,o0 mill.; largeur 2,40 à 2,70 mill.

ç : longueur 19 mill. ; largeur 2,30 mill.; antenne 3,40 mill. La lar-

geur de la lame ventrale du 11'' segment égale la longueur du tihia de

la 19« paire de pattes, = 0,80 mill.

Coloration brun-rougc tantôt uniforme plus ou moins foncé, tantôt

présentant sur la ligne médiane dorsale une série de taches claires ro-

sées qui, chez certains individus, arrivent à former une bande ininter-

rompue. Antennes foncées avec le premier et le dernier article plus ou

moins éclaircis: pattes couleur chair. — Corps à côtés parallèles; dos

médiocrement convexe (9); carènes bien développées, téguments assez

brillants sans sculpture dislincte, si ce n'est quelques rides ou plis lon-

gitudinaux sur les derniers écussons.

Tète semée sur la face de quelques soies pâles assez longues, bour-

souflée dans les côtés pour ménager aux antennes une fossette assez

profonde ; vertex divisé par un sillon bien marqué cjui atteint au niveau

des antennes. Écartement des antennes égal à la longueur des deux

premiers articles (environ 0,40 mill.); antennes longues, dépassant le

troisième écusson, non claviformes, vêtues de soies grêles et peu

denses.

Premier éctisson (8) aussi large que la tête, à bord antérieur en

demi-cercle, à bord postérieur sinueux, c'est-à-dire échancré au milieu

et de chaque côté dans le voisinage de l'angle postérieur qui est aigu

et plus fermé que l'angle droit; la surface de l'écusson est bombée, elle

est déprimée seulement dans les angles, elle est ornée de quelques
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soies souples cl grêles disposées en trois rangées (G par rangée?); ces

soies man(|iient très fréquemment. Le bord antérieur est finement, mais

nettement marginé, le bord postérieur Test très faiblement et scnlcnienl

dans les écliancrures latérales.

Sur tous les écussons du tr(mc (pi. I, tig. l'.V les angles antérieurs

sont plus ouverts que l'angle droit, aigus et accompagnés d'une dente-

lure ; les angles postérieurs sont saillants, eflilés, aigus, dépassant tou-

jours sensiblement le niveau du bord postérieur. En arrière de la dent

apicale antérieure on compte^ généralement deux autres dentelures, qui

dans les premiers écussons du tronc tendent à s'espacer et à s'effacer.

Le bord postérieur de la carène est denticulé à partir du o'' somite; les

dentelures sont petites, irrégulières et souvent accouplées. La suture

transversale est lisse. Du 2«au 18'^ somite le métazonite est divisé par

un sillon transversal sinueux, très accentué vers le milieu du corps,

el qui ])enl parfois être recoupé par un sillon bm-

giludiiial plus ou moins dislnicl. Les carènes sont

boursouflées à la base. Les pores sont répartis sui-

vant la formule habituelle, o, 7, 9, 10, 12, 13, i;>-

1!) : ils s'ouvrent dans la tranche de la carène dans

un épanouissement du rebord marginal, un peu

oiiliquement, de façon à être visibles sur la face

dorsale. — Le dernier écussim (10) est graduelle-

ment rétréci en pointe longue, tronquée à l'extré-

mité; il porte quatre paires de verrues sétigères latérales, dont trois

sur la face dorsale et une plus forte [a] sur la face inf('rievu'e.

Les valves anales sont assez saillantes, ridées, faiblement margini'es.

L'écaillé ventrale est grande, subtriangulaire. avec des verrues sétigères

indistinctes.— Lames ventrales inermes, courtes, assez larges, égalant à

peu près (sur le 11^' somite) la longueur du tibia de la 19<' patte; elles

sont divisées longitudinalement par un sillon très net. — La suture

pleuro-ventrale est représentée par un sillon arqué qu'accompagne un

léger boursoullement du bord ventral de ce sillon : celle siructure, assez

accentuée sur les premiers segments, va en s'affaiblissant vers l'arrière.

Les pattes sont longues et grêles; le fémur est normal; le tibia est

plus long que le dernier tarse. Les soies sont très fines et clairsemées

sur les quatre premiers articles, elles sont plus fortes el plus longues

sur les deux derniers.

Chez le mâle, le fémur est épineux à son extri'inité distale, comme
chez Fontnria. Le deuxième tarse des pattes anté-rieures (1 à 7 incl.)

est garni en dessous d'un fort prolongement apical atteignant la moitié

de l'article suivant. La lame ventrale antérieure du o' somite (pi. I,
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lig. 14) porto, entre les pattes de la 4" paire, deux lames rectangulaires

comprimées d'avant en arrière, à l'extrémité tronquée carrément. La

lame ventrale du somite suivant porte, entre les pattes de la (>' paire,

deux rudiments de tubercules.

L'ouverture coxale des pattes copulatrices est moins largo que le

prozonite, vaguement réniformo. Les P. C. sont du type Leptodesmus.

Les hanches sont courtes et larges (pi. I, fig. 15) avec, sur la face

antérieure, une crèle en tète d'oiseau (/;), portant sur sa concavité

doux (ou trois) soies longues. Le crochet est long et eflilé. Le l'èmur

est très nettement délimité, surtout sur la face externe; il porte les

soies usuelles, souples, grêles et en toulfo à l'embouchure de la rai-

nure séminale, rigides, robustes et espacées sur le reste du membre.

Les deux rameaux (pi. l. lig. 16, 17 et 18) sont écartés dès la base

et si profondément divisés qu'il apparaît nettement ici que le rameau

séminal appartient au fémur dont il n'est qu'un prolongement. Le

rameau séminal est sinqjlo, graduellement rétréci depuis la base et

acuminé à l'extrémité. Le rameau secondaire (qu'on pourrait assimiler

au tibia) est lamellaire et. vu par la face postéro-inférieure de l'organe,

ressemble à une petite feuille de hêtre à bords sinués: sur la fac<^

antéro-supérieure il porte trois dentelures {a, b, c, fig. 18, pi. I)

dont les deux inférieures sont faiblement développées tandis que la

troisième, contre laquelle vient s'appuyer l'extrémité du rameau

séminal, est très développée et lamellaire. Le rebord interne de ce

rameau forme égalemeni une dent [d. lig. 17, pi. 1.) a moitié de sa

longueur.

8 échantillons trouvés dans les feuilles mortes et dans l'humus (éti-

(jueté : P. Biolley, n" 9).

Cette forme rentre dans le sous-genre Odontotropis tel que l'a admis

Attems, mais les caractères de ce sous-genre, tirés de la forme des

carènes, ne nous satisfaisant pas, nous n'acceptons pas cette division,

provisoirement tout au moins.

Los affinités de Leptodesmus folium, en ce qui concerne les P. C,
le rapprochent des Leptodesmus du groupe du plataleus : rameau

séminal simple, sinon en lame de sabre, et rameau secondaire lamel-

laire. Jlais au contraire de ce que nous voyons chez j)lataleus, le

rameau séminal, au lieu de se dresser normalement sur la face pos-

téro-inférieure de l'organe, est infléchi en avant et se trouve sur la

face antéro-supérieure. Il y a donc lieu de faire de cette forme le type

d'un groupe nouveau. Nous voyons une autre diiïérence avec le groupe

du phUdtras dans la présence des prolongements du 2'^ tarse, prolonge-

ments qui manquent généralement dans le groupe du pUituleus. Enfin il
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y a lieu de signaler k'S épines du fémiu" (lui, sans avoir une grande im-

portance, ne sont cependant pas à négliger complètement puisqu'elles

sont à classer dans les caractères sexuels, du moins en ce qui concerne

notre espèce.

Explication des figures.

Signes ruHV'nliunitrlx.

cox. = coxoïde.

F. = fémur.

ft')it. = fémoroïde.

//. = hanche.

Iii/p. = hypostoma.

/'. A. = paire antérieure des pattes copulalrices.

/'. P. = paire postérieure des pâlies copulalrices.

///. = poche trachéenne.

ri. = rameau séminal (P. C. de Polydesmides).

ri = rameau secondaii-e (
— —

).

S. i. i, 3, etc. := premier, deuxième, etc.. segment.

V. = lame Acntrale.

Figures du le\te.

1. paiiC i;j')

:j.

(i.

7.

8.

il.

10.

»

140

»

141

»
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liliinocricus liioUnji, extrémité antérieure, prolil.

— — extrémité anale, face dorsale.

Kj)i)imvii<)Irne Villicri, extrémité antérieure, prolil.

— — extrémité anale, prolil.

— — tarses d'une patte antérieure (4''

ou 'i').

— — hord ventral du 7'' somite, de

face.

— — le même, profil.

Lcptodexinus foltani, 8'' segment, section.

— — écussons 1 et 2.

— — extrémité anale, face ventrale.

Pl.v.ncue 1.

Rhinoericus Biolleiji, n. sp.

Fig. 1. Patte de la i" i)aire, face antérieure.

i. Palte de la '•]' paire.
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3. Pattes copulalrices antérieures, face antérieure.

4. Les mêmes, face postérieure.

0. Patte copulatrice postérieure.

6. Extrémité de la même, plus grossie.

E])iiiaun()lr)ie J'itfieri, n. sp.

Fig. 7. (înatliocliilarium (i'hypostcima manque, voir llg. 9).

8. Mandibule.

î). Pattes de la première paire, face antérieure, à laquelle l'iiy-

postoma {Inip.) est resté adhérent.

10. Pattes copulatrices, face antérieure.

11. L'une d'elles, face postérieure, plus grossie.

12. La même, face ant(''rieure.

Leptodesinui' folinm n. sp.

Fig. 13. Écussons 8*= et 9".

14. Lame ventrale du o*^ segment et patte de la 4° paire.

lo. Hanche d'une patte copulatrice, face antérieure.

16. Patte copulatrice, prolil externe.

17. La môme, prolil interne.

18. La même, face postéro-inférieure.



CONTRIBUTION A L'ETUDE

DES VESPIDES DE L AMÉRIQUE DU SUD

par M. Uodol|)lio voii Iiikuinv;.

Ayant leniiiué la révision des Giièpcs sociales existant au Musée

l'aulista, de Sao-Paulo (Brésil), et étant dans l'impossibilité de faire

paraître ce travail dans la Revista do Musea PnulhUi, j'ai résolu de

donner la description des espèces nouvelles et de consigner le mode

de construction de cos insectes.

En procédant à cette étude, j'ai pu vérilier combien celle l'amille a

été soigneusement revue; et, on doit l'avouer, nous le devons en

grande partie à la consciencieuse monographie de M. H. de Saussure.

Kiïeciivement, il ne nous reste aujourd'liui, en dehors des descriptions

de (|uelques rares espèces nouvelles, qu'à procéder à une nouvelle

comparaison critique des espèces et à continuer l'étude biologique.

Cette dernière partie, quoique bien commencée par MM. de Saussure

et Moebius, présente encore des lacunes. C'est ce qui explique pour-

quoi je peux décrire actuellement les nidifications de la Pohibin vicina

Sauss. restées inconnues juscju'à ce jour. Ces nids cependant présen-

lenl habituellement des dimensions colossales et les guêpes qui les

construisent sont les plus redoutées des paysans.

Pour l'établissement des espèces nouvelles que je vais décrire, je

dois beaucoup à MM. R. du Buysson du Muséum de Paris, Frey-Gess-

ner de celui de Genève et W.-J. Fox de Philadelphie. A ces Messieurs

jai l'honneur de présenter mes sincères remerciements.

Les tijpes sur lesquels s'appuient les descriptions sont conservés au

Musée PauUsta. Quelques co-types ont été envoyés aux Musées ci-des-

sus mentionnés.

l*oli!«toN C'anditloi n. sj). — Long. lot. 17,.") mill., env. 30 mill.

— Taille du P. versicolor. Prothorax finement rebordé. Insecte noir,

un peu brunâtre au mesothorax; mandibules ferrugineuses: chaperon,

ainsi que la moitié des orbites internes, jaune vif. Les orbites externes,

les deux bords du prothorax, deux lignes sur le mésolhorax et les

écailles jaune roussàtre.

Tache sous l'aih , les deux tiers supérieurs desécussons, deux lignes

l»his larges au mélalliorax et une petite tache arrondie de chaque côté

(lu premier segment abilominal jaunes; le reste de l'abdomen noir.
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Pattes ferriigiiicuses, cuisses avec la moitié supérieure plus sombre.

Les doux articles basilaires des antennes, noirs, les autres roux. Ailes

lavées de ferrugineux, plus intensément le long de la côte, (jui est

presque jaune.

Cette espèce a quelque resseml)lance, au moins par la description,

avec le P. biguttatus, comme le soupçonnait aussi M. W.-J. Fox, qui a

bien voulu examiner cette espèce; cependant il y a de vives couleurs

constantes, dont les descriptions du P. biguttatus ne parlent pas.

Je dédie cette espèce à M. le D"" .José Candido de Sousa, notre infa-

tigable professeur d'histoire naturelle au Gymnase, lequel a su si habi-

lement captiver nos cœurs, par sa bonté naturelle, de manière à nous

rendre doublement attrayante l'étude de la matière. Qu'il lui soit donné

d'arriver au luit qu'il s'est proposé si noblement — éveiller chez la

jeunesse brésilienne le goût pour l'élude de la nature.

Collection du Musée Paulista : Holivia. Acheté à M. Staudinger.

Polisto» Ijimai n. sp. — Long. tôt. 14,o raill., env. â.'i mill. —
<>haperon un peu allongé, prothorax très tinement rebordé et insensi-

blement rétréci en avant; tout le corps élancé. Abdomen fusiforme, le

premier segment en entonnoir, mais avec une insertion linéaire qui

imméiliatement se recourbe par-dessus, pour former ledit entonnoir.

Du reste ce sont bien les formes du genre.

Tout noir, l'abdomen luisant, satiné. Bout du chaperon jaune orangé,

ainsi que les dessins suivants : les orbites internes, tinement indi(|uées,

la division desécussons, tinement au milieu, plus largement aux cotés,

marquée par une ligne; deux taches semi-lunaires sur le métathorax

à côté du sillon médian (chez quelques exemplaires ces taches se j'éu-

nissent par-dessus).

Moins constants sont les dessins suivants, également jaunes : le bord
antérieur du prothorax, le dessus des hanches et les épines tarsales.

Les ailes transparentes et liyalines, avec le bord toujours intensive-

ment noir jusqu'à l'extrémité.

On distinguera facilement cette espèce de sa voisine, le /'. acteon

Halid. par ses ailes ayant toujours les bords noirs, nullement jaunes.

Le nid, qui a la forme ty|)ique, n'offre rien de spécial, si ce n'est que
les angles extt'deurs des ahéoles sont plus marqués et que le vernis

(pii recouvre toute la construction est très épais et luisant. Dans le nid

<pje nous possédons, les Guêpes surent donner plus de solidité à leur

construction (dont le pétiole n'a que 12 mill.), en liant fortement à
«elle-ci un rameau qui se trouvait à proximité. Elh^s employèrent pour
cela la même matière dont elles avaient fait le pétiole.

Aiin. Soc. Ent. Fr., lxxii [i90;i|. 10
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CoUcclion (lu .Musi'e Faulista : Ilaliba (type, avec le uid;, Pi(iuelc'

(État de Sao Paulo), Brésil. Achoté à M. Slaudinger.

l»olyl>ia lïolla n. sp. — Lono;. loi. (> mill., cm . 11 iiiill. — Tri'S

petite, mais à formes globuleuses; tout le corps liiiemeiil poneliié et un

peu soyeux. Tète large, chaperon avec un angle presque arrondi; in-

sertion des antennes à la base du chaperon, les yeux atteignant la base

des mandibules. Thorax tronqué par devant, non rétréci; postécusson

prolong»' en angle aigu; mélathorax arrondi, le sillon médian très peu

marqué. Abdomen large, sessile ; le premier segment cupulifornie, de

moilié moins large que le deuxième: celui-ci 1res large et long, les

autres bien plus petits. Deuxième cellule cubitale très t'troile, la troi-

sième grande, plus longue à la base qu'en dessus.

Insecte noir, avec un fin et délicat dessin jaune, distribué de la ma-

nière suivante : chaperon jaune avec un large trail brun au milieu;

orbites internes et externes bordées, celles-là jilus largement: deux pe-

tites taches unies, entre les antennes, deux traits sur le vertex. deux

lignes étroites tout le long des bords antérieur et postérieui- (\n pro-

thorax; une tache au-dessous des ailes; deux points au bord anti'iieui-

dcTécusson, une ligne en a\ant du postécusson: deux laclies sur le

métatliorax.

Abdomen noir, le deuxième segment avec une étroite bordure

postérieure et à la base trois taches ovales, une au milieu, les autres

de chaque côté. Pattes brunes, ainsi que la base et le dessous des an-

tennes: mandibules rousses, avec la base jaune. Ailes transparentes,

très irisées, à nervures brunes.

Cette espèce parait avoir (piehpie ressemblance avec la /'. inniiHn

Sauss.. mais je n'ai pu en faire Tétude com|)arative.

Collection du Musée Paulisla : Surinam : acheté à .M. Staudinger.

l*olyl)ia oa^^wunHiisrt n. sp.— Long. toi. it mill.. env. 2:2 mill.

— Chaperon plat; son bord antérieur lisse, formant lui angle obtus

très i)eu mar(|ué; front et vertex unis. Prothorax rebordé et anguleux:

métalhorax avec un sillon longitudinal, qui commence 1res faibh' et

qui se termine assez large et profond. Pétiole long, faible et cylindritiue

jusqu'à la moitié (à ce point il a souvent 2 petits tubercules), ensuite

il s'élargit faildement sans renllemenl distinct. Tout le corps un peu

rugueux, principalement le métathorax qui est i)res(iue ponctué. In-

secte brun, presque noir à la tète et au thorax. Le bord du chaperon,

les orbites internes jusqu'à l'échancrure et les bords des segments de

l'abdomen 2-4, surtout inférieurement, de couleur jaune peu vive, un
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pou verdàtre. Lo bord posti'ilciir du prothorax et celui du pétiulcun

peu manpiédo jaune ferrugineux. Les iianclies, cuisses et jamijes avec

des traits jaunes, tarses ferrugineux. Ailes transparentes, lavées de

ferrugineux, plus intensivement à la côte vers le stignia: nervures

brunes.

o". On dislingue aisément les mâles par les antennes enroulf'es, ter-

minées en pointe aiguë et jaune; le chaperon est plus clair, argenté, et

la partie inférieure du thorax très jaune.

Cette espèce a une frappante ressemblance avec la /*. vicina Sauss.,

avec laquelle elle a été confondue jusqu'ici. Quoique ces deux espèces

aient la même coloration et presque la même taille, il y a divers caractères

((ui les distinguent avec sûreté. Le chaperon de la P. ricind est large,

élevé au milieu, courbé, se terminant par un angle aigu formé par des

échancrures latérales; tout le chaperon est noir et luisant. Chez la

P. aissununga, il est allongé, plat; le bord antérieur forme seulement

un angle obtus, peu marqué; il est coloré. La tète est aplatie, tandis

([ue chez la P. vicin<i il y a une protubérance avec un sillon entre les

antennes.

Un autre caractère est fourni par la forme du pétiole; la P. cassu-

vuiiga Ta allongé, très étroit à la base, insensiblement élargi en arrière,

nullement renflé, avec deux minces tubercules au milieu (Div. My,

IV Sauss.): au contraire, l'autre espèce a le pétiole plus petit, plus

large à la base, à la moitié renllé brusquement. cam|)anul('' (Div. Phy,

III Sauss.).

J'ai pu vérilîer ces deux espèces grâce à l'amabilité de M. Frey-

Gessner. M. H. de Saussure les avait confondues sous le même nom
de P. iricina. C'est pour cette raison que mon père a décrit [Zut- Bio-

logie der soci(drn Wcspeii Bmxiliens. — Zoologinil Aiisciger ii" 516, 1S9G)

le nid de la P. cas.simungd comme étant celui de la P. vicina Sauss.

Le nid de la P. aissununga est un vi-ritable nid de Polistrs, mais il y

a une dillerence remarquable : le pétiole est toujours au centre, tan-

dis ipn- chez nos Polistes il est toujours excentritpie. La forme est

constanuuent arrondie, plane, un peu élevée seulement vers le pétiole.

J'ai examiné une douzaine de nids, j'ai trouvé qu(^ la dimension ne

dépasse pas G- 7 centimètres de diamètre, et je ne crois pas, qu'il s'en

trouve de beaucoup plus grands. Les alvéoles mesurent ',],ë mill. do

largeur et 10-12 mill. de hauteur.

Cond)ien est diiïérent le nid de la P. vicina Sauss. ! Ce sont des cons-

tructions gigantesques où les étages plans se succèdent, liés les uns

aux autres par des piliers de lO-l'i iiull. de longueur, i)lus ou moins

forts et distribués irrégulièrement.
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La noie caractérislique pour ces nitls est donnée par l'absence ab-

solue de Tenveloppe ou chose semblable. Quelquefois les nids se ter-

minent inférienrenient |)ar deux ou plusieurs centres d'accroissement,

lesquels sont formés par plusieurs étages, dont les couches ont seule-

ment quelques dizaines de cellules et dont le pilier central est le plus

fort. En poursuivant la croissance, ces diverses parties séparées se

réunissent en des couches horizontales communes et seulement

(pielques trous de passage sont laissés ouverts. Le type de Tarrange-

ment des étages rappelle donc celui que M. le D'' Moebius ligure pour

la P. (unpuUaiidMoch. ('), naturellement en faisant abstraction des di-

mensions et de l'enveloppe.

Ces constructions atteignent des dimensions r('ellement cdossales.

Les collections du Musée Paulista possèdent deux niils relativement

petits de cette espèce, mesurant, le plus grand, 00 cent, de large et au-

tant de longueur.

Ayant été informé qu'il y avait à Sào Joào Climaco.a deux lieues de

S. Paulù, un nid de cette espèce, je ne pus m'empècher d'y aller.

Comme nous n'avions pas d'expérience pour une semblable chasse,

nous choisîmes une heure (puMconque pour le départ el quand nous ai-

rivàmes, le soleil était encore bien chaud.

Notre guide nous indiqua l'emplacement, mais sans se hasardera

s'approcher du nid des Cassunungas, parce que les guêpes ainsi appe-

lées, sont les phis redoutées des raipims (le paysan issu de l'indigène),

et ils préfèrent laisser pourrir le mais alentour du lieu où ces Polybies

se sont établies.

Il nous fut impossible de distinguer comment ('taii placé le nid. Il \

avait un tronc d'arbre, probablement creux, presque caché par la pe-

tite végétation. Du reste, les guêpes nous maintenaient toujours à quel-

ques dizaines de mètres de distance. Nous ne pûmes que capturer une

certaine quantité de ces Hyménoptères et cela même en dépit d'innom-

brables el douloureuse |)iqnres. (pii produisaient de jielites tumeurs,

encore visibles après quehpies jours. Celte première tentative d'explo-

ration échoua donc, surtout parce que l'heure impropre du jour nous

défendait l'approche du nid.

Ayant connu plus tard l'existence d'un autre nid. à Sao Hernard(t,

j'y suis allé avec deux compagnons: celle fois, plus expérimentés, nous

couchâmes la veille dans une auberge avoisinante et le lendemain de

bonne heure, par un froid intense, nous étions au lieu voulu. Celle

(1) D' K. Moebius; Die Nestcr der geselligen \S'esi)en..t^//«/n//. ud/uiv. Ver.

Hamburij;\\\, 1856, pi. VII, (ig. 2.
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fois les P. vicina avaient choisi une chaumière abandonnée et c'est

au toit sans plafond qu'elles avaient construit leur hahitation.

J'espérais trouver les guêpes engourdies par le froid. Il devait y
avoir dans le nid une bonne chaleur interne, parce qu'on entendait

un bourdonnement continuel et assez intense.

Nous avions apporté avec nous un appareil photographique, mais

il ne nous fut pas possible d'obtenir une bonne épreuve, d'autant plus

(ju'il fallait la prendre à l'aide de magnésium, car le soleil, avec sa

chaleur, nous aurait rendu l'ennemi trop redoutable.

Le nid mesurait 1™,20 cent, de largeur sur 90 cent, de hauteur; il

était fixé directement au toit, et présentait un aspect bien singuHer

par la succession des gâteaux qui graduellement diminuaient de gran-

deur, avec leurs bords antérieurs irrégulièrement ondulés. Postérieu-

rement ils étaient tous attachés au mur, et, tandis que les supériiMU'S

sortaient en dehors de plus d'un mètre, les gâteaux inférieurs devaient

mesurer au plus un palme de largeur. L'espace qui séparait un gâteau de

l'autre variait de lo à 18 ou 20 mill., exactement comme dans les autres

nids décrits plus haut.

Naturellement je désirais vivement joindre ce bel exemplaire à ceux

de la collection du Musée; mais il fallait en faire sortir les habitants

qui, cependant, résistaient à la fumée de soufre, de péthtle et d'éther.

Ils s'éloignaient du nid pour quelque temps, puis revenaient bientôt,

jusqu'à ce qu'une partie du nid eût pris feu.

Il n'est pas rare de voir cette espèce occuper des maisons aban-

données, pour y bâtir leurs nids, et on m'a cité le fait d'un essaim,

qui, ayant occupé une chapelle abandonnée, allongea les couches de

son nid par tout le toit et ainsi le recouvrit entièrement. Dans ce cas,

il fut également bien difficile de forcer les guêpes à abandonner leur

nid; on y parvint seulement au moyen de beaucoup de fumée et de

feu. qui finalement détruisit presque entièrement la misérable chapelle.

Un autre nid de P. ririna qui enrichit les collections du Musée, m'a

donné l'occasion d'un examen plus minutieux. C'était un abri fort

singulier que les ingénieux insectes choisirent cette fois pour leur

nid : une barrique vide, de 80 cent, de hauteur sur oS cent, de dia-

mètre, qui. debout et découverte, restait oubliée dans une hutte;

abandonnée! La construction devait être encore récente et était

formée par 21 couches, mesurant 28 cent.

Les dernières couches en dessus formaient une sorte de couvercle,

tandis que toute la moitié inférieure de la barrique était vide. Les cou-

ches en général représentaient des disques complets et parfaitement

plans; chacun d'eux mesurait 10 mill. de hauteur et leur intervalle
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(''taiUlf 18iiiill.: ;iinsi 10 ciniclics nicsurnicnt cxnclcuicnl 18 cciil. Soii-

lemonl les o ou (5 supérieures, les plus récentes, n'étaient ni bien planes

ni terminées: leurs cellules, aussi, n'étaient pas encore achevées

(2-;{ niilL), mais les distances avaient été bien calculées, chaque base

étant {'loinfnée delà siùvante par 18 20 inill. d'intervalle.

Les petits piliers qui rattachent les couches entre elles étaient' aussi

disposés bien irrégulièremenl. à une distance variable de .'J,"i-o mill.

Latéralement les disques ne se liaient pas directement aux côtes de

la futaille, mais des piliers plus forts et irréguliers les attachaient, en

laissant un espace de l-l,o mill. La comnmnication interne était

établie par des trous (dus à l'absence de 3 cellules ou davantage' de

forme toujours irrégulière et qui ne se correspomlaienl pas exacte-

ment, mais tous étaient situés plus «u moins sur l'axe central.

Les cellules ne sont pas toujours dans un alignement exact, mais

je crois (pu' le calcul suivant de leur nombre est assez a])proximatif.

Sur un des diamètres on compte 100 alv(''oles. sur l'autre, perpendi-

culaire, l'iO: nous avons ainsi 2.'}. 740 alvéoles pour uiu' couche et pour

l'ensemble de 21 couches, 408.060 alvéoles.

En examinant tout le nid, j'y trouvai réprésentés tous les états de

développement de la progéniture, mais on pouvait aussi remarquer

(|ue cha(jue couche avait son propre degré de maturation. Les cellules

d'où sortaient les imagos étaient presque aussitôt réoccupées par im

(euf, mais, fait singulier, aucun nettoyage dans la cellule ne jirécf'dait

la ponte; les bords étaient seulement lissés et l'œuf (Mait altaché' à ini

des côtés de la cellule, à 1 mill. au-dessus du fond où se trouvaient

les excréta larvaires. L'o'uf a uiu' forme allongée, la base pétiolée et

mesure l,.*} par O.o mill.

Parmi la masse C(»nsi(léralile des luibilanls, je rencontrai des mâles,

et des femelles, naturellement en nombre bien réduit: jiour l'ensemble

je donne le calcul suivant comme curiosiO'.

1.000 indi\idus pesaient oO gr. : le total des insectes ([ui restaient

morts au nid pesait 2.700 gr. : ainsi nous aurions o4.000 individus. Re-

niarquons, cependant, (|ue cela n'est, peut-être que la moitié de tous

les habitants du nid, parce (pie, en plus des guêpes qui n'étaient pas au

nid quand on le prit, une énorme quantité en fut |)erdu(! au transport.

Ainsi nous pouvons, sans craindre d'exagérer, dire que 108.000 est lo

nomln'e appi'oximalif des habitants.

'. On reconnaîl facilement les màles par leur dessin jaune beau-

coup plus riche. La structiu'e est la même ipu' chez les ouvrières, seu-

lement le chaperon est plus plat et les yeux S(ml bien plus larges à

leur partie inférieure, rc'tivclssanl le chaperon et la face. Les antennes
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soiil simples comme eliez les ouvrières, et non arquées et pointues

(comme chez la P. (assunniiiid) ; les ailes sont plus étroites. La couleur

jaune se voit sur tout le chaperon, sur les mandibules, sauf à leur

extrémité, et sur la face, excepté le vertex jusqu'à la hauteur des an-

tenues, ce qui forme une tache brune; de la même couleur sont les

dessins sur le corps : bord antérieur du prothorax, deux lii;nes au

mésothorax, les angles de i'écusson et le bord antérieur du post('-

cusson. Abdomen toujours plus clair en dessous et latéralement, les

bordures supérieures peu distinctes.

ç. Je trouvai encore dans ce nid les femelles, dont la majeure partie

avait les ovaires encore non développés. Elles se distinguent aisément

des ouvrières par leur corps beaucoup plus robuste, quoique de la

même longueur; thorax et abdomen plus larges, celui-ci très gros. Le

pétiole est très diiïérenl de celui des v : il est plus court, déprimé, du

double plus large à la base où il y a une crête formée par deux dépres-

sions latérales; campanule avant la moitié où il est deux fois plus large

qu'à sa base. Chapei'on moins luisant et, ainsi que l'abdomen, un peu

satiné, sans aucun autre dessin que les bordures très imparfaites des

segments abdominaux; les pattes et les ailes comme les ouvrières.

l»olyl>ia Biiysïioni n. s|). — Long. tôt. 11 mill., en\. 20 mill. —
Cette espèce est très voisine de la P. viciiid Sauss., mais elle en dif-

fère par plusieurs caractères assez importants, principalement ceux qui

ont trait à la structure.

La forme du chaperon est presque exactement celle décrite pour la

P. ricina, seulement il est beaucoup moins arqué, et jamais noir et

luisant; il est coloré de brun et jaune et caractérisé par un petit sillon

médian. Prothorax en ovale allongé, jamais rebordé ni épineux; mé-

tathorax arrondi, sans sillon longitudinal bien distinct. Le pétiole et le

reste de l'abdomen comme chez la P. ricina, ainsi que les ailes et leurs

nervures; cependant la 3"^' cellule cubitale est plus large et son bord

extérieur plus sinué que chez la P. riciiid.

Les couleurs de la P. Bunssoni sont plus ou moins celles de la P. ri-

rliKi: mais les individus du même nid varient beaucoup. Ils otïrent

encoi'c les dessins suivants jaunes : deux points eu arrière des ocelles,

deux lignes longitudinales sur le mésothorax, des points aux angles

de I'écusson et du postécusson ; les tarses sont presque toujours jaune

blanchâtre.

Uuanl à la manière de nidifier de cette Polybie, je ne puis rien

avancer de positif; toutefois, par le matériel que j'ai sous les yeux, il

me semble qu'il s'agit d'une espèce vivant en grandes colonies.
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Cûllecliolis (la Musée Paulislo : IMiiiiclc (Est. S. Paulo}, IHOO. Vpi-

ranga (S. Panlo), 9, YI, 1899.

On disUiigiiora plus aisément ces trois espèces par le tableau

suivant :

a. Prothorax arrondi, nullement anguliMi\ : sillon méta-

Ihoracique nul /'. Uuyssoni H. v. 111.

lui Prolliorax anguleux, épineux; sillon métathoracique bien

nianpié

b Chaperon arque, luisant, noir; pétiole subitement élargi au

inilieu P. ricina Sauss.

bb. Cliaiiei'on plal, brun et jaune; pétiole s'allongeant et très

peu élargi P. cdXKunun (/ n H. v. Ih.

La /'. (uicrps Sauss. semble par la description (et Tautenr lui-même

le présumait déjà) ne présenter qu'une variété de la P. virimi. Cette der-

nière espèce est assez variable de couleurs. La P. (incrpit a la forme

et la taille de la P. ricina, mais elle en diffère par son coloris. Par cela

même, il ne peut pas être question de mes deux espèces puisque c'est

justement leur structure qui les caractérise et les distingue.

Polybia Sylveirae Sauss. — En (tudianl cette espèce, j'ai pensé

d'abord, qu'il s'agissait d'un insecte ap|)artenant au genre y('ctarini(f

ou au genre Charterginus. En vérité, encore aujourd'hui, il me semble

(|u'elle serait mieux placée dans ce groupe, à cause de sa lorme géné-

rale, de sa forte ponctuation abdominale», ce qui n'a jamais existé chez les

Pnlijbùi; enlin, son mode de construction est complètement dilîérent

de celui des autres espèces de son groupe. Il s'agit de ces nids dans

lesquels se trouve une quantité extraordinaire d'individus, et dont

l'organisation est faite avec une rare habileté. Si nous classons ces nids

d'après la division de Saussure, nous arrivons au groupe des Phrag-

mocyttares rectilignes jwrfaits de la première espèce, c'est-à-dire qu'il

y a un arrangement interne bien semblable à celui des nids de la P.

scuteUaris; cependant le passage du groupe des Phragmocyttares recti-

lignes à celid des sphériques est ici bien plus marqué, et on pourrait

même dire qu'il s'agit d'une espèce de celui-ci. En réalité, nous avons

un commencement parfaitement globulaire, où les alvéoles manquent

seulement d;nis une petite zone supérieure de la spbère. Les cinq cou-

ches suivantes ont encore parfaitement la forme spliérique, (pioique

leurs bords ne dépassent pas de beaucoup la liauteiu- du point central
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(centre de la première s|ihère) ; les 14 couches suivantes ne présentent

déjà qu'une légère courbure vues en coupe transversale, et les trois

dernières sont très faibles. La construction des alvéoles se fait assez

irrégulièrement, car elles sont commencées en groupes isolés, ce qui

correspond exactement à la manière d'accroissement observé chez la

yrrlurinid kcheguana. En considérant encore le centre de la sphère

initiale, nous avons en dessus mie masse confuse de couches envelop-

pantes, séparées par des intervalles irréguliers; toute cette masse me-

sure 6,0 cent, de hauteur.

Pour la communication interne, il y a dans chaque couche un trou

de passage (quelquefois deux); quoiqu'ils ne se correspondent pas

exactement, ils se montrent tous sur une même ligne médiane. D'a-

bord, ils ont un diamètre de 1 cent., mais en suivant la croissance du

nid, ces trous augmentent beaucoup de dimension et prennent des

formes irrégulières.

Extérieurement le nid présente des rugosités et des sillons qui, ce-

pendant, ne correspondent pas exactement aux accroissements consé-

cutifs des nouvelles couches. L'enveloppe a l'épaisseur d'un papier

fort. Dans l'échantillon que je possède, des branches d'arbrisseau tra-

versent tout le nid, ce qui lui donne une certaine solidité dont il

manquerait sans cet habile renfort.

(le nid mesure 30 cent, de long., lo cent, de large à la hauteur

(lu centre et 25 cent, en bas; il fut rapporté de Piqueté (État de

S. Paulo).

Un autre nid. provenant de Franca (S. Paulo), mesure 22 cent, de

longueur et 19 de largeur. Sa forme est sphérique, un peu aplati aux

pôles. Du reste il présente les mêmes caractères que celui que je viens

de décrire.

Nectarinia Augusti Sauss. — Bien que cette espèce soit repré-

sentée abondamment dans les collections du Musée, aucun des exem-

plaires ne correspond exactement à la description qu'en donne M. de

Saussure dans sa Monographie. Aucun n'atteint les dimensions indi-

quées par cet auteur, et il leur manque toujours les « deux petits points

jaunes au-dessus des angles supérieurs du chaperon ».

Yar. quint» var. nov. — Long, (seulement jusqu'au 2'' segm. abd.)

(j,omili., env. Ki mill. — Toutle corps un peu plus robuste que chez l'es-

pèce typique ; l'insecte entièrement ponctué, principalement au deuxième

segment abdominal, où cette ponctuation de\ient très intense et très

grosse. Entièrement noir, vu par dessus; seulement l'anus et h'S bor-
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dures dos scgriieiits poslcrioiirs, vus par-dessous, sont jaunes. Ailes hya-

lines à nervures noires; le long delà côle cl re\tn''niil('' un peu noircis.

La Coller lion du Musée Paulista en possède des fxeraplaires prove-

nant de rÉlal de S. Paulo; Ourinno, Parana el Rio Jurua (Aniazonas).

Il rae semble que le nid de cette espèce n'était pas encore connu. Il

présente une forme très commune parmi les guêpiers. Il ne peut pas

être classé parmi les Phragmocyttares sphériques, le type créé spécia-

lement pour ce genre. Cette construction correspond cependant exac-

tement à la di\ ision de Saussure des Phragmocyttares recliligiit-s parfaits,

de la pi'emièi'c espèce, c'est-à-dire qu'il y a un commencement plus ou

moins sphériqiu', de manière (jue le deuxième gâteau présente encore

une forme semi-sphérique; les gâteaux suivants néanmoins perdent

déjà ce caractère, et finalement les derniers sont presque plats. Pour

cela la forme extérieure du nid à plusieurs gâteaux est pyriforme ou

ovoïde allongé, (juoique au cuminencement il se i)résente presque glo-

bulaire. Le trou de communication est gt'iiéralement très allongé, rela-

tivement étroit et toujours situé latéralement. Extérieurement le nid

est lisse, c'est-à-dire qu'il ne présente pas de sillons ni de rides. Le

carton olîre plutôt l'aspect de tourbe, par sa couleur et sa surface un

peu rugueuse. Les dimensions des trois nids que j'ai examinés, sont

relativement plus petites : (3,0 cent, pour le |ilus petit de forme globu-

laire; l'autre mesure 11 cent, de longueur sur 7 cent, de diamètre

plus grand en dessous; le troisième comptc'14 cent, de longueur avec

un diamètre de 10 cent, au bas et de 7 cent, en haut; ces derniers sont

plus ou moins pyriformes. Tous les trois furent recueillis par le voyageur

du Mus('e, ^1. K. (îarbe, sur les bords du lleuve .lurua (Amazonas.

H'eolai'iiiia Itaecalaiirea n. sp. — Long, jusiju'au i'' segm.

abd.) 8 mill., env. 18 ujill. — Par la configuration du corps, cette

espèce ressemble beaucoup à la N. li'chnjuaiKi ; cependant l'écusson

est arrondi, légèrement bituberculé; le métathorax bien anguleux,

mais sans former des épines; l'abdomen, en proportion, plus étroit que

chez la .V. Irrlicgacuia. Tout le corps linement piuiclué. Un fort duvet

jaiuiâtri-, formé par des poils longs et épais, recouvre la tète el le cor-

selet; sur l'ahdomen il est cependant plus court et plus ré])andu.

Inseclc noir, chaperon et postécusson luisants, parce qu'il n'y a pas

de granulations ni de poils. Le bout des mandibules roux; les orbites

internes, une bande étroite, interrompue, sur le vertex, jaunes; le

bord antérieur du jirothorax, la partie supérieure du postécusstni,

ainsi que la bordure postérieure du iiremier segment de l'abdomen,

également jaiuies; tous les anneaux suivants de l'abdomen lisérés de
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jaune, mais plus largement qu'au premier. Les ailes transparentes,

nervures noires; la côte jaune jusqu'au stigma.

Je dédie celle espèce au baccalaïuvat de 1901, du (iyranase de Sâo

Pauld, dont j'ai eu le plaisir de faire partie.



CLAVICORNES NOUVEAUX

DU GROUPE DES NECROPHAGES

l'AH (i. PnltTEVlN.

(PI. 11)

I. CHOLKVJM.

Los insectes décrils clans ce méiudire proviennent, à quelques ex-

ceptions près, de la collection de M. A. Grouvelle. Je suis heureux de

lui exprimer ici toute ma reconnaissance.

Je dois également remercier M.M. Biunier, professeur au Muséum,

(pii a bien voulu me communi(pu>r un certain nombre de Cholérieusi.

et Bedel, auquel je dois la connaissance d'une espèce algérienne nou-

velle.

L'étude des espèces que j'ai pu examiner, ayant nécessité la création

de trois coupes génériques nouvelles, je crois utile d'indiquer tout

d'abord leur place dans le groupe au moyen du tableau suivant.

Tableau des Cholevini à. inésosternum caréné.

1. (lari'ne mésoslernale livs fin»', lianclies intermédiaires con-

tiguës 2

.

— Carène mésosternale séparant les lianches médianes 4.

i. É|)erons terminaux des tibias très longs, le plus long attei-

gnant la longueur du 1''' article des tarses. 6 Tarses

intermédiaires simples. Faciès de Ptomaphmjm (')

Dissorhaetus nov. g.

— Le plus long éperon des tibias atteignant à peu près la moi-

tié du 1^' article des larses 3.

:\. 2 articles dilates aux tarses interméillaires du J- Faciès de

Ckolrrn Auriiiadiis Reitt.

— Un article faiblement dilal(' aux tarses inlermédiaiivs du J.

Faciès de Galops Pa\ k XniKulnx Tboms.

(1) Malj^ré l'opinion contraire de Ilorn el de Gani^lbauer, je crois que l'attri-

biition ancienne de ce nom est la plus rationnelle, la première espèce citée par

Illiger étant fornicatits Degeer = .Voiio V.
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4. Môsosternum doscendaiU cnlre les hanches médianes sous

forme d'une lame large à bout arrondi. Éperons termi-

naux des tibias très longs S.

— Mésosternum peu large entre les hanches intermédiaires.

Éperons des tibias ne dépassant pas la moitié du l^"" ar-

ticle des tarses tî

.

5. Élytres tronqués, striolés en tra\ers Eucutops nov. g.

— Élytres séparément arrondis à Textrémité, ponctués

Spathosternuiu nov. g.

6. Carène mésosternale très élevée, tranchante. Yeux très pe-

tits non visibles d'en haut. Antennes atteignant la moitié

du corps Addopii Teilk.

— Carène mésosternale peu élevée. Veux normaux visibles

d'en haut 7

.

7. Carène relevée en avant. Antennes normales. Insectes dé-

primés ou peu convexes Catops Payk.

— Carène oblitérée en avant. Antennes courtes, comprimées.

Insectes subhémisphériques Siinaulus nom. nov. (').

Nargus algiricus, nov. sp. — Ocatus, postice (ittcnuaiNs, moiliri'

uitidus, brunneus, prothorace elijtrisque ad basin rufescentihus, pubc

grisea subtilissiine indutus. Caput nigrum. Antennae riifae, elongatae,

basis prothoraris paulo superantes, articulo G" minus elongato (juiini

indudcntibus. Prothorax anguUs posticis rectis, basl bisinuata. Elijfra

non striatn, postice attenuata et infuscata, antice rufa. Pedes rufo-tex-

tncei. o" Trochanteres posteriores ad apicem obtusi, non produrti. —
Long, i, 7 mill.

Espèce très voisine des Nargus relax Sp. et notaticoUis Baudi {con-

jungens Slcy) dont la séparent nettement les trochanters postérieurs

duc? Pli pointe obtuse nullement prolongée en dehors, sa taille un peu

moindre, sa forme plus étroite surtout en arrière et son système de

coloration.

Algérie : Edough (Bedel! Pic!) Tenielel-Haad (Bedel!).

Nargus semirufus, nov. sp. — Oblongus, subparallelus, opacus,

rufo-lirunneus, lateribus prothordcis suturaque elutrorum rufescente,

(1) Je propose ce nom pour remplacer Mgrmecobins Lucas, primé par Mgr-

mecohius Walerhouse, nom d'oiseau.
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imite (jnsm breiimma indulm. Caput nUjnim, intiduin. Avfoivae

elotujatiir, hriinneo-testaceae, nrticulh priinis dUutioribns , nrficulo

(!" clùwjnia S" (/nndrato. Pronotioii traimvi'rxuinjatprihu.t postier suhiin-

ijuhitis, (W(juHx yoxiieis obluaix, tetuiiter densissinie punrtdtiiin. VJiitru

iiihnis deiifie piinetata, non sleiolo. h'des ni/i. — Long. 2,4 mill.

Houx Iji'iin. avec la suture iU'<. ('I\ très ol les bords latéraux du pro-

lîotum élmitomeiit nuigeàtrcs, longuement ovale, mal, couvert d'une

pubesccnce grise soyeuse très Une, à ponclualion très fine, très serrée

sur le pronotum, un peu moins sur les éhtres, écartée sur la tète.

Celle-ci est noire el à fond lisse. Les antennes, liliformes, im peu plus

longues que la tète et le protlioi'ax, sont d'un hrun testacé à base plus

claire ; tous leurs articles, sauf le 8'' qui est carré, sont plus longs que

larges. Le pronotum est fortement rétréci en avant avec les côtés

presque angulés vers la base et les angles postérieurs obtus. Les élytres

[iresque parallèles sur les côtés n'ont pas d'autre trace de strie que la

suturait'.

Deux exemplaires c5 d'Adélaïde (Australie).

C'est à ma connaissance le premier représentant de ce genre décrit

d'Australie. L'espèce européenne dont il se rapproche le plus est .V.

KnuUzl Ueitt. de Grèce, mais il est légèrement plus grand, ses antennes

Sont plus allongées et la coloration n'est pas la nièuif.

Prionochaeta Harmandi l*rl. — J'ai donné (Bull. .Mus. dllist.

Nat. 1902, n" 7, p. oH] la diagnose suivante de celte espèce : Airu,

opacn , dejiresm , subparuUeld ; pronoto subliiiter griseo-liiteo-piibes-

eente; eoieopierh (iriseo-pubeseentibus ; nntennis niyria, bosi et arti-

eiilo ultiiiio ad opiceiii luteo. — Long. 4-4.') mill.

Noire, nialc, (h'pi'init'c. à liiic piibescence peu serrée gris jaunâtre

sur le pronotum et grise sur les élytres. Antennes à peu près aussi

longues (pu' la tête el le [tronolum à massue bien marquée, noires

avec les 2 premiers articles et la moitié a|iicale du dernier jaunes. Le

8" article est s(!ul transverse.

Pronotum transverse, fortement el régulièrement n-iiéci en av;uit,

angles ])ostérieurs aigus légèrement prolong('s en arrière, base bisi-

nuée, le milieu plus avancé en arrière que les angles postérieurs; sur-

face tinemenlet densémeiil ponctiu'e.base linement lisérée de roussàtre.

Élytres légèrement moins larges (lue le pronotum à leur base, pres-

que parallèles sur les côtés, s*''parémenl arrondies à rextrémité, line-

ment el densénient ]ionctuées. à strie suturale bien marquée. les autres

1res dues.
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Pattes noires, tarses antérieurs leslacés, les autres bruns, tibias in-

termédiaires légèrement courbés, garnis ainsi que les postérieurs d'é-

pines courtes. Le plus long éperon des tibias postérieurs dépassant

légèrement l'extrémité du l*^'' article tarsal.

1 o", 1 ? du Nippon central (D'' Harmand!), collection du Muséum.
Outre sa taille un peu plus petite, cette espèce ditrère de Prionochacta

ojtaca SaJ^ de l'Amérique boréale, par sa forme plus parallèle, son as-

pect (I(''|»rimé. ses élytres à peine striées et la pubescence gris jaunâtre

du pronotum, tandis que chez ojj^/cv/ elle est d'un gris somiire uniforme.

Elle est aussi bien différente de P. sibirka Rtt., de Yladiwostok, ipii

est largement ovale, et dont les antennes (sauf les articles 7-9] et les

pattes sont d'un roux testacé.

Dissoi-liaetuM (Reitt. in litt.) Prt.

La diagnose de ce genre a été donnée également au HuUclin du Mu-
séum (1902). Je la reproduis ici :

Mesostciiiumcdrinatuiit, coxnc intermedinc non dinjunctae. Coleoplcrn

transversim slriijosa. Tibiae inatjnis calanihm nnnatac j Tarsi nnte-

riores tribus primis articalis dilatalia. Tiirsi intcniieiln simpliccs.

Les espèces de ce genre possèdent un faciès de PtomapiKtçjm. Elles

sont d'habitude de couleur sombre avec les élytres plus ou moins dis-

tinctement macidées do rougeâtre à la région scutellain-, et la tête

rousse en avant. La pubescence est longue, surtout sur les cotés du

corps et pas tout à fait couchée, les antennes épaisses assez fortement

pileuses, jaunes à la base et à l'extrémité, et les élytres striolées en

travers.

La carène mésosternale courte et fine avait échappé à l'observation

chez les espèces déjà connues et qui avaient toutes été attribuées à des

genres à mésosternum simple. Ce sont :

Catops spiitipt'x Murr. du Venezuela, C. monilis Murr. du même
pays. CJiolt'Vd fimbruHa Alalth. de Gosta-Rica et C. seinipicea Mattli. du
Guatemala.

Voici les descriptions de G nouvelles espèces.

Dissochaetus Philippi, nov. sp. — Anjjustc obhmfjuf! , nif/cr, snt

niliihis, dijtroniiii ba.si
, pruthoracis(puc kitcribus ruJn'ia, pube (jri^cu-

luti'd plomjiiUi paiilo dense restitus. Caput nignim, antice rubescens,

pnbc vifjm hirsutn restituin. Antennae crnssae, qiiam caput et thorax

loiiijiores, rufac, in vicdio brunneac, artirulo fy transverso, S° niinu-
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tissimo, ultinio paulo elonyato, lutco. Protliorn-r laiciihioi rotunilii-

tis, nntronum angustatus, dense et fortiter punctatus, angulis pos-

ticis subrectis. Elytra subovota, non Ktriata, fortisxinie ivanfu-erniin

strkjosu. Pcdes nifi. — Long. 1,9 mill

?soir étroit, un peu brillant, à longue puboscencc gris jaunâtre peu

serrée. Côtés du pronotum étroitement rougeâtres, base des élytres

rouge. Tête noire, rougeàtre en avant, à forte ponctuation écartée et

piibescence noirâtre hérissée. Antennes épaisses un peu plus longues

(pie la lète et le thorax, rousses, rembrunies au milieu , à (>' article

transverse, 8<= très petit, dernier allongé, obtusément acuminé, jaune.

Élytres à fortes strigosités transverses, sans autres traces de stries que

la suluralc. Ce dernier caractère est d'ailleurs commun à toutes les

espèces du genre.

Un seul exemplaire cî de Cochabamba (Bolivie). Je suis heureux de

dédier cette espèce à mou excellent collègue et ami Ph. Grouvelle.

D. sanguinicollis, noy. sp. — ObloiHiiis, iipncHS, niijrr. pi'otliunirc

et basi eli/trorum ruhra, pube grisco-lutra rlongnta vestitus. (jipKt

nigrum, antice rubescons, pube nigrti. Antnnuir (jaain caput et ihoid.r

loiigiores, articula 6" transverso, 8° ininutissvno, ultimo sat elongato.

Pronotum tranversiim, lateribus rotundatis, angulis posticis subob-

tusis. Elytra ovatu, paalu fortiter transversim strigosa. Pedes rufi.

— Long. 2,7-3 mill.

Assez largement ovale, à peu près lout à fait mat, noir avec le pro-

notum en entier et la base des élytres rouges, revêtu d'une pubes-

cence gris-jaune, allongée et peu serrée. La tète est noire, rousse en

avant, avec une ponctuation et une pubescence rapi)elant Tespèce ])ré-

cédente. Les antennes sont moins épaisses, avec le dernier article assez

allongé, aigu. Le pronotum est arrondi sur les cotés, sensiblement ré-

tréci en arrière avec les angles postérieurs peu obtus. Enfin les élytres

sont ovales et leurs strigosités sont moins fortes.

1 (5 et 1 9 de Marcapata (Pérou). 1 ç de Santa-Tnès (Éfpiateur).

D. maculatus, nov. sp. — Iteyularitcr oratus, opaciis, niger, basi

eUjtrorum valde rubro maculata, pube griseo-lutea indutus. Caput

nigrum, antice rubescens, pube griseo-lutea paulo hirta. Antennae ar-

ticulo ultimo paulo elongato, obscure lutco. Pronotum transversum, an-

trorsum valde angustatum, baxi subrecla, <mgustissime rufo-margi-

iiata, angulis posticis rectis. Klgtra ovata, lateribus rotundatis, non

striiilii. [ortiier strigosa. l'rdrs raji, paulo spinoai. — Long. 2,o-2,7 mill.
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La forme régulièroment ovalo de celte espèce et la coloratioji reuuir-

quable la rendent facile à reconnaître. Elle est tout à fait mate, noire,

avec la base des élytres ornée d'une grande macule rouge à contours

mal déllnis, occupant presque toute la moitié antérieure, et le tour du

pronotum très étroitement rougeàtre. Le dernier article des antennes,

qui sont d'ailleurs conformes au type déjà décrit, est moins allongé que

dans les espèces précédentes et d'un jaune un peu obscur. Le pronotum

est fortement rétréci en avant, mais à peine en arrière, de sorte que l'in-

secte vu de dessus présente un contour ovale à peu près continu. 11

rappelle ainsi Ptomaphagm fumatus Sp. et P. Watsoni Sp., et surtout

P. chwicornis Lee, mais il en dilïère génériquement.

2 ç de Espirito-Santo (Brésil).

D. Hetschkoi (Reitt. in litt.), nov. sp. — Ovatiis, nirjro-bninm'Hn,

bdsi ('hjironiin cahlr nibro maeuhita, pube griseo-lutea vcstitm. Cdjiut

niyrum antice vix dilutim. Antennae crassae , iiltiino nrticulo laleo,

ad basin brunneo, obtuse acumlnato. Pwnotion paulo (ingastiiis (juain

elijtni, angidis posiicis subrectis. Elytra finiitcr tnnisrrrsiii) shif/osa.

Pedes rufescentes paido sptnosi. — Long. 2,3 mill.

Cette espèce a de grandes ressemblances avec la précédente, mais sa

taille un peu moindre, la macule des élytres moins étendue et plus

vague, la tête seulement un peu moins foncée en avant, le dernier ar-

ticle des antennes d'un jaune clair et surtout le pronotum légèrement

plus étroit que les élytres suftisent pour l'en séparer. Elle tigurait ainsi

que la suivante dans la collection de M. A. Grouvelle, qui les avait reçues

de Reitter sous les noms inédits (jue je leur conserve.

Blumcnau (Brésil).

D. Murrayi (Reitt. in litt.), nov. sp. — Oblongax, opanis , niijro-

bvunnpm , élutm non macuhitis, prothomce basi obsolète rufescente,

pube (jrispo-lutescente eloiujatn indatus. Capv.t milice riifescens. An-
tennae sat crassae, articulo ulthiio luteo, acutissinio. Pronotum densis-

sinie pnnctatani,, antice valde, postice paulo angustatuni, angulis posticis

redis, ad basin angmtius quam elytra. Elgtra lateribus rotundatis,

sat fortiter transcersini strigosa. Pedes rufescentes, paulo spinosi. —
Long. 2,3-2,.") mill.

Assez voisine de la i)récédente jiar la forme et la taille, cette espèce

s'en sépare nettement par la couleur à peu près uniforme, la tète bien

rousse en avant, la forme du dernier article des antennes, et celle du
Ann. Soc. Enl. Fr., lxxii [1903J. U
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pronolnm (\u\ o?l l)icn rt'liêci ;i la liasc et visiblonionl plus ('tmit (nic

les chii'os.

Bluinoiiau|(l}ivsil).

D. obscurus, iinv. sp — Or(itU!<, nif/er, sut nitidiix. htisi ehitm-

nim obsolète rubro mnciiUiln, pube grisea pnulo dense vestiius. (Uipnt

iiif/ruiii, antivrsnm obscure rnfescens. Pionotiuit iransversuin, lofe

iiiyruiii, (uigulis posticis rectis, confertim dense punctatuni. Ehilni

ovala, non siridtii, sot fortiter transversim strigosa. Pedes obscure

rufescentes, tihiis tiu'sisijHe dilutinribus. — Long. 2,5 mill.

1 rj de ^larcapala (Pérou).

La couleui' suiiibri^ et l'aspect plus brillant de cette espèce la rendent

facile a reconnaître.

D. curtus, uuv. sp. — P)reriler orolus, opaciis, depressus, brunneo-

rufus, ctipite prothunice(jue piceo
, pube grisea subtiliter indulus.

Caput nigruni, antice anguste rufescens. Antennae brèves, clava crassa,

brunneue, bnsi luleu, tirliculo ulllino obscure luteo. Pronotuiu trons-

rersuni angnstissinie rufo-inarginutuiii, ad basin transversaliter de-

pressum, lateribus antrorsum valde rotundatis, anguUn posticis obtusis.

Elgira brunneo-rufa, postice infuscata, sut fortiter transversim stri-

gosa, non slriata, lateribus rotundatis. Pedes hrunuei, tarsis ru/is. —
Long. 2 mill. G.

Plusieurs exemplaires de Cocliahamba ^Bolivie;.

La forme large et l'aspect déprimé de cette espèce permet leui de la

disluiguer facilement. La pubescence est en outre plus courte (pie

cliez les autres espèces du genre, soulevée seulement un peu sur les

C(jtés et les (éperons des tiliias sont relativement un peu moins longs.

Fiiic*aloi)<« uov. gcn.

Mesosternuin carinatuni. Coxae intcrmediae valde disjunctae. Ebjlra

transversim strigosa, ad apicem truncata. Tibiae magnis calcaribus

arniatae. a Tarsi interniedii simplices.

Chez ce genre et le suivant la carène du mésosternum prt'^ente une

disposition très caractéristiijue. Fine et tranchante en avant elle s'é-

largit rapidement en a^anl des hanches intermédiaires en même temps

(pie sa base se dilate, de sorte que le milieu se transforme en carène

mousse, puis en plate-forme assez large. Celle-ci descend en s'all'ais-

saiit entre les hanches intermédiaires sous forme de lame lai'ge et

aplatie rebord('e sur les C(')tés el arrondie à rextrémilé inférieure. Cette
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extrémité repose sur la porlion médiane du métasteriium qui est elle-

même élevée en luie sorte de plate-forme en losange, le tout garni

d'une longue pubescenee, qui voile plus ou moins les détails.

Les espèces de ce genre sont caractérisées par une forme subhémi-

sphérique, des pattes et des antennes longues et déliées, tout le corps

à pubescence longue et soulevée. Les tarses antérieurs du c? ont les

4 premiers articles largement dilatés, couverts d'une pubescence

jaune grossière et garnis de longues soies sur les côtés. Les tibias

antérieurs sont garnis au côté externe d'une frange de spinules courtes,

aplaties, carrées au bout, semblnljles à des dents de peigne, qui s'éten-

dent sur rexlrémité du tibia jusqu'à l'éperon interne. En outre l'arête

externe porte 3 longues épines régulièrement espacées.

J'en possède jusqu'à ce jour cinq espèces dont voici les descrip-

tions :

E. curvipes, nov. sp. — Airr, hrerilrr ovulas, voiivv.rns, puhp

firiseo-hitea elongata dense vestitus. Caput protliora.rqin' uilidus,

l'Iijtva subopaca. Aiiiennae brnnnede, basi apiceque tesiaceo , bosin

liroihoracis vix attiagentes. Prothorax tmnsversus, lateribus an-

trorsuin reguhiviter rolundolis, (nignUs posticis aeutis, non productis,

biisi leviter bhinuntn, in ntcdio lobnta. Eljitra ovatti, ad apkem inin-

rata, obsolète transversim slriijosa, nott striata. Pedes nigri, tarsis an-

lerioribus testareis, tibiis interniediis et posterioribus ineurvatis, spino-

sissiniis. — Long. 3,9 mill.

Noir, courlement ovale, convexe, à pubescence gris jaune longue et

assez serrée. Tête et pronotum brillants, les élytres mates. Antennes

brunes, atteignant à peine la base du pronotum, base et dernier article

jaunes. Le pronotum est de la largeur des élytres qu'il embrasse à la

base, régulièrement rétréci en avant, mais avec les côtés seulement

un peu redressés vers la base, avec les angles postérieurs aigus sans

être prolongés en arrière. La base du pronotum légèrement sinuée

vers les angles est en outre pourvue devant l'écusson d'un lobe large,

peu avancé en arrière et légèrement sinué au milieu. Les ('lytres sont

ovales, tronquées à l'extrémité avec les angles arrondis, obsolètement

striolées en travers. Elles ne présentent pas d'autres stries que la

suturale qui devient obsolète en avant à partir des 2,3 environ. Pattes

noires les antérieures seules à tarses testacées. Les tibias intermé-

diaires fortement courbés sont garnis au côté externe de noml)reuses

épines, du côté interne d'une frange de longs poils. Les postérieurs

un peu moins fortement courbés sont épineux en dedans et en dehors,

un peu moins densément en dedans.
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1 c5 de CoclKibaml)a (Bolixic;.

E. ater iiov. sp. — Avyu.sle ocalus, lotc nùjer, inthe ijrinfii cJdixjdtd

indutus. Antennae brunneo-rafae, ad baain dilutiores. urticulo iiltinin

ad apiceiu liiieo. Pi'dcs nujfi, sut brevet, tibiù inleniirdiis ijinircati^,

postcrioribus redis, forliler spinosis. — Long. \'ix. 2 Jiiill.

Cette polilo espèce est eiUirrcmont iioiri' san[ les tarses, les antennes

el un liséré très lin à la base du pronotum, qui sont roussàtres. Les

antennes Itrun roussâtre, plus claires à la base, ont h'ur dernier

article acuminé, jaune dans sa dernière moitié. Les paltes plus courtes

et plus robustes que cbez les espèces voisines ont les tibias intermé-

diaires seuls courbés, garnis ainsi que les postérieurs de fortes et

nombreuses épines.

I d du Brésil Salilberg) sans indicatinii plus précise.

E. Grouvellei, nov. sp. — lininneo-li'stafriis, juaiiolo diluliorc,

pube rufa elongata vestitiis. Elytni sat fortiter Inuisrerftim strigom.

Pcdcx bniiniro-tcstncei, tibiis posterioribus subrcrlis. — Long. 3,4 niill.

Assez brillant, surtout sur la tète et le pronotum. Antennes à base

et dernier article testacés. Élytresà strigosités bien visibles. Les paltes

sont d'un brim testacé, avec les tarses antérieurs plus clairs, les tibias

intermédiaires courbés, les postérieurs presque droits, garnis d'épines

rares et faibles.

1 c5 et 1 T de CiK-liabaniba (Bolivie). 1 c5 de Marcapata i Pérou).

E. rufescens, nov. sp. — Tote rufus, capiie (intcnnistiue vix in-

fui^cdtin, nitidiis, pube l'KJ'd elongata vesiitus. Elytra obxoletissinie

y,trigom. Pedea ruji , libiis poxierioribni' ri.r leriler incunads. —
Long. 2,8 mill.

Outre sa coloralion et sa taille, cette espèce se dislingue des autres

par la forme plus allongée el plus obtuse du derniei' article des

antennes et son aspect général brillant. Di" plus, le> strigosités des

élytres sont encore moins visibles que cbez curvipes. Les tibias oomnie

dans l'espèce précédente sont à peine épineux.

1 G? de Cocliabamba (Bolivie).

E. oblongus, nu\. sp. — Obloiigns, bn(iinei)-)iige)
,
pitbe lutea elo)i-

ijntd vestilas. Caput prothovaxque niUdu.s. puiiciatioiie sparsa et ob

aolela. Antennae brunneae, Ixisi el ullinid arliculo liiten. Vronotum

laterfbus n)lunddliii,basivLv subsinuata, angnlis poxllriy rciiis. Ehjtin
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nrafii, leritcr Iransn'rsint slriijosfd, tniitrata, sed angulis poxticis rotun-

(Idlis. Pedcs bntiiiii'i, larsis (nilrrioriln(;< iestarcis, fibiis iiilrnnediis in

utnviuf xcra innirnitis', postn'inrihn^ rrcfix, jimilo spitiosiy'. — Long.

2,7-3 mill.

De forme plus ;illoiig(''f que les procédenls, Iji'iiii noir, à t('tt' et pro-

notum brillants •'! ('I>(res presque mates, couvert d'une longue pu-

iiescence jaune. Le pronotum a la ])ase presque droite, ne présentant

qu'une légère ti'ace du lobe scutellaire. Les élytres ont leur troncature

a angles largement arrondis. Enfin les tibias des deux dernières paires

sont garnis d'épines faibles et peu nombreuses.

Marcapata (f'éroU' jibisieurs exemplaires c5 et 9.

NpalliOMteriiiins nov. g.

Mesostcniinii l'ariiiulniii. C.o.var nitrrmcdidc riddc (ILyunrtar. Ehjtni

punctuta. inni Iniiiialn. Tihiac niafinis mlniribus ariuatae.

Ce genre est très voisin du précédent dont il possi'de le faciès, la pu-

bescence soulevée assez grossière, les pattes allongées à éperons ter-

minaux très longs, les lianclies intermédiaires larg(-ment séparées par

un long processus mésosternal; mais il doit en être séparé à cause de

ses élytres sans strigosités transversales, mais ponctuées et séparément

arrondies au sommet. Les tibias antérieurs sont aussi pourvus d'une

frange de spinules, mais ils portent seulement 2 longues épines au côté

externe; enfi)i les tarses ant('rieurs du o" ne sont pas |ilus larges que

les tibias, et le plus long éperon des tibias n'atteint pas tout à fait

l'extrémiti'' du premier article larsal, tandis que dans le genre Euca-

iops il la dépasse d'une très petite quantité.

Une seule espèce m'est connue.

S. haemorrhoidale, no\ . sp. — licjjnhirUfr ocatiuti, bninneo-ru-

faiii, convexaiii,s(it nilidum, pube lutea elou(jat(iveslitU)H. Capnt prouo-

tumque Iprih'r et spurse pUuctatuin. Antennae bruuneo-rnfae, ad basin

diiutiores, (uiicido altimo pallido, clava incrassata, nrticulo S" inclu-

dcntibm l'ni' nrijimli. Protiotum lateribm (introrsuin rotundatis, aïKjit-

lis pusticis (ifHlis, sub/irodurti)>, basi bisinnata, in medio U)bata. Ehilra

punctatii. lutfribns rcijnUnilcr rotiindiitis, ad ajiireni intégra. Pedcs

pUmijati bninnco-rufi, iarxis antetioribas diliiUoribiis. Tibiae intennc-

diae incurratac , externe spinosae; posteriorex rectae , non spinosae.

— Long. 3 mill. 0.

Régulièrement ovule, convexe d'un roux brun assez brillant, à longue
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pubcsccncc jaune. Les aiili'nncs de la couleur du coriis, plus claires à

la base et à rcxtréniilé, présentent une massue épaisse presque inin-

terrompue, le 8" article étant à peu près aussi large que les 7'' et 9''.

Le lobe scutellaire du pronotum est plus marqué que dans le genre

Eucatops. L'écLisson petit est grossement ponctué. Les élytres à fond

alutacé sont gnissement ponctui'cs. séparément arrondies à rextrémil('

et avec une strie sulurale remontant jus(|u'a Técusson. Les tarses an-

rieurs (c?) sont teslacés, couverts d'une pubescence jaune grossière

mêlée sur les côtés de longues soies raides, moins fortes et moins nom-

breuses que dans le genre précédent. Les tibias intermédiaires sont

courbés, garnis extérieurement de nombreuses épines, intérieurement

de longs poils; les lihias postérieurs sont droits et inermes. Le dessous

du corps est de même couleur (jue le dessus, a\ec rexirémilé de l'ab-

domen plus claire.

Un (3 de Cochabamba (Bolivie).

Catops ruficollis, no\. sp. — Eloiiyatus, (li'prf!<><H^, po><iice coi-

gmiiitus, jKuilo nitidua, hrunnnis, capite thomceiiui' rufo, pube hitea

vestitus, Aiitcitiiae breces, testaceae, clava parallehi, tiliiino artimlu

vix elongato. Protliomx basi bisinuatu, antrormm antjnstahoi, hiteribux

rotundatis,an()nlis posticis ncui issimis , luiujr p fOfhict ix . EhjlraelongaUi,

lateribus subrertix, apicc trimnifa , ad sutuiam spi)io!<a. pnbf seiiceu

(jrisco-byuDHCd indatu. Vcdrs rufo-icslacci. — Long. 2,1 mill.

Allongé, déprimé, fortement atténué en arrière avec les côtés des

élytres presque droits. Brun roussàtre, avec la tète et le pronotum

roux, ces derniers à pubescence jaune soyeuse, les élytres à pubes

cence gris brun. Antennes d'un roux vif n'atteignant pas la base du

pronotum, assez brusquement, mais peu épaissies en une massue pa-

rallèle, 4'' et o'' articles carrés. G'' un peu transverse, 7' carré. 8'' très

court mais presque aussi large (|ue les autres, le dernier à peine plus

long que large. l'rotliorax régulièrement arrondi sur les côtés, son

maximum de largeur un peu avant la base qui est fortement bisinuée;

angles postérieurs très aigus prolongés en arrière ; surface à strigosités

fines. Élytres un peu moins larges à la base que le pronotum, tron-

quées droit à rexlr(''mité avec l'angle externe arrondi et l'angle suturai

en épine légèrement recourbée en debois. Elles n'ont pas d'autres

stries que la suturale et sont couvertes de strigosités lines, serrées, peu

obliques. Les pattes sont rousses, sans épines, avec les tibias internK--

diaires un peu courbés.

Plusieurs exenqilaires de (locbabamba (Bolivie).
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Catops dispar. iiov. sp. — Oraliix, cuurexas, posticc attnniiitax,

totc nifo-brumirus. Caput et pronotum nitidissinmm, obsoktmime.

pundatuiii. s.par.^iin. et siihtilUey pubescens. Antennae filifonnes, testti-

reae,in medio bvunneae. Pronotum nntror><um angustatain, vix strifio-

siDit, mKjuUs postiris ncutis, jiroductis. EUjtm ovatu, paulo nitida, pnbr

Intcsceute fngwe sat dense restita, non trnnada. — Long. 1,5 mill.

Tri'S iiarticiilicr pnr son prothorax brillant à ponctuation nulle ou à

peu près, présentant des strioles transversales obsolètes visibles seule-

ment à un fort grossissement, et ses élytres plus mates. Le contour

ovale atténué en arrière lui donne un peu un aspect iïOlibrus. Enlin

les élytres non tronquées le difTérencient do toutes les autres espèces de

Catops sauf des deux suivantes.

Plusieurs exemplaires de Colombie.

Catops Simoni, nov. sp. — Oblongus, ronvexus, nitjer, piibe grisea

sericea iitdatus. Antennae elomjntae, filiformes, basi nifo-testncea, clava

vie incrassata, articulo 8" quadrato, ceteris elongatis. Prothorax trans-

rersus. antrorsiim rotundatus, antjnlis poslicis acutis, paulo productis.

Pedes lirunnei, tarsis dilutioribus. Abdomen tribus ultintis sngmentibus

obscure ferrugineis. Ehjtra ad apicem non truncata. — Long. 1,9 mill.

Facilement reconnaissable à sa forme ovale oblongue aussi large en

arrière qu'en avant, et les antennes extrêmement ténues où la massue

esta peine indi(|uée. Le protborax est strigueux en travers et les élytres

portent les strioles obliques babituelles. Enfin l'extrémité de l'abdomen

d'un roux ferrugineux obscur fournit encore un jjon caractère pour

reconnaître cette espèce.

Une 9 de Colonia Tovar (Venezuela) rapportée par M. Eugène

Simon.

Catops integer, nov. sp. — Oblongus, ronrexus, niger, subopacus,

pube brève griseo-lutescente indutus. Palpi rufi. Antennae nigrae

tribus primis et nltimo articulis rufo-luteis, rlara grossa, î'\ o" et 6"^

articulis transversis, 7" quadrato, -S'" minutissimo, ultimo aruminato.

Pronotum transversum, antrorsum rotundatum, fortiier transversim

strigosum, angulisposticis acutis, sed non productis. Ehjtra lateribus vix

rotundaiis, ad apicem intégra, non striata. Pedes nigri, tarsis testaceis.

(5 Tibiae intermediae arcuatae. — Long. 2,2-2 mill.

Ovale oblong, convexe, noir peu brillant, à très courte pubescence

gris jaunâtre. Tète très finement ponctuée à ponctuation superficiello,

palpes roux. Antennes noires à 3 premiers et dernier articles jaunes,
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("paisses, de la lougiieur de la lèle el du pi'olhorax, deniior article

acLiminé. Pronotum régulièrement arrondi sur les côtés, à fortes stri-

gosités transverses, angles postérieurs aigus, non prolongés eu arrière.

Él\ très peu arrondies sur les côtés, à strioles transverses hien visibles,

séparément arrondies au sommet, non tron(piées. Pattes noires, tarses

tcstacés.

Un (5 et une Ç de Sydney (Australie).

C'est In deuxième espèce du genre décrite d'Australie, les caractères

de C. nHsl)<ilis ]iv. ne pouvant convenir à celle-ci.

EXPLICATION DE I.A l'I-ANClU-:.

Fig. 1. yargus alyiricus o Prl.

2. yargus srinirufas c5 Prt.

3. Dissochaetus curtus c5 Prt.

4. D. sanguinicoilis o Prt.; ia, tarse antérieur. M), mésosler-

num.

o. Eucatops curvipcs cj Prt.; or/, tarse antérieur.

G. Spathostcrnum liarmorrlioidale o Prt. Extrémité des élylres.

0(7, tiina antérieur, (ih, mésosternum.

7. Catops riificollis c5 Prt.

5. C. Sinwni Ç Prt.

î). C. dispar o" Prt.

10. C. integer Q Prt.



INSECTES RECUEILLIS PAR M. LE PROFESSEUR Dr FORSTER

A BORNÉO, JAVA ET SUMATRA (PALEMBANG)

COLÉOPTÈRES CARABIQUES

[lar J. HoLciiAiiu.

Le pt'lil iiomlii'i' de Caralji(|Lies rcciu'illis par le Prof. Forster, de Mul-

house, ne laisse pas d'èlre intéressant. D'abord le genre (jjrlosontm

apparaît pour la [»reniière l'ois comme provenant de Sumatra. C'est

un lien de plus entre la faune de l'Inde et celle de la Malaisie d'une

part, et entre celle de cette dernière contrée et celle de l'Afrique d'autre

part. Puis la découverte d'une forme nouvelle de Coptoilcridcs né-

cessitant la création d'un genre nouveau attire l'attention sur ce groupe

déjà nombreux et qui s'enricliira encore singulièrement, lorsque les

explorations de Bornéo et de Sumatra seront plus avancées. Enfin le

groupe des Scnritifh'.t, sous-groupe des Clirinides, doit au Prof. Forster

l'acquisition d'une espèce tout à fait remarquable par ses mandibules

semblables à celles des Ckrugnfitlius, Dej. et son menton analogue à

celui des Listrupus Putz. C'est certainement l'insecte le plus intéres-

sant de toute la récolle. Malheureusement je ne puis encore l'étudier

en détail, les éléments de comparaison étant insuftlsants dans ma
propre collection. Je serai donc obligé d'attendre l'occasion de l'exa-

miner à c(Hé de la riche collection du Muséum de Paris.

Fam. CARABIDAE.
OZAENINI.

Pseudozaena orientalis (Ozaend) Klug, Jahrb. Insect. 1834, p. 81,

lab. 1, lig. 8. — 1 ex. Java, 2 ex. Palembang.

SCARITINI.

Clivina Memnonia Dej. Spec. V, p. 303. — 1 ex. Bornéo.

C. javanica Putz. Monog., 1846, p. o29. — 3 ex. Java.

C. extensicollis l'utz., 1. c. p. 601. — 2 ex. Palembang.

Clivina lis;ui<*ola sp. nov. — Ferrmjined, antennis t'iifis. Pnliii

ma.rillnrii arlkulo nitiino elonyato, apice acuto. Vertex fosxula miniiiHi.

Prothontf ijostice oblique ivuncatus. Elytra sulrata, inicrvaUo tertio

tripunctato. Femora antica valde rotundato-dilatata. — 31,2 mill.
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Cette petite espèce est remanpuible par ses palpes maxillaires extrê-

mement allongés et ses jambes antérieures follement diialées. Au pre-

mier abord on serait tenté de la ranger parmi les Disrlij/riKx; mais la

présence d'un fort éperon aux jambes intermédiaires et la base des

palpes non dilatée m'ont fait abandonner cette manière de voir. Elle

forme un passage entre ces deux genres.

3 ex. i'alembang. J'ai rapporté moi-même eu nombre celte espèce

de Palembang et je l'ai toujours Irnuvi'e sous les écorces pourries des

Ironcs gisant sur le sol au l)ord des eaux, jamais à terre.

Dischyrius debilis Scbm. Goeb., Faun. lîirm., ISitJ, lab. '.), lig. «).

— 2 ex. Palembang.

Figurée, mais non décrite, sous le nom de Vltrcorkipn pnùllas, par

Scbmidt Goebel, elle fut reconnue par lui-même appartenir au g. Dis-

rlnjrins et nommée D. dcbillfi.

Les exemplaires rapportés [lar le Prof. Forsti-r s'accordent très bien

avec les ligures données par l'auteur.

APOTOMINI.

Apotomiis xanthotelus Bâtes, Ent. mont. Mag. 1874. XI, p. 9o. —
1 ex. Palend)ang.

L'exemplaire du Prof. Forster est entièrement conforme à la des-

cription de Bâtes. Primitivement découvert dans les Indes anglaises,

a élé ra])porté de liirmanie par Fea et je l'ai rencontré assez fréquem-

ment à Palembang au bord des eaux.

BEMBIDIINI.

Tachys sulcatopunctatus Putz., Ann. ^lus. civ. Gen(ivalS7o, YII,

j). 7ii. -- 1 ex. Palemi)ang.

T. sulculatus Piilz.. 1. c. p. 74:5. — i ex. Palendjang.

T. politus Motscb., Bull. Mosc. ISoI XXIV, p. :W^. — 2 ex. Palembang,

T. acaroïdes Moisch., Et. ent. 18o9, p. 39. — 3 ex. PahMubang.

T. emarginatus Xietner, Ann. Mag. N. H. 18o8, 3<= s. II, p. 425. —
2 ex. l'alcniiiang.

T. subfasciatus Putz., 1. c. p. 739. — 1 ex. Palembang.

Outre ces espèces, le Professeur Forster a rapporté de Palembang et

de Java quelques autres TacJnjs el trois Lymnastis. Malheureusement

ayant reçu ces insectes déjà collés sur du carton, il m'a été impossible

de les détacher sans les briser et par suite je n'ai pu les déterminer.
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CHLAENIINI.

Chlaenius circumdatus BniUr. Sill». Ri'V. Ent. iS'.io, III, p. 28.'] =
limhiilHs Di'j. — !> ex. Palemliaiig, 4 ex. Java.

C. javanus Chd., Bull. Mosc. ISoO. XXIX, p. 22!l. — 1 ex. Java.

C. acroxanthus Clid.. Mon. des Clil.. p. 112. — 1 ex. Palembang.

C. pictus Ghd., Bull. Mosc. i8o6. XXIX, p. 208. — 1 ex. Palembang.

C. hamifer Ghd., Bull. xMosc. 1856, XXIX, p. 200. — 2 ex. Java.

C. bimaculatus Dej.. Spec. II, p. 'M)i. — 1 ex. Java.

C. apicalis Wiedm., Zool. Mag. I, 3, p. 106. — 1 ex. Java.

C'est avec doute que je rapporte à cette espèce l'iusecte que j'ai sons

les yeux, principalement à cause de la couleur verte du fond des

stries qu'indique Chaudoir. Mono(i. des Chlaenievx, p. 89. Xotre exem-

plaire en efl'et ne possède pas ce caractère. Mais celui-ci étant unique,

je ne voudrais pas le décrire comme nouveau.

C. nigricans Wiedm., (îerm. Mag. IV, p. 110. — 1 ex. Java.

J"ai rencontré assez fréquemment cet insecte à Palembang au bord

des rizières. C'est évidemment VEpomis rugicollis deLaperté, qui l'avait

indiqué de Java. Son habitat se trouve être très étendu; car il a t'té

trouvé au Japon, en Chine, dans les Indes anglaises et en Birmanie.

LICININI.

Rhembus laevis Lesne, Bull. Mus. Hist. nat. Paris, 1896, tir. à

pari, p. 7. — 1 ex. Bornéo. Signalé par M. P. Lesne comme prove-

nant de Java et de l'Indo-Chine; je puis l'indiquer également comme
habitant Palembang, d'où j'en ai rapporté de nombreux exemplaires.

HARPALINI.

Dioryche amoena [VlaUjiiielopux] Dej., Spec. IV, p. 73. — 3 ex.

Palembang.

Cette espèce varie beaucoup en coloration. Les deux exemplaires

qu'a rapportés le Prof. Fôrsterde Sumatra en sont un exemple typique :

l'un est bronzé bleuâtre, le second est bronzé cuivreux. .l'en ai moi-

même trouvé des individus vert bronzé métallique et même quelques

autres d'un noir brillant métallique.

D. ThurnbergiiQuensel.. Schon. Syn. 1806, 1, p. 188, noie, — 1 ex.

Palcinbanff.
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Hypharpax simplicipes Clul., Aim. Mus. civ. (îenova, 1878. XII,

p. o02. — o + de Palembang.

Oxycentrus angustiis Balos. Trans. Soc. ont. Loild., 1870. p. 3.

.Note = Agrciilcr uirlus Sclini. (idob.. Faun. Birin. tab. 3, p. i (non

décrit). 1 ex. Palombang.

Stenolophus quinquepustulatus Wicdill., Zonl. Mag., II. 1. p. ."j8.

— 2 ex. l*al(Mnbang, 1 ex. ,la\a.

Vn des exemplaires de Palembang oITre la variété oi'i la laclicapicalo,

commune aux deux élytres, rejoint celle du bord postérieur.

Cet insecte dont Thabitat est très étendu, est fort commun à Palem-

bang où on le trouve surtout sous les herlics, dans les terrains secs. Je

Ty ai rencontré à peu près à toutes les altitudes jusque vers 2.000 mètres.

S. rectifrons Bates, Ann. ]\Ius. civ. (îenova, 1892, XXXII, p. 348. —
3 ex. Palembang.

S. cyanellus Bates, 1. c, |). 103. — 1 ex. Palembang.

S gonidius Baies, I. c, p. lOo. — 2 ex. Palembang.

S. smaragdulus Fab., Ent. Syst. Sui)pl., 1798, p. 60. — 3 ex. Pa-

lembang.

PLATYSMATINI.

Morio orientalis T)ej.,Spec., I. p. 432. — 4 ex. Palembang, 1 ex. Java.

ANCHOMENINI.

Colpodes ruritarsisîDuscohis] Cbd., Bull. Mosc, 18o0, XXIII, p. 38o.

— 1 ex. Palembang. J'ai rapporté en nombre cette espèce de Palem-

bang où elle est très commune dans la vieille forêt. Elle se plait sur-

tout au sommet des plus hauts arbres où l'on ne peut la prendre en

quantité qu'au moment où l'on abat ces arbres en vue du défriche-

menl. En toute autre circonstance c'est une espèce rare.

ODACANTHINI.

Ophionèa interstitialis Sclun. Goel)., Faun. Birm.. p. 20. — 2 ex.

Paleml)ang, 1 ex. Java.

O. nigrofasciata Schm. Goeb., 1. c, p. 21. — 1 ex. Palembang.

Opliionca Forsleri sp. nov. — Subtioivif/ni, fnijininifiro-cderulrti

nitidd , oris jxntibits, antennnis pedibiwjue ferrugincis, geniculis

nigrn — 7 niill.
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Très dislinclo i)ar sa couleur, cllo est par sa forme voisine de la

ni(jrofnsci(itti. Cependant la tète est moins large et le protliorax. un peu

plus glojjuleux dans sa seconde moitié.

1 ex. Palembang.

Je me fais un plaisir de dédier cette jolie espèce à M. le Prof. D'Fors-

ter. Jt.' l'ai moi-même trouvée en assez grand nombre à Palembang

sur les joncs bordant les mares au milieu de la grande forêt.

Casnonia litura {Oilarantlid) Schin. Gncb., Faun. Birm., p. 2i. - -

1 ex. Palembang.

DRYPTINI.

Drypta lineola Dej., Spec, I, p. 184. — 4 ex. Palembang.

D. aeneipennis Baies, Ann. Mus. civ. (ieiiova. 1889, XXYII, p. lUU.

— 1 ex. Bornéo.

Originairement décrite sur des exemplaires rapportés de Birmanie

par Fea; notre insecte répond entièrement à la description de Bâtes.

Dendrocelliis geniculatus Klug, .Jahrh. Ins.. 1834, I, p. oî. -—

1 ex. Palembang.

Cette espèce est répandue partout à Palembang. Mais son iiabital un

peu spécial empêche de la trouver facilement. Elle se tient en ellet

dans les cornets formés par les feuilles enroulées des cannes à sucre

où je l'ai prise en cpianlité.

BRAGRININI

Pheropsophus javanus Dej., Spec, I, p. 3Uo. — 1 ex. .Tava, 8 ex.

Palembang.

P. fuscicollis Dej., 1. e., p. .306. — 6 ex. Palembang.

Un des exemplaires offre une variété intéressante : la taclie noire

du front n'existe plus qu'entre les yeux et les deux bandes jaunes des

bords du corselet sont très élargies surtout en arrière.

ORTHOGONIINi.

Orthogonius crassicrus Chd., Ann. Soc. ent. Belg., 1872, XIV,

p. lU.j. — 1 ex. Bornéo.

O. femoratus Dej., Spec, I, p. 218. — 1 ex. Palembang.

O. Schaumi Clid., 1. c, p. 112. — 1 ex. Palembang.

O. acrogonus Dej., Spec, V, p. 3!)8. — 1 ex. .lava.
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TETRAGONODERINI.

Cyclowomus Siiiiiali'eiixii» sp. nov. — C.dy tiscdidiNieliier

subsimilis, sed minor. yiner, antennis, oris partibm
,
prolhoracis mar-

ijinr petlibufique testnceis; elijtris testaceis, fasciis diinhus, marginem

liaud (ittinfjentihus, maculaque parva upicenigris. — 7 mill.

Tète entièrement noire, de même que le corselet dont les bords laté-

raux sont d'un jaune testacé. Les élytres, également d'un jaune testacé,

portent trois taches noires : la première occupe à la base les cinq pre-

miers intervalles et rejoint la seconde par le premier interNalle; celte

seconde tache, sinueuse dans sa partie supérieure, en zigzag inférieu-

rement, occupe transversalement les huit premiers inlervalles à parlir

du miUeu des élytres, mais n'atteint pas le bord extérieur; enlin la

troisième tache, très petite, à peine marquée, porte, très peu avant

l'extrémité, sur les deuxième, Iroisième et quatrième intervalles.

1 ex. Palembang.

C'est la première fois, à ma cimnaissance, que ce genre est signalé

comme habitant Sumatra. A ce titre, la découverte est intéressante.

COPTODERINI.

Mochterus tetraspilotus [Droiiiinx] Mac Lea\, Ann. .fav., p. 20.

- 1 ex. Palembang, i ex. .lava.

^U'iiuteliiN gen. nov.

Ligulaul in Th\ reop ieri?, rpnraglossne e!on(j(ii(tc, (uujnstur^puniUc-

lar, eamdeiu laulto superantes. Mcntum trnnsversum, (juadralu-emavyi-

natuiii ; hbis obliquis, angulo antico subacuto. Pdlpi tenues, parum

elomjaii: omnium articulo ultimo cijlindnco, roiundalo. Mamlibuhie

médiocres, busi hitae, rectue, apice hamatae. Labruiii ehDigulum, npice

(lugustatum, rccte truncatum, se.r.ieiosum. Anleniine longiludliie ihora-

cem superantes, tenues: articulis tribus yl(d)i'is; articula primo cgtin-

drico,satcrasso, secundo minimo, céleris subaequalibus. Pedes elongati,

graciles. Caput médiocre, ut in Pericalis. TItorax antice emarginatus

;

angulis anticis prominulis acutisque: lateribus rotuiidatis, augulis pos-

ticis acutissimis. Ktijtra late orata, planiusrula : inargine explanato.

Ces caractères sont é\ideiiiment très voisins de ceux des Tlnireopte-

rus à côté de qui nous n'hésitons pas à ranger ce genre. 11 tient aussi

par d'autres caractères aux Catascopus el Pericaius, mais la forme de

Son Corselet empêche de le confoiidri' a\er aucun de ces genres.
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Nieiiotelii!!» opaeuM, sp. nov. — ^iy'i', haïul nitidas, oris par

tibus, aidf'Hiiis, [ledibnsque ferruyineh; fetnoruui btisi iiicdiaquc paiir

si'ginentortint abdominis rufis. — 7 à 7 1/2 mill.

La tète est légèrement bi-impressionnce en avant, lisse sur*Ie vertex

et en arrière; graduellenient rétrécie derrière les yeux, elle présente à

la naissance du cou, près de l'échancrure du corselet, ce singulier ren-

llement (protïrent beaucoup de Catascopus et autres genres de ce

groupe. Le corselet est échancré en avant, ses angles antérieurs avan-

cés et aigus; les côtés à partir du sommet de l'angle, sont arrondis en

arc de cercle, entamant ainsi {irofondément la largeur du corselet, jus-

(jue vers les trois quarts de sa longueur, puis brusquement ils revien-

nent vers le bord externe, qu'ils atteignent à la base, formant avec celle-

ci un angle très aigu; la base est coupée presque carrément. Largement

impressionné sur les côtés, cette impression est un peu relevée, prin-

cipalement aux angles postérieurs; en avant rinqM'ession est circulairr

et de son milieu partie sillon longiludinal qui se prolonge presque jus-

(ju'a la base. Finement strié en travers, il ollVe un aspect mat.

Les élytres sont striés, non ponctués, leurs stries médiocrement

profondes. Vers le milieu du troisième intervalle on remarque un
point enfoncé, bien marqué.

1 e\. Java. 4 ex. Palembang.

La forme du corselet est vraiment remarquable et Téloigne de tous

les Coptodérides coniuis, au groupi' dcsifuds il ap[tartient sans doute

possible.

Ayant moi-même rapporté en nombre cette espèce de Sumatra, je

puis donner quelques indications au sujet de ses mœurs. On le trouve,

en compagnie des Catascopus cupripennis et splendidus, sur les troncs

d'arbres récemment abattus dans la vieille forêt, sur lesquels il court

très rapidement. A la moindre alerte il se réfugie dans les interstices

de récorce, où, à l'aide de sa couleur et de la forme aplatie de son

corps, il parvient à se dissimuler entièrement. Je n'ai réussi à le pren-

dre en quantité qu'au moyen d'un lilet à papillons tendu sous le tronc

et en balayant récoi'ce an-dessus de celui-ci avec une poignée de feuil-

lage.

Catascopus cupripennis Tlioms.. Arch. Ent. 18o7, I, p. iSi. — i ex.

Palemliang.

C. facialis Wiedm., Zool. Mag. I. 2, p. l(jo. — 1 ex. Palembang.

DolichoctistetracolonChd., Ann. Soc. ent. Belg. IStiD, XII, p. 248.

— 1 ex. Java, C) ex Palembang.
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CYMINDINI

Celoenephes parallelus Schm. (int'b., I';iiiii. Hiuii. p. 78, lab. i.

{\g. o. — 3 ex. Paloiiil)ang.

t'«locne|»lM'î«» Forsleri sp. iiov. — il. pa r.-iilclo ximilix, ml

ininor, oinninoque niger. — (5 mill.

La ressemblance est telle entre la forme de resprce de Scbniidl Goe-

bel et celle-ci que j'ai hésité à en faire une espèce nouvelle. Mais ayant

comparé les exemplaires rapportés par le professeur Fôrster avec ceux

en jïrand nombre que j'ai recueillis à Sumatra, j'.ii trouvé une telle

constance dans b'S deux caractère;? spéciliés pU\s lianl. à savoir la taille

et la couleur, que le doute ne m'esl plus j^ermis.

En elfet la taille du C. parallelus atteint toujours 7 1/2 à 8 mill., ctdle

du C. Fnrsteri ne dépasse jamais 6 mill. De plus, la couleur du premier

est noire avec les antennes, les pattes el le dessous du corps bruns;

celle du second au conliaire est entièrement noire, sauf rexlrémité des

palpes et des tarses légèrement ferrugineiiv.



CONTRIBUTION

A L'ÉTUDE DES CARABIQUES DE SUMATRA

par J. Bouchard.

Un long séjour à Sumatra, dans la province de Palembang, m'ayanl

permis de rassembler de nombreux Carabiques, je me propose de faire

connaître et les espèces nouvelles en assez grand nombre que j'> ai

trouvées et les observations que j'ai pu recueillir à leur sujet. Mal-

heureusement il ne m'a pas été donné d'explorer longtemps les hauts

sommets delà chaîne centrale qui forment la limite entre les provinces

de Palembang et de Bencoulen. Le peu que j'ai rapporté de ces ré-

gions élevées me fait beaucoup regretter cette lacune. Mais en revan-

che j'ai pu étudier de près et à plusieurs reprises la bande de terrain

de deux cents kilomètres de largeur environ, s'étendant depuis les

eaux sauraàtres, non loin de l'Océan, jusques et y compris les hauts pla-

teaux, élevés de 1.000 à 1.200 mètres au-dessus du niveau de la mer.

Il y a peu à dire au point de vue général qui n'ait été enregistré déjà

soit de Java ou de Bornéo, soit d(^ Birmanie ou des Indes Orientales an-

glaises. Le grand groupe des Carabini est exclu de Sumatra, de. même
qu(^ des pays que je viens de citer. Une seule exception a été signalée

par M. R. Oherthiir (^) avec la description de Hiletus Suiaatrensis, dé-

couvert à Serdang, côtes N.-E. de Sumatra. Mais je n'ai pas eu le bon-

heur de trouver cette espèce à Palembang. La plupart des autres

groupes secondaires sont représentés dans cette contrée et j'aurai soin,

à l'occasion de l'étude de chacun d'eux, de signaler les quelques parti-

cularités nouvelles que j'ai pu observer. Car il m'a semblé plus rationnel

de procéder [lar la revue de chaque sous-famille ayant des représen-

tants à Sumatra, n'ayant point l'intention d'entreprendre im travail d'en-

semlile sur la faune des Carabi(|ues de cette grande île, dont les maté-

riaux connus sont encore en trop petit nombre. La contribution ijue

j'apporte, ne comprendra sùremmit encore qu'une très petite parlie de la

faune réelle. Il est donc [dus prudent de réserver les travaux d'ensemble

pour le temps où la moisson se sera encore enrichie. L'exploration de

Sumatra est loin d'être complète et nous réserve bien des surprises,

qui, jointes a celles que recèlent encore MalaccaetBornéo, complétées par

l'étude de Java, formeront une faune ayant un caractère vraiment original.

(1) Notes Lejdfii Mus. V, 1883, |>. 215.

Ann. Soc. Elit. Kr., lxxii [190.JJ. i-2
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PHYSOCROTAPHINI

Ce groupe fondé par Cliaudoir (') ne comprend toujours (|u<' les Irois

Ijciires priniilifs, à savoir: HeUtiodcs Westvv., Vhijwrrohiphus Parry
;

l'dijononlosiius Chd. Les deux premiers, distraits des llrllaoniiii, où les

avaient placés leurs descripteurs, n'ont pas été, que je sache, ren-

contres jusqu'à présent hors de l'Inde proprement dite. Le troisième a

été créé sur un insecte de Java, P. validicornis Chaudoir (-) retrouvé

à Bornéo et dans l'Assam (^) et habitant aussi Sumatra.

Depuis, ce genre s'est enrichi successivement de quehjues autres

espèces : une du Mysol, P. Srlvinmii Chd. (*), une seconde de Su-

matra, P. Sumatrensis et une troisième du Cambodje, P. Chaadoiru,

toutes deux décrites par le D'' R. Gestro (•'>); enfin un quatrième, P.

carinipeunis Bâtes C") de Birmanie.

La province de Palembang m'en a foiu'ni cinq espèces, dont trois

nouvelles, que je décris plus bas.

A part le P. Schauinii Chd., qui, par sou aspect métallique, s'éloigne

de toutes les autres espèces, avec lesquelles je ne puis le comparer, ne

le connaissant pas en nature, toutes les espèces de ce genre olîrent

une constance remarquable sous le ra])port de la couleur. Elles ne va-

rient en desssus ([ue du noir do poix au brun rougeàlre et en dessous

du brun clair au jaune testacé, sans tache ni dessin d'aucune sorte. La

tète seule olîre sur le vertex une tache assez indistincte, rougeàlre,

qui envahit le cou bien marqué, dont sont munies toutes les espèces.

Les élytres présentent un duvet court et assez serré. Sur leur bord on

aperçoit quelques longues soi(^s, analogues à celles que l'on remar-

qut' chez certains Péricahdes. Le dessous du corps est aussi garni de

soies courtes, moins denses, mais plus rudes que le duvet des élytres.

Il importe aussi de signaler la conformation du bord extrême des

élytres, consistant en une frange membraneuse. Bâtes (") avait meu-

tioniK' dans la description de P. cin-iiiipainis cette particularité, lors-

qu'il (lisait « apice {djitroraia) innubidiidcco inniujuKiUi «. ,1e me, suis

assuré que cette membrane existe dans toutes les espèces (|ue j'ai re-

cueillies à Sumatra ; Chaudoir n'en ayant parlé ni dans la diagnose du

(1) Bull. Mosc, 18(i'>, IV, ]). ;}i.

("2) Loc. cil.

(3) Baies : Ann. Mus. civ. Gen. Sér. 2 -\il, 18'.t2, p. 38.S.

(i) Rev. Mtt'j. Zool. 1869. Tir. à part, p. 25.

(5) Ànn. Mus. Civ. Gen. Vil, 187.5, p. 803.

(6) Loc. cil.

(7) Loc. cil.
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groupe, ni dans celles des genres, j'ignore si ce caractère est commun
aux Helluodes et aux Phijsocrotaphus; mais à coup sur il doit fMre si-

gnalé comme une des caractéristiques du genre Pogoiioglossus ; toutes

les espèces provenant de Palembang en sont en effet distinctement

pourvues, de même que celle de Birmanie, comme nous venons de le

voir, teste Bâtes. Certains Planètes, particulièrement les petites es-

pèces offrent aussi quelque chose de semhlaiile, mais de façon moins

accusée. Pour les autres caractères, je ne puis que renvoyer à la dia-

gnose très détaillée de Chaudoir.

Ces insectes habitent tous sans exception l'intérieur des bois en dé-

comitosition complète. On les y trouve dans les galeries creusées par

les Coléoptères xylophages ou sous les écorces encore adhérentes des

arbres renversés sur le sol. Peut-être leurs larves y vivent-elles éga-

lement. Du moins nous verrons dans la suite de ces études que cer-

tains Carabiques comme les Holcoderus Chd., Platia Clid. et une espèce

au moins de Morio vivent, à l'état de larve, dans l'intérieur du bois et

y subissent leurs métamorphoses. Il ne serait donc pas étonnant que

les Pogonotjlossus que l'on ne rencontre aussi que là a l'état parfait, y

habitent également à l'état larvaire; mais je n'ai pu vérilier le fait.

Le D'' R. tiestro a donné un synopsis des espèces connues alors, en

se basant sur la largeur des élytres. Le nombre des espèces ayant

doubh', nous préférons nous servir delà largeur relative du prothorax

qui permettra de les grouper d'une façon plus facile à reconnaître.

L Protlioi'ax large, presque transversal.

Angles antérieurs arrondis P. mlidiconm Chd.

— obtus Chatidnirii Gestro

— subaigus rarivipeimis Bâtes

— aigus i II te nned i us sp. nov.

11. Prothorax étroit, subcordiforme

Angles antérieurs avancés, aigus /'. sumatrensis Gestro

peu avancés, subaigus s ijlv a tir us s[). noy.

— très peu avancés, obtus luon tamis s\). no\.

P. validicornis Clid. — Long. H mill., lat. 4 1/2 mill. .Je n'ai

trouvé qu'un seul exemplaire de cette espèce. Mais quoique plus grand

que celui décrit par l'auteur, qui ne lui assigne que 9 1/2 mill.

de longueur, il est en tout conforme à la description de Chaudoir.

Forêt du Nirou; sous l'écorcf^ encore adhérente d'un troue d'arbre

tonil)(' sur le sol et cnlièreinent pourri a l'intérieur.
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I». iiiici>ni<Mlîu!ii sp. nov. — Long. !> iiiill., Int. ){ 1/^ mill. Colore

ni inV. ^nm;\[rcn)iecm.suhsiiHilii< est, sril (lilJ'crI pjvthorace vii>Ho la-

tiore, niliilo,sul)laevi; mujulifuntlcrioribuH paruin iiroductis, suhacitlix;

elijh'is nitidis earumque striis minus impressis; r.ruribm crtissioribuf;.

Je lo compare au sumatrrnsin à qui il rosseniblo beaucoup par la

taille. Mais il s'en dislingue aisément par son aspect hrillant et son

protliorax beaucoup plus large et cependant de même longueur, ce

(pii le fait paraître plus court.

Forêt du Nirou, 1 seul ex. à l'intérieur d'un tronc d'arbre poiu'ri.

P. sumatrensis Gestro. — Long. 10 mill., lat. 4 mill. Tandjong

Agong (Enlm), 4 ex. ; Koummering, 3 ex. ; Paggar Alam, 1 ex.

Tous ont été trouvés dans le bois en décomposition. Cette espèce

semble être la moins rare à Palerabang.

P. sylvatious sp. nov. — Long, vix î) mill., lat. ',i mill. CoUiyp

praecedcnti siinillis et pyorimufi, sed mivor, aijtitp pano, protlionicia

itKinjiiic iimllo tinguatiorc.

Celte espèce, difficile à distinguer au premier abord du /'. suiiiii-

trensis, se reconnafl à sa taille moindre, sa lète beaucoup plus petite

et la forme de son prolhorax. Celui-ci en t'ITet, au lieu d'être large-

ment relevé sur ses bords, n'est muni que d'une étroite bordure et

en outre est à peine ponctué, plus convexe et plus brillant.

Forêt du Nirou, 2 ex. dans le bois pourri. Lahat, 1 ex. à la lumière.

1». luoiilaiiu!^ sp. nov. — Long. 7 mill., lat. i l "2 mill. Picms,

verticp colloque ferrugineo; labro, partihus oris, anteunis, jiedihitxque

piillidis. Oculis parum prominulis: collo foriiter constriclo: auyitlis iiii-

terioribus prothoracis vix produclis, posterioiibus fere )ectis, htteribus

(utguste rejh'xis.

Cette petite espèce se dislingue des autres par la forme de son pro-

thorax, dont les angles antérieurs sont à peine avancés, très obtus,

presrpie arrondis; il est en outre très étroitement rebordé et peu ponctué.

Les stries des élytres sont assez profondément imprimées et [dus den-

sémenl velues que dans les autres espèces. La tête est plus ferrugineuse,

le labre, les antennes et le dessous du cor|is beaucoup plus clairs.

Paggar Alam, o ex. sous une souche en déconqjosition dans un

jardin de Caféiers.



MATÉRIAUX

POUR LA FAUNE COLÉOPTÉRIQUE

DE LA RÉGION MALGACHE

par L. Fairm.mre.

16'' Note (')

CICINDELIDAE

Megalomma punctipenne n. sp. — Long. 7 mill. — Ohlongum,

sut conrexuiii, carrulciim, poraiii nitiduin, capitc prothordcequc mugis

fijanans, fere violaceis, pedibus (intennisque dilate flavis; rapite subti-

lissime pimctiilato et ad oculos striolato, antice impresso, labro mandi-

bulisi/ue rufo flavidis ; prothonwe indistincte punctulato, basi et antice

triniscersiiH impresso; ehjtris snhcijlindricis, apicc rotandatis et cage

rufo-ienniiuitis, dorso sut dense ruguloso-punctatis, postice minus for-

titer: subtus jiuitctatiim. — Ankm'ahitra (//. Perrier).

liessi'mble à M. cyancum Br. pour la forme H la coloration, mais

plus petit, avec les élytres plus courtes, distinctement ponctuées et

linement ruguleuses ; le labre est bien plus court et plus petit; le cor-

selet est aussi plus court.

CARABIDAE

Eudromiis Perrieri n. sp. — Long. H) mill. — Elongatus, plana-

/m.s, nigi'f, jKinnii nltidiis, subtus cum pedibus multo nitidior, c<ipite

sat magno, antice utrinque oblonge ac fortiter impresso, nitido, anten-

iiarum articulis 3 primis fusco-piceis, nitidis, ceteris piceis, opaculis,

(ipicom versus dilutioribus; prothoruce sub-opaco, longitudine haud la-

tiore, lateribus antice leriter rotundatis, jiostice levissime sinuatis,

aiigulis ]iosticis oblique rotundato-truncatis, paulo elcvatis, dorso pla-

niusculo, medio sulcato, margine externo acuto, basi late sinuata;

xrutello irniicato: ehjtris oblongis, planiusculis, sutura et utrinque cos-

(1) Pour les Noies précédentes, voir 14" Note in Aud. Soc. eut. de France,

1902, i>.
532, 15" Note in Ann. Soc. enl. Belg., .\LVII.

Ann. Soc. Ent. Fr., lxxii [1903] 13
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iulis paruiii élevât is, ae.rtfi externa ucute elevuta, intervallà atrid-

tulo-punctatis, spatio intermedio levissime convexo, carina f* usque ad

(ipicem prolongata, mngis elevatn et cum marginali conjunctn: mhtiis

cum pedlbus nilidus, iarsis mbtus longe fulvo-selosis. — Ankaniliilra

(//. Perrier).

Cette espèce est bien distincte par sa taille assez faible, sa coloration

(l'un noir un peu soyeux, peu brillante, devenant mate sur le corselet

qui n'est nullement striolé et i)ar ses élytres peu convexes ayant cha-

cune, outre la suture, les côtes peu saillantes, sauf la 0<^ latérale qui est

assez tranchante, les intervalles ayant 2 lignes faiblement ponctuées

dont la séparation forme une ligne peu marquée, la 2*" côte se réunit à

la latérale un peu avant l'exlrémit»'.

Glycia caerulescens n. sp. — Long. 9 mill. — Dblonyn, planius-

cula, capite prothoraceque nigris, iiitidulis, elytris obscure caenileh

nitidulis, subtus cum pedibus, anteu)iis, ore et chjpeo rufa; capite sat

subtilité)' densissime punctuto, inter antennas leviter biimpresso et an-

tice transrersim fiiilcutulo, clijpeo fève laeri, labro niaguo, conve.riua-

culo, laeri, unleiniis pariim graeilibus, prothoracis basiu valde siipe-

rantibm : prothorace transreno, aiitice paulo laliore, lateribus tintice

sat rotundatis, postice fere redis, dorso dense subtiliter jiunctato,

medio sat fortiter sulcato, hasi ad nngulos imprcsso, Iris redis : ehj-

tris obloitgis, apice truncatis, angtilo externa obtuso, dorso parum

fortiter striatis, intervallis fere planis, cum striis dense sat subtiliter

pundatis: pedibus nat raliilix, tibiis sat longe infuscatis. — Ankarahitra

(//. Perrier).

Plus petite que G. riigicollis Fairm., Ann. Soc. Belg., 1897. p. .'îtio et

d'une coloration ditïérente, le corselet est court et les élytres sont

densément ponctuées.

Lebia acutangula n. sp. — Long. 3 1/2 à 4 12 mill. — Oblimga,

liarum ronce.ra, rufa, nilidula, elijtris villa transversal/ romauDii hita,

postice ad inarginem extensa, et ritlula suturali, ad scutellum dilatata

nigris; capite inter oculos biimpresso, clgpeo laevi, convexiusculo, labro

sat magna
,
producto, antennis prothoracis basin superantibus, crassius-

culis, palpis maxillaribus articula uliimo elongato, acuto; prothorace

transverso, postice abrupte constrido, angulo suj)ero acuto, parle ba-

sali angusla, brevi, striagala, angulix fiosticis redis, dorso sat convexo,

antice fere rede truncato. et transversim sulcato, disco medio sulca-

tulo, lateribus antice sat fortiter rodunlalis : sculello indislindo ; elgtris
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KubonUix, postice huiul (iltenuatis, basi conjuncthn late sinualis, «pire

truncatis, stridtulis, intervnllis modlce conmxis, laeribus. — Pl.-itOîiu

de l'Aiidroy (Decorse).

Ressemble à la L. cnix niinor L., mais plus étroite, la bande noire

des élytres n'est pas nettement limitée et s'étend plus ou moins en ar-

rière de manière à laisser soit une tache, soit une bande npicale; la

tète n'est pas noire.

PAUSSIDAE

Paussus hova Dohrn. — Cet insecte bien connu vit dans les nids de

VAphaenoijaster Sicanunerdiimi, à l'entrée desquels on le trouve assez

souvent accouplé: en novembre et décembre, les fourmis creusent de

grandes galeries au pied des arl)res ou sous de grosses pierres. « Les

naturels, m'écrit mon ami, M. Perrier de la Bathie, prétendent que ces

fourmis ont un autre commensal en la personne d'une grande cou-

leuvre grisâtre que j'ai vue souvent pénétrant dans les galeries des

fourmis; mais est-ce bien sa demeure habituelle? On trouve quelque-

fois aux environs de ces nids quantité d'os provenant de ces serpents,

et de là les indigènes ont conclu que les fourmis engraissaient les ser-

pents, et que, quand ils sont gras, elles en font leur nourriture. Un
serpent myrmécophile! ce serait curieux et il faudra que je fasse des

fouilles pour m'assurer si réellement le Bodifotoy (c'est le nom du

du serpent) hiverne réellement au milieu des fourmis. Huant au

Paussus liova, il habite hien avec elles; je l'ai trouvé souvent en asst«

grand nombre sous les pierres qui abritent les nids, auprès des larves,

et je l'ai vu aussi quelquefois ramené manu militari au bercail lorsque

des ardeurs amoureuses l'avaient entraîné trop loin. »

Il est probable que la couleuvre, au lieu d'être mangée, fait son régal

et des Paussus et des fourmis. Il est intéressant de constater que les

fourmis asservissent ces insectes comme le font celles de nos contrées

aves les Claviger et autres Psélaphiens.

CLAVICORNIA

Estatlia n. g.

Corpus oral uni, conrexuni. Caput magnum, reclinutum, prolhoracc

liaud angustius, labrum magnum, subquadraium, integrum, mandibu-
lae ralidae, arcualae, sinistra longiore, acutissinia. Oculi sal niayni

integri, antennae ante oculos insertae, brèves, prothoracis médium huud
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(ittinyrnlcs, funiculo sat brevi, rUira funirulo aequiloniin, 'i-urtiruldtd.

Protlionix paulo traiisrersus, elijtris luiuil (inçinstior, (uitirr (ou/ns-

tatiis. Sridrlhuii acutr i riamjuhn-c Khitra hreriter oviilu, Ixisi triDi-

aita, postkc rotnndiita. Pcdes rnlidi, tixjii'nili, fcnioribus poxticis apire

inlcrno spina lovga armatis,SHhtuspost mediiiiii dUatato-innjnlnth et hre-

liter denticulatis, trochniiteribu.s spwoso-elDuyatia, tamis et unyuibus

sat (jracilibus.

Ce nouveau genre est voisin des Avisotuma qui ne sont pas encore

représentées dans l'Afrique Australe. L'insecte qui en est le type est

remarquable par sa grosse tête qui rappelle celle des Neerophorus, par

la grandeur de la massue antennaire et par l'armature des fémurs pos-

térieurs : 11 diiïère des A}iisotflnia par sa grosse tète inllécliie en des-

sous, ses mandibules robustes, aiguës, les antenni'S plus grandes, à

massue plus longues, et les pattes courtes très robustes, les posté-

rieures épineuses; en outre le lalirc est entier.

Estadia capito n. sp. — Long, "i mill. — Orata, nistanea, nitida,

(jlabra; capito nuigno, mbius reclinato, prothonicr liaud anynstiore,

laevi, chjpco transversiin iinpres.to, labro piano, sabquadrato, anticc

haiid emarçiinato, aspmilo, pilosido, dilution', aiitounniiin clara dilu-

tion', tnissa, tjuadriarticulata, artirulis transrersis, distiuctis: pro-

tlioracr transverso, antice angustato, dorso polito, angulis posticis late

rotundato-obtusis, lateribus tenuiter niarginatis : scutello arute trian-

gulari, niedio rmjosulo-punctato ; eh/tris sat fortiter punctulato-striatis,

stria suturali profundiore, intervallis ronrexiusculis, postice subtiliter

asperiilix, liuineris sat late ronvexis, laeribus; sublus cuin pedibus pilo-

sula, pro- et nietasterno brevissimis, metasterno medio polito; pedibus

ralidis, sat brevibus, asperatis, femoribus posticis rrassioribus, paulo

compressis, apice spina longn anilu arcuata annatis, intus denticu-

latis^ trochnnteribus apice arcualo-spinosis, tibiis apice liispinosis. —
Fort-Dauphin, .le dois cd inscclc intéressant à l'obligeance de notre

collègue, M. A. Lajoye.

Ressemble assez à VAnisoloina cinnainomea, mais d'une citloration

plus foncée.

Triplax azurina n. sp. — Long. 4 mill. — Oblonga. subparallela,

convexa, nigro-cijanea, nitida, tertia parle basali rufa, macula scutel-

lari excepta: capite indistincte punctulato, antice biinipresso, antennis

mlidiusculis, fuscis, clava sat lata, nigra, arlicido 8 praecedentibus la-

tiore; prothorace transrersim subr/uadralu, lateribus fere redis, antice

tantuni rotundatis, dorso subtilissiine jiunctnlato, bnsi niarginato;
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sculelto transverso, fcre trunaito; ehjtris oblongis, subparallclis. aiite

apiceni angustatis, subtillter lineato-punctiiUitis, intervallis planis, Ine-

n'bus, stria suturali apice tantuni inipressa.— Ankaraliitra(//. P?/T/pr).

Ressemble à T. Perrieri Fairm., pour la forme, mais d'une colora-

tion assez diiïérente et sans tache apicale.

Triplax picescens n. sp. — Long. 4 1/2 miil. — Oblonga, postice

attc'imata, inodice convexa, pkeo-fusca , nitidula, capite, protliorace

Idteribus et antice, scutello humerisque mm pedibus et antennarum

fnniculo rufis, artkulis -"i-? ciim clara nigris; capite sat dense subti-

liter pnnetato, antice obsolète biimjiresso, antennarani fnniculo gracili,

articulis 7 et <S praecedentibus paulo latioribiis ; protliorace transrerso,

ehjtris haud angustiore, a basi antice arcuatini angustato, basi utrin-

ijue leviter transversini inipresso, bisinuato et marginato; scutello

(Maso: elgtris fere a basi attenuatis, subtiliter striatulis, intervallis

vLc convexiusculis, dense subtiliter punclulatis, apice extrenio rufo:

pedibus sat brevibus. — Ankaraliitra (//. Perrier).

Ressemble assez à T. scapulata Fairm., mais plus grande, plus

robuste, surtout atténuée en arrière avec la coloration du corselet

dillï'rente et les élytres moins luiies. Cette dernière espèce décrite

comme Thallis, doit rentrer dans le G. Tripla.r ainsi que Thallis con-

vexiuscula Fairm. près de T. lugubrina Fairm.

PALPICORNIA

Amphiops Lucmus Er. — Cet insecte est répandu dans toute l'Afrique,

depuis Tanger jusqu'à Angola et à Madagascar. Les individus de cette

ile sont en général plus noirs, mais toujours plus ou moins rougeàtres

sur les côtés et notammenl aux angles antérieurs du corselet: leur

ponctuation est extrêmement line, serrée, égale.

Amphiops lateritius n. sp. — Long. 4 à 4 12 mill. — Ressemble

au précédent, tout nciir, a\ec la surface lisse; les élytres ont à la base,

en dehors, ;{ lignes assez fortement ponctuées, très obliques à leur

naissance et ne dépassant guère par le milieu; il y a aussi quelques

points épars autour de ces lignes; les pattes sont plus rouges. — An-

karahitra '//. Perrier); beaucoup plus rare que le lucidus.

Hydrochus tenuis n. sp. — Long. 2 mill. — Ressemble beaucoup

à 1'//. nietallinus Fairm. ('), mais un peu plus petit, bien plus étroit,

(1) Aiin.Soc. eut. Belg., 1808, p. •r.'A.
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ayant aussi une coloralion métallique, mais dtui vcn clair, purluis

vaguement tacheté de roussâtre, mais ne variant pas comme le metal-

limis dont quelques individus passent au brun; le corselet est plus

large, presque (juadrangulaire, à [x'ine alténué en arrière, sur le

disque une impression antérieure oxalaire assez grande, ayant de

chaque coté une petite impression et en arrière une impression oblique

de chaque côté, les intervalles plus linement ruguleux ; les élytres ont

aussi une ponctuation sériale régulière, mais beaucoup plus fine, avec

les intervalles étroits, à peine marqués, la suture saillante ; les pattes

scmt d'un roux brunfdre. — Ankarahilra (//. Perrirr).

Si'ERCHErs SEXEGALEXSis Cast., Aun. Soc. enl. Fr.. 1832, p. 398.— S.

mlcaius Govy. — Cette espèce signalée d'abord au Sénégal se retrouve

au Dahomey, à Angola et vient d'être signalée à Madagascar par

M. H. Perrier, auquel on doit la découvei'te de l'espèce suivante. .le

crois que le S. distinguendus Fairni. du Zanguebar est un gros indi\idu

du seni'yolrusis.

Spercheus hovanus n. sp. — Long. 2 1/2 mill. — Ressemble au

scncyalensis Cast. du Sénégal, mais bien plus petit, d'un gris cendré

un peu roussàlre, un peu plus foncé sur la tète et le corselet; en

dilTère par le corselet dont les côtés sont plus droits, s'élargissant

en avant où ils s'arrondissent, par les élytres dont la côte interne est

droite à la base, parallèle à la suture, non obliquée en dehors, et

accompagnée de 2 autres moins saillantes, mais bien distinctes, avec

une 3'' obsolète et bien plus courte; la tète est fortement impressionnée

de chaque côté, convexe au milieu, et le bord antérieur est à peine

biangulé au lieu d'être bidenlé; les pattes sont d'un roussâtre assez

dair. — Ankarahitra (//. Perrier).

SCARABAEIDAE

Aphodius latecinctus n. sp — Long. 3 à 4 mill. — Oblomjo-

ovatus, H(it foriiter convexus, nigro-piceus, nitidiix, elytris vitta niar-

ginali nifo-testaceti, basi angusta, poxtice dihitnîa orïiatiK, basi similiier

sed brerinsinie jirope i>ri(telliini lUdciilatis, rapile antice, prothoracis

Inleribtfs, corpore sublns: pedihtw/ue rufo-teftt(icei.s: cajiile sut hito, Uieri,

suhtilissiiiie pHuctuIato, (intirr erideniitis et fere trininifo, auguste

tmirgiiKilo, inilirerage iinjiressiuseulo: itroihorace inienliiin nifesccHte,
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purum transverso, antice et postice aenailato, dorso vix perspicue

punctuluto , angulis posticis fere redis; smtello anguste triangulari

;

ehjtris modice striaUs, .itriis fere laeeibus, apice eridentius punctalatis,

intervallis eonvexinsculis laerihus ; pedibns sai hrevihus, tiltiis anticis

apiceni versas paulo latioribus et arute tridentatis, posticis apice longe

spinosulis, nietatarso duabas sequentibiis conjmictis aeijuilonyo. — Pla-

teau d'Ankara {H. Perrier).

Ressemble au convexus Er., mais un peu plus petit, d'une colora-

tion dilTérente avec la tète plus rétrécie en avant, faiblement .sinuce

au bord antérieur, sans traces de tubercules, l'écusson plus petit, les

tibias antérieurs plus finement dentés.

Aphodius tuberifrons n. sp. — Long. ."} mill. — Oblongns, piceo-

castaneus, nitidus, convexus; capite paulo obscuriore, subtiliter pune-

tato, antice rufescente et arcuato, leviter reflexo, fronte transversim

trituberosa, tuberculis externis minutis, mediano majore, antice pla-

natini prolongato; prothorace transverso, elijtris fere latiore, antice et

postice fere aequaliter angustato, lateribus vix arcuatis, dorso taxe

paruïït fortiter punctato, basi haud marginata, angulis anticis obtusis,

posticis rotmidatis ; scutello oblongo, sat ucuminato, laevi; elytris

paruni oblongis, ad hunieros angulato-rotundatis, dorso sat fortiter

punctalato-crenatis, striis apice paulo profundioribus, suturali tnagis

impressa, intervallis parum convexis, laevibus; siibtus cuni antennis

pedibusque paulo dilutior, tibiis anticis tridentutis, dente supero minuto,

tarsis sat breribus et gracilibus, posticis articula 1° duobus sequentibus

uequali et crassiore. — Suberbieville (//. Perrier).

Ressemble à un petit nigrita Faij., en diffère, outre la taille, par

la tête unie, assez convexe, légèrement sinuée au bord antérieur, le

corselet assez finement et assez densément ponctué et les élytres à

stries peu enfoncées, faiblement ponctuées, à intervalles presque

plans.

Aphodius picescens n. sp. — Long. 4à 4 1/2 mill. — Ressemble

beaucoup au thermicola St. comme forme et comme coloration, égale-

ment d'un brun noir brillant avec les élytres d'un brun un peu
rougeàtre un peu moins brillantes ; le corselet est assez finement et

densément ponctU(', les élytres sont très finement striées avec les

intervalles plans, mais à ponctuation presque indistincte, la tête est

ponctuée comme le corselet, faiblement sinuée au bord antérieur, avec

3 tubercules frontitux peu marqués; les tibias antérieurs sont armés
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do trois donts aiguës, la médiane la plus forte. — Ankaratiilra

(//. Perrier).

Philarmostes pilula n. sp. - Long, o mill. — Rcsseiiiljle assez

au /*. rorruscus Fairm., d'un brun un peu bronzé, niëdiocrenient bril-

lant; la tète est angulée au milieu du bord antérieur, très dejisiMucnt

ponctuée, avec le milieu du verlex beaucoup plus linemejil; le corse-

let est couvert d'une ponctuation Une, très serrée, avec do faibles im-

pressions sur les côtés et deux très légères élévations au milieu de la

base, le bord antérieur est très légèrement arqué au milieu; récuss(m

est un peu moins large, linement et densément ponctué; les i-lytres

sont également globuleuses, très densément et linement ponctuées, sans

Impressions; le dessous du corps et les pattes sont concolores. très

ponctués. — Diégo-Suarez ; ma collection.

Philarmostes convexifrons n. sp. — Long. 4 miil. — Ressemble

lieaucoup au P. obscuro-nencux Fairm., mais d'un brun roiigeàtrt' un

peu cuivreux, brillant, la tète est moins atténuée en avant, densément

ponctuée, avec le sommet plus lisse et plus convexe; le corselet est

densément et linement ruguleux avec 2 impressions basilaires assez

faibles; l'écusson est plus acuminé. à ponctuation extrêmement linc;

les élytres sont plus globuleuses, à ponctuation ruguleuse très line,

impressionnées autour de l'écusson qui est bordé de chaque coté, à la

base, d'un petit pli oblique; le dessous du corps et les pattes sont d'un

bronzé un peu verdàtre. — Madagascar; ma collection.

Anodon conicifrons n. sp. — Long. 17 mill. — Ovaius, conci'xus,

mgro-pimis, nitklus, subtus pitro-cafifaïu'us, ppctore rufo-rilloso ; aipite

sut breri, antire aiiyustdto, apicr obtui<e iruncotulo, siiiiimo lacvi, ca-

riiia chjppali mcdio breviter roiiico-ch'raUi, cliipeo mbtiliter sat dennp

rugosulo. utriiujue obsolète impressiusculo: prolhorace amplo, hiteri-

bus untice rotundato, subtiliter sat deiise punciulato, ad latera paiilo

fortius, margine antico mcdio obsolète impressiusculo ; scutello late

triangulavi, luevi; elytris sat amplh, grosse subdriato-pmirlatis, iiiter-

rallis angustis, saepius interniptis, e.rius ro)ifHsis et pliait ulis. stria

suturali bene inipressa: propggidio subtililer dense strigusalo
,
jiggidio

rufo, valde nitido; prosterno postice tuberoso-iiroducto, pedibus ralidis.

tibiis anticis iridentatis, dente supero obtusissinio. — Imerina [Santa] :

un seul uidividu dans la coll. AUuaud.

La saillie du prosternura et les strigosilés du prop>gidium conlon-

dues rangent cet insecte dans le genre Anodon, mais la sculpture des
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élylres est dilïérente, grosse, rugueuse, plus contluente encore que

chez VHeteronychus foveipennis qui doit rentrer dans le gonve Anodon.

Cette sculpture ressemble à celle du genre Lonchotus. Kolbe avait déjà

indiqué que 17/. foccipennis n'était pas un Ileifroiitirhus; il avait en

même temps constaté que 17/. impirs-sirollis Fairm. était identique

avec r^. Coqucrdii Fairm.

Hoplia lugubris n. sp. — Long. 8 a 11 mill. — Orata, parum
convexa, fmco-picra, opacn. snhtili^sime (jriseo-jmberula, prothorace In-

teribus, ehjtris basi angmiissintc. scutello, pij(ji(Ho dense, coriiore suhtm

cum feinoribus longins (jriseo jiilosulis; capite a basi antice anymtnlo,

(iljice truncatulo-rotinuldio, supra dense siibtiliter rugoso; ijrotlioniee

transverso, elgtris basi vix angustato, antice a basi sat fortiter angus-

tato, dorso subtilissime rugosulo, margine postico recto, angulis obtuse

rotundatis; scuteUo obtuse ogivali ; elytris niedio leriter antpliatis, apiee

parum, Q magis rotundatis: propggidio basi maeulis 2 piceis signato,

pggidio medio sulcato : pedibus posticis valde inflatis^ inteniirdiis minus,

tibiis (intieis fortiter bideniatis, tarsis posticis crassis, unguibus ratidis;

9 niulto ntinor, sed similis. — Diego-Suarez; ma collection.

Remarquable par sa forme robuste, sa coloration sombre et ses pattes

épaisses; ressemble plus à une Lepisia qu'à une lloplia.

Hoplia valida n. sp. — Long. 8 à 10 mill. — Ressemble beaucoup

à plagulata Fairm., mais moins large, d'une coloration moins cendrée,

plus roussàtre; le corselet est plus rétréci en avant avec les côtés plus

fortement arrondis en arrière ; les élytres sont plus étroites, relevées à

la base, près de l'écusson, en bossettes plus ou moins distinctes, les

impressions sont moins régulières, plus petites, les calus apicaux sont

plus larges, leur vestiture est squarauleuse tandis qu'elle est formée

de soies couchées chez plagulata Ae pygidium porte une petite fossette

au miheu et une ou deux impressions i)eu marquées de chaque côté;

le dessous du corps et les pattes sont d'un gris blancliàtiv, et non d'un

gris presque cendré, les tibias antérieurs sont également bideutés, les

tarses sont plus grêles. — Baie d'Antongil: ma collection.

Hoplia rubiginea n. sp. — Long. 7 à 8 mill. — Ressemble extrême-

ment à la valida, mais plus petite, d'une coloration uniforme, plus

claire; le corselet est moins convexe, un peu moins large à la base, les

élytres ont leur surface plus unie, les bosselles près de l'écusson

sont effacées, la sculpture est plus tîne, les soies squamuleuses qui les

recouvrent sont plus fines, les calus antéapicaux sont plus faibles,
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moins transversaux, la partie aii-iicssoiis n'est pas rembrunie et l'ex-

tn'mité de la suture est à peine saillante; enlln le dessous du corps, les

pattes et parfois l'écusson sont garnis de soies squamuleuses serrées,

d'un blanc faiblement grisâtre, parsemées de points sétigères; les

jiattos sont plus grêles, surtout les postérieures; les impressions du

pygidium sont très faibles et souvent nulles. — Environs de Suberbie-

ville (//. Perrier).

Hoplia pruinosa n. sp. — Long. 8 mill. — Ohlongulo-ovnta.

Ijirea, parum nitidulu, squamulis albidis vestita, sublm cum pedibus

densius albido-squamosula ; capite piano, denudato, dense subtiliter ru-

Hosulo-piiuctato, mitke parum attenuato et apice fere truncato; protho-

nice sat convexo, nnticc a iiiedio rotundato-aiigustnlo, domo fere Inevi,

(iHiiNlis posticis redis: scuteilo sat lato: elytris ovatis, mrdio paulo ain-

pliatif!, sutura et] utrincjue lineis 3 nage elevatis et plagulh denudatis,

paulo convexis sparsutis, callis posticis fere transversis ; pygidio dense

s<iuamosulo
,
plaga média sat magna denudata, fere rhomboidali, pedi-

hus sat gracUibus, unguibus i anticis duplicibus, posterioribus simpli-

eibus. — Ankarahitra (//. Perrier).

Ressemble un peu à margaritacea Kl., mais plus petite. i)lus atténuée

en avant, plus élargie au milieu, avec les élylres à côtes assez vagues,

marquées de plagules dénudées et le pygidium ayant au milieu une

assez grande tache dénudée.

Hoplia rufopubens n. sp. — Long. 6 1 2 mill. — Ressemble beau-

coup aux individus un peu pâles de VB. validipes Fairm. ('), en dif-

fère par sa taille bien plus faible, la coloration plus uniforme, formée

par de petits poils couchés, le corselet est plus large, avec les angles

postérieurs marqués et non largement arrondis et la vestiture dorsale

non veloutée, moins foncée, atteignant la base, ayant au milieu de la

base une courte ligne plus i)âle ainsi qu'une tache de chaque côté;

l'écusson est plus petit; les éhtres sont plus longues, à surface plus

unie, n'ayant outre la suture, qu'une côte discoïdale, distincte à la base,

mais s'alTaiblissant promptement; il n'y a ni inqjression ni pli après

l'écusson ; entiu les pattes sont beaucoup moins fortes et les tibias an-

li-rieuis sont bien moins larges, leurs dents médiocres, assez aiguës.

— Madagascar; ma collection.

Hoplia plicata n. sp. — Long, o mill. — Unila, ehjtris jdanius-

cula, nigra, nilida, propijgidio et pygidio squamulis rubiginosis dense

(1) Ann. Soc. Eut. Belg., 18'.t7, p. IHit.
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restitix, nbdominis laterlbns titarulis siiniliter vesiitis o)-uatis; capitc

conveximcido, dense siihtiliter punctiilato, apice fere tnincaio et tenui-

ier marginato; prothorace convexo tnmsverso, ehjtris angustiore, mi-

lice a basi angustatn, laterihus vix arcuatis, dorso subtiliter punctulato.

basi fere recta, angulis fere obtusis .• scutello punctulalo, jiilosnlo : elgtris

ad humérus aiigulatix, posiice attenuatis, apice rotuiidatis, sut fortiter

parum dense punctatis, utrinque costis 2 sat crassis, a niedio obliteratis,

sutura elevata, apice depressa, callis sat wagnis, fere apicalibus
;
pggi-

dio dense punctato, fere rugoso, medio longitudinaUter demidato-im-

presso; pedibus sat calidis, tibiis anticis trideiitatis, dente supero vix

distinguendo, unguibns siinplicibus. — Ankarnhitra {H. Verrier).

Remarquable par les côtes éparses et courtes des élytres ainsi que

par la bande dénudée et impressionnée du pygidium.

Hoplia asperata n. sp. — Long, o mil). — Ressemljlc à niviscu-

tata Fairm., mais un peu plus étroite, n'ayant que la tète et le cor-

selet noirs, ce dernier ayant aussi un petit trait blanc à la base, vis-à-

vis de l'écusson, mais ayant en plus une bande de pubescence blanchâtre

sur les bords latéraux, Técusson aussi d'un beau blanc, les élytres plus

parallèles, d'un brun de poix, plus foncé sur les côtés et à l'extrémité,

le propygidium ayant aussi une large bande blanchâtre, le pygidium à

pubescence moins serrée ; la tête n'est pas rétrécie en avant, le cha-

peron est rebordé, presque droit; le corselet est un peu moins large;

les élytres sont couvertes d'assez Unes aspérités, la suture et, de cha-

que côté, 2 lignes un peu convexes, portant une série de soies blan-

châtres très courte, les soies peu serrées, les intervalles un peu con-

caves; de chaque côté de l'écusson une fossette bien marquée; le

dessous et les pattes sont semblables, les tibias antérieurs à peine uni-

dentés. — Diégo-Suarez; ma collection.

Hoplia albosparsa n. sp. — Long. 7 mill. — Ovata, picea, pro-

thorace fuh'i) pib)s(), lateribus longius, scutello albo, elglris niacuUs

albo-pilosulis in coslulis ornalis: capite suhlililer rugosulo-pundato,

antice angustato, apice medio sinualoet utrinque breviter dentato ; pro-

thorace convexo, anticeparum angustato, lateribus rotundato, dense sub-

tiliter punctulato-coriaceo, angulis posticis obtuse redis; ehjtris subti-

lissime asperulis, sutura et utrinque costulis 2 granulosis et plagulis

atho-iiilosulis ornalis. lateribus minus regulariter granosis et plagula-

tix: pggidio puûclutalo et setuloso: subtus cnm pedibus piceo-castanea,

punctata et albido-pilosa, pedibus mediocribus, libiis anticis tridenlatis,
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posterioribus medio rrn.^sift, unguibus posterioiibus smpUcibus — En-

virons (U' Subcrbieville (//. Verrier).

Yoisiiio de gnniiferu Fairm. ('). mais plus petite et les taclies for-

mées sur les élytrcs par des toud'cs de soies sont bien moins saillante^»

ainsi (juc les calus pcstérieurs.

Hoplia tenuitarsis n. sp. — Long. 8 mill. — libhnxja, mt am-
vej'd, jMJslice ri.r niiipliald, rufocdstdm'hrns, piiulo nitiduln, eh/tris pilis

rufulis adpre.<<sis paruin dense vestitis et plagulis numerosis piceu-rugo-

sulis spnrsutis, subtiis dense ulbicans, pggidio rarius pilosulo : capite sut

conve.ro, dense snbtUiter. rugosulo-punctuto, an lice haud (inijustato,

apice paulo fuscaio et )nargin(tto
;
protliorare conre.ro, hrevi, nd ninjoreni

latitudineni elglris htiad (ingustiore, l(iteriba.<i sot fnrtiter rotnndalo.

(ingulis posticis culde rutandatis, dorso medio voge infusrato, subtiliter

pimctuldto, ad angulos po,Hicos fortius ; scutello triangulari, nigricante;

eh/tris subtUiter punctulato-vugosnlis, plagulis piceis dénudai is paulo

conve.ris sut numerosis sparsutis, sutura basi tantu)n elecala, et utrin-

(jue costula brerissinta luunilis ; pggidio lato, rerticali ; subtus runi pedi-

busdense subtiliter ruguloso-punctato, prosterno et pedibus anterioribus

rufesrenlibus, unguiculis sintpticibus. — Madagascar; ma collection.

Cette Hoplia est remarquable par sa tête convexe, non rélrécie en

avant avec le chaperon rebordé, son corselet aussi large au milieu que

les élytres, fortement arrondi sur les côtés et aux angles postérieurs,

son écusson presque noir et ses élytres linement ponctuées et rugu-

leuses avec de petites plagules dénudées un peu convexes.

Hoplia circumscutata n. sp. — Long. 4 mill. 1/2. — Ovata,

fuscii-piccd, siiuaniulis rerriiiis restita, elglris plaga niiujna cireum .tcu-

telluui, plaga uuirginali niale liniitata, niarulis apiridibusrt punctis ali-

fjKol disci denudatis, protltorace basi ulrinque paulo denudato, pggidio

cervino-sfjuamuloso, foveola apicali et 2 inipressionibus baseos denuda-

tis; eapite obscuro, antice parum attenuato, apice truncatulo ;
protlto-

race parum transrer.'io, elglris paulu angustiore, antice angustato, dorso

conve.ro; elglris oviito-sulKjuadratis, ad huuieros angulatis, sutura et

utrinque costulis 2 paulo élevai is, callis posticis sut latis, haud angula-

tis; subtus cum pedibus cervino-squamulosa, liis brevibus, crassis, tibiis

anticis bidentatis. — Ste-Marie de Madagascar; ma collectidn.

(1) Ariii. Soc. ent. l'r., IS'.t'J, |). 475.
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Ressemble un peu à la relaxa Kl., mais bien plus petite, avec le bord

antérieur de la tète non bidenté, les tibias postérieurs non renflés, les

antérieurs bidentés et les calas postérieurs des élytres plus marqués.

Hoplia stigmatica n. sp. — Long. 5 12 mill. — Ovata, sat erassa,

fasea. imluniendi (lilosulo rufescente dense restita, capiteobxearo. eli/fris

HtrhKjaeslriya pieeo-relathm [jrope sutiiram post aiediani et niaeala ini-

pressa ante apiceni siyvatis, sutura inter striyas pallidlore; capite an-

tice haud angustato, piano, rugosulo-punctato, antennis dilate fulvis:

prothorace transverso, conve.vo, a medio arcuatini angustato, angulis

posticis rertis, llnea média discoidali pallidiore ri.r distincta ; elijtris sat

latis, ad humeros plicatulis, callis posticis sat anguhitis, pallido-pilo-

sulis,et subtm-pieeoUs : pggidio basi piceolo; sablas cuni pedibus conco-

lor, minus pilosula, pedibus sat validis, tibiisanticis forliterbidentatis.

— Baie d'Antongil; ma collection.

Cette Hoplia appartient à un groupe dont les élytres ont les calus

apicaux très marqués, leur coloration un peu plus claire étant relevée

parla coloratidu brune de la partie postérieure de l'élytre. Ressemble

beaucoup à Vantjulopirta Fairm., mais plus large, plus courte sur-

tout pour les éhlres, d'une coloration plus uniforme, n'ayant qu'un trait

brun très court près de la suture et une bande étroite, de même cou-

leur, sous les calus antéapicicaux; les fémurs postérieurs sont plus

épais et les tibias antérieurs fortement bidentés.

Hoplia bruchoïdes n. sp. — Long. 4 mill. — Orala, conre.ritis-

cula, piceola, pilis adpressis fulvidis dense ac regulariter reslita : ca-

pite rtigosulo, punctalo, antice attenuato et uirinque leviler impresso,

antennis concoloribus; prothorace transrerso, eh/tris haud angasliore,

antice angustato, lateribus vix arcuatis: dorso subtililer rugosuht-

punrtulato, margine postico fere recto, angulis sat rolandalis: scutello

angusto, opicem versus angustato; eigtris hrevissinie ovnfis, basi trun-

catis, medio levissime amplialis, apice separatim rotundatis, subtililer

punctulatis, uirinque obsoletissime costulatis, callis posticis obliteratis;

pggidio griseo-pilosulo , medio profunde sulcato; subtus eum pedibus

mugis rufescens, hissât brevibus, ralidiusculis, dense punctulatis, tibiis

anticis arute bidenlalis, denticulo 3" parum distincto. — Majunga;
donn('' par M. Lajoye.

Voisine de pggialis Fairm., mais plus petite, d'une coloration diiïé-

rente, avec les élytres moins larges, plus arrondies à l'cxtrémilo, les

tibias antérieurs fortement bidentés et les tarses plus éiiais.
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Ressemble bcaiicouiiaii Microplus ini'ra F;iii'in., (itiidoil rentrer dans

le g. Hoplin à raison des crochets tarsiens; ces deux espèces dilîèrent

des autres Iloplia par les angles du corselet presque arrondis, les ély-

tres courtes, et les pattes plus <;Tèles.

Encya densevestita n. sp. — Long. 16 mill. — Oblonya, conccru,

piceo-fusca , indumento sijUdinosulo cerrhio deiiHissiiiie vestitu, hume-

ris (Jpnndntis, prrtorr siihtilifer cerrino-puhescenle , abdomine aquaittia

(ilhidis densisxiiiie roitito, pedibus fim:o-piceix, iibiis larsisqiie dilutio-

ribus; cirpitr brevi, (intire fere truncafo et leviter reflexo, ri.r tratmrer-

!(im carinulido; prothorare trintsverso, anlice (iiujustato, (uujuUs an-

ticis satproductis, dense punctulatis, punctis tnajoribus raris sparsuto:

scutello Ofjirali dense pnnctato, squamoso, linea média laevi ; elijtrin

postice leviter amiilintiii, dense rugitloso-piinctulatia, dense squamosis,

sut ilm piiulo elerutd : propiiqidii iijiire et jn/ifidio f/riseo pubescenlibiia :

seynientis ventriilibits liaiid roiifusis, murijinihus elevatis, nitidis : tibiis

(intiris sat fortiter bidentatis, tursis piirum eloinjutis, nnijiiibus intus

acute dentatis. — Madagascar; ma collection.

Ressemble à VE. te.rtilipennis Fairm., mais couverte d'écaiiles au

lieu de soies, les angles antérieurs du corselet sont plus saillants, l'é-

cusson n'est pas élargi à la base, et les segments ventraux ne sont

pas soudés, mais nettement séparés, leur bord apical convexe et dé-

nudé.

Clypeai'ia n. g.

Ce nouveau genre parait voisin des Enariaàowl il diffère par la tète

fortement rehordé au bord antérieur dont les côtés sont élargis et dé-

bordent les yeux; le labn^ est fortement mais étroitement sillonné au

milieu, la massue des anlimnes est presque plus longue que lestipe, les

pattes ne sont pas plus grêles, les tibias antérieurs n'ont qu'une dent,

apicale, allongée, les crochets des tarses sont assez grêles, un peu

fendus àTexlrémité, les segments ventraux sont libres, ce qui n'a

pas lieu chez les Knnriii. La forme du chaperon est assez caractéris-

tique et le front n'est pas caréné.

Clypearia pruinosa n. sp. — Long. mill. — Oblonija , conve.vii,

/lireolo-riifescens , nitidiiln, rapite
,
prothorace elfitrorumque Uiteribus

IKiiilo (ibseurioriliHfi^ densr sat fortiter imncliita, panrtis sqiiainiila )ni-

iiata iillxi imptelis, sahliis dense, pedibus minus, siinililer squamosula

:

capile rmjuloso-piinctalo, martjine antiro ralide refle.ro, levissime ar-
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cuato, utriiK/ac frir aiH/ulalim roluialalo-ililalato ; 'j)rothorare jiaruiii

tninsverso , eli/tris paiilo angmtiore, antke vix angmtato, latcrihus

levissime areuatis, dorso deusissime punctato, maryinc aiitico fric

recto, angulis ohtasis, manjiite postico fere recto aiujulis valde obtu-

sts; sctitello trianijulari, dense punctato; elijtris postice rij- senshn a)u-

pliatis, dense puHclatis , leriter ragulosis, ad scutellum panlo élevât is,

postice impressimculis, callis para III indicatif: piigidio raijuloso-puiic-

tnto, niedio fusco signato; snbtus deiisius squaiiiosula, tibiis sulcatulis,

i posticis haud carinatis. — Ankarahitni (//. Verrier).

Ressemble à V Empecta (jentilis Ftnrm., mais la forme du chaperon et

des pattes Fen dislingue facilement; le dessous du corps est identique.

Enaria carinulata n. sp. — Long. 12 mill. — Ressemijle à VK.

li'inbalis Fairm. ('), mais d'une coloration plus sombre, presque iiiatc,

également plus foncée sur la tète et le corselet; en dilTère par la tèle

plus rugueuse, le chaperon plus fortement sinué au bord antérieur,

le corselet aussi plus rugueux, ayant au milieu une ligne longitudi-

nale lisse, un peu saillante, très linemais distincte, l'écusson est moins

large, moins lisse, ayant quelques gros points à l'extrémité ; les élytres

sont moins brusquement arrondies à l'extrémité; plus linement ru-

gueuses, ayant chacune 2 lignes peu élevées, la suture plus convexe,

les calus antéapicaux sont plus saillants; le pygidium est peu visible,

à peine ponctué; le dessous du corps et les pattes sont d'un roux

brillant, les tibias antérieurs sont aussi assez fortement bidentés. —
Madagascar; ma collection.

Enaria speculifera n. sp. — Long. 12 mill. — Obloiuja, pont ire

leriter anipliata
,
fasra , nitidula , capite prothoraceque setulis griseis

brevissimis indutis, elytris magis piceis, praesertiin ad uiarginem ex-

ternum, densius ac longius setosulis, scutello poUto, niiidissimo, subtus

dense griseo-pilosulus ; capite brevi, dense subtiliter rugoso-punctato,

antice transrersiiii carinato, cli/peo antice obsolète siiiuato; protliorace

transverso, eUjtris luiud aiigustiore, fere a basi antice attenuafo, late-

ribus bnsi tantuin arcuatis, dorso dense rugosulo-punctato , margine

postico utrinqae laie siiiuato, angulis posticis paulo retrorersis, sed

non acutis; elytris ante apicem levissime ampliatis, dense subtiliter

coriaceo-punctulatis, plagulis ininutis politis sat nunterosis sparsutis,

stria subsuturalis sat distincta, macula liunierali denudata, callis pos-

ticis paulo denudatis; pijgidio transverso, subtiliter punctulato, pubes-

(i) Ann. Fr., 1809, '.81.
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reiih': siihhis dense suhtililer nMioaulo-puiKiiiIiilo, prrfore lt»i(jins pu-

bcruln, pedibus magis piccis, tibiis (intieia bideututh, unfjuibuH unie

apirem appendiculatis. — Majunga; ma collection.

Voisin de Ymperula Fairm. ('), mais couverte d'une pubescence pi-

leuse serrée avec le corselet moins rugueux, sans ligne médiane, l'é-

cusson lisse comme un miroir et les élytres parsemées de plaquettes

lisses.

Proagosternus rubigineus n. sp. — Long. 28 mill. — Ohlongus,

fere mbpuraUelus contexm
,
fuscus , st/wninilis falro-riihininnsiK deme

vestitus, siibtas albido-squaniuloso, medio spdisiiit, ad latent deusins,

squumulis fulvidis intermiœtis; capite transverso, antice fere truncato,

anguls rotundatiK, antennis piceis , dam dilutiore, trilameUata, funi-

nilo fnr longiore, artkulo /« crasse clarato, 3" que aequalibus; pro-

fliiirari' a biisi leriter anyustato, lateribus vi.r tircuatis, custula tenui

roniitatis, tnujitlis posticis sat acnlis; scutello lato, obtuse ogirali:

elytris oblongis, sabparallelis, prope suturaiii et disco vix perspicue

costulatis, angiilo suturali recto, humeris vix denudato-maculatis: py-

yidio lato, obtuso, concolore : pectore euia capite subtus rufo-villoso,

inargine aiitico et lateribus mayis griseo, squaniulis albidiit ad alxlo-

tniuia Uitera densioribus, ventre medio paulo denudato, pedibiis sat va-

lidis, squamulis albidis et fulvidis vestitis, processu sternali obtuso,

coj-as médian as vix superante, tibiis anticis acute bidentatis
,
postire

apice ralde bicakaratis, unguibus valde arcuatis, basi sat fortiter den-

fdtis. — o. — Long. 12 mill. — Magia ampla, dihitius vestita, elytris

paulo distinctius costulatis, subtus mayis albido-squamosnla , tibiis

anticis fortiter bidentatis. — Plateau de l'Ankara (//. Perrier).

Cette espèce est remarquable par la massue antennaire qui est pres-

que aussi longue que le reste de l'antenne, au moins chez la Ç:

sa taille est bien inférieure à l'espèce typique, mais le menton est

presque identique. Il y a du reste une autre espèce qui me semble

avoir été mal placée sur les Tricholepis et qui est d'une taille analogue;

mais sa coloration est formée par des écailles d'un blanc presque gri-

sâtre, parsemées d'écaillés un i)eu plus grandes, blanches, les élytres

et le corselet étant bordés d'une bande rousse; c'est le Tricholepis l(U'-

iea (iory ([ui a été trouvé aussi à Ankarahilra par M. Perrier.

Hoplochelus tenuepunctatus n. sp. — Long. 13 mill. — Res-

semble evlrémement à III. rluzolrogoidps Bl., n'en diiïère (juc par la

(1) Ann. Fr., 1808, 47':).
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ponctuatiuii des élytns qui ost trrs liiif et iiuUcniont rugulciisc et par

l'abst'iict' (rime fossette humérale; la C(»loratioii en outre est plus pâle

et un peu plus brillante, pendant que l'abdomen est un peu enfumé.
— Ankarahitra {Perricr).

Hoplochelus oblongulus n. sp. — Lunt;. 14 mill. — i'ius étroit,

plus allongé (pir le précédent et (jue le rliizotivgoidrs dont il présente

la sculpture: dillere des deux par les élytres glabres et j)ar la tète

dont le bord antérieur est largement mais légèrement sinué avec les

angles très arrondis et qui oflre une carène transversale; les crocliets

tarsiens sont plus courts, plus arqués, fortement fissiles. — Diégo-

Suarez, ma collection.

BoTHRORRiiiNA RUFOXAsiTA Fainu.. Le Naturaliste. 13 décembre 1002,

p. 386. — Cet insecte intéressant a été décrit le mois suivant par

M. Heller sous le nom de B. Mckcrli Deut. ent. Zeit.. 1!I0;?. p. 167)

avec un prolil de Tavant-corps.

Heterophana dissimilis n. sp. — Long, c? H mill., Ç 13 mill.

— Ressemble beaucoup à 17/. canaliculuta G. P., les 2 sexes présen-

tant les mêmes diiïérences; le corps est plus court, d'un noir brillant

avec le corselet orné de 4 lignes déprimées remplies de pubescence

d'un blanc faiblement roussàtre comme les 2 bandes de la léte; les

élytres ont des taches plus nombreuses, ('gaiement déprimées: le

pygidium a 2 taches et l'abdomen 2 ou 3 de cliaque C(Jté. La ç est assez

convexe, sans taches: le corselet est plus petit, plus rétréci en avant,

sans impressions basilaires; les élytres sont ruguleusement ponctuées,

sans côtes saillantes, la 1'*^ seulement un peu plus marquée, la suture

à peine saillante. — Diégo-Suarez; ma collection.

Linotarsia cincticollis n. S[). — Long. 10 mill. — Ohlongo-elon-

tjata, fiisco-picm, opdcn, capite untice rufescente, prothomce ritta pava

hiteribus et basl maryoïato, sciUeJlo fusco, nitidulo, ehjtrh nifulis,

striga posthumerali p.rternu, macula mnrginali mediana et macula

apicali transrersa jiallide flacidis, di^co fcrc inedio puHCtis 1 rel 2 pallidc

flavidis, pggidio rufo, ntaculis 2 palliile flacidis- xiguato ; sablas fusco-

picea, nitida. abdnmine apice rufo, pedibus piceolo-rufescentibus, tarsix

obscurioribm ; capite subtiliter punctulato et rufo-pubescente, protho-

race antice attenuato, nubtiliter pubescente ; ebjtris planiusculis, utrhi-

(fiie bicostatis, inlercallis vi.r perspicac bi.ttriolatis: abdomine medio

mt fortiter impresso, pectore fulro-rillosnlo, feiiioribus similiter cillosis,

tibiis intus etiam villosulis. — Madagascar; ma collection.

Ann. Soc. Ent. Fr., lxxii [1903]. 14
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Rcssciiililo licancoiip au (•(iiiiclis/ .hnms Wcsl.. Ami. ciil. Lu)ul.,

1874. p, iOO. tal). IV, tig. .'5. mais bien iiliisélargi à la l)astMlt's ôKtrc

ce ([ui fait paraître ces dernières plus élruitcs: les pâlies sont plus

grêles, les tibias antérieurs ineriiies, le corseU'l plus arrondi à la base,

et la coloration est fort diiïérento. Ces t insectes dilîèrent des Lino-

Inrsiii par leur corps étroit, et les élytres dilatées aux épaules.

Pygora cruralis n. sp. — Lnng. 1) inill. — Seuililc un pi'lil

individu de P. oniafa, mais bien plus étroite et plus parallèle. a\aiil

aussi deux taches blanches vers l'extrémité des élylres. mais la mai'

ginale plac(M' un peu plus en avant; la tète est atti-nui'-e en a'^ant, plus

(lenséinent ponctuée; le corselet est tdUt à fait aussi large que les

élyti'es. le bord postérieur n'est pas marginé de clia(|ue côté et est à

peine sinué devant Técusson : celui-ci est semblable ainsi (pu- les ('In Ires

dont les interstries sont seulement un peu plus convexes; le pygidium

est assez finement ponctué, un peu convexe au milieu, ayant 2 grandes

taches blanches; l'abdomen est impressionné et tacheté de même:
mais les 4 fémurs posti'rieurs ont une large bande de pubescence

blanche, les intermédiaires en dessous, les postérieurs en dessus, les

tibias anti-rieurs sont tei'minés par i fortes dents, la 'i'' est à peine

marquée. — Madagascar, un seul c [AUuiihiI).

Pygora bioculata n. s|i. — Long. 1.'5 1 i mill. — Coloration

générale de Yornutii, mais 1rs l'-lytres n'ayant qu'une seule tache anté-

ajiicale, assez grande, ronde, d'un jaunâtre clair; le corps est plus

large, la tète plus large et moins plane en avant, avec le bord antérieur

sinué et dé[)rimé au milieu, le corselet plus ample, ne se rétrécissant

([u'en avant du milieu, ayant quelques points écartés le long des bords

latéraux et aux angles [lostérieurs, le bord posti-rieur à jieine sinué

au milieu; l'écusson bieji plus large, moins acumini''.- les i-htres plus

courtes, les stries plus nombreuses, assez faillies, les ;{' rt o"' Inter-

valles un peu plus convexes, surtout au milieu ; le pygidium est uni,

presque lisse, sans taches; l'abdomen est convexe, sans taches ni im-

pressions; il y a seulement deux très petites taches blanches sur les

bords supérieurs latéraux, les mésopleures n'ont pas de tache: les

tibias antérieurs sont faiblement tridenté's: les postérieurs sinqjles. —
Diégo-Suarez, une seule 9 [Mlwnid).

Pygora immaculata n. sp. — Long. \i 12 mill. — Ressemble

à bioruldld njais avrc les élytres sans taches ainsi que l'abdonn-n et le

pygidium; la tète est fortement ponctuée avec une bainlr médiane
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longitudinale un pou saillante et élargie en avant, le bord du chaperon

est fortement sinué: le corselet est moins, très lincment ponctué, plus

visiblement sur les côtés; récussoii est aussi large et encore moins

acumiué, les élytres sont striées de même avec les intervalles plus

convexes alternativement, le pygidium a la même sculpture, mais eu

outre, de chaque côté, 2 petites taches blanches transversalement

contiguës; le 1«"'" segment ventral a une étroite bordure i)lanclie qui

remonte de chaque C(~>té sur le bord supérieur de Fabdomcn, lequel a

aussi un petit trait Idanc sur le bord des 2 segments suivants; l'abdo-

men est convexe, sans impressions; les pattes sont médiocres, les

tibias antérieurs sont un peu épais, [)uis rétrécis dans la moitié apicale,

un peu angulés et terminés par 2 petites épines, les postérieurs

simples. — Diégo-Suarez; une seule 9 {Alluuud).

Pygora diegana n. sp. — Long, lo mill. — Forme et coloration

de Vornatd .lans., mais distincte par son corselet assez largement

bordé de pubescence blanche sur les côtés, cette bande un peu élargii'

à la base; en outre la tète est peu large en avant, son bord antérieur

est à peine échancré, le corselet ne se rétrécit en avant qu'après le

milieu; les élytres sont semblables; le pygidium est presque caréné

dans sa moitié basilaire et linement strioli' sur les côtés, mais lorte-

ment strié en travers dans la partie apicale; la ç a Tabdomen convexe

au milieu et sans taches de pubescence blanche, sauf sur les côtés:

les pattes sont robustes, les tibias garnis de poils noirs. — Diégo-

Suarez. ime seule Q. [Alluaud].

Coptomia discipennis n. sp. — Long. 11 12 mill. — Ohlongn-

oi'dtti, j)()siire rij- (ittentiufu, snprd plcniiuscula, picea, nitida, aipite

smnmo fuscato, antice rufescente, proihornce obscure rufo-niarghuito et

tnedio lineato, elytris flavo-rufts, sutura et vitta subniarginali piceis,

vage ilrescentibus, subtus cum pedibus magis rufescens, aeneo rage

tincta: fronte medio conrexa, dgpeo apice late emarginato: prolhorace

chjtris angustiore, a basi leinter angustatu, dorso subtilissiine kixc

imnctato et, cuni cainte, mbtHiter brerlterque pilosuto; scuteUo sut

lato, Inevi, fasco-aenescente: elijlris utrinque costis 2 crassis, basi iiii-

noribus, interslitio biJinei-punctato, margine externo subincrassato,

sutura elevata; pggidio obscure rufescente, fere piano, sat laevi; subtus

laevis, lateribus parce jninctato, ubdomine sat late leriter impresso,

tibiis paulo obsrurioribus anticis medio obtusissinie angulatis, apire

hidenticulatis. — Diégo-Suarez, un seul c? [Mluaud).

Hcssemljle à la luauritiana, mais bien plus petite, avec le devant de



200 L. Faiu.maire.

la l(Ho roux, le chaperon moins profondément échancré, le corselet

puliescent et les côtes des élytres plus lar^^es, plus convexes, les inter-

valles à lignes ponctuées et la saillie métasternale presque horizontale.

BUPRESTIDAE

Polybothris pyrogastra n. s|). — Long. 3o mill. — Uessenible

à Vaureopilom Guér. pour la l'orme, mais plus atténué en arrière, avec

les bords du corselet moins largement déprimés, l'impression longitu-

dinale médiane moins marquée , la surface ruguleuse avec des reliefs

obliques, et les élytres légèrement rétrécies en avant, plus longuement

atténuées vers IVxtrémité; ressemble à Vorhrratd pour la forme des

élytres et leur coloration (fui est d'un brun bleuâtre avec de faibles

impressions cuivreuses, plus larges, moins nettes ; le corselet a des re-

hefs plus marqués ; diffère des deux par le dessous du corps qui est

d'iui bronzé brillant avec quelques plagules d'un bleu d'acier et une

grande plaque ventrale pres([ue elleplique partant de la base du ^"^ seg-

ment, d'un cuivreux éclatant, lisse, la partie postérieure un peu acu-

minée d'un bleu violet à l'extrémité. — Madagascar.

Polybothris semipolitan. sp. — Long. 25 à '.\0 mill. — Ressemble

assez à Yiinprcssippuui.'i, d'une coloration analogue mais plus brillante;

les élytres sont plus allongées, les stries sont semblables, mais les in-

tervalles S(int plus relevés, et la partie basilaire, formant un peu plus

du quart de la longueur, est plus convexe, hsse, brillante, sans stries,

sauf un peu à la base, et dé|)rimée autour de l'écusson qui est concave
;

cette |iarlie est limitée en arrière par une étroite impression transver-

sale qui part du bord latéral et ne dépasse guère le milieu; une autre

impression semljlable mais plus large, bien après le milieu et une autre

petite avant l'extrémité qui est plus obtusément tron(|uée avec l'angle

suturai arrondi, ces impressions sont d'un bronzé obscur ainsi qu'une

étroite bordure latérale; le corselet a la même forme, mais sa ponctua-

tion est un peu anguleuse et l'impression médiane plus large est sépa-

rée en deux par luie ligne longitudinale un peu saillante; le dessous

du corps et les pattes sont d'un bronzé faiblement doré, mais un peu

plus au milieu, et la base de l'abdomen, qui est grossement ponctué,

est fortement canahculée. — Diégo-Suarez ; ma collection.

Actenodes pyropyga n. sp. — Long. 18 mill. — Obkn\ga, pos-

tire atteiiiKita, suprn iicnca, sot nilida, prothoruce coeruleo bivittulaio,
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smtrllo nitide cuenileo; subtiis nitidior, cum pedibus cacriilescens, mj-

mento ventrali ultiino cupreo; capite fortiter punctato, oculis approxi-

matis, fronte medio sulcatula, antennis brevibus aeneis; prothorarc

anticc panim angustato, .subtiliter asperulo, latcribustransversim stri-

gosulo et utrinque sat laie impresso; sciitello sut imnuto,subtiiangulari ;

elytris post mediuiu angustatis , apice sat acuminatis, doi'so subtiliter

dense rugulosopunctutis, basi puulo fortius, obsolète iinpressiusculis, et

extus vage costulatis ; subtus subtiliter ruguloso-pimctata, abdomine

basi longitudinaliter impresso, lateribus cupreo tincto, segmenta ultimo

fortiter punctato, tibiis paulo caeruleseentibus. — Madagascar; ma col-

lection.

Ressemble assez à r.4. circumdatn mais plus grand, plus acuminé,

avec le corselet plus large, moins impressionné ainsi que les élytres el

avec le dernier segment ventral cuivreux.

Entomogaster cyanipennis n. sp. — Long, o mill. — Oblomjus.

capite prothoraceque fusculo-aeneis , hoc parte basait dimidia auroso-se-

ricante, medio obscuriore, ad latera albicante, antice prolongnta, elytris

cyaneis, immaculatis ; capite dense punctato , inter oculos fortiter im-

presso et supra sulcatulo, antennis brevissimis, prothoracis niarginem

anticum haud attingentibus: prothorace valde transverso, antice a me-

dio angustato, disco medio paulo elecato et utrinque sulcatulo, marginr

postico medio late truncato-lobato et utrinque sinuato-depresso; scutello

angusto, acuminato; elytris post médium angustatis, apice truncatulis,

dorso haud distincte punctulatis ; subtus cum pedibus fuscus, meta-

sterno et abdomine lateribus albo-sericeo maculatis. — Ankarahitra

{Perrie}-).

Remarquable par la bande du corselet d'un soyeux argenté, non di-

visée au milieu, séparée de la partie antérieure par un sillon trans-

versal, et par les élytres bleues.

Entomoderes posTicALis et scixTiLLAxs Fairm., Rev. d'Entom., 1903.

p. 29 et 30. — C'est un lapsus calami qui m"a lait écrire Entomoderes,

genre bien étranger aux Bupreslides, au lieu de : Entomogaster.

Trachys pustulosa n. sp. — Long. 3 mill. — Ocata,saf conve.ra,

fusco-caerulescens, setulis atirosis fasciata aut maculata, capite auroso,

prothorace auroso maculata, elytris fascia basali, medio utrinque ma-

culis 2, fascia postmediana et macula apicali minuta rufis et auroso-

setosulis; capite antice sat fortiter transversim impresso, rertice medio

sulcatulo ; prothorace brevissimo, basi medio lat'' Iruncalo-lobalo et
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utriutjnc siil fortiler simmlo; scutellu .sut miiiulo, tvituujnlny't: ehjliin

fere a basi aUeniintis, ad humeros vix productis et tuborulatis, poxt

médium angustatis, apice obtuns, dor.to vage punctniis. — Aiikarahitra

(//. Perrier).

Bien dislincl |iar sa coloration formant dos taches rousses sur un
fond somlM'c, d'un brun faiblement bleuâtre.

ELATERIDAE

Lacon scutellatus ii. S[i. — Long, o 1 2 mill. — l'armit oblongus,

piceus, pube ferniginea, in prothoraris inignlus postiros densdta, subtili-

tei- ac parce vestitHS, basi tnedio macula albida pubescente minuta .y/-

gnata, scutello niveo-squamosulo, subtus cum epipleuris et pedibus

piceo-rufescens ; capite subtiliter asperulo, prothoracetranuerso, ûntice

mt abrupte rotundato-eoudricto,dorw transversiia convexo, antice for-

titer déclic/, dense subtiliter asperat(),punctis cdbidis ininutis iiiipresso,

tiasi iitrinque sut fortiler inipresso; elijtris brevibus, sat fort lier sub-

striato-punctatis, interadlis subtiliter rugosulis. — Environs de Suber-

bieville (//. Verrier).

Diffère de Yalboscutatus Cimd. par le corselet transversal, à côtés

non crénelés, et la taille plus forte; la pubescence ferrugineuse est un
peu plus dense sur les côtés du corselet, surtout aux angles posté-

rieurs.

Lacon quadricollis n. sp. — Long. 4 mill. — lirevis, convexus,

piceus, pube ferruginea, ad prollioracis angulos poslicos densiore. subti-

liter vestitus, scutello ferruginea. sublus cum jiedibus piceo-rufescens
;

capite prothoraccque dense subtiliter asperulis, hoc transcersim con-

vexo, lateribus antice tantum arcuaiis, basi fere recta, ad angulos im-

j)ressa, his rectis; scutello ovato; elytris brevibus, siibstriato-punctatis,

intervallis subtilité)' rugulosis. — Environs de Suberbieville [H. Per-

rier).

Ressemble au précédent, mais plus petit, plus court, avec le corselet

plus court, plus régulièrement convexe, les côtés moins l)rus(|uement

arqués en avant, sans points blancs sur le dis(pu', sans tache au milieu

de la base, l'écusson ferrugineux et les élytres plus courtes, plus liiie-

ment subslriées.

Lacon fallax n. sp. — Long. 2 1 .'{ mill. — Oblongus, jiiceus, ni-

tidutus, rubiginoso vage plagiatus et pube fui rida inaequalitcr vestitus,^
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subtus ruiH pcdihus ferruijineus; capite prollioraceijuc dense punctula-

tis, hoc fei-e strigusulo, valde convexo, medio anipliato, basi bisinuata,

transversini dej)ressa et sulrata, ad angulos /hveafa, his redis ; scnteUo

mhmto: ehjtris sat conrej'is, jinnrlato-siibstriatis, intervullis basi sub-

tiliter i-itijositlis. — Ank;ii'aliitr;i II. Perrier).

Cette espèce (|iii est. je crois, la plus petite du genre, ressemblerait

plutôt à un Cardiopliorus par son corselet très convexe, rétréci et dé-

primé à la base.

Dorygonus holomelas n. sp. — Long, il mill. — Elonijatus,

postice vi,L- attenKatiis, modire conrexus
,

fuscus, siibopaciis , leviter

fulvo-piloselltts: capite conrexo, dense pHiictulato , antice arcuato, <in-

tennis jiaruni seccatis, apiceni versus iji-acilioribus, protlionicis liasin

paulo saperantibus, articnlis 2 et 3 brevibus, ae(/Halibiix; prolliorace

sut convexo, luiitudine paulo longiore,a medio antice leriter angustato.,

dorso densissime punctato, paulo rugosulo, ma rgine postico medio rect»,

ante angulos sinuato, his valde retroversis, sat elongatis, apice oblique

tnincatis: scutello punctulato, ovato, apice attenuato; ehjtris sat elon-

gatis. basi truncatis, ad humeros rotundatix, apice obtusis, dorso sat

subtiliter punctulato-striatis , intervallis planiusculis, subtiliter dense

rugosulis, externis niagis convexis,subtus dense subtiliter punctulalus,

pedibus ferrugineis , tibiis apice tarsisque obscurioribas. — Fort-Dau-

phin [Cotta : donné par M. l'abbé Carret.

Cryptohypnus tristis n. sp. — honi. 4 à 4 1/2 niill. — Oblongus,

nigro-fusrus^ ri.r nitidulus, fulro-puhescens, capite, prothoracis angulis

posticis et scutello densius pubescentibus, pedibus rups: capite dense

punctulato, antennis gracilibus, obscure rufescentibus : prothorace pa-

runi transcerso, lateribus redis, antice tantum arcuatis, dorso con-

vexo, densissime subtiliter punctulato, basi medio et utrinque sat fnr-

liter impresso, angulis posticis retroversis, satacutis; scutello ovato:

elfitris postice vix aftenuutis, parum fortiter striatis, intervallis con-

vexiusculis, subtilissime pundulato-asperulis. — Ankarahitra (//. Per-

rier).

Resseml)lc au co.«//ro///.s Fairni., mais le corps est plus étroit, le cor-

selet nesl nullement caréné sur le distiue et les angles postérieurs

sont plus acuuiinés.

Cryptohypnus rufoguttatus. n. sp. — Long. 2 mill. — Fmcus,

griseo-pubescens, capite d protlinracis angulis posticis densius, elytris

utrinque maculis rufi^ :> siguntis, P hasali minore, i-' ante médium
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innisvrrsii, iltlaccniln, .V (inte apicnii, ^Hhrolunda, pitiilo diluliore,

pedibus rufis ; capite leviter rufjosulo, (inlennis fusculis, basi rufis:

prothornce parum transrerso, (inlice leviter anymtuto, dorso contexo,

ad mujiilos poslicus rinpresso, his Sdt (icuie retroveyitis, obsolète airùiii-

tis, dorso mbtiUter nu/osulo ; eh/tris prothorare haud latioribiix, pa-

rum fortiter striath, intervallis fere planis, basi paulo corne.ris. —
Aiikai'îiliitra (//. Verrier).

Uosscinblc ail C. varief/atm Sclim., de l'Androy; mais ce dernier est

|)lus grand, S(in corselet est plus étroit, avec une kindo rousse en

avant et les angles postérieurs un peu dévariqués et les élytres sont

rousses avec des taches noires et le 3" intervalle convexe.

Cryptohypnus micros n. sp. — Long. 2 1/2 miil. — Ressemble au

iristis, mais plus petit, a pubescence plus cendrée; la tète est densé-

ment ponctuée; le corselet moins coju't avec les côtés plus arrondis au

milieu, les angles postérieurs acuminés, mais moins prolongés en ar-

rière, la surface densément et linement ruguleuse avec un sillon trans-

versal à la base; l'écusson est moins triangulaire; les élytres sont à

peine striées, un peu plus distinctement à la base; la coloration géné-

rale est moins foncée; et les pâlies comme les antennes sont d'un

roussàtre obscur. — Ankarahitra (//. Verrier).

Cardiophorus tripartitus n. sp. — Long. 4 1,3 mill. — Ubloii-

gus, niger, nitidus, rillomlus, prothorace vitidiore, elytris dimidia

parte basait cum vietapleuris l'ubro-rufis ; capite coiive.ro, fronie avtire

transvermti plicata, anteimis sat gracilibus, protlioracis basiii al-

tingenlibus, haud dentatis, articulo :i^ quarto parum longiore : pro-

thorace convexo, longitudine haud latiore, antice a medio rolundato-

angiistato, dorso laeri, angulis posticis parum retroversis ; scutello sat

luagno, fere cordiformi ; elgtris parum convexis, basi utrinque sat laie

impressis, subtiliter lineato-puiictatis, punctis postice minoribus, stria

suturali sat iiirpressa; subtus cum pedilms minus nitidus, tarsis grtwi-

litms, dilutioribus. — Plateau d'Ankara ;//. Verrier).

Ressemble un peu pour la coloration à VEIater balteatus d'Europe,

mais les élytres se partagent le rouge ri le noir en parties égales.

Cardiotarsus apicatus n. sp. — Long. ."> 1/4 mill. — Ublougo-

elongatus, modire nitidus, lesUurus, iiilidus, elgtris fusco-piceis, auguste

rufo-testaceo marginatis, apice paulo latius, basi extrema cum scutella

testaceo-rufis, subtus cum pedibus testaceo-rufus; capite subtilissimr

punctulato, oculis magnis, antennis gracilibus, rufo-testaceis, protho-
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rach hnain tiitingentibm : invUtorace .suliquddnito, sat fortiter con-

ir.ro, lateribuy. antke rotundnih, postice vi.r xinuatis, dorso fere Itirn',

margine postico trisinuato, anyulis posticis retroversis; scntello de-

presso, obtuse oçato, medio iinpresso; eh/tris leriter strintis, siriis xub-

tiliter punctulatis , interaillis rouvexiusculis, rillosulis, basi conve.ris,

humeris conrexis; subtmt Ifiecix, hiteribus vix pnnctuhituK. — Aiika-

rahitra {H. Perrier).

Ressemijle au C. yrisescetis Fairm., mais autrement coloré, avec le

corselet plus court, plus globuleux, les élytres un peu plus fortement

striées, les intervalles moins plans.

MALACODERMATA

Luciola Perrieri n. sp. — Long. 7 mill. — Obloiuja, coHve.viuH-

cula, vufn, capite, eh/tris, tibiis tarsmjue fuscis, abdomiitis segnteuto

3° pallido; capite subtilitér punctato, [route haud sulcata, oculis dis-

tantibus, antennis sat elongatis, sed elgtrorum médium haud attin-

yeiitibus, articulo l" elougato
;
prothorare transcerso, lateribus le-

riter arcuatix, antice cuin aiiyulis rotuvdafis, dorso medio sat fortiter

sulcato, antice breviter infuscato, ad latera impresso, utrinque medio

puncto fusco signato, basi fere recta, medio marginnia, augulis obtnsis;

scutello rufo, truncato; elytris oblongisjere parallelis, aijice rotumlatis,

dense subtiliter granulatis, ad humeras paulo elevatis, disco utrinque

lineolis 2 vix distinct is, sutura tenuissime elerata; pedibus sat validis.

— Mudivalo (//. Perrier); un seul individu.

Cette espèce se rapprocherait de la L. Gaiffei Ail. par la coloration

du dessous du corps qui est d'un roux pâle, mais sans bordure brune

avant le segment phosphorescent; en outre la tète est unie entre les

yeux, le corselet a 2 petits points brunâtres, il est en carré transversai

et les élytres ne sont pas rousses à la base.

Silis costulata n. sp. — Long. 7 1 2 à 12 mill. — Elongata, fusco-

nigra, opaca,prothorace lateribus rufo-maryinato, transverso, utrinque

ampliato et anyulato, medio transcersim plicatulo, lateribus ante basin

excisis et plicatulis: capite late depressu, antennis plus minusve com-

pressis, nigris ; scutello late triangulari ; elytris apice obtusis, utrinque

costulis 2 plus minusve distinctis et stria submarginali instructis, cos-

tulis unie apicem obliteratis, sutura auguste elevata
;
pedibus sat va-

lidis, compressiusculis ; çj minor, fere parallelus, antennis latis, com-

pressis, articulis a tertio fere triangularibus, ullimo oblongo: Q major.
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aittenni.s mt grdcilibus, corporis mi'diwn hmiil snprranlilms, elijtns

post inctliwii angulatis. — Diôgo-Siiarez : ma cullcction.

Ressemble assez au S. madMjaamriemis Wat., en difl'ère, outre la

coloration, par le corselet ayant un pli transversal et pas de fossette

médiane, plus fortement angulé et échancré sur les côtés et par les

élytres à côtes assez épaisses, médiocrement saillantes.

Silis foveicollis n. sp. — Long. 10 mill. — Ressemble au précé-

dent, mais le corselet est plus rouge avec une bande médiane longitu-

dinale noire et un point de môme couleur au milieu des côtés ; les an-

tennes sont comprimées et assez élargies à partir du 3'^ article, mais

un peu moins que chez le ô" du précédent et aussi plus longues; la

tète est courte avec le chaperon rougeàtre; le corselet transversal est

anguleusement dilaté au milieu, une impression longitudinale médiane

assez large, croisée au milieu par un fort sillon transversal qui s'appro-

fondit de chaque côté en formant une incision étroite assez profonde et

détermine au milieu du dos 4 petits bourrelets; les élytres sont allon-

gées, parallèles, presque tronquées à lextrémité, avec de faiitles traces

de côtes longitudinales; le dessous du corps et les pattes sont sembla-

bles. — Diégo-Suarez : ma collection.

TENEBRIONIDAE

Parecatus dorsoplicatus n. sp. — Long. 11 12 mill. — Rt'S-

semble au P. rostahitus Falrm. pour la forme générale et la vestiture,

mais un peu plus allongé; le corselet est notaldement plus étroit, à

peine dilaté au milieu des côtés, un peu plus fortement sillonné au

milieu avec 2 impressions obli(|ues de chaque côté et quehpies gi'os

points peu profonds sur les intervalles: les élytres sont plus longues,

moins fortement déclives, et un peu plus prolongées à l'extrémité, sans

côtes longitudinales, ayant chacune un petit pli au milieu de la base,

•m pli oblique avant le milieu, un peu en dehors, un autre après le

milieu, plus discoïdal. plus mai-ipié, presque transversal, la côte externe

tranchante, plus saillante et plus sinuée à rextrémilt'. les intervalles un

peu inégaux, avec des points écartés, assez gros, un peu rugueux vers

le bord marginal; les pattes d'un roussâtre obscur. — Diégo-Suarez;

ma collection.

HiMATis.Mus KMAïuiiNu-RONs Faimi., Ann. Belg., 18114, p. 141. — .le

crois (pie cet insecte est le a de //. ./»v// Fairm., le Natural., 1880. p. 24(3.

et Ann. Soc. eut. Fr., 1880. p. 333, t. ll,lig.8; iln'eudill'ère. outre lataille
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plus fdrtp, le cor|is plus rulmstc, (|uc' par la tète bien plus graiido. le

chaperon fortement éehancré au milieu du bord antérieur. Ces deux

insectes sont répandus dans des localités très diverses. Ce qui est re-

marquable, c'est que le a ait été connu bien après la ç ; les 2 sexes

m'ont été envoyés par M. H. Perrier qui les a trouvés en même temps

aux environs de Suberbieville. Il est à noter ([ue le o n'a ])as été

encore sigalé à Nossi-Bé où VH. Justi a été trouvé.

H. TROcuANTERicus Faimi., Ann. Belg., 1897, p. 384. — Cetteespèce res-

semble tellement au htiprestuides Gerst., de Mozambique, dont le c?

présente également une épine aux hanches antérieures, que je la re-

garde connue idenll(iue après avoir vu une série d'individus.

Caedius brevis n. sp. — Long, o mill. — OiYf/w.s, moilire coii-

re.rus, fufieiiliix, vage inetallescens, vi.r nitiduluf;, subtiliter dense asjie-

nilus, capite sat laie eniarginafo, antennis brevibus, articutis 6 nltiniis

fere elavatis; protliorace valde transverso, ebjtris haud angustiore,

dorso lateribus fortins asperulo, margine postico utrinque sinuato, elg-

lro)-uiii basin amplectante, angulis posticis acutis; scutello indistincto ;

etgtris breribas. a medio postice angustatis. sat fortiter striât is, inter-

vallis dorso planimculis, extus paulo convexis; subtuscum pedibus sub-

tilins iisj)en(tns, prosterni lateribas inagis asperulis et paulo striolatis,

pedibus rulidis, tibiis antieis extus bieinurginalis, apice dilalatis. —
— Farafangana [HUicheau).

Ressemble extrêmement au C. coriaceus Muls., mais plus large, plus

court, avec le corselet un peu plus fortement ponctué, les cotés plus

arrondis en avant, l'écusson à peine visible, et les élytres bien plus

courtes, l»ien moins rt'trécies en arrière, à sculpture un peu plus Une.

AuAviL's ovAïULUs Fairm.. Ann. Belg.. 1897, p. 3M{Brae}iiiidiuin). —
Long. G 12 à 8 mill. ,— Ortitus, fuseus, fere opacus ; capite dense

subliliter asperato, chjpeo sat late emarginato, antennis brevibus, fer-

rugineis : protliorace transverso, elytris haud angustiore, lateribus pos-

tice rectis, antice tantuiii arcuatis, dorso dense asperulo, ad latera for-

tins et leviter iinpresso, angulis posticis acute rectis; scutello lato, paulo

rnfescente, nitido; eli/tris oratis, postice leviter attenuatis, parum for-

titer striatis, stfiiis subtiliter punctatis, intervallis convexiusculis,

extus et apice magis convexis, sat dense asperulis et setulis minutissi-

inis ferrugineis indiitis; subtus cuni pedibus setosus, his nitidis, tibiis

anlicis latis, dentibus 2 inagnis annatis. — Environs de Suberbieville

(//. Perrier).
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Ressomble beaucoup a ÏA. scubrusus {Cijptus) Gcrsl.. mais un peu

plus petit et plus court, avec le corselet plus étroit que les élytres.

ayant les côtés parallèles en arrière, plus nettement rebordés, plus ar-

rondis en avant et les stries des élytres visil)]ement ponctuées.

La première description axant été faite sur un seul individu terreux,

mal venu, j'ai cru utile de la refaire.

Adavius Perrieri n. sp. — Lonjj;'. 'i i/i mill. — Ressemble assez

au précédent, mais notablement plus petit, d'une l'orme plus courte,

plus convexe, un pc^u élargie au milieu des élytres qui sont plus ar-

rondies à l'extrémité; le corselet est aussi large à la base que les ély-

tres et se rétrécit peu à peu avec les côtés légèrement arqués, sa sculp-

ture est plus fine; les stries des élytres sont à peine distinctes et les

intervalles sont plans, à sculpture également indistincte; sur les côtés

les stries sont un peu plus visibles et les intervalles un peu convexes;

les tibias antérieurs sont semblables. — Ankarahitra [H. Pcrrier).

Eutochia latipes n. sp. — Long. 11 mill. — Forme de VE. vidiui

Fairm., mais bien i)lus grande, plus parallèle, avec les élytres plus lon-

gues; plus fortement striées, le corselet fortement rétréci en s arron-

dissant dans la moitié antérieure, les angles anlérieiu"s presque ella-

cés,la surfase lisse, faiblement ponctuée sur les côtés, sans impressions

basilaires ; le chaperon a une faible impression transversale ; les an-

tennes sont assez épaisses, les articles o à 10 sont un peu transversaux

et un peu angulés, presque comme chez les Vloina: les tibias antérieurs

sont larges et épais sauf sur le tiers basilaire qui est étroit, leur bord

est uni, sans dentelures, et ils ne sont pas arqués à la base. — Diégo-

Suarez, ma collection.

Eutochia opatrinoides n. sp. — Long. 10 mill. — Ressemiile

extrêmement à 1"/^'. ridixi Fairm., mais plus grande et un peu plus

large, le corselet n'ayant à la base que deux points à peine enfoncés au

lieu d'impressi(m, sa ponctuation extrêmement fine et serrée, mais

plus distincte, les élytres à stries semblables, mais avec les intervalles

plus convexes, C(»uverts d'inie fine ponctuation râpeuse; le reste est

semblable. — Plateau de l'Ankara (//. Vcnirr •. 2 individus.

ALi'nnoi'HAiiis slhkasciatus Walk. — (let insecte, répandu de|iuis

rinde jusqu'au Japon et dans les îles Malaises, se retrouve à Madagas-

car dans toute l'île, car je l'ai reçu des environs de Suberbieville

[H. Verrier) et il a ('ti' troiivi' a Fort-Dauphin. Le cj est assez remar-
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(luable par los petites cornes do la tête et qui ne sont jamais syniélri-

(lues, souvent de forme anormale.

Tenebrio trivialis n. sp. — L(tng. 10 niill. — Hessenihle à la $

(lu T. iju(i(Irili(niKitiis Fairra., mais d'un brun moins foncô; la tète est

visiblement ponctuée, avec deux impressions transversales, l'une entre

les antennes, l'autre au-dessus des yeux; les antennes sont semblables;

le corselet a la même forme, mais il est visiblement ponctué ; son bord

postérieur est plus arrondi au milieu et moins fortement sillonné m
dedans, les angles sont moins droits; l'écusson est bien plus étroit; les

élytres sont un peu plus fortement striées avec les intervalles un peu

convexes. — Ankaraliitra (H. Perrier); une seule 9-

Camariodes suturatus n. sp. — Long. 10 mill. — Ohlongus, soi

fonvexus, Jascu^, viujc nirtnUescens, opnculus, elytris ncneo-riridibns,

xutura purpufiua, huineris levUer capreis; rapite hrevi, antice fere

tnincato, Hirhique fortiti'r angulato, sutura duprali nrcuntn fortiter

iiiipressu, epistomuie declivi, rufescciite, Uibro lato, obscure rufcscente;

prothorace transverso, brevi, elytris vix angustiore lateribus rotuu-

dato, antice haud angustato, margine antico fere recto, angulis raldc

obtusis, dorso laevi; srutello minuto, rugosulo, eonvexiusculo : ehjtris

oblongo-oratis, postice levissime ampliatis, apice obfasis, dorso sat stria-

tis, striis laecibus. basi iantuni parce punctatis, intervallis irix con-

rexiuscidis, siibtilissinie punctulatis, nia)'gin(tli obscuiu) : pedibxs grari-

libus. — Diégo-Suarez ; ma collection.

Ressemble au C. purpurascens Fairm., mais d'une coloration dillé-

rente, plus brillante sur les élytres, plus mate sur le corselet dont le

bord antérieur n'est nullement échancré; les élytres ont les stries plus

profondes, pas ponctuées et leur extrémité est plus obtuse.

Cedrosius caerulans n. sp. — Long. 12 mill. — Ressemble ex-

trêmement au C. caldsonioides Fairm. ('), mais plus petit et d'iui bleu

médiocrement brillant; le corselet est un peu plus court, angulé lar-

gement sur les côtés, les élytres sont striées de même, mais les stries

sont à peine ponctuées, plus visiblement sur les côtés, et les inter-

valles sont lui peu moins convexes; le dessous et les pattes sont égale-

uient d'un brun noir, nn-diocrement brillant; la tête est un peu plus

linement ponctuée, un peu impressionnée entre les yeux. — Anka-

rahitra (//. Perrier).

(1) Le Nalural., 1902.
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Sphaerocaulus laevicollis n. sp.— Ltng. 7 1/^ iiiill. — Plus

grond t't pins large que le .S. l'crrieri Fairm. ;Ann. Soc. l-'r. 1!)(I2,

;J37) paraissant moins convexe, avec les tubercules des él\ très moins

nombreux, plus émoussés, et distinct surtout par le corselet plus large,

plus arrondi sur les côtés et à surface unie, sans granulations, ni aspé-

rités; les éhtres sont plus courtes, plus larges, bien plus rondes et les

espaces entre les tubercules sont unis et non rugueux connue cbez le

Perrieri. — Diégo-Suarez; ma collection.

Pseudogena alternans n. si». — Long. 8 mill. — Orata, valdc

coiircid, riipitr iirotli(inici':iui' fufiiv-oi'nds , moitice nitidis , elfilris nie-

fdllirix, nitidis, vittis cu^neis et caendeia alternat im ornatis; capite

dense subtiliicr punclato, antice truncato, sutura clijpeali profande <ir-

cuata, antennis gracilibm, rufo-piceis, corporis médium paulo superan-

tibns: prothorace sat parvo, transverso, eljitris fere dimidio anyustiorr,

antice angastato, luteribiis rix arcuatis , dorso subtiliter dense itunr-

lulato, margine iiostico l'ère recto: scutello minuta, conre.ro; eli/tris ad

liumeros angustaiis, fortiter striât is, striis laeribns, in tcrcallis convexis,

laevibus ; subtus cum pedihus fusca, nitida. — Aiikaraliilra [Perrier).

Ressemble à P. inaeqaaiis Fairm., mais bien plus p(Uite, à cor-

selet moins étroit, densément et finement ponctué; avec les élytres

moins amples, plus courtes, colorées de même, à bandes alternative-

ment cuivreuses et bleues, mais de largeur et de convexité égales.

Pseudogena aecxualis n. sp. — Long. 10 mill. — Ovalis, postice

leciter ampliata, ciridi-metallica, nitida, paulo cuprcolo micuns; ca-

pite prothoraceque subtiliter punctatis, nitidis, medio paulo magis cu-

preolis : clgtris fortiter striatis, striis subtiliter punctulatis, basi paulo

ecidentius, intervallis modice conoexis, acqualiter latis, subtilissime as-

perulis, intervallo :p prope basin punc.to grosso signala, margine late-

rali anguste cupraceo: pedibus piceo-aeneis, antennis rubiginosis. —
Diégo-Suarez ; ma collection.

Ressemble à Yinaeijiialis Fairm. pour la forme, mais les intervalles

des stries sont de largeur ('gale, bien moins convexes, d'une coloration

semblable, les stries sont moins profondes, la tète et le corselet sont

aussi brillants que les élytres, et ce dernier est plus étroit, plus coni-

que. Se rapproche de polgzona Fairm. par l'égalité des interstries,

mais ceux-ci sont plus convexes, le corps est moins gibbeux, le corselet

est plus étroit, brillant ainsi que la tête, et les stries sont bien |)lus

profondes.
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Nesogena (Bradygena) violacea n. sp. — Long. 18 mill. —
Oblomja, modice conve.ra, aipite protlior(icc(jue caemleis, modice nilidis,

hoc mnrginibus violaceo tinctis, eUjtris purpurinis , nitidis, lateribus-

et postice caeruleo micmitilms : capite subtilitév punctulato nd ociilos, et

(Uitire sulcnto
,
fronte playii CKpreola , iintire breviter aurosa nignnta,

(Uitenni!< piceis. artinilisS et 4 neiiiudibus; protliorace breci, transverso,

eli/tris iiugustiore , luteribm (intire nituiiddiis, cum basi margindiis,

inaniine postieo intus [éviter sulcatu, amjulis posticis rectis ; scutello

trinngulari viridi-aeneo, medio convexo; elytris amplis, striatis, striis

Imsi tiiniunt punctulatis, intervallis leviter convexis, epipleuris paruni

einietu'is: subtus caeruleo-virens , valde nitida
,
pectore medio et dlxto-

inine opiee Idtaribus cupreis, peilitms violaceis. — Madagascar; ma cul-

It'Clion.

Ressemble assez -d iiiicdiitirnllis Ftiirm. '), mais plus petite et d'une

coloration di fférente

.

Ces deux espèces l'ont partie d'un groupe assez bien caractérisé par

la forme du corselet qui est plus ample, avec les côtes et Ja base net-

tement marginés; les épipleures sont plus ou moins concaves. Les Neso-

gena Batesii, suturata, rutilia, gigantea , caeruleata Fairm., speciosa

Bâtes font partie de ce groupe.

Nesogena simplicifrons n. sp. — Long, lo à 17 mill. — Sat

eintigdtd, fere eUipticd , nitidd, eaerulea , elytris cupreolis : capite cum
Idbro et prothorare dense subtiliter punctatis, illo ad oculos et antic.e

liaud sulcato, lahro lato, palpis rufo-piceis, antennis dilute piceis ; pro-

tliorace subconico , antice a basi angustato, lateribus rectis, basi breciter

ri.r tircuatis, margine postieo recto, sulco interno nullo; scntcllo trian-

guldri, cderuleo, indistincte punctato; elytris sat elo)igatis, putirtalato-

striatis subtilibus, densatis, intervallis leviter convexis, subtiliter aspe-

rulis: subtus cum pedibus caerulescens, nitida, pectore vix punctulatu.

— Diégo-Suarez ; ma collection.

Cette espèce est assez remarquable par le manque de sillons près des

yeux et en avant, ainsi qu'à la base du corselet; sa forme est plus

allongée que chez ses congénères.

Nesogena basicollis n. sp. — Long. 18 mill. — Ressemble beau-

coup à la siinpUcifrons , mais un peu i)lus grande et un peu moins

étroite, d'un bronzé verdàtre brillant, légèrement bleuâtre sur la tête

elle corselet, b- front un peu cuivreux, mar(]ué de sillons oculaires

11) Ann. Soc. Bel;.;., 1880, p. 4.')8.
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»'l (Viiii sillon tr.'insvcrsal en a\;uil, les antennes sont un iieu jiliis rous-

sàtres, leur '.V^ article est sensiblement plus eourt que le 4' tandis qu'il

est au moins égal chez la simpUrifroits, la ponctuation est à peu près la

même sur la tête et le corselet, mais plus fine sur le dernier qui porte

à la base un sillon transversal d'un bleu métallique finement rugueux,

le bord postérieur étant relevé; l'écusson est plus triangulaire. |ilus

ponctué; les élytres sont un |)eu plus larges, striées de même avec les

intervalles également un peu convexes et très finement aspérulés; le

dessous du corps est bleuâtre, peu brillant, mais le milieu de la poitrine

et de Fabdomen est cuivreux, brillant, les épipleures aussi sont cui-

vreuses, les pattes sont d'un roussàtre obscur, les tarses plus clairs,

les fémurs d'un beau iiieii lirillant. — Diego-Suarez ; ma collection.

Nesogena cinctipennis n. sp. — Long. 12 à 14 mill. — Elongntd,

iiitiilici' roiiri'xa, capitr jirollioraceqne (iPiieo-ciridulix , modire nitidis

,

illo antice, hoc medio paulo cupratù, eUitrk cupreis, nitidis, lateribns

sut late purpureo marginatis, subtus caerulescens, nitidn; capite sub-

tilitérdensissiine punctulato, labro rufescente, antennis gmcilibus, cor-

porix mcdluin vix att ingrat ibux. ri(fei<rentibax , (irfiralo t° nenescente:

protlionire eljitris avgastiore, Iritrribns sat rotundato, antice angua-

tato, dorso subtiliter deiixi.ssinie punctulato , I)asi recta, haud viargi-

•nata, scutello trigono, aenescenti, elgtris sat fortiter stviatis, inter-

vallis conrexis, dense punctulato-aspendis : subtus fere laevis, pedibus

piceo rage metallicis. — Madagascar; ma collection.

Espèce étroite, subparallèle, mais n'ayant que ce rapport avec Van-

gustadonl elle diffère par ses yeux normaux et son corselet plus étroit,

à côtés plus arrondis à la base et ses élytres plus profondément striées.

Nesogena angusta n. sp. — Long. 10 mill. — Klongala, niodice

eonvexa, iiiihUcc nilida, castaneo-rufa, subtiliter pul)erula, capite et

protliorace opaculis. élu tris laleribus laie caerulescentihus; capite obscu-

riore, anlice cuiii labro mugis rufescenle, hoc sat niagno, oculis minus

distantibus, sut grossis, magis conrexis, antennis gracilibus, médium

corporis haud altingentibus, articula ultimo apice acutissimo; protho-

ruce transverso, elytris parum angustiore, antice arcuatim angustato,

dorso alutaceo, basi transcersim leviter plicatulo : élut ris etongatis, pos-

tice (uiguslatis, modice striatis. striis .subtiliter strigosulis, inlervallis

conrexis, subtilissime punctatis; subtus cum pedibus paulo dilutior et

nitidula, pedibus gracilibus, tibiis apice calcaratis. — Madagascar; ma
collection.

Cet insecte est le plus étroit du genre et assez remar(|uablo par ses
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yeux moins écartés, plus gros, plus saillants, ainsi que par les tilnas

terminés par un éperon aigu.

Nemostira bicolor n. S|». — Long. 9 mill. — Elomjata, fusco-

liiip'd, paniin iiiiida, prothorare rufo, nitido; capite augustiorc, paulo

cuevalesccntc, oculk minus ylobosis, sat approxhiiatis, fronte inter eos

snlcaUi, liibro cuin pulpis piceo; nntennls niodice elongatis, fusas, api-

rem versus (/radatim paulo crassioribus; prothorace antice paruiu atte-

iiuato, lateribus fere reciis, basi tenuiter marginato, angulis cxtus

prcductis: seuiello fere laevi; ehjtris elongatis, sat fortiter pumiulato-

strifttix, intervallis ronve.riusruUs, fere laeribus; subtus rum pedibus

ronrolor. pedibus antids paulo rufescentibus. — Ankarahitra IL !*(•)-

rier .

La taille et la coloration de cette espèce la rendent facile à recon-

naître.

Nemostira tenuicollis n. sp. — Long. (î mill. — Sat elangata,

rufa, nitidala, elytris dilate castaneis, capite infuscato, ore rufu,

genubus, tibiis tarsisque infuscatis: oculis magnis, contiguis, rlgpeo sat

fortiter impresso, palpis piceis, antennis elongatis, infuscatis, articulu

nliimo praecedentibus 4 conjuactis longiore; protliorace angusto, fere

parallelo, antice vix attenuato, laevi, basi tenuiter marginato: seuiello

triangulari, infuscato, elgtris postice attenuatis, jninctato-striittis;

prdibux s((t gracilibus. — Ankarahitra (//. Perrier).

Cette espèce se distingue par sa petite taille, sa forme assez grêle,

son corselet assez étroit et la coloration indécise des élytres; Timique

individu paraît un peu immature.

l*seii«lo8lii*a n. g.

(^e nouveau genre, qui ressemble !)eaucoup aux Seniostir<t, en dillere

nulablement par la tète courte, les yeux un peu distants, le chaperon

à peine marciué, le labre non saillant, les palpes très courts, à dernier

article épais, presque conique, les antennes plus courtes, plus épaisses,

cylindriques, le corselet presque carré, les élytres plus amples, non

siriées, relevées en bossette, de chaque côté de l'écusson.

Pseudostira laevipennis, n. sp. — Long. 8 mill. — Sat elmigala

,

rufalo-teslacea, modice nilida; capite obscuriore, brevissimo, labro vLr

distincto, antennis crassiuscuUs, cglindricis, piceis; protliorace subqua-

drato, antice truncato, subtiliter dense punctulato, an lier, et basi

Ann. Soc. Eut. Ir., lxxii [1903!. I.j
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leviler impreaso; sculello sut Idlo, obtusu, nigosulo : elutris mi ampIiK,

subtilissiine dense panctulatis, hnud striatis, ad scutellum utriuque

paulo (jihhosulis-, pedihiis sat finiriJihus. — Diégo-Suaroz ; in;i C(»lleclion,

un seul iiuli\idu assoz iuconiiilct.

ANTHICIDES

Macratria strictula ii. S|). — L(in<^. '•) 1,2 mil). — Plus petite

(jue ïlioniHd Fairm. ('j, d'unie coloration analogue, mais plus roussàlre,

couverte d'une pubescence grise très line, i)ien distincte par la forme

du corselet notablement rétréci en arrière avec les cotés sinués,

comme chez beaucoup d'Anthicus, et la base fortement sillonnée; la

tète est très finement (^t très densément ponctuée, les antennes sont

d'un fauve pâle avec les 3 derniers articles un peu plus grands, à

peine plus épais; le corselet est peu convexe, couvert d'ime ponctua-

lion strigueuse extrêmement fine et serrée, le sillon de la base est un

peu obfique de chaque côté et légèrement étranglé au milieu , les él\ -

très sont couvertes de fines stries, très finement ponctuées avec les

inter\ ailes à peine convexes, à ponctuation presque indistincte, les

2 stries marginales sont un peu plus marquées: la suture et le bord

externe sont étroitement brunâtres; le dessous et les pattes sont d'un

roux testacé. — Environs de Suberbieville [H. Perrier).

Telesinus» n. g.

Corps très allongé: tète dégagée, portée sur un col large, assez

court, yeux assez gros, antennes très grêles, ne grossissant nuUemenl

à l'extrémité, atteignant le milieu du corps. 1<^'' article à peine plus

épais que les autres, le 3« un peu plus long que le 4% les suivants

égaux, palpes maxillaires assez longs, dernier article largement trian-

gulaire, le précédent triangulaire, mais bien plus étroit, mandibules

robustes et assez saillantes; corselet brièvement ovalaire, rétréci vers

la base qui est bien plus étroite que les él\ très, étroitement marginé

en avant, plus fortement en arrière; écusson quadrangulaire; élytres

longues, angulées aux épaules, très légèrement atténuées en arrière;

pattes grêles, assez longues, fémurs un peu épais, non claviformes,

1*"' article des tarses postérieurs allongés.

Ce nouveau genre rappelle les Macratria, mais les antennes sont

longues, grêles jusqu'à l'extrémité, la tête est carrée en arrière, portée

(1) Aiin. Soc. lU'Ig., 18'.»7, 380.
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sur un Col large. Sa place me parait près du g. Euproclux, qui pré-

sente la même coloration, mais dont la tète est presque contiguë au

corselet et dont les antennes sont lieaucoup [dus courtes et plus

('•paisses.

Telesinus griseus n. sp. — Long. .") 1 i mill. — Vithic rloixjdtus,

siiiira panun convexm, totiis fulvus, suboparus, piibc subtili fulcida

dense vestitus; aipite breriter ovali, postice (juadrato, inter nntennas

irnnsvenim sulcatulo, rbjpeo truncato, lubro brevi, tnivsrerso, niandi.

bulis patiJo pyoductis, antennis ijracillmis, médium corparis paulo

xiiperaiitibus^ saipo parum crassiore, 3"™ haiid supenuite, colla snl

brevi, s(it hilo; pratlioruce arato, postice atteiinato cl elfitris multo

(Utçiusliore, liiteribus basi sut fortiter marginnto et rotnudato, nntice

paulo iucrassato; scutello quadrata; eh/tris elongatis, ad humeros

(DKjulatis et paulo incrassatis, a basileviter attenuatis, dorso alutaceis,

ad scutellum utrimjue paulo elevatis et paulo rugosulis: pedibus et

antennis haud dilutioribns. — Ankarahiira (//. Perrier); un seul indi-

vidu.

Formicomus albipes n. sp. — F^ong. "2 mill. — Gracilis, medio

aityustatus, niger, nitidus, prothorace basi breriter rufomarginato,

elijtris ritta transversa albida subbasali ornalis, pedibus albidis, femo-

ribus fuscis, basipiceis; capite convexo, prothoracis medio fere latiore,

sub(ju(ulrato, antennis prothoracis basin vix nttingentibus, parum
gracilibus, piceis, basi rufescentibus, urticulo ultimo albido; protho-

race ovato, antice dilatato
,
postice constricto, ehjtris haud angus

tiore; his ovato-oblongis, a basi postice gradatini ampliatis. apice sut

abrupte rotundutis, plaga transversa baseos depressa; pedibus gra-

cilibus, feinoribus vij- clavatis. — Plateau d'Ankara {H. Perrier); un

seul individu.

Remarquable par ses élytres en IVirme de gourde, rappelant assez

bien F. consul Lai., de Saigon, mais encore plus atténuées vers la base

avec les épaules effacées: le corps est bien plus étroit.

Anthicus carmelita n. Sp. — Long. 1 23 à 7 mill. — Sut clon-

gatus, squalide rufescens, capite plus niinusve obscuriore, sat dense

griseo-pubescens; capite subquadrato, planiusculo, prothorace paulo

latiore, haud distincte punclnlato, anguiis poslicis parum oblusis,

inter antennas inipresso. tuberculis antennariis productis, antennis

prothoracis basin superantibus, sat gracilibus, apicem versus gradatini

crassioribus, articula l" crasso, sequentibus fere aequilongis ; prolliorace
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breritcr ovaio, clijtris ferc ilimidia (inyustiore, postice vir sensiin

angusUito, lateribua avlicc cnin niufiilis rotiDidatis, dorso subtUissiine

punciiilnto, /ilpxris haud iiiiprcssis : eljilris ohlottgo-oratis, iid humeros

jiarum roluudtilis, subtilissiiiir dense jninrtahttis; snbiiix iiui[/is rufus,

jirdibus dilitlidiibus. — Etl^ irons de Siibcrbievillf //. Vcrvier).

Ressomble cxlrriiionient ;iu (/uadniiiceps F;iirm.. mais les antennes,

au lien de grossir peu à peu vers rt'xlrémilé. ont les 4 derniers articles

sensiblement plus épais que les précédents, le corselet est plus étroit,

plus atténué vers la base, plus déprimé, les élytres sont moins courtes

et plus parallèles.

Anthicus cribellatus n. sp. — Long. ',\ niill. — OIiIohijhx
,
picco-

fuscus, nitiduhix, ri.r disstiucti' parce pubeyuluSjWulinuc dense sat forti-

ier pioictatiis: eapite bdsi fortlter sed breviter nicdin suictiiulo, antice

obsolète biimpresso ; prothoraee sat breri, postice vi.c anfjustato, margine

antico utrinque obsolète impresso, pteuris haud impiessis ; elt/tris ad

humeros parutii angulatis, post srulelhini transversiin fortiter intpres-

sis, ferc sulcatis, dense aequaliter punrtatis: pedihus testaceis^ anten-

nis obseuris, gracilibus, prothoracis basin superaiitibus. — Suberbie-

ville (//. Pcrrier).

Cet insecte est remarquable par la forte impression ipii sillonne

transversalement la base des élytres, ainsi que par la sculpture de la

tète. Il a le faciès de VA. pressicollisFi\\rm.,mms son corselet est très

diiïérent et l'impression de la base des élytres est très forte.

Anthicus gibbosulus n. sp. — Long. 2 12 mill. — Oblongns, ron-

vexiis, vnlde nitidiis, rufus, ehjtris (usco-piceis, parle basali fere terlia,

citta inrnsversa posl médium, sutm'ani haiid attingente,et apice extremu

rufis, iuberculis basalibus rastaneis: rapite paulo obscuriore, conve.ro.

fere globoso, rix distincte punctulaio; prothoraee raidi' conrexo, lateri-

bus fortiter ac late cacato, dense sat subtiliter punctato, ante Imsiii

paulo angustato et supra leviter impresso: ehjtris oblongo-orntis, medio

Dix ampliutis, apice obtuse acuminalis. basi punctulatis, a medio postice

laevioribus, ail humeros anguhito-rotvndatis, basi utrinque sat fortiter

gibbosis, dein transversim fortiter impressis.- jx'dibus gracilibus, femo-

ribus parnm crassis. — Environs de Suberbieville (//. Verrier).

Remarquable par son corselet forlement convexe, les 2 tubercules

basilaires des élytres également très convexes et teintés de brun, sui-

vis d'une forte dépression transversale: la ponctuation est à peine

distincte.
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Anthicus stricticollis ii. sp. — Long. "2 mill. — Obloiujulus, Irvi-

tei' cûiivi'.fHs:. rufus, 9at nitidus, glaber, rlytris inedio vitta transversali

fusculd, ludlc liinitata 0))}iitis: rapite brrcis-^inte ovato , ml ronccxo,

posticc <ittn)uatu, rix per^pirue punctuldto, (inimnis graciUbua , npicc

paido criisxioribHS. prothoracis basiit hnud attiiiyeiitibiis ; hoc valdc cou-

re.ro. (in te basiii fortitrr constvicto et Intcribus late fovmto, fovcn

(idscemlcntr, c/or.so subtilmime punctuhito, bdsi trnnsvrrxiia obsolète

xtriatulo: ehitris o\:alo-oblon(ih,ad hutnrnn sat (uu/uhitis, inedio leviter

«{tnplidtis, iipire sdt fotillev dedivibus. conjtinrtiiii rotuiidatii;, dorso

dense subliliter punctatis , ad scutellum idrinijne obsolète gibboaulix;

sabtus rum pedibus conador. Iiis paulo dUntiovibus, sat yraeilibus. —
Environs de Suberbiovillc [II. Perrier).

Romarquîiblo par les profondes fossettes des flancs du corselet, qui

sont réunies en dessus par un sillon transversal et par sa coloration

entièrement rousse avec une bande noire sur les élytres. Ressemljle

assez au ludculidorsis Fairm., mais un peu plus petit, bien plus finement

ponctué avec les impressions du corselet bien plus grandes, [tlus dé-

couvertes, et réunies en dessus par un sillon transversal.

Anthicus moerens n. sp. — I^ong. 1 1/.3 mill. — ObluiKjiix, modire

nmre.nis, piceKceiix, sat iiilidus. subtiliter pallide pilosalus, dense piaic-

iulatus: capite subqundmto, sat convexo , antennis parum gvaeUibm,

jirothoracis basin haud super(intibus,apiceiii versus leviter crassioribiis :

p rot liarace fère subgloboso, capite haud angustiore,plearis haud impres-

sis: ehjtris subparallelis, ad humeros sut (uigulatis, apice sepnratiin

rotundatis : sat dense punctatis : pijgidio haud ohtecto; subtus cuni pedi-

bus paulo dilulior. — Environs de Suberhieville.

Cet insecte et le suivant ont le corselet pri'S(iue globuleux, très con-

vexe, élargi en avant, peu rétréci en arrière et sans impressions dis-

tinctes sur les flancs. Le moerens a les élytres plus oblongues, plus

parallèles et plus ponctuées, sans parler de la coloration.

Anthicus crassicollis n. sp. — Long. 2 mill. — Oblongus, con-

vexus, testaceo-rufus, nitidulus, pilis pallidis sat taxe vestitus; capite

subquadrato, convexo, pimctato, haud carinato, angulis postice niodice

rotundatis, antennis brevibiis. parum gracilibus; prothorace breviter

ovato, capite vix angustiore, valde convexo, subgloboso, postice parum,

angustalo, subtilissime punctulato, pleuris haud iinpressis: elglris sut

b)-evibus. ad hu)neros rotundnto-angulatis, post médium angustalis, ditrsn

subtilissime punctulut is, apice séparai im rotundatis,pygidium haud obte-

(jentibus
\
pedibus mediocribus. — Environs de Suberbicville (//. Perrier).
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CURCULIONIDAE

Genre SYZYGOPS Sch.

Co genre, fort rare? dans les colleelions.a été créé pour un Ciirculio-

nide très curieux, appartenant à la faune des des Maurices et Bourbon :

il est d'mie petite taille et reinar(|uable par la disposition de ses yeu\

qui sont contigus, paraissant n'en lonncr (priiii seul, et en saillie sur

le milieu du front. Le type est res|)éce sui\antf :

S. cvcLors (iyll., Scli. Cure. I, p.ol."). — SubordlNs, irstarrus,anten-

nù pedibmque dilutiorihux. thoracc fusro, yraniilfito, (ilhido-siiHUtium),

l'Iiitrix stri(iio-puiirtnti!<, fusni-ii'st(irris.s(iiNnin(lis alhidix rdrii'i/ntis. —
lli' Bourbon.

Plus tard une deuviènic espèce fut (It'crite dans le même ouvrage :

S. nvsTRix Rosens., Sch. Curcul., Y, p. 832. — Sidjovatus, fusco-pi-

crus, sat dense silnceo-squnntosKx^ (nitemiis libiisquefemifiiueis. thoraee

profunde, valde reinote punetoto, eJijlvis suboralibus, jirofuHile striato-

punctatit, utnequnlibm
,
jifirce rigide setomti.

De|tuis, (iuérin-ileneville a publié dans son Iconograi»hie du Règne

animal cinq autres espèces dont je reproduis les descriptions ci-après.

Syzyc.opsïuberculatis Guér., Icon. Règneanim. Ins., |>. 142.— Long.

o mill. — D'un brun noirâtre couvert d'écaiiles, d'un gris roussàtre,

couleur de bistre. Corselet ayant de gros points enfoncés peu nom-

breux, avec les côtés garnis de quelques écailles subtronquées. Eh très

presque aussi larges que longues, arrondies et bombées avec des stries

de gros points, plusieurs forts tubercules et des cils courts et raides en

dessus. — Ile Maurice.

SyzYGOPsDESJAiuMxsGuér., /. c. p. 14.3. — Long, o mill. — Semblable

au précédent pour la couleur générale, mais plus allongé, ayant les

C(Més du corselet et des élytres garnis d'écaiiles bronzées, avec quel-

ques cils ctiurts. Base des élytres poi'lant en dessus 2 carènes assez

élevées, 3 ou 4 tubercules en dessus et un plus fort tubercule en ar-

rière, donnant à la partie postérieure du corps un aspect trifunpié.

Pattes d'un brun marron avec peu d'écaiiles bronzées seulement sur la

massue des cuisses. — Ile Maurice.

Svzvfiors FLsciPEs Guér., /. c. p. 14.3. — Long. 3 mill. — Noir, couvert

de très lines écailles clairsemées d'une couleur métalli(pie bronzée.
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Élytres a\ant de faibles traces de eûtes longitudinales et ([uelques cils

raides et courts. Antennes et pattes d'un brun fauve. — Ile lîourbon.

Syzygoi's l'RAsiNus Guér., /. c. — Long'. 3 mill. — Noirâtre, mais en-

tièrement couvert de Unes écailles très serrées et dïui beau vert bril-

lant. Pattes noirâtres, sans écailles. — Ile Bourbon.

Syzygops cixEREUS Guér., /. c.— Long. 3 mill. — Brun noirâtre, cou-

vert de fines écailles d'un cendré blanchâtre, surtout sur les côtés, avec

le dessus varié de taches grises roussàtres. Des cils raides sur les

élytres et sur le devant du rostre. Pattes variées comme tout le corps.

— Ile Maurice.

A ces sept espèces j'ajoute deux nouvelles :

Syzygops laterivirens n. sp. — Long. 3 mill. [vont. pxcL). —
(H)loiigo-oratus, pniuiii conrr.vu.t, pircohiSj jjIui^ ininmcf' rufescrns^suh-

tiliter dense squantnlosnsjdteribus viridi-metnllici'i : rostro (ipice paulo

rafescente, oculis contigHis; protJiorace transverso , antice haiid (nujus-

tiore, lateribm parani areuatis; ehjiris ovatis
,
poslice angastatis,

subtilissime striatis, siriis ptinctulatis , intercallis , hasi praesertim,

alternatun convexiusculis : disro pluri-impvessis et leviier i ube rosis, la.re

hispidis, tubere postico paulo conico, apire magis hispidulo, hunieris

infuseatis, breriter plicatulis: subtusruin pedihus rufesrens. — IleBour-

lion [(loquerel).

Yar. : nnicolor, ehjtroruni costuUs magis distinctis.

La coloration verte des côtés est parfois d'un gris un peu roussàtre;

les côtes des élytres sont très variables ainsi que les impressions qui

sont assez souvent obliques.

Syzygops Coquerelii n. sp.— Long. 3 mill. {rost. ejrl.) — Forme

du précédent, mais plus convexe et d'une coloration roussàtre due à de

très petites écailles avec des taches d'un brun plus ou moins foncé sur

les élytres, mélangées de quebpics très petites taches de pubescence

blancliàtre formant parfois des bandes plus ou moins obliques sur la

partie postérieure; le corselet a 2 bandes brtuies variables; les yeux

sont plus gros, à peine séparés; le corselet est fortement et assez den-

s.émcnt ponctué, presque ruguleux, les élytres sont plus convexes,

moins rétrécies en arrière, assez fortement ponctuées en lignes régu-

lières, mais sans côtes, ni stries, sauf sur les côtés. Les taches des

('ixtres sont variables, le plus souvent elles sont é|)arses, mais for-

ment parfois, après Ir milieu, une bande transversalement (»l)lique, se
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joignant au\ lianes, ot relcAoes en avant par une li-inle brune, funeéo,

les petites taches blanches disparaissent^ouvent; les soies qui hérissent

les élylres sont plus courtes. — Ile Bourbon {Coquerel).

C'est à cet ami regretté que je dois plusieurs individus de ces 2 es-

pèces, qui ne peuvent se rapporter à celles déjà décrites.

Proictes pictus n. s|). — Long, '.i inill. [rost. excl.]. —Ressemble
assez au Coquerelu Fairm., mais notablement plus étroit, et dillë-

remment coloré en dessus; d'un roussâtre clair, un peu rosé par place,

le corselet ayant sur le disque 2 bandes brunes très rapprochées, les

élytres ayant chacune 2 bandes hasilaires brunes assez courtes, un

petit trait de même couleur sur les épaules avec une petite ligne

transversale très courte de Unes écailles d'un vert clair siu' la base

ménu', puis, un peu après le milieu, une assez grande tache brune un

peu oblique, éloignée du bord externe, atteignant la sutiu'e. et une

autre tache plus pâle, peu limitée, avant l'extrémité; les stries sont

assez fortes, les intervalles légèrement convexes, la suture est un peu

convexe, entièrement roussâtre, sauf une tache au niveau de la tache

antéapicalc; les tlancs ont quelques maculatures brunes; toullr- dessus

du corps couvert de petites soles roussâtres hérissées, assez courtes;

les flancs de la poitrine, les cotés de l'abdomen et la base des fémurs

sont couverts de fines écailles d'un vert métallique, les fémurs ont une

faible tache brunâtre. — Madagascar; ma collection.

Je dois cette élégante espèce à l'obligeance de M. Bovie.

Taplii'oi'liiiiiiK n. g.

Corps oblong-ovalaire, assez convexe. Télé assez large, courte, yeux

globuleux, très saillants, rostre très court, rétréci en avant, confondu

avec la tète; scrobes profonds, se terminant au devant des yeux, an-

tennes insérées au milieu des scrobes, assez courtes, ne dépassant gui-re

la base du corselet, le scape dépassant le milieu des yeux, le funicule

assez grêle, l"'" article claviforme plus grand que le 2'', massue ova-

laire, obtuse à l'extrémité. Hanches antérieures contiguës, les intermé-

diaires peu séparées, saillie intercoxale large, très obtusément ar-

rondie; les 2 premiers segments ventraux soudés, la suture à peine

distincte, très faiblement angulée au milieu, plus longs ensemble qui'

les 'M et 4*^ réunis. Pattes assez courtes et assez robustes, corbeilles

ouvertes, tarses larges, crochets soudés.

La place de ce nouveau genre est diflicile à préciser; par stm rostre
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court, son scape nu dépassant pas les yeux, les crochets des tarses sou-

dés il se rapproche des .Edophronua, mais le rostre est confondu avec

la tète et rétréci en avant avee un sillon médian et le corps est ova-

laire-oblon^H'.

Taphrorhinus brevicornis n. sp. — Long. 6 mill. (/o.sf. incL).

— Obloinio-ovatus, co)tiexus, piceua, indiiDiento suhtUissime squamu-

loso cincrario-gn'xeo de)}!<e r/'stifus; capite hrevi cum rostro coiifuso,

hocbrcri, nnticeattennnto, aujjra phniato et foriiter cum fronte snkutn,

nntennis brevibus, rufescentibns, clava fusai; prothornce tnmsverso,

brevi, ehjtris valde angustiore, nutice augustato, hiteribus rohm-
dato,basi fcre recta, medio vix seniiiin obtuse angulato: scutello iniiiii'

tisximo, nngusto, denudato : elglris ocdtis, basi trancatis, iid InDneros-

piiulo ubiiijuatis et e.rtiis soi (ingidatis, postice haud mupliatis. subfi-

liter punctulato-substriatulis, intervdilis rix convexiKSCHlis, suturu

pdulo conrexa; pedibux sat validis, brevibus, tarsis latis, unguibm con-

nntis. — Région de TAndroy {Decorse); ma collection.

Barianus scabrosus n. sp. — Long. 3 12 mill. {rost. excL). —
Plus court et plus largo ([ue le B. unifonnis Fairm., dont il oiïre la

vestiture, mais un peu plus sombre; la tète est plus plane, le rostre

plus long, dénudé et convexe à l'extrémité, légèrement sillonné entre

les antennes; le corselet a des bandes grises plus distinctes, il est un

peu plus court et plus arrondi sur les cotés; les élytres sont plus ar-

rondies en arrière, à stries plus marquées, les intervalles 3 et o re-

levés ainsi (pie la suture et garnis de tubercules assez distants, un peu

ovalaires, plus saillants postérieurement, le 7" intervalle à peine indi-

qué, la partie marginale peu régulièrement granuleuse. — Madagascar;

donné par M. Bovie.

Illiyiielioiiiyf>» n. g.

Genre se rapprochant des liarUinus pour la forme générale, avec

les scrobes apicaux un pou découverts en dessus, mais le rostre

est plus large, les yeux sont plus saillants; plus écartés, et les antennes

sont bien plus longues; le scape atteint le milieu du corselet et le fu-

nicule dépasse le milieu des élytres, les 2 premiers articles longs,

subégaux, les suivants bien plus courts, la massue oblongue. acu-

minée, à peine plus épaisse, triarticulée; le corselet est court, pas plus

large que la tète, bien plus étroit que les élytres qui sont très briève-

ment ovalaires, très convexes; elles sont hérissées de grands poils
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rai(It>s, le reste du corps pcirte des soies assez courtes: le pattes sont

médiocres, le 3^ article des tarses est profondément bilobé, les crochets

sont assez petits et soudés à la base.

Rhynchomys longicornis n. sp. — Long. 4 1/2 mill. [rostr. inrl.).

— OvdUhiihhtiKiHn, ((mri'.nisj'iisrns, iiKlniiii'iito firisro restitus, prittho-

mcc vittiK .V ilihilc bruiiiicis, putiln rlrratix ri pliKjulis mimitis griseia

carieyatis. umliqae sfiosus; capite brevi, cuin rostro subtilissime na-

pcrulo et me.dio mlco tenui, npice obsoleto impresso, roalro piano, nn-

tice vix (inçimtiorr, apice hiic rmnnjhidto; protliomcr vin tvausvmo,

anticc cl posticp aequdlHi'r inirum angusUilo, hileribiix krilcr arcuaUs,

panim deiine punctato-aspi'rdlo, innrf/ineantiro mugis dense setoso ; eUj-

tris brevissiine ovatis, longius hlspidis, subsiriato-punctatis, interralli'i

planis, sublilissime coriaeeis, dorso post médium et (inte npicem nlbido-

plagialo; siiblnx runi pcdibns rnnrnlnr. — Platt'au de rAiidroy {Dé-

co rse); ma collection.

Cet insecte ressemble beaucoup à certains Perilchis: il osl remar-

quable par la longueur des antennes et surtout du scape. Il me parait

voisin des Plalycopes, mais son rostre est plus large, plus déprimé,

sans parler de la longueur des antennes.

Coi*oea«ilu<« n. g.

Ce genre paraît bien \oisin des Cdaloslrnphus par son l'oslri' eoui't.

Confondu avec la tète, à scrobes courts; mais ses antennes courtes,

le scape atteignant seulement les yeux, la présence d'un écusson bien

dévelojipé le. rangeraient près de Eurymctopux Scli., dont la forme est

bien dillerente, analogue ù celle des Sh'oplioaomm. La tète est large,

sillonnée au milieu ainsi que le rostre, qui est fortement échaucré au

milieu, les yeux sont petits, saillants, le corselet court, transversal,

les élytres oblongues-ovalaires, à i)eine plus larges à la base que le

corselet, faiblement élargies en arrière, très arrondies et fortement dé-

clives à rexirémilé: les hanches antérieures sont contigui'S, les cro-

chets soudés.

Corecaiilus breviceps n. sp. — Long, "i mill. /O-s/r. e.rcL). —
Onilo-ohloïKjHs, cunvcj-us, postice Icvisininu' (implitttus, piceus, indu-

meiilo s(juiini(isiilo farinoso-grisco dense feslilas ; cdpile lato, brevi, ciun

rostro dense punctuluto et medio sulco tenui impresso, rostro antice te-

riter allenunln, apire emarginnto, latitudine breriore, scrobibus sul-

ralis, (ircHotis, (intennix rufescentibus, prothnracis murginem unlicum
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hand saperaute, scapo onilinn tantiiiii attiufp'iile, funicuU artirulo

1° ceteris lonçjiove, lus brecibus, rlara sat crassa, ovata, infmeaia : pro-

thorace breri, rUjtris vix aiujnxtioyr, antice cix attenuato, lateribns fere

redis, dorso sat grosse spursim jmnctato, niargine postico ntriiiqar late

leviter sinuato, angulis amie rrtroversis, eliilrorum Imsin ferr amplec-

lanlibus; scutello sat magno, paulo tratisrerso, afjice rotundato; ehjtris

ad hnmeros valde obliqiiatis, raldeconvexis. apice sat fortiter deelivibus,

leviter striai Hlo-jninctatis, iiiterrallis pla)iis : sabtus ruiii pedilias ecni-

color. - Pkiteau de rAndroy {Decorse): nui colloction.

Cet insecte rappelle tout à l'ait le Caalostroplnis Jareti Reitt., de

Grèce, dont il ditîère, outre la brièveté du scape, par la forme du cor-

selet et des élylres qui sont très arrondies et très décliYes à l'extrémité.

I^a^'ocaulus n. g.

Ce nouveau genre appartient au groupe des Brachydérides et se

rapproche du g. .Eduphroims par son corps oblong, ses antennes dont

le scape ne dépasse guère le bord postérieur des yeux, les crochets des

tarses soudés et le rostre court, peu à peu rélréci en avant, plane en

dessus; mais il est un peu plus long que la tète et les yeux sont con-

vexes, saillants; le corselet n'est pas transversal, les élytres sont

oblongo-ovalaires avec les épaules ell'acées, les tarses sont assez courts,

assez larges, et le 4" article n'est pas très allongé. — Les scrobes sont

arqués, mais non brusquement, et paraissent également réunis en

dessous par un sillon transversal. Le faciès est celui d'un très petit

nrarhijderes.

Lagocaulus latifrons n. sp. — Long. 4 1/2 à o niill. — Oblongus,

sat fortiter convexus, fusciis, indumento subtilissime squamulosogriseo-

rinerascente aiit lutoso-grixeo dense vestitus, lateribus dihiiior, protho-

race lineisaut vittulis dilate bruuneis longitudinalitersignato, mediana

plus minusve abbreviata ant obsoleseente, ehjtris maculis brunneis mi-

niitis nunierosis, plus min usée confluentibus variegatis; capite lato,

medio sukulo tenui, in rosira prolongato signato, oculis sat minatis,

convexis, valde distantibus, rostro piano, a basi leviter attenuato, apice

sat acute eniarginato et interdum sijuaiaulis minutissiniis metallinis

sparsuto , antennis squalide iiifescentibus , clara dense griseo-sericea

,

basi fusca: prothorace longitudine hand latiore , lateribus leviter ar-

cuatis, dorso paruni dense punctato, basi obsolète marginata; scutello

vix perspicuo; elytris ovato-oblongis, subtiliter punctulato-slriatalis , in-

tervallis convexiusculis, ad latera planis, subtilissime coriaceis et setulis
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minutiiysitim breiihus spar.nilis; mblm cuin pedibus roncolor, iuimn-

rulatus, his validiusculis
,
feinoribus paulo chivutis. — Madagascar;

obligoaimiient donné par M. Bovie.

Lagocaulus femoratus ii. sp. — Long. 4 niill. — Même fornic

que 11' pn'C(''(lcnl. mais (.'dluration plus sombro, d'un gris ceiidrt' plus

intense avec de nombreuses tacbes d'un brun noirâtre pbis (»u moins

contluentes; la tète et le rostre sont moins plans, lineinenl rugueux,

le sillon médian peu marqué, le rostre est parsemé de fines écailles

métalliques, les antennes sont d'un brun foncé: le corselet est plus

large, transversal, plus arrondi sur les côtés, ruguleux avec une ligne

médiane saillante; les élytres sont plus fortement striées, avec les

interstries plus convexes, plus ruguleux, presque granuleux, les côtes

sont un peu grêles avec les taches plus rares, les pattes sont conco-

lores, les fémurs antérieurs sont fortement renflés. — Majiuiga; un

seul individu donné par mon ami le D' Pu Ion.

NauropIitlialinuN n. g.

Ce dernier genre présente le faciès des vrais StiniiKitrarlii'his, un

corps un peu allongé, un rostre assez court, un corselet impressioiuié,

des élytres à stries largement ponctuées, et les segments ventraux de

même proportion; mais il en diiïère notablement par les yeux qui, au

lieu d'être assez petits et peu convexes, sont assez gros, globuleux et

extrêmement saillants en dehors, la tête se dilatant de cba(pi(' côté en

un gros tubercule en dehors duquel sont portés les yeux; le rostre est

carré, plus étroit que la tète dont il est séparé par un sillon transversal

droit, les scrobes sont obliquement descendants, profonds et courts,

les antennes sont insérées presque à leur extrémité, elles sont grêles,

à en juger par les premiers articles, le scape est très grêle, épaissi

seulement à rextrémité, le 1<"'' article du funicule n'est pas plus

court, mais plus gros à l'extrémité que le â*", les autres manipient; le

corselet a la même forme, mais les sillons sont représentés chacun par

deux petites fossettes; l'écusson est à peine distinct; les pattes sont

send)lables.

Saurophthalmus oxyops n. sp. — i^ong. 1) mill. [rost. eccL). —
Oblongus, convc.rusi, fusnis, nidamenti) (jrisco-ciHert'o dense restitus,

opaculus: capile lato, utririque infhito, ornlis (jlobosis extus prodiirtis,

fronie medio bieiiter mlcnta utrinque riujosa , rost ro paulo deprexso,

lateribus leviter carinato; protliorace elytris angmiiore, conico-trun-

cato, medio etutrinque bifoveato, marginc antico recto, postico profunde
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hisinuato: scHteUo minutissimo. nigro: dut ris oblonyis, ad Iniiiu'roa

pnulo amjulatis , sed éxtus himd angulosis
,
postire pnulo coinpressis,

striis pnrum impressis, punctulatis, sed puuciis inajoribus fmcis lare

spamiiis, sutura postier magis elevatu : pedibus ol)scurioribus
, femo-

ribas tibiisque medio mctnllico-griseis. — Madagascar; ma collection.

Stigmatraclielus angulifer n. sp. — Long. 7 i i niill. {rost.

l'.rcl.). — Obluiigiis , sut coin'r.riis, iitdiiiiieiito hitoso vestitas, lituris

pici'olis ctwiegatiis: capite Intiusculo, frovlr iin'dio sulcata, rustro bre-

riusculu, apicc obtaso, mcdlo sulcatulo: protliorace transcerso, nnticc

angustdio, viedio sulco denudato profundc iinprrsso et ittrinqne sulcis

ininoribiis com'itato: scutello minutissimo: etijtris oblonyo-ovntis , basi

utrinque obliquatis et extus angulosis, modice punctulato-striatis , in-

terrallis convexiusrulis , basi alternatim paulo magis elerntis, basi

paulo brunneo nebidosis, medio macula oblique transcersa, ad suturani

rum macula altéra angulatim conjuncta brunnea, antice sat limitata,

pustice dilacerata, parte post médium irregulariter maculosa; subtus

cum pedibus dilute piceolus, fenwribus posticis medio pallidis. — Mada-

gascar; donné par M. Bovic.

Ressemble un peu au biarcuatus, mais le corselet est très dilléront;

voisin du cinerarius Fairin., mais plus petit et dilleremmeut coloré.

Stigmatrachelus biarcuatus n. sp. — Long. 8 mill. [rost. exrl.).

— Ublongus, sat convexus, indumento dilute cervino restitus et lituris

pireolis cariegatus, prothorace rittis 2 dorsalibus approximatis et utrin-

que maculis nUquot, ehjtris basi macula transcersa urcuata, medio vitta

transcersali nebulosa et macula an te apicem piceolis, froute inter oculos

breviter striata , roslro satohlongo, medio obsolète linea obscura signala,

apice profunde emnrginato , antennis piceis, sat elongatis, scapo oculo-

runi iiirdiuni uttingentibus, funiculi articulo 1° apice incrassato, se-

cundo Itaud longiore, clava ovato-oblonga , sat acuminata: prothorace

transcersa, antice paulo angustiore, haud sulcato, nec foceolalo, basi

fortiter bisinuato; scutello mediocri; elijtris ovato-oblongis, post médium

angustuiis, striatulo-punctatis, punctis bene impressis, intercallis pla-

niusculis, subtiliter densissime squaniulosis, lituris piceolis paulo velu-

tinis: subtus cum pedibus auroso-squamosulus, segmenta rentrali 2" duo-

bus sequentibus conjunctis paulo breviore, femoribus paulo clacalis. —
Madagascar; ma collection.

Par le genre de coloration et le corselet sans sillon , cette espèce

pourrait se rapprocher des S. l'errieri
,
proximus, etc., mais le corps est

hieii plus étroit.
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Stigmatrachelus quadripictus ii. sp. — lA>i)g. 1;2 iiiill. 'rost.

excL). — Forino du scutululas, mais (Fiine coloration Irt's ilinV'rentc,

d'un roussàlre ohscur, plus clair sur la tèle et le corselet, les élytres

plus foncées, ayant chacune 2 taches blanchâtres mal limitées, l'une

avant, l'autre après le milieu, un peu transversales, s'elTacant avant la

suture, le reste couvert de petites taches brunâtres, ohlongues, peu

serrées, quchpies-unes sur les taches blanchâtres, le corselet est aussi

un peu brunâtre sur les côtés; la tète est assez large, finement sillonnée

au milieu, séparée du rostre par un sillon bien marqué, très obtusé-

ment angulé, le rostre court, ajant au milieu un sillon noir qui se

bifur(]ue en avant en laissant un écartement déprimé, d'un brun noir

Ijrillant; les antennes sont assez grêles, le dernier article du funicule

n'est pas plus large que les autres; le corselet est assez court, bien

plus étroit que les élytres, rétréci en avant à partir du miUeu. avec

un fort sillon transversal antérieur, la partie postérieure lînement

sillonnée au milieu, ayant une faible impression de chaque côté; les

élytres ont des stries médiocrement profondes, mais fortement ponc-

tuées, les intervalles un peu convexes, la suture plus saillante à l'ex-

trémité; le dessous est sans taches, le métasternum a une profonde

fossette au milieu, le 2«" segment ventral est aussi long que les 2 sui-

vants réunis. — Madagascar; ma collection.

Stigmatrachelus scutulatus n. sp. — Long. 8 mill. iront, exd.).

— Forme de 1'//. onuitus, mais un peu plus court, d'un brun noir,

couvert d'un enduit gris blanchâtre, parsemé de nombreuses petites

taches d'un brunâtre très clair, irrégulièrement disposées; tète séparée

du rostre par lui sillon obtusément angulé, ayant, entre les yeux, un

court sillon longitudinal, plus profond en avant, brièvement dénudée

au sommet, yeux médiocres, peu saillants, rostre s'élargissant en

avant, largement échancré â l'extrémité avec les bords finement ciliés,

scrobes assez fortement arqués, antennes grêles, 2*= article du funicule

plus long que le 1''', 7^ non élargi, bien distinct de la massue qui est

brune; corselet bien [ilus étroit que les élytres, peu rétréci en avant,

un peu ruguleux, ayant au milieu de la l)ase un court sillon et, de

cliaipie côté, une courte fossette avec, en avant, un point oblong, bord

postérieur un |)eu bisinué; élytres en ovale court, très convexes, un

peu angulées aux épaules, à stries ponctuées peu marquées, les

points écartés assez gros, et plus enfoncés vers la base, intervalles

pres([ue plans ou â peine convexes; pattes assez fortes. — Madagascar,

donné par M. Bovie.

Les i)etiles taches brunâtres se fondent parfois en une teinte plus
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ou moins tHendiie, et le tour des points parait d'un yris i)loiu\trL' tros

clair.

Cet insecte a tout à fait le faciès dos HoiiKiconiiehus. mais le 2'' seg-

ment ventral est aussi long (jue les 2 suivants réunis et le 7"^ article

du funicule est aussi grêle (]ue les précédents. Le corselet est trans-

versal et ne présente (|u'un court sillon au milieu de la base et une

courte impression de chaque coté.

HoMAEONYCHus Faust. Stett. ent. Zeit., 1800, p. 16!».

Ce genre détaché des Stigniatfdchclus comprend quelques espèces

voisines de Vornatus 01., répandu dans les collections, et qui diffèrent

par le bord supérieur des scrobes touchant le bas des yeux, la saillie

intercoxale plus étroite, le 2'' segment ventral à peine différent du .1''

pour la longueur et le T'^ article du funicule transversal. Les deux

premiers caractères ne paraissent guère marqués; on peut ajouter (]ue

le corps est plus massif, le corselet sans carène médiane et sans

sillons latéraux, et les élytres plus larges. Les antennes sont aussi

moins grêles, les derniers articles du funicule sont plus courts et plus

carrés, le dernier est rarement plus transversal que les autres.

Le type du genre est l'espèce suivante que je ne connais pas.

H. LEPmis Faust., /. c. — Long. 10 mill. — Latr ovatus, coiivi'j'us.

niger, dense livido-squamosus et setosus; capite, rostro fasciisque ely-

trorum sqiuimis griseis luiniitis sparsim vestiti.s; uculis haud promi-

nulis; fronte plana coiifertiin punetata, canaliculata: rostro latitndine

longiori, plerggiis paruiii diraricatis, carinato, apice triaiigulariter

exciso; articula l" funiculi secundo longiori, 7" transrerso reliquis

latiori ; prothorace transverso, dorso pulvinato, longitndinaliter utrin-

que basin versus brevissime obsoleteque inipresso; ehjtris ut in ornato

format is sed tninus convexis, striis modice profundis, inierstitiis paulo

ronvexiorilnis ; corpore subtus pedibusque nigro-marulatis. — xMada-

gascar.

Ressemble à Vornatus, mais la tète et le rostre sont plus étroits, les

yeux moins saillants, le l'"'' article du funicule est de moitié plus

long que le 2^, le 7® 2 fois aussi large que long et adhérent à la

massue; le dessin des élytres est analogue, consistant en taches

foncées qui forment des bandes transversales interrompues, zigzaguées,

serrées chez Vornatus, très écartées et autrement garnies chez lejiidus,

étant couvertes de soies obliques, noires sur les taches foncées, blan-

châtres sur les places claires.
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Le Sti(j)n. /Ir.ruosus Pasc, Jdiini. I.iiiii. Soc, 188(). p. :324, avec k'

7'' arliclo du funiculc large, mais ayant le dessus et le dessous du

corps glabre et sans taches, apparlienl vraisemblablement au genre

IJouiaeonychus.

Homaeonychus fasciatus n. s|i. — Long. lïJ mill. {rost. oxcl.).

— Forme de ï'onudus, mais couvert d'un enduit jaune roussàlre avec

des taches d'un brun peu foncé, le corselet presque entièrement de

cette dernière couleur sauf sur les côtés et en avant, les élytres avec

des bandes très irrégulières, une oblique près des épaules, une avant

le milieu, commune sur la suture; donnant, de cliaque côté en arrière,

naissance à une tache (jui rejoint le i)ord externe par échelons,

une autre commune après le milieu, transversale, n'atteignant pas le

bord externe, et une autre oblique sur les côtés en arrière ; la tète

est séparée du rostre par un sillon angulé et a un très court sillon

entre; les yeux, le rostre est un peu élargi en avant, rugueusement

ponctué, caréné au milieu et sur les côtés, les anteiuies sont brunes,

médiocrement grêles, les 4 derniers articles du lunicule sont plus

courts (|ue les autres, un peu transversaux, le dernier i)as plus, mm
accolé à la massue; le corselet est bien plus étroit que les éiylres. peu

rétréci en avant, ayant au milieu de la base une fossette assez profonde,

un i»eu impressionné de chaque côté; les élytres sont assez finement,

mais nettement striées, les stries à peine ponctuées, les intervalles lé-

gèrement convexes; le dessous est concolore, l'abdomen dénudé sauf

le l^'' et le dernier segment, le 2= à peine plus long que le suivant, les

pattes sont assez robustes, mélangées de jaune et de brun. — Mada-

gascar; ma collection.

Homaeonychus fuscorufus n. sp. — Long. 10 mill. [rost. e.rcl.).

— Forme et coloralion du /nxcintus, nîais plus étroit, un pou comprimé

latéralement; le front est linement ponctué avec une forte impression

ou fossette entre les yeux, séparé du rostre par une ligne déprimée

peu distincte; celui-ci un peu dénudé mais non élargi à rextrémilé,

linement caréné au milieu; les antennes brunes, assez grêles, les der-

niers articles du funicule aussi larges que longs, le 7« à peine

transversal; le corselet près de moitié ])lus étroit que les élytres, assez

fortement rétréci en avant, ruguleux, avec une tache médiane noire

presque en forme de croix à Ijranches larges, au milieu une line carè-ne

longitudinale et 2 taches noires sur les flancs de chaque côlé, sans

iuq)ressions latérales; élytres à stries i)eu profondes, assez foi'temeni

ponctuées dans la moitié basilaire inlenic. à peine sur les côl(''s et à
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l'oxln'inité, les intervalles vn\ peu convexes, à taches presque sem-

blables, mais plus gi'andes et plus lisses; côtés do la poitrine tachés

(le noir, l'abdomen un peu dénudé dans le milieu, le 2*^ segment ven-

tral im peu plus long que le 7% fémurs largement tachés de noir au

milieu. — Ampasiména {Cotta).

Homaeonychus proximus n. sp. — Long. 9 mill. {rost. e.irl.). —
Ressemble beaucoup au fasciatus, plus petit, plus étroit, un peu com-
primé sur les côtés, d'une coloration analogue, mais assez dillérente

eu apparence, d'un brun roussàtrc peu foncé avec des taches d'un

fauve grisâtre clair, la tète ayant deux bandes de cette couleur qui

couvre les côtés du corselet en se rejoignant presque au bord antérieur,

les élytres ayant une tache oblongue près de l'écusson, une bande

transversale après le milieu, formée de (j taches accolées, inégales,

n'arrivant pas à la suture qui porte une tache commune oblongue,

une autre bande transversale après le milieu, formée également de

6 taches inégales accolées, puis une tache suturale commune et une
terminale précédée par 2 très petites taches, toutes ces bandes et

taches bordées très étroitement de brun ; la tète est finement ruguleuse,

sillonnée entre les yeux, séparée du rostre par un sillon angulé, le

rostre est rugueusement ponctué, caréné au raiheu et sur les côtés,

d('nudé, les antennes sont assez robustes, le 7^ article du funicule est

un peu transversal, presque accolé à la massue; le corselet est légè-

rement rétréci en avant, ruguleusement ponctué, très finement caréné

au milieu, à peine impressionné de chaque côté; les élytres ont la

m(Hïie forme que celles du fasciatus, striées de même avec les inter-

valles un peu plus convexes; le dessous et les pattes sont mélangés

(le brun et de roussàtre, le 2"^ segment ventral à peine plus long que

le .3<'. — Madagascar; ma collection.

Homaleptops duplicatus n. sp. — Long. 14 à IG mill. [rost.

e.xcl.). — Ressemble extrêmement aux individus o" de 1'//. Verrieri

Fairm. ('), chez lesquels la tache basilaire des élytres se prolonge en

une étroite bande sur le disque des élytres; mais ici la bande est tout

à fait droite, non élargie à la base, doublée d'une bande plus étroite,

de longueur variable, sur le milieu des côtés, à la base, avec le bord

e\terne étroitement marginé de pubescence blanchâtre; les élytres

ont des côtes plus saillantes, lisses, les intervalles ont des gros points

carrés, réguliers avec des intervalles lisses, et non linement striolés

(1) Ann. Soc. ent. Belg., 1898, p. 48G.

Ami. Soc. Ent. Fr., lxmi flOftil.
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en travers; le corselet est semblable; la t/'te est finement striolée-

ponctuéc avec un court silloji entre les \ eus. et le rostre est légf're-

ment convexe au lieu dV'tre aplani. — Diégo-Suarez ; ma collection.

Adisius n. g.

Ce nouveau genre a une grande ressemblance avec le G. Magdalis

dont il dilTère notamment par le pygidium cacbé sons rexln-mité des

élytres, le corselet à bord postérieur faiblement bisiuué, non saillant

au milieu, à angles postérieurs non saillants et Técusson extrêmement

petit; le rostre est un peu plus épais, plus droit, les scrobes com-

mencent au milieu, elles sont linéaires et atteignent la base ; les an-

tennes sont à peu près les mêmes; le corselet est plus ample, plus

large, plus arrondi sur les côtés formant im peu le col en avant; les

élytres sont légèrement striées-ponctuées ; les fémurs sont mutiques,

ou dentés seulement chez les (5-

Adisius rufinus n. sp. — Long. 3 mill. {ruât. excl.). — Pdiuiii

obloiujus, sat convexus, fulvo-rufus , subtiliter sat dense fulro-puhens,

inx nitidulus, rostro apirr^ (mtevvnrmn cUirii et iirothoraeiit inari/inr

antico angusto paulo fumatà, metusterno infuscato; cnpite cuni rostro

dense punrtuhiio, hoc elongato, riiodice gracUi, (ijike paulo latiore, lineis

tribus tenuiter elevatis, inediana evidentiore, oculis depressis, antennts

gracilibus: prothordce transverso, ehjtris vix angustiore, antice con-

stricto, lateribus rix arcuatis, dorso drnse ne subtiliter punetulnto-grii-

nuloso, (intiee transrersini obsolète iinpresso, basi fere reeta: sratello

minutissimo, infuseato; elgtris sot brev/bus, ante médium postiee atte-

nuatis, apice eonjimctim rotundatis, subtilissime punetato-strioUitis

,

basi paulo evidentioribus , intervallis planis, dense subtiliter punc-

tulatis, intervnllo externo postiee mngisconvexo, sutura paulo elerata :

subius subtiliter punetatus, pedibus brevibus, sat ralidia. — Bélumlié

(//. Perrier).

Adisius piceolus n. sp. — Long. 3 1/â mill. {rost. exel.). — Res-

semble an précédent, mais un peu plus grand, plus oblong, brunâtre

avec les élytres plus claires; le rostre est plus robuste, a>ant aussi

3 lignes élevées, la médiane bien plus saillante; le corselet est moins

court, légèrement atténué en avant jusqu'à l'étranglement, la surface

est densément ruguleuse; les élytres sont fortement angult'cs aux

épaules, se rétrécissent après le milieu, leur extrémité est brusquement

arrondie, presque tronquée, les lignes ponctuées sont bien visibles,

presque striées, s'elïacent peu à peu vers l'extrémité, les intervalles
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;>ont plans, denséraent ponctiu't's, un pou ruguleux, le S*^ est un pou

plus large à la base avec une taclie pubesconte pâle , une taclio sem-

blable sur les épaules, ainsi que vers l'extrémité des 5^ et 7^ inter-

valles et 1 ou 2 très faibles sur les côtés ; la suture est un peu con-

vexe et les deux premières stries sont bien marcjuées à l'extrémité ; le

dessous est linement ponctué; tout le corps est couvert d'une pubes-

cence très line, courte, peu serrée. — Bélumbé (//. Verrier).

La col(»ra(ion varie du brun roussfitre au roux assez clair.

Adisius Perrieri n. sp. — Long. 4 à4 1/2 mill. — Ressemble aussi

au rufinirs. mais bien plus grand, plus long, plus brillant avec le cor-

selet ayant trois bandes et les élytres de nombreuses taches d'un brun

de poix; la tète est linement ponctuée, un peu déprimée entre les

yeux, le rostre est plus robuste, densément et linement ponctué,

portant 3 lignes élevées qui s'etïacent à l'extrémité ; le corselet est

linement et très densément ponctué, assez brusquement rétréci en

avant, un |»eu déprimé transversalement dans sa partie anti'rieure, les

élytres ont des stries à peine marquises, linement ponctuées avec les

intervalles plans, linement mais densément et presque ruguleusemeut

ponctués, un peu convexes seulement à la base et sur les côtés, où

les stries sont plus marquées; le dessous est brunâtre, les pattes d'un

roux assez clair, les antérieures plus robustes avec les fémurs cJ épais

et assez fortement angulés en dessous. — Ankarabitra {ff. Perrier).

La coloration de cet insecte rappelle celle de la plupart des Dory-

tomus de nos pays,

Alcides biornatus n. sp. — Long. 4 1/2 mill. [rosi, e.rcl.). — Ova-

tm, ralde convexus, piceo-fusriis, eh/tris inferdum niagis piceis, anie

(ipiceiii macula transversali rubiginosu-tontetitosa paruni regulariter

ontaih, prothorace lateribus et antice plus minusve griseo-puberulis;

capite dense punctulato, interdum inter oculos striola signato, rosira

ralido, dense punctato, fere rugosulo, apice laevi, antennis piceis: pro-

thorace transrerso, antice valde angustato et sat fortiter constricto,

rugosulo, antice fortiter transversint nulcato, niargine postico profundc

hisinuato, lobo mediano truncato-productu; scutello brerissimo; elgtris

ad liunieros paulo anipliatis, inde angustatis et apice conjunctim ro-

tundatis, basi valde lobatis, dorso seriatim foveatis, intervallissubtiliter

asperulis, alternatim imulo elecatis , apiceni rersus cage striatis;

subtus prosterna antice et lateribus et metastcrno lateribus dilute lu-

toso-toinentosis, pedibns hrevibus, caliilis. fenioribus anticis o denticulo

subtus arniatis. — Fort-Dauphin; donné par M. A. Lajoyo.
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Rt'ssoinblc un peu à Vhne)iio})terus de Natal, mais plus court, plus

trapu ('[ bien distinct par les fossettes des élytres ainsi que parla tache

antéapicale.

Desmidophorus dorsatus n. sp. — Long. 8 mill. [rostr. excL).

— Ovatux, raldc convcrm, fiiftcua, indumento jiilosuin (iriseD-rinern-

rentr dense restitus, eUitriit iiUujii macjnn pirra pdiiem intujn(un bam-

lem oblcfienfe, antice jxmlo dUutiore et nd lateni angustiore, p rat ho race

Ixm medio picescente ; milite CHin rostro ferruijineo tinclo, inter oculoi^

leriter hituljeroxo, rostro cnisao, apiee paulo ditatato; prothorare tninx-

verso, elijtris pnriim (uujustiore, antice fortiter constriclo, dorso fere

bigibbom , niedio postice mlcatulo, laterihm média fere angulatis et

lon()iU!^ piloxia, margine antico média liigranoso; elfitris sat hrecibm,

basi parnm lulnitis et ad humeros vi.x angulosix, parum fortiter atriatii^,

intervallis alternatim paulo magis convexis et piceo-tuberosis
,
parte

npicali griseo-tuberosa , undique jnlis griseis taxe, apice densius hirtis:

pedibus brecibus, crassis, piceo et griseo variegatis, tibiis anticis latis,

arcuatis, compressis. — Ankarahitra (//. Perrier).

Se rapproche du luteovestis Fairm., par la saillie humérale à peine

marquée, mais le corselet est fortement étranglé en avant et les élytres

ont des tubercules peu marqués.

Desmidophorus omissus n. sp. — Long, li mill. {rost. excl.). —
Ressemble beaucoup à un très petit individu du D. rinosus Fairm..

la coloration et les tubercules delà base sont presque semblables,

mais les élytres soHt plus courtes, les tubercules de la base sont plus

faibles, formés de soies plus courtes et plus rousses, les épaules sonl

bien moins garnies, la l'« rangée transversale de tubercules est située

plus près du milieu, les points sont bien moins gros, les intervalles

moins granuleux; le corselet est percé de gros points, avec les in-

tervalles rugueux au lieu d'être fortement rugueux avec des gros

points épars; les flancs et les pattes sont garnis de poils roux, les tibias

un peu annelés de poils blanchâtres : la tète et le devant du corselet

ont aussi des poils roux mais courts, et peu serrés. — Baie d'Anton-

gil; ma collection.

Traphecorynus inflatus n. sp. — Long. 10 mill. [rost. cxcL).

— Ohlungii-onilns, valde convexus , lateribua compressus
,

fuscus

,

opacus, faliginiiHO tinctus elgtris, pont médium vitta lata îtgnalide al-

Indo-sguaniosa ornatis ; capite conve.ro , sai fortiter jinnctato, verticr

nigro, fronte rufo-pu\)escente, oculis semi-occiiltis, rostro hast sat dense

punclato et leriter cariniilato, apice laevi vitido: prothorare parum
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IraHsrerso, ehjtris angnstiore, lateribus rotandato, antice anga.tialo,

ilorso Uwe asperato, antice breviter arciiatiat impresso , medio et ad

latera squaumlis lutosis sat inrgulayiter maculato; scutello ruhkjinoso-

squamoso: ehjtris ovatis, ad humeros sat rotundatis, dorso leviter

punctato-striatis, intervallis alternatim elevatis, sed post basin trans-

ccrsim interntptis et depressiasculis, utrinque tubercuUs 4 fnsco-velu-

linis:: a depressione séparai is, rugulosis, setulis pallidis breriban spar-

sutis, lateribus haud costatis , rubiginosis , sat subtilitér granulatis et

rugosulis, (iranulis apice rarioribus et paulo majoribus; pedibus cnn-

coloribus, femoribus rubiginoso tinctis, valde clavatis et subtus forliter

dentatis. — Ampasiména: nm collection.

Ressemble un peu à Yltinjporus transcendisFinrm., mais plus massif

avec les élytres plus brièvement ovalaires, tuberculées à la base, plus

arrondies aux épaules, interstrios alternativement relevés.

Megamastus apicatus n. sp. — Long. 10 mill. [rosi, except.).

— Ressemble extrêmement à un M. asperatas Fairm., de moyenne

laille et très défraîcbi, car Tunique individu que je décris est d'un

l)run noirâtre avec des traces de squamules roussâtres sur l'écusson

serrées sur la partie apicale des élytres où elles forment une assez

grande tache terminale; le corps est plus étroit, plus parallèle, les

côtés du corselet sont parallèles, arqués seulement en avant, au lieu

d'être arrondis, la surface présente quelques soies squamuleusos héris-

sées, plus nombreuses sur les côtés en avant, le bord antérieur a éga-

lement 2 petites saillies, le dos présente en avant une courte carène et

n'a pas d'impression au milieu du bord postérieur; les élytres sont

plus longues, moins angulées aux l'paules, elles ont des lignes faible-

ment convexes, ne dessinant des C(')les un peu marquées qu'à l'extré-

mité, parsemées de fines granulations avec o ou 6 tubercules plus

marqués de chaque côté et 2 autres sur la partie apicale, des stries

très fines; le dessous est presque entièrement recouvert d'une pubes-

cence rousse avec les côtés un peu dénudés. — Antsikabara. Donné

par M. l'ablié Carret.

Sympiezopus alboniger n. sp. — Long. 8 mill. [rost. excl.). —
ISreviter ovato-rhoinboideus, fortiter convexus, ater, apacus, subtiliter

rubiginoso pubescens, pi'othorace utrinque vitta marginali infra desccn-

dente, macula minuta in baseos medio, scutello, ehjtrorum vitta basali

transversa, denlata, ad liunierum interrupla et plaga magna apicali,

antice angniosa dense albosquamosulis, peclore utrinque laie ci abdo-

mine lateribus ulbo niaculosis ; capite convexo, oculis medio fere conti-
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guis, intcr oculos Interduin ninnila ini)iu1(i alba: prnthoracr coiiiro-

truncalo, basi ehjtris liaud iiiiiiusliorc, aiiiicc valde angustato, sculcUo

ovatOy PÏgtrh ciineatis, apicp olitusis, xtii(ili>i, slriis postice fcre ofditc-

nttis, intervalUs planis; pedibus sut tulidis, femoribus albo maculatis t't

acute dentatis. — Diégo-Suarez ; ma collection.

Romarquahle par son corps robuste et surtout par In disposition

tranchco des couleurs noire et hlaiicho.

I<l(^i'nus n. g.

Canal rostral à bords verticaux, s'arrètaul à peine entre U's banches

intermédiaires, sans être limité par le mésosternum, les 4 banches

postérieures très écartées. Métasternum court, assez concave. Saillie

intercoxale largement obtuse, 2" segment ventral aussi long que le 1''',

égal aux 2 suivants réunis. Corps très large, convexe, corselet très ré-

tréci en avant, bord antérieur un peu saillant, lobes oculaires nuls.

Pattes assez robustes, courtes, un peu comprimées; tibias bien plus

courts que les fémurs, ceux-ci fortement dentés, tibias antérieurs

angulés en dedans, les postérieurs en dehors, après la base et avant

l'extrémité (pii est terminée par un fort crocliet externe et une très

petite épine interne, .3"' article des tarses très large, entier, crochets

rapprochés, mais non soudés.

Le corps de cet insecte est couvert de saillies mucorées assez cu-

rieuses; il est remarquable par sa for)ne trapue et semble se rap-

procher des Rliynchodex, Cijainoholm, bien que son faciès soit fort

différent.

Idernus plagiatus n. sp. — Long. 7 1/2 mil), [rust. excL). — Latr

ovatus, cmssus, conrexiis, picem, capite cum rostri basi dense cerviuo-

pubcscpnte, pvothovace sqiialido-ri'rviiw squnniomlo, disco denudato,

clgtria sqwiliilo-cervino crustulosis, plaga circascutrlhtri traitsvenim

(liindraUi dcniidutu, prolluiyacis disco poxtirn aintUitcr dcnudalo: cupitc

siiintiio denudato, nigvinniti', niiticc ruiii rostro pubc rufesrciite dmsc
rcstito: prothorace transrrrso, hasi rhitronini Imsi Itaud antenon', aii-

iici' a inedio fortiter (inguslalo, dorso iiKiciiudli, punctis grossi); sjnu-

suto, intervallis rugatulis, utriiKiue ad latera sat fortiter angulato et

aiitice sat fortiter compresso, margine posiiro fere recto, iitcdio ad sni-

telliuufere indistincte anguloso ; Jioc transrerso, niido, paulo depresso:

elgtris latis, brevibus, ad Immeros paulo angulatis degradatini angus-

tatis, subtititer piinctato-striatis, basi et extus fortiter, intervallis pla-

nis, sed grunatis et taxe irregulariter tuberculatis, granis et tuberculis
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Infoso-floccosis ; pi'flihus brerihiis rnlidis, pnulo cnmprcma, fciiioribus bir-

ril)i(s cdlidis, pnulo couipressis, feimribus brcvitcr denlatis. — Baie

(l'Antongil; ma coUoction.

Mataxusbinigratus n. sp. — Long. 6 mill. {rost. c.rcl.). — OrotO'

oblongus , valde ronvexus, compressliiscalm, fusco-fuliyinosus, oimnis,

intermUi^ grosse puuetatis, eltjtris utrinqiie ante apicem. macula ova-

tula velutina ornutis: capite convexe, subtiliter asperato, rostro puuc-

tato, niedio leviter carinato ; prothorace vix transverso, antice a medio

(iiigustato, lateribus postice fere parallelis, dorso sat fortiter parum,

dense asperato, lateribus foriim, setulis miniitissiniis fuli({inosis sat

lieuse cestito, parte antice fere laeri, lotis orularibus magiiis, basi

recta; elytris oblongo-ovatis, basi truncatis, post médium gradatim an-

(justatis, ad humeras rotundato-angulatis, dorso grosse substriato-jmnc-

tatis, punctis grossis, parum densatis: intervallis leviter conrexis, sul)-

tilissiine asiierulis, setispallidis sparsutis, sutur/im rersuset apice magis

elevatis: xulitus cum pedibus siniiUter colorâtus et restitus, pectore la-

teribus sat fortiter puiictato, pedilnis sat magiiis, femoribus dente valida

acuto subtus armatis, tibiis posticis basi arcuatis. — Antsikabara, Ma-

dagascar N. 0. — Donné par M. Tabbé Garret. Voisin du C. cavernosus

Fairm. ('), mais un peu |ilus petit, plus étroit, à corselet sans carène

médiane et à élytres moins grossement ponctuées, ayant une tache

noire antéapicale.

Mataxus cribripennis n. sp. — Long. 7 mill. {rost. excl.). —
Oblonfjus, convexus, piceo-niger, nitidus, glaber ; capite convexo, dense

jiunctato, cum rostro paiilo rufescente, rostro paulo rufescente, rostro

basi dense punctato, apice laevi, nitidiore
;
prothorace transverso, eUj-

Iris vix angustiore, antice tantum angustato, fortiter sat dense punc-

tato, antice trnnsversim impressiusculo et laeviore; scutello puncti-

formi: elglns oblongo-ovatis, (ul humeros angulatis. post médium
atteuuatis magis piceis et postice leviter dilutioribus, foveolis regulariter

seriatis inijiressis, intervallis convexiuscitlis, basi breviter paulo punc-

lulatis, alutaceis, apicem versus setulis griseis signatis; subtus grosse

punctatus. pedibus piceis, punctatis, pedibus piceis, punctatis, seto-

sulis, femoribus subtus minus fortiter denlatis. — Ankarahitra [U. Fer-

rie)-).

D'une forme plus oljlongue que ses congénères, d'une coloration

plus noire, mais d'une ponctuation analogue avec les intervalles des

points presque plans.

(1) Ann, Soc. ent. Fr., 18<J9, p. 496.
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Do petits individus (o à (î mill.) no dill'oront que par los patios plus

faibles et los fémurs non dentés on dessous. Je crois que ce sont des Ç.

Quelques individus présentent des poils roussàtres à l'extrémité des

élytrcs.

Mataxus latiusculus n. sp. — Long. 9 mill. [rosi, r.irl.]. —
Ovalis, .s7// rrassus, viijer, nilidiis, indumentu piceo-fuHginoso opaco

tlense resiitits, fasco-irlatino pUujiiiiim tincto, prothorarc lincd média

postica et uti'iiique puncto discdidnli albidis signuto, elytris sctulis

squainosis o/ft/s loxe vestito; capite convexo, dense punciato, punc-

tis brevissinip setosulis, oculis fere occuUis, rostro basi sat fortiter

puncidio, pubesœnte , subcostulato, deiu denudato , nitido, subtilitcr

pu)irii(l(Uo: prothomce transverso, eh/tris aiigitstiore, nntice a medio

nngustnto, grosse sat dense punciato, intervallis sat convexis, subtiliter

asperuHs, parte antice tenuius ac densius punctato, margine antice

pallido-setoso, margine postico medio obtuse lobato; scuteUo conrexo,

nigro, nitido; elgtris hrevibus, basi fere truncatis, ad humeros angu-

latis,post médium angustatis, foreis subquadratis regulariter serintis,

interrallis conve.ris, suljtilissinie coriareis; subtus fuscus, opacus, grosse

punctatus, pectore, abdominis lateribus, segmentis 2-' et .T totis ferru-

gineo-pubescentibus, pedibus simUiter puhescentibus, piceo ammlatis.

femoribus breviter sat late dentcrtis. — Ankarahitra (H. Perrier).

Plus grand et plus large que le M. terraient us Fairm., d'une colo-

ration assez analogue, mais avec une ponctuation bien plus grosse et

plus profonde, les élytres sont plus courtes, moins fortement angulées

aux épaules, les intervalles des fossettes sont plus convexes et plus

unis, l'oxlréniité dos élytres est plus obtuse.

Mataxus interstitialis n. sp. — Long. (5 12 mill. — Ressemble

beaucoup au M. latiusculus, mais notablement plus petit, moins large,

sans ligne, ni points blanchâtres au corselet; celui-ci est plus étroit,

moins grossemont mais plus densément ponctué avec une petite ligne

médian(^ un peu élevée; les élytres ont aussi des séries de gros points,

moins grands, moins carrés, plus serrés, formant presque des stries

avec les intervalles plus étroits, un peu plus relevés, surtout à la base,

les gros points séparés par des rebords saillants qui entament plus ou

moins les interstries; la coloration est d'un brun noirâtre presque mat

avec une quantité de petites soies ferrugineuses très courtes. — En-

virons (le Suborbioville //. Perrier).

Mataxus fulvotinctus n. sp. — Long, omill. [rost. excl.). — Res-
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semble au terrulentus Fairin., même taille et même genre de colora-

tion, mais un peu plus large et plus somhre; le corselet est notable-

ment plus large, plus grossement ponctué, teinté de ferrugineux; les

élytres sont plus ovalaires, plus courtes, à stries plus grossement ponc-

tuées, avec les intervalles relevés, surtout vers la suture et à la base
;

elles sont moins tachetées et la couleur des taches est d'un roussàtre

obscur; les pattes sont plus robustes, plus grandes et les fémurs [dus

fortement dentés. — Ankarahitra (//. Perrier).

Mataxus posticus n. sp. — Long. (5 12 mill. {rost. excl.). —Res-
semble au ternilentiis Fairm., mais plus étroit; le corselet est plus

large, plus arrondi sur les côtés, à ponctuation semblable avec les in-

tervalles moins relevés; les élytres sont plus allongées, plus brunes

avec une fascie transversale d'un fauve sale occupant presque le tiers

apical, ayant quelques macules brunes ; elles ont aussi des séries de

fossettes carrées qui deviennent assez obsolètes à l'extrémité et sur les

côtés, leurs séparations sont saillantes de même à la base, ce qui les

rend presque granuleuses, les intervalles sont aussi relevés à la base

et assez étroits, aplanis à l'extrémité ; les fémurs sont aussi médiocre-

ment dentés. — Ankarahitra (//. Perrier).

Mataxus longulus n. sp. — Long. 7 mill. {rost. excl.). — Pbis

grand et plus parallèle que le posticus, plus semblable au terrulentus

pour la coloration des élylres qui sont plus régulièremennt tachetées

do roux brunâtre sur un fond d'un brun foncé; le corselet est aussi

arrondi sur les côtés, mais au 1 ieu de gros points ou fossettes il est couvert

de granulations serrées avec quelques points et une fine carène sur la

partie antérieure du disque ; les élytres ont des lignes de points moins

gros, formant presque des stries, la séparation des points également

saillante, les interstries sont un peu plus convexes, notamment sur les

côtés; les pattes sont plus robustes, les fémurs plus fortement dentés.

— Madagascar; ma collection.

Mataxus angustus n. sp. — Long. 4 mill. — Ressemble assez au

loiigulux, mais notablement plus petit avec le corselet moins arrondi

sur les côtés, percé de gros points, un peu confluents sur la partie an-

térieure du disque, le devant du corselet est déprimé transversalement,

très finement et densément ponctué ; les élytres ont une coloration pres-

que semblable, mais les points des séries sont bien plus petits, moins

carrés, les intervalles, à peine relevés sauf à la base, les stries devenant

presque granuleuses à l'extrémité; les fémurs sont à peine dentés en

dessous. — Madagascar (/i(»/y/v///) ; ma collection.
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Baryssus n. g.

Ce gonre, bien voisin des Mdtn.riis. on dillÏTc |)ar les segments

vi'nlraiix dont les 2 premiers sont sondés, le 2" aussi long ([ue les

i suivants réunis; les pattes ne dilTèront que par le 3'- article des

tarses qui est entier au lieu d'être bilobé, les fémurs sont également

munis d'une épine en dessous; le rostre est reeu également dans un

canal n^bordé à l'extrémité par le nK'sosternum qui le sépare à i)eine

du mélasternum, lequel est sillonné au milieu: les lobes oculaires sont

très saillants et recouvrent presque complètement les yeux; la saillir

intercoxale est également large et obtusément arrondie. Le corps est

plus oblong avec les élytres unies et presque tronquées à l'extrémité.

Baryssus callipygus n. sp. — Long. 8 mill. [rosir, exd.). —
Ohlnngus, convexus, fuseo-piceus, indiimento pubescente dense vestitus,

ojxicm, t'hjtris yriseo-cinertwentibu.'i, hiisi, vitta tramrersali jricro-rcln-

fina, (intire rufeaeente et npire niiiruln ierniinaU obscure rufii, iwtlce

rittti arcudta piceo-rehitinii nmniiniitit onidtis: aipite convexo, ruin

ro.itro rubiglnoso-pubescente, oculls fere obtectis ; prothorace brevi trans-

rcrso, elytris angustiore, lateribus rotundato, antice valde angustato,

iitrinqae sinuato, antice bitaberoso, tuberis piceo-velutinis, riibiginoso

tinciis, breviter setulosis, dorso hure nspero-granidnsn, lateribus setoso-

s(jHainoso; seutello sat niinuto; elfitris oblongis, ad hunieros angiilatis,

ajjice sat abrupte declivibus, dorso punctuto-lineoIati,s, basi utringue bi-

tuberosis, intervallis alternatim obsolète elevatis, subtus piceus puncta-

tus, segmento rentrali t medio oblonge impresso et nitidula, pedibus pi-

ceo-rufis. pnbescentibus, femoribus mrdiit vage grisescentibus, tarsoruni

articula penultiino intégra. — Baie d'Antongil: ma collectiiui.

Pachyonyx inaequalis ji. sp. — Long. 4 12 miil. — Ressemble

au co)travicollis Fairm. pour la forme et le genre de coloration ainsi

que pour la sculpture des élytres; il est couvert d'un enduit d'un gris

sale, faiblement roussàtre, les élytres ayant de cliaque C()té, une tache

oblique, élargie sur le bord, et une grande tache connnune apicale d'un

bnui peu foncé, cette dernière plus claire et s'elfacant peu à peu; le

corselet est brun avec les côtés roussàtres; il est transversal, fortement

rétréci en avant, très peu convexe sur le disque, couvert de fines as-

pérités assez serrées, avec un tubercule médian, très déclive sur les

côtés qui sont un peu tubercules au milieu, le bord antérieur avec deux

courtes rangées de soies squameuses: les éhtres ont d(>s stries peu

|)rofoudes avec les intervalles alternativement relevés, un peu inégaux.
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avec une espèce de crête oblique commençant au-dessous de r('paule

et se dirigeant, en s'élevant, vers la suture, bordant en avant la tache

latérale qui est limitée en arrière par une ligne transversale formant

comme une suture, les 3*- et o" intervalles sont un peu tubercules à la

base et à l'extrémité, les élytres sont parsemées de très petites soies ; les

pattes sont robustes, surtout les fémurs qui sont fortement dentés, les

postérieurs dépassant notablement les élytres, les tibias fortement cour-

bés à la base. — Ankarahitra {H. Perrier): un seul individu.

Paryonyclius n. g.

Ce nouveau genre est bien voisin des Parlifionnd' dont il présente le

faciès ; il en ditïère par le corps plus allongé, plus parallèle, par le bord

postérieur du corselet très obtusément angulé au milieu, légèrement

sinué de chaque côté, par l'écussou indistinct placé dans une dépres-

sion à la base de la suture, par le 2^ segment ventral un peu plus long

que chacun des deux suivants, mais plus court que les 2 réunis; le sil-

lon rostral est profond et limité par un étroit bourrelet formé par le

mésosternum presque après les hanches intermédiaires ;enlîn les pattes

sont moins robustes, les tibias plus droits, plus courts, les tarses plus

grêles, les fémurs sont également inermes ; le corselet est plus court,

ne s'avance pas sur la tête, et ne présente pas les tubercules ou fais-

ceaux de soies squamuleuses qu'on voit chez les Paclnjony.r et les yeux

sont plus dégagés.

Paryonychus setosulus n. sp. — Long. 3 miil. {rostr. e.rd.). —
Ressemble à Pachyonyx Perrier i. Fairm. mais bien plus petit, plus

étroit, d'un gris sale, un peu cendré, maculé de l)run noirâtre formant

un réseau sur le corselet et de nombreuses taches plus ou moins con-

tinentes sur les élytres; la tête est hérissée de soies squamiformes,

ainsi (lue le corselet; celui-ci est plus étroit, plus prolongé en avant,

mais moins déprimé avec l'impression transversale plus courte et plus

marquée, les côtés sont bien moins arrondis et le bord antérieur n'a

pas de saillies formées par des soies ; les élytres ont la même forme,

mais un peu plus étroites avec des stries semblables, assez faibles,

avec des points oblongs peu serrés, mais la suture et les intervalles

alternes sont relevés, surtout les premiers, vers la suture, la surface

est parsemée de soies squamuleuses, plus distinctes sur les côtés et

vers l'extrémité; les pattes sont annelées de gris et de brun, mais les

fémurs sont inermes. ~ Antsikabara; donné par notre collègue

M. l'abbé Carret.
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Cami'toiuiixl's Perrieri Fairm., Aiin. Soc. cnt. Fr., 1899, p. 497. —
Cet insecte n'a été décrit (|iie sur un seul individu, ayant 4 1/2 mill.

de longueur ; depuis, j'ai reçu plusieurs exemplaires dont un atteint

7 mill. et présente quelques différences dans la coloration; celle-ci est

plus claire, notamment sur les élytres dont le fond est d'un gris rous-

sàtre avec un point plus clair à la base, une tache mal limitée latérale

hrunàtre, (juelques linéoles transversales un peu blanchâtres et la

grande tache subapicale d'un brun noirâtre velouté; le corselet a une

étroite bande médiane et deux bandes latérales pâles.

Pseudobalaninus metasternalis n. sp. — Long. .'5 12 mill.

[rost. excl.). — Ressemble beaucoup à Valbogriseus Fairm. ('), même
coloration générale d'un gris cendré due à une fine pubescence , ma^
parsemée de poils noirs, assez longs, plus nombreux siu* les cotés du

corselet et l'arrière des élytres; le corselet a aussi 2 taches blanches à

la base, mais un peu transversales, et il est plus fortement rétréci en

avant avec le sillon transversal antérieur peu marqué; les élytres n'ont

pas de taches ; le métasternuma une grande macule blanche; les flancs

du corselet ont une pubescence roussàtre ainsi que la massue des an-

tennes; le prosternum a une grande tache blanche; les fémurs sont

également inermes et à villosité blanche, sans lignes en dessus. — An-

dévourante : donné par M. Lajoye.

Aviranus apicatus n. sp. — Long. 4à 6 mill. {rost. r.rcL). —
Ovntus, vaille coHvexm, (iler,opaculm, cinorco-riUomhis, ad prothoraris

laleni densius, elijtris bnsi utrinque nkjro-penicilhitis, parte dimidia

apirali longiua ac densius cinereo-villosa, prothorare tiasi utrinque rit-

iula transversa, scutello macula, macula meiasternali subtus amjuste

prolongata, et lineis femorum supernis albis; rostro tenui, valde ar-

cuato
;
prothorace valde conveœo, subtiliter dense rugosulo: ehjtris cu-

neatis, basi planiuscuUs, postice mugis conve.ris, punctulato-striatis

,

interrallis hasi rugosulis: feinorihiis sut validis, subtus acute dentatis.

— Ankarahilra (//. Verrier).

Ressemble au Pseudobalaninus penirillatus Kairm., mais bien plus

gros, avec le rostre plus anjué, le corselet plus convexe, rugueux, avec

2 traits blancs à la base, à Aillosité grise ainsi que les élytres qui sont

plus rugueuses et les fémurs armés d'une dent aigur-, la tache méta-

stcrnale se. prolonge en dessous formant une bande sous-ventrale, mais

elle est parfois interrompue.

(1) Ann. Soc. ont. Fr., I<.t02, p. 373.
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Nanophyes inaequalis n. sp. — Long. 3 mill. [rost. excL). —
Uessoralile bt-aucoup an .V. (iWicoUis Fairm. ('), mais bien plus petit,

même forme et coloration assez analogue, brune, avec le corselet, la

tète et le rostre roussàtres, le corselet est moins inégal, assez densément

pileux, avec un faible sillon au long du bord postérieur qui est un peu

relevé et nullement angulé vis-à-vis de Técusson tandis qu'il forme une

très petite saillie chez Valbicollis; les élytres sont encore plus cunéi-

formes, à stries mieux marquées, les intervalles un peu plus convexes,

les reliefs plus saillants, plus interrompus, plus tubériformes; les fé-

murs sont encore plus renflés. — Betsiléo; ma collection.

Xaxophves l'LEURALis Faimi.. Ann. Soc. ent. Belg., 1901, p. 242. —
Chez quelques individus les élytres paraissent plus ovalaires, le rostre

est plus foncé, les yeux sont entourés d'un orbite blanc, le corselet

présente en avant une large bande de pubescence blanche, serrée, qui

rejoint celle des métapleures, les élytres ont une petite tache blanche

après récusson sur la suture et une ou deux linéoles blanches sur

chacune : var. lineellus Fairm.

Nanophyes tinctus n. s|). — Long. 1 1/2 mill. (ras*/. e.vcL). —
Ne ditîère de la variété de pleuralis que par les élytres un peu plus

courtes, moins atténuées et plus arrondies en arrière, à stries moins

fortes, à intervalles moins convexes, à séries pubescentes plus nettes

avec la suture rougeàtre, le corselet plus ponctué, n'ayant qu'une pe-

tite tache blanche en avant sur les côtés, le front ayant des sillons très

lins, prolongés sur la base du rostre dont l'extrémité est très briève-

ment brunâtre. — Environs de Suberbieville (//. Perrier).

Cionus tuberosus n. sp. — Long, o mill. (/'osi excL) — Subglo-

hosus, riifu-rubescens, sitbopaciix, rostro et parte prothomçis autice in-

fuscatis, ehjfris tuben'uiis fusco-velutinis ilistantibus onuitis et pube

albida laxcplagiatis; capite rostrogue piinctulatis, hoc subtilitev trica-

rinulato, apice nitido, antennis gracilibus,piceis
;
protJiorace transverso,

ronico-tnincuto, chjtris angustiore, sat dense rugosulo-punctato , dense

pubescente, medio leviter ac longitndinallter impresso; ehjtris globosis,

ad huineros sat rotundatis, sat subtiUter striât tdo-punctatis, interoallis

planiusculis, subtiUter punctatis, alternatini leviter convexis, apiceni

versus fortius; subtus cum pedibus concolor, fenioribits acute dentatis.

— Ankarahitra (//. Perrier).

Cet insecte ressemble un peu au ratenatus Fairm. (-), mais il n'a pas

(1) Noies Mus. Lyd., 1900^ p. 76.

(2) Ann. Soc. ent. Belg., 1897, p. 179.
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de liihcrcvili'S plact'-s on travors sur le milieu du corsolcl. puis IVcns-

soii est triangulaire, d'un brun foncé, il n'y a pas de taches postscutel-

laires, les tubercules sont plus petits et plus écartés.

Cionus coriaceus n. sp. — Long, o niill. {rost. exrl.) — Forme
du catcnaius Fairm. mais un peu plus grand, également d'un brun

foncé, plus noirâtre, la tète avec le rostre et le corselet couverts d'une

pubescence serrée d'un fauve grisâtre pâle, la partie basilaire mt'diane

du dernier brune ainsi que les 4 tubercules, l'écusson est conccilore

au lieu d'être roussàtre, la tache postscutellaire est plus nette et n'est

pas séparée de l'écussou par une tache noire veloutée, les épaules ont

aussi une bande étroite pâle, mais bien nette ; les clytres sont couvertes

de fortes rugosités plus ou moins régulières, longitudinales, avec des

lignes de i)oints peu régulières et des intervalles très inégaux; sur la

suture au milieu, une tache noire veloutée un peu saillante: les pattes

sont un peu annelées de brunâtre, les fémurs sont tous armés d'une

forte dent aiguë. — Baie d'Antongil; ma collection.

Cionus compactus u. sp. — Long. .3 miil. [rost. r.rcl.]. — Brevix,

convexus, elytrh subquadratis, niger, ojiacus, Hetulis minutis ulbidis

raricgaius, prothorace medio et haai tr({))sversiiu griseo-albido, eljjtris

iiiarnlis vuincroftia saf iin'imtis oniuiis, iiitermUis Uire et subtilius .sy-

talosis; ruiitro ralido, biisi liaud constricto; prothorace Irnusverso, mt
brevi, elytris vcdde angustiorc, antice fortiter angmtato, dorso ante bii-

.S7W tuberculis 4 nigro-velutinis, parum elevatis, transversim signâto;

elgtris globatis, ad humeros angulatis, punctato-striatis, basin versus

fortins iiitcrraltis covveœiusrulis, tuberculis niyro-reluti)ns altrrnatini

ornatis; siibtm cum pedibiis albido-pubescens, abdoiiiine laterihus l)ruu-

neo muculaio. — Ankarahitra {H. Pcrrier).

Ressemble assez au C. Icucost ictus Fairm., par son genre de co-

loration, mais il en diiïcre beaucoup jjar ses élytres presque globu-

leuses, ornées de tubercules d'un noir velouté.

Cionus leucostictus Fairm., Ann. Saç.. ent. Belg., 1897, p. 178.

Le type de cette espèce a les ('lytres couvertes de petites taches d'un

blanc grisâtre ; chez quelques individus, ces taches s'étendent de ma-

nière à couvrir toute la siu'face des él\ très et donnent à celte variété

un aspect particulier : var. griseus Fairm.

Epiphylax clathratus n. sp. — Long, o miil. [rost. e.rcl.). —
Elongatus, ater, vix nilidulus, glaber: capile ri.r puuctulato, rostro sot

valido, subtiliter panctulato , nitidiorc; protltorace densissiiue parum
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fortiti'f pidictato antice tiinlum leriter anyiistaio, inargiiir posfini rcrto;

scuteUo vix distingttendo ; ehjtris parum ublongis, fcre a busi leriter

attenudtis, snt anguste sed sut ncute coatidaUs, iriterstitlis jniuctis

grossis (juadratis cUithratis impletis, costis subliliter piinctnlis; siibtus

nitidior, dense puiictntus, pectore fortius: metasterno média foveaio,

segmenta ventrali 1° impresso, pedibus ralidis, femoribus dente valida

(irmatis. — Aiiknrahitra (//. Perrier).

Ressemble extivmeineul à VE. cribricoUis Vviirm., mais entièrement

noir, plus petit, avec le corselet plus finement ponctué, les élytres à

côtes plus fines, à intervalles plus larges, garnis de gros points carrés,

séparés par d'étroites cloisons transversales, et les pattes plus robustes,

les fémurs postérieurs dépassant les élytres.

Epiphylax variegatus u. sp. — Long. 3 mill. {rost. e.rcl.). —
Ressemble pour la forme à VE. lineicollis Fairm.,mais d'une coloration

très différente et avec les élytres moins courtes, moins rétrécies en ar-

rière; le corps est couvert de très petites squamules d'un fauve rous-

sàtre avec des fascies un peu plus claires, mélangées de fascies brunes;

le corselet est gris sur les côtés avec de grandes taches brunes et une

bande longitudinale médiane d'un rougeàtre obscur couverte de très

petites écailles métalliques serrées; les élytres ont de nombreuses fas-

cies courtes, régulières, mélangées de 3 couleurs, fauve, grisâtre, brun;

le rostre est robuste, à peine arqué, densément et finement ponctué,

un peu rougeàtre, ainsi que les antennes; le corselet est à peine plus

étroit que les élytres, parallèle, légèrement rétréci en avant, densément

ponctué, sans ligne médiane, le bord postérieur est fortement bisinué;

les élytres s'atténuent légèrement presque dès la base, les stries sont

bien marquées, les calus postérieurs assez saillants; le pygidium est

conique, tronqué, le dessous et les pattes sont gris, les fémurs armés

d'assez fortes épines. — Ankarahitra (//. Perrier).

^tenopliylax n. g.

Corps allongé, assez épais, un pou déprimé sur les élytres. Tète

large, un peu impressionnée entre les yeux, rostre aussi large à la base

(lue la tète, se rétrécissant peu à peu, presque caréné au milieu, yeux
très latéraux, médiocrement gros, assez convexes, antennes assez

courtes, peu épaisses, le scape n'atteignant pas les yeux, grêle à la base,

le funicule court, pas plus long que la massue, formé d'articles courts

et serrés, cette dernière grosse , ovalaire. Corselet de même largeur

que les élytres, de moitié plus long que large, presque parallèle, coupé
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droit à la hase. Écussoii déprimé, [wn distinct. ElUros à peine aussi

longues que la tète et le corselet réunis, à peine atténuées en arrière,

tronquées à l'extrémité. MélasternuMi assez long. Pygidium vertical,

non recouvert, mais non visihle en dessus. Abdomen très court, 2", ',V

et 4" segments égaux, le l'"" largement et ohtusément arrondi entre les

hanches. Pattes courtes, assez robustes, fénmrs claviformes, armés

d'une petite dent aiguë, tibias arqués à la base.

Ce genre est voisin des Kpiphijlnx et a, comme eux, le métaslernum

développé et l'abdomen court, mais la tète est déprimée au lieu d'être

convexe, le rostre droit, aussi large que la tète, se rétrécissant gra-

duellement, le corps parallèle, le corselet allongé, les élytres courtes."

Stenophylax hylastoides n. sp. — Long. 2 2/3 mill. (/us/, excl.).

— Sat elonyaliii;, snhpiinilliius, cmssus, ebjtris plant uscuUh, picem,

pubc cinerea dense vestitus; capiie sut lato, medio cu)u rostro mt lato

inipresso, hoc apicem venus leviter atlenuato, nifescente, deuudata,

antennis riifescentibus, brevihus, scapo oculum haud attingente; pro-

thorace ehjtris haud ungustiore, latitudine baseos duplo longiore, aniirr

mx sensim attenuato, ad angiilos anticos arcuato, dorso subtiUssiine

dense punctulato, llnea dorsali média obsolète ele.vata, basi. recta; scu-

tello mx distinguendo, depresso; eli/tris oblongis, fere paralleUs, apic

truncatis, angulo externo rotundato, sublilissime substriato-punctu-

latis, strils primis niagis impressis, intervallisplaniusculis, subtilissime

punctulatis, sutura basi impressa, apice convexa; pygidio verticali,

aperto: subtus cum pedibus magis rufo-piceus, minus dense pubescens.

— Ankarahitra (//. Perrier)

Secania punctulicollis n. sp. — Long. G 12 mill. — Ressemble

beaucoup à S. cruralis Fairm., également noire, mais plus mate, avec

les fémurs moins fortement épineux; le corselet est couvert d'une

ponctuation très fine, serrée, avec une ligne médiane finement élevée,

et le bord postérieur s'applique tout à fait contre la base des élytres

au lieu d'être un peu décUve, les élytres sont bien plus linement striées

avec les intervalles peu convexes. — Diégo-Suarez; ma collection.

Olialius n. g.

Corps allongé, subparallèle. Rostre di'oit à peine plus court que le

corselet, grèlc, cyhndrique, un peu renflé à la base, scrobes très

courts. Antennes dépassant à peine le rostre, assez grêles, insérées

tout à fait à la base, le scape court, un peu claviforrae, l*"" article du
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fuaicuU' court, â*" assez long, les suivants oljlongs, massue peu épaisse,

oblongue, compacte, à peiiU' plus épaisse vers l'extrémité cpii est

obtuse et très lJriè^emellt spongieuse. Corselet ovalairc, un peu plus

rétréci en avant i\\\i\ la base, sillon tout à fait antérieur. Écusson

indistinct. Élytres oblongues, assez courtes, comparativement au cor-

selet, arrondies séparément et laissant voir le pygidium. Pattes mé-

diocres, les antérieures à peine plus longues, fémurs antérieurs assez

('pais. mais peu clavilormes, tibias antérieurs, garnis en dessous de

poils serrés, terminés par un fort crochet. S-^ article des tarses très

grand, presque rond, aussi long que les 2 premiers réunis. Prosternuni

médiocrement large, sans saillie, saillie intercoxale large.

(ienre voisin des Eugnoristus, mais d'une forme plus allongée, ayant

le rostre médiocrement renflé à la base et inerme, l'écusson indistinct

et la massue des antennes à peine plus épaisse que le funiculo.

oblongue et entière.

Oliabus grandicollis n. sp. — l^ong. 11 mill. {rost. excL). —
Ohlongo-rloDgiitus, i«it coitvcxus, nhjcr, nitidus, glaber: cairite i^at

iiiinulo, ocuUs magnis, suhtus feir contiguis, rostro rectos laevi, an-

tennis rostri apicem vix supeniutibus; protliorace oviito, antice magh
(inguxiato, dense punctiilnto, fere rugosulo, lateribus late arcuatis ;

scxtelln haud perspicuo; eli/tris parnllelis, ad humeros sat angulaUs,

sdt fortiter punrttdato-sfriritis, fere picnuitis, dense subtUisshne punr-

tuldtis, apice sepanitini votnndntix; pijgidio sat minuto, rugosulo,

truncato , utrinque fortiter angulato ; sabtus punctutus, processu inter-

roxali lato, obtuso, segmentis ventralibus iprivtis inagnis, 3" et i"" mult.o

lirevioribus, pedibus mediocribus, antieis panlo longioribus, tibiis aniicis

intm dense falvo-pilosis, apice uneo acuto arniatis, tarsoruni artieulo

S" magno. siibrotundo. — Diégo-Suarez; ma collection.

Splienopliorus subcostatus n. sp. — Long. 8 mill. [rost. excl.).

— Ressemble extrêmement au S. picirostris Fairm. mais un peu plus

grand avec les élytres plus courtes, plus fortement striées, les inter-

valles plus convexes: le rostre est aussi plus épais, plus court, plus

foncé: le corselet est un peu plus coiu't, plus rétréci en avant, nulle-

ment ponctué sur le disque ; le pygidium est moins découvert et les

pattes sont |)lus robustes. — Madagascar; ma collection.

Sipalus madecassus n. sp. — Long. 22 mill. — Uessemi)le an

guineensis Fab., pour la forme et l'ensemble de la coloration; le cor-

selet est d'un brun noirâtre avec les 2 taches basilaires plus courtes.

Ami. Soc. Enl. Fr., lxxii [1903]. 17
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plus lu'Itcment limiti'os, los ôlytrcsoiU aussi une largo bandn transver-

sale brune, mais los points enfoncés son"t plus gms et plus noirs, les

intervalles alternativement costiformes bruns, les intermédiaires peu

marqués, effacés à la base; le corselet est moins court, plus parallèle,

couvert de granulations un peu coniques, plus jjointues sur les cotés:

le dessous du corps est brun avec do gros points ocellés, ferrugineux,

les pattes sont d'un gris sale avec les aspérités des fémurs, les gonouv

et l'extrémité des tibias d'un brun foncé; enlin le sommet de la tète a

deux taches ferrugineuses. — Diégo-Suarez; ma collection.

L'existence d'un Stpalus à Madagascar est fort intéressante, car le

genre n'a pas été encore signalé dans l'Afi'iqne orientale.

llesifinus n. g.

Ce nouveau genre est très voisin des Gleodeiim. de la Nouvelle-

Guinée; il présente aussi un rostre élargi à l'extrémité, mais ses élytres

ne sont pas lisses et sont nettement striées, lo corselet est uni, mais

un peu déprimé, le rostre est fortement sillonné, plus largement à la

base, les scrobes sont larges, atteignant proscpie l'extrémité du rostre,

les antennes sont insérées avant cette extrémité, assez épaisses, le

scape assez grêle à la base, grossissant peu à peu vers l'extrémité, les

articles du funicule serrés, subégaux, la massue ovale, acuminée; le

prosternum est large, tronqué après les hanches, le mésosternum assez

long, impressionné et presque bilobé en avant, lo métastorjiuni dé|irinié

au milieu et fortement sillonné, la saillie intercoxale largo, arrondie,

les 2 premiers segments ventraux grands, soudés, plus longs onsomblo

que les autres réunis, ceux-ci très ponctués, surtout le dernier; les

pattes sont assez robustes surtout les antérieures.

Le g. Glaeoxemis, de Madagascar, dillère de celui-ci par le corps

non sculpté, très brillant, le rostre parallèle, los élytres fusiformes, les

hanches antérieures peu écartées et los tarses très épais.

Mesitinus sulcirostris n. sp. — Long. à 7 1 2 mill. [ro.st. excL).

— EliDHjatiis, fiisciiK, nitidus: capilr prothonici' liduil (ingustioir,

oculis inter se et n protliorace distdiiiibm, rostro sol lato, apire dilatiitu,

fortiter canaliculato, npice truncuto, antennis crassiusculis, piceis:

prothorace ovato, antice attenuato, busi breviter angustato, dorso phi-

niusculo, hulisl iiirte puncticlato, (ipire transcersim profunde xalcato et

cvidentius panrialalo; arutello sot iiiinulo, pniictulato; elt/tris puraUelis,

ad Ituincroa sdl itnguhtiix, apirc roliindulis, puiictato-stridlulix, puiirti><

biisi majoribus et inten'ullis aiujusHoribus, paulo costulatis, post
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mrdiuin phnnisrulis : fnibtns lacvis, scfi mentis renfrdiibiis 3 iiltiini.t

puuctdiis, ultiiiio fortim. — Ankaraliitra [H. Perrier).

Cet insecte ressemble assez au Mesites aquitamis, mais le rostre est

semblable dans les 2 sexes qui ne dilTèrent que |)ar la taille.

ANTHRIBIDAE

llef^fsalitDii n. g.

Ce nouveau genre d'Anthribide appartient à la tribu des Basitropides

par la carène du corselet, confondue avec le bord postérieur et l'emon-

taiit à angle droit jusqu'au bord antérieur: mais si le corps est presque

cylindrique, le rostre est assez allongé, s'élargissant vers l'extrémité,

les scrobes sont l'ovéiformes, découvertes et les antennes sont aussi

longue^ que le corps chez les d", n'atteignant pas le milieu du corps

chez les ç : leur massue est allongée, formée de 4 articles comprimés,

le 1^'' presque aussi long que les 3 autres réunis et très atténué vers

la base, formant la transition avec le dernier article du funicule; le

rostre est aussi long que la tète, élargi à rextrémité, sillonné en

dessus, les yeux sont un peu obliques ; le corselet est transversal,

presque aussi large que les élytres, rétréci tout à fait en avant; celles-

ci sont faiblement déprimées en dessus, à stries peu marquées mais

bien ponctuées; les pattes sont assez courtes, peu robustes.

Messalius albidosparsus n. sp. — Long. 10 à 12 mill. [vust.

excL). — Snt plongdlns. .suboilindn'eus, fuscus, opariis, pubc tenui

(Jensa sqwilkle albida punrtaius et maculosns; nipite convexluscalo,

iilbido rariegato, ociilis sat )ii(ujHis, rostro albido siilco medio fasco,

(in tennis fusris, articulis .3-7 et J l" apice breriler albidis et panlo

nodniosis. forpore vix mit non brecioribus c5, corporis médium haud

(tttingentibus Q; prothorace transverso, antice a medio sat fortiter

(rngustnto, punrtis albidis sparsuto: scutello albido; elijtris dorso plii-

niusculis, sat subtiliter striatulo-punctatis, punrtis tjasin versus pro-

fundiorilnis, intervallis planis, allrido pnnctatis, fus punrtis unie et

post médium transversim paulo aggregatis et maculas irregulares ej}i-

rientihus; apice rotundato; pijgidio minuta, iilbido niarulato; subtus

runt pedibus late albido maruloso. — Ankaraliitra [11. Perrier).

Pi-oloiiicriis n. g.

Ce nouveau genre est "voisin des Apolerta et Dmitajdianes , mais

plus encore du G. Salazia par ses tarses très longs, encore [)lus al-
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longés; il en dillèro on oiilro par son rostre à peine élargi en avant, à

scrobcs plus petites, plus écartées et ses antennes sétacées, à articles

nullement noduleux à l'extrémité. Les tarses antérieurs ont leur l^-- ar-

ticle à peu près ainsi que les éléytres , le 2*^ bien plus court, les 3^ et

4'' extrêmement petits, les crociiets courts, fortement arqués: aux pat-

tes intermédiaires le l'''' article est un peu plus court cpie les élytres;

les postérieures manquent. Le rostre est épais, tronqué a l'extrémité;

les antennes manquent sauf les premiers articles; le corselet, plus

étroit que les élytres, est rétréci eu avant, plus brièvement en arrière,

la carène est tranchante, fortement arquée de manière à être presque

basilaire au milieu comme cliez les Sdlazin d remontant sur les côtés

où elle se terminent en formant un angle bien moins saillant; les ély-

tres sont assez courtes, atténuées de la base à Textrémité; le i)ygidium

est découvert.

Protomerus longitarsis n. sp. — Long, lo mill. [rost. iiicl.). —
Oblongus, fusco-nigricans ,

piibe albido-grisea fasciolatus: capite toio

(libido, macuHs verticis exceptis ; prothornce nntice angustato, lateribus

obtuse imgulaiis, canna antebasaliacuta, ralde (uruata, disco postier

lotigitudiiKiliter depresso, média linea elevata, antice bifida sitjHfito;

eigtris sut brevibm, a basi attenuatis , utrinque iricostulatis: pijgidin

haud obtecto, fusco, iitedio griseo; subtus magis niger, vitidulus, per-

tore albido maculoso, abdomine cinerascente, lateribus nigro niaculato,

pedibus gracilibus, albido-annulatis, tarsis longissimis , anticis arti-

nilo l" clgtris ri.r breviore. — Fort-Dauphin [Cotta].

CERAMBYCIDAE

Aedeus marginatus n. sp. — Long. 7 mill. — Forme du concolor

Fairm. v'); lu^is plus petit, brunâtre, recouvert d'une line pubescence

serrée, soyeuse, cendrée avec une bordure d'un gris blanchâtre autour

des élytres; la tête est presque carénée entre les >eux. la bouche et

les palpes sont un peu roussàlres; le cor.selet est presque aussi long

que large, lui peu plus rétréci en avant qu'à la hase, assez arrondi

sur les côtés, déprimé transversalement au bord antérieur; l'écusson

est un peu plus clair, tronqué à l'extrémité ; les élytres sont élargies

à la base et forlement aiigulées aux épaules, très légèrement com-

primées au milieu, convexes à l'extrémité qui est assez fortement

déclive; les hanches postérieures sont un peu plus sombres ^\\^^' le

corps, les pattes assez grêles. — Ankarahitra (//. Verrier).

(1) Soc. liulg., 18î)7, 33.
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Zauin.v se.micvaxea Fairni.. Aiin. Soc. rnt. Belg., 1898, p. 251. — La

description de cet insecte a été faite sur un petit individu on assez mau-

vais état; de nouveaux exemplaires provenant aussi de Diégo-Suarez

me permettent de compléter la description. L'unique individu était

une 9, longue de 9 mill., le d atteint 13 mil!., ses pattes et ses an-

tennes sont bien plus robustes, surtout ses dernières (lui sont line-

ment ciliées, bien plus courtes, dont les articles 3-6 sont assez forte-

ment sillonnés, les 3^ et 4*' également courts , la 5'= est plus long que

cliacun des 2 précédents; les fémurs sont un peu claviformes.

La place de cet insecte est près des Netinnius dont il dilTère par les

antennes, le corselet à peine angulé sur les cotés, et la tète qui est

plus oblique. Le A'. obtusicoUis Fairm. est la même espèce décrite pos-

térieurement (').

Musius fuscicornis n. sp. — Long. 9 mill. — Forme du flavl-

membris Fairm., mais bien plus petit, d'un brun noir un peu bleuâtre

avec les antennes et les pattes (sauf la base des fémurs rousse) d'un

brun foncé ; la tète est sillonnée au milieu , les antennes sont propor-

tionnellement moins grêles, 2 fois aussi longues que le corps, le 3''

article aussi long que le 4*^: le corselet est à peine tubercule sur le

dos, un peu plus angulé sur les côtés, moins fortement étranglé au

inilieu; les élytres sont semblables, un peu plus acuniinées. — Diégo-

Suarez; ma collection.

Paralocus brevipennis n. sp. — Long. 19 mill. — Ressemble

extrêmement au V. semitibialis Fairm. en ditlere au premier abord

par les élytres plus courtes et ayant, dans la moitié postérieure, une

côte oblique bien marquée; la coloration est la même, mais la tète est

plus petite, le 3*^ article des antennes est plus épais, sillonné ; le cor-

selet présente les mêmes tubercules, les élytres sont également très

ponctuées; le prosternum est un peu plus large entre les hanches,

les pattes sont semblables, la moitié basilaire des tibias est rousse. —
Diégo-Suarez; ma collection.

On pourrait prendre l'unique individu pour un exemplaire mal déve-

loppé du P. seiuitibialis, mais la tête plus petite, le 3"= article des antennes

sillonné, la côte bien prononcée des élytres et le prosternum plus large

ne permettent guère la réunion.

Arrhythmus Perrieri n. sp. — Long. 1(5 à 21 mill. — Forme

et coloration de VA. ruyosipennis AVat., d'un brun assez foncé, peu

(1) Ann. Soc. eut. Belg., 1902, p. 251.
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brillaiil, luat sur la tôto et le corsolfl, rlUrcs ayant une laciic margi-

nale oblonguo avant rextrémitc et une bande apicale d'un fauve blan-

châtre, la base de l'abdomen, les antennes (sauf les 2 premiers arti-

cles) et les pattes fauves, l'abdomen entièrement fauve chez un des

2 individus; le corselet a les C(Més moins droits, un peu onclulés, le

dessus est très finement niguleux avec une courte carène médiane et

2 légers reliefs de chaque côté ; les élytres sont moins longues, moins

atténuées en arrière, plus finement rugueuses, sans taches discoïdales,

les marginales plus courtes, bien plus étroites ; le dessous est moins

brun, les fémurs sont moins épais, entièrement fauves de même que

les antennes dont les 2 premiers articles seuls sont bruns, les autres

ont une petite tache apicale brunâtre et sont liien plus grêles. — Ja-

bohazo (H. Prrrier).

I>olomiu«> n. g.

Ce nouveau genre de Callidien se rapproche de Sijiiipiczorcra et des

Semanotus; il dilTère des premiers par son crochet médiocrement

élargi et arrondi sur les côtés, peu tubercule, ses yeux médiocrement

échancrés, ses antennes presque cylindres, n'atteignant pas le milieu

du corps, les ;}« et 4*^ articles égaux ou à peu près, les derniers plus

courts, l'écusson court, obtus, les fémurs peu claviformes, les posté-

rieurs beaucoup plus courts que les élytres. Il dilïère des Semanotm

par les antennes assez robustes, assez courtes, les fémurs postérieurs

beaucoup plus courts que les élytres, les tarses assez larges.

Dolomius Perrieri n. sp. — Long. 11 12 mill. — S<it chngatus,

aiihlHirdlplux, paruui conce.rus, sat nitidus, piothorarc aipitcque rufix,

lior (III tire liifiiscnlo, eh/fris caeruleh, antennis fnscis, subim infua-

nitus, prosterno e.rcepto, pedibus ftiscis, femoribiis riifis, (/nutbiis e.r-

ceptis; capite dense punctato, ruguloso, nnlennis crassiuscnlh, ojlhi-

dricis, corporis médium haiid attituientibus, basi subtus parce vitlosulis :

lirothorace Irnnsverso, elytris mifiustiore, nntire basi fere arquaUter

anfjKsIalo, sed poslire magis constricto, hiteribus parum roinndatis,

dovsu iiiaei/iiali, sat fortiter param dense punctato, uttinque leviler l>i-

calloso et plagula discoidali laevi, basi transversiin iinpressa: scutella

piceo, lato, breci, medio sulcato; elgtris fere parallelis, ad humeras ro-

tundato-angulatis, apice valde obtusis, dorso sat fortiter dense punc-

tutis, rugosolis, breviter sat dense fusco-pilosis; pedibus mediocribus,

femoribus paruin claratis. — Ankarahilra (//. Verrier).

Sa forme et la coloration de cet insecte rappellent le Telepliusas ab-

dominalis de nos Alpes.
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Calobrinni n. g.

Ce nouveau genre semble très voisin du G. Steiiobriidii Kolbe: il a,

comme ce dernier, un corps allongé, un peu déprimé; mais la tète avec

les yeux est un peu plus large que le corselet, ces derniers sont grands,

grossement granulés, les antennes sont très grêles, dépassent à peine

les élytres, le scape est un peu claviforrae, légèrement arqué, plus

liing que le .3'^ article, lequel est un peu plus court que le 4'^, celui-ci

beaucoup plus court que le 5*=; le corselet est un peu élargi au mi-

lieu, oblong; le métasternuni est grand: les fémurs sont claviformes.

Calobrium Perrieri n. sp. — Long, o mill. — Kloiuintuin, ijm-

cilr, jKtriiiii ronr('.rnin,aistaiii'i(iii , raldc nilidniii, cli/tris coeruli'o-)iu'tal-

licis, apice rufescentibKs, capite orato. fcve Uini, oruUs sut niagnis

,

ijrosse gramilatis, intus sinu(itis,chjiK'o rugo-'<o,anlen)us nifescentihiu,

uracililms, ehjtra parum supernutihus : prothonici' latitudine diniidiore

lougiore, rlgiris angmtiore,mrdio len'trr aiiipliatCKdorsn intpressiusculo,

huai transvrrsim dcpresso : scutfllo iiiinuto, aislaneo; t'hjtfis oblongis,

iid Iiumcrus (UKiiilaiis, apice obtuse rotunddtis, dorso basi planimculia

l'i seriato-punctatis, punctis mrdio evanescentibus, apice convexiusciilis

et fere laevibus, sutura basi depressa, apicem versus rufescente ; subtus

cum pedibus intu/is ritfiiiii, nitidiDii, hissai gracilibus et breribus,feiiio-

ribus apire patiln infuscatix. — Ankarahitra (//. Verrier).

Anisogaster nigroclavatus n. sp. — Long. 8 mill. — Sai elon-

gatus, fulvo-rufus, vij- nitidiihix. capite prothoraeeqae fuseulo-piceolis,

subtiUssime pruinosis, paulo nitidioribus , antennis pedibusque rufc-

fulvis, femoribus posticis nigro-clavatis; capite inter antennas striato,

Il is gracilibus, corpore parain longioribus, articulo 3 et 4 arquaiibus;

prothorace orato, latitudine longiore, eUjtris angustiore, basi et antice

siniiliter ar leviter angnstato, antice et postice transversini imp)esso,

postice profundius ; srutello niinutissinw; elytris fere parallelis, paruin

elongatis, dense lineato-punctatis, fere substriatis, apice laeribus; pedi-

bus gracilibus, posticis longioribus, clavatis, clava nigra. — Diégo-Sua-

l'cz: ma collection.

l^essemble à VA. longulus Fairm., eu diffère par les élytres plus

ctiurtes, plus tlnement ponctuées et les pattes postérieures plus longues

avfc la massue des fémurs noire.

Aliurus gracilipes Fairm. Ann. Eut. Fr.. VMii, .386. — Cette

espèce, décrite d'après un seul individu, [in-senlc de grandes variations
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(le laillc, depuis 8 jusqu'à 14 niill.; le corps est fragile, surtout les

pattes et les antennes; presque tous les exemplaires sont des ç, lui

seul nie parait être le d- Il ost petit, 6 1/2 mill., les yeux sont moijis

écartes, les antennes, plus longues que le corps, sont un peu moins

filiformes, comprimées à la base, sauf le l"' article qui est assez épais,

les tubercules antennifères sont plus saillants; les élytres sont plus

courtes, ])lus fortement impressionnées à la base; les tibias postérieurs

sont également prolongés en un éperon droit assez épais. — Ankarahi-

tra (//. l'cn-irr).

Aliturus griseopiitescens n. sp. — Long. 7 12 mill. — Même
forme que le précédent, mais d'un roussàtre obscur, couvert d'une

pubesccnce grise serrée; les yeux sont plus rapprochés en avant, ils

ont une petite ligne blanchâtre transversale, incomplète, en avant, les

tubercules antennifères S(tnt moins saillants, les antennes sont plus

fortes, plus comprimées, les articles 3-o sont angulés à rextréniiti-, le

2'' est plus distinct, le 3'' est un peu plus court (lue le 4'', la poitrine est

un peu brunâtre, densément pubescente, les fémurs sont bruns à l'ex-

trémité, les tibias postérieurs sont prolongés en un éperon plus large.

— Ankarahitra (//. Perripr); un seul individu, c?.

Linopodius longicollis n. sp. — Long. 10 mill. — Ressemble

beaucoup au L. (icutijiciniis Fairm., également allongé, d'une coloration

d'un brun faiblement roussàtre, pres(jue mat, en difîère par le corselet

plus étroit, plus long, à cotés parallèles, un peu ri'tréci, tout à fait à la

base, ayant au milieu une carène longitudinale médiocrement saillante,

mais épaisse; les élytres sont moins longues, moins atténuées en ar-

rière, bien moins acuminées à l'extrémité, leur surface est densément

et très finement ruguleuse, parsemée vers la base de quelques gros

points enfoncés; les jiattes sont plus courtes, mais plus robustes, sur-

tout les féuuirs. — Ankarahitra (//. l'crricr].

l»aclijcyle.* n. g.

Ce nouveau genre de Longicornes est voisin des Glauci/tes dont il se

rapproche par le dessin et la vestiture des élytres; mais il en difîère

par le corps épais, convexe, les antennes robustes, dépassant peu les

élytres, le l"" gros, cylindrique, troncpié, les 3-o noduleux à l'extré-

mité, le 4'" très court, le 3' presque aussi long que 3 et 4 réunis; les

palpes sont courts, épais; les yeux sont médiocres, largement échan-

crés, non rapprochés en avant, le corselet n'est pas plus long que large,

légèrement arrondi sur les côtés, r('CUSson est assez petit, les élytres
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sont assez angulées aux épaules, faiblement atténuées en arrière, l'ex-

tréinité oljtusément arrondie; la saillie prosternale est assez étroite, for-

tement arquée, le mésosternum en tubercule saillant; la saillie inter-

coxale un peu plus large et plus obtuse, le 1' '' segment ventral presque

aussi long que les 2 suivants réunis; les pattes sont plus courtes, plus

robustes, les fémurs plus claviformes, les postérieurs beaucoup plus

courts que les élylres.

Pachycytes rufovestitus n. sp. — Long. 17 mill. — Modicr

eîonyatus, postier lerissiinc attciiKatiis, rrassus, fusco-roerulescens, niti-

dus, iiuhimrnto pubescente rufo ilome restitus, rostula mcdia rapilis,

costula média prothoracis et utrinqne ritta lomjitudinali; scuielhet ehj-

tris utriuque vitta disco'idali sat elevata, costn laterali cum disco'idali

transversim cùnjuncta,et costula angasta inarginali denudatis, nitidi^.

sutura angustissime cinereo-pubescente : capite medio carinulato, anteu-

nis dense griseo-einereo pulK'scentibus, articulis 2 priiius multo minus .-

prothorace antire parum attenuato, rittis et costa rugosis: elgtris pos-

tice leviter ac gradatim attenuaiis,apice obtuse rotundatis, vittis denu-

datis fere costulatis, laevihus, disco'idali et laterali apici-conjunctis :

pectore minus rufo pubescente, abdoniine basi late rufulo-pubescente, pe-

dibus griseo-anereo pubescentibus, tarsis sat latis, unguibus val iilis : basi

intus obtuse angulatis. — Diégo-Suarez : ma coUecliun.

Tragocei'HAla oghreata Fairm., var. : Perrieri n. var.

Je rapporte comme variété à T. ochreata un individu recueilli par

M. H. Perrier à Mudivalo. Sa taille est de 30 mill. et il me paraît ne

ditïérer du type que par l'absence de la bande submédiane noire des

élytres, qui est remplacée de chaque côté par 2 gros points noirs: la

partie postérieure est occupée par une grande tache noire renfermant

en avant 2 taches assez petites et une autre grande antéapicale jaune

d'ocre ; l'extrémité de la suture avec l'angle est couverte d'une ligne

étroite de pubescence d'un blanc jaunâtre; le dessous du corps est de

même couleur que le dessus avec le milieu de l'abdomen et les pattes

couverts d'une Une pubescence d'iui gris faiblement bleuâtre comme
chez Vochreata ; les antennes aussi semblables. Le corselet est remar-

quable par sa largeur.

Tragocephala biplagiata n. sp. — Long. 2o mill. — Ressemble

à Vochreata pour la coloration jaune d'ocre du dessus avec le dessin

noir mat des élytres qui ont une large bande placée un peu avant le

milieu, fortement rétrécie en dehors, un peu moins à la suture, la par-

tie apicale noire avec, de chaque coté, 2 points ronds jaune d'ocre,
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l'exlrémilé de la siilurc sans ligne blanche : la lètc est plus jaune sous

les yeux, la bande noire entre les antennes est plus étroite, fortement

rétrccie au milieu, la bande noire du vertex est très étroite, le corselet

phis étroit, moins court, a aussi un fort sillon transversal à la base, et

dans ce sillon 2 traits dénudés; il y a aussi sur le disque deux petits

points noirs dénudés, mais peut-être accidentels; r('CUSson est bien

plus étroit, presque triangulaire, les élytres sont plus courtes, ayant

aussi une tache noire humérale, plus une autre tache (nitre l'épaule et

récusson; le dessous du corps est garni d'une pubescence plus jaune.

|ilus rare, Tabdonien est semblalile, les pattes sont couvertes d'une line

pubescence d'un gris un peu ardoisé, les 2 fémurs antérieurs seulement

garnis en dessous de poils ochracés. — Diégo-Suarez; ma collection.

Praonetha? apicata n. sp. - Long. 9 mill. — Ressemble, au

premier abord à P. nercosa Fairm., en difl'ère un peu par la coloration

d'un cendré faiblement roussàtre, rembruni vers la suture des éKtres

avec récusson assez pâle; la tète est dénudée au sommet, linement sil-

lonnée au milieu, les antennes sont un peu plus rapprochées, le scape

est plus tronqué, le 3^ article est un peu plus long que le 4'; le corselet

est plus carré, sans aucune dent latérale et avec un sillon transversal

à la base; les élytres sont brusquement déclives à l'extrémité qui est

Ironcpiée et couverte d'une épaisse pubescence rubigineuse, elles sont

orn(''es de fines côtes, alternativement moins saillantes avec les inter-

valles ponctués en ligne. — Diégo-Suarez; ma collection.

C'est avec doute que je range cet insecte dans le genre Praunctha

dont il s'éloigne parles élytres tronquées, le scape tronqué, les antennes

plus rapprochées et le corselet inerme latéralement.

Micurus obliquatus n. sp. — Long, lo mill. — Valde rlonfintm,

suhjiiirdlIclKs, piri'iis, opiicuK, ctipile, jifollionicis liiteribiix, i<riiti'Uo et

punclis numpfonis cUilvonim ruIi'Kjinoso-tomi'ntQsis : cnpiic plaiiiiisculo,

intcr (luteuiKia sulcoto, his parum yracilibus, 2,3 covporU atlingenti-

l)Hs, infusait is biisi nihû/ùiosis, articiilo t' crasso; prothorace oblongo,

l'Iijtris iiiK/usIiorc, lalcribns /xiniUeU.'i, rlomo ruqntnlo, biiai mpdio yiin-

rulu iiiinula rHbifiiHOftd sijiiuito: clijlris chinnatis, jtnrallclis, ml huiur-

roa nncjulalh, apice obliijuc truncalis, dorso piiulo iiniC(iH(iU()Us, basi

ntyosulo-punctatis, inrguhiriter luxe tuberosis, posiice utriiiquc itibere

rubiginoso-tomenioso signatis; siibtus cum pedibua picem, rubiginoso

iikickIohus, feinoribus vubiginosis. — Diégo-Suarez; ma collection.

Dill'ère du M. asprripnnus Fairm. parla forme un peu moins étroite,

les élytres plus parallèles, Ironcpiées très obliquement, avec l'angle
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cxtonif assez saillant, la siirlace plus nigiileiise, à granulations irréf^u-

lières.

A.N'ArxEsis Perrieri Fairm., Ann. Soc. Bolg. 1902, p. 256. — Cot in-

secte est peut-être le même que YIsrJnioherea elonyata Brancs (Soc. Nat.

Trencsèn, 1807, p. 128, tab. IV, fig. 21), dont voici la description : Cùie-

rea, bveviter ac subtililer, supra parcius pubescens, opaca; fronte lata,

vieclio sulcafa : aiitennis subtus tenue pilosis, articulo 7 dimidio apieali

alhido: vertice profunde haud parce punctato; thorace cylindrico. ante

busin aliquot tuinidulo, vertice densias punctato, dorso indistincto sul-

culo longitudinali, lateribua snbfus albldo lineolato: cliitris Ijasi tho-

race i)aulo latioribus, elongatis et angustissiniis
,
parallelisque , cinereis,

basl JmmeriH prodiictis rufis, dorso subrugosiilo punctatis : pedibus ci-

nereis, unguiculis fuscis. — Long. 13 mil!. — Nossi-Bé.

Celte description s'appliquerait assez bien a mon insecte; mais celui-

ci a sur les flancs une bande blanche ([ui se prolonge sur le métasler-

num et l'abdomen; en outre le corselet est très légèrement rétréci à

la base, ce qui ne détermine pas un renflement, le disque ne présente

aucun sillon; les élylres ont les épaules concolores et non saillantes et

leur angle apical externe est trt'S brièvement pointu. Quant au genre

hchnoberea, il est identique avec le genre Anauxesis.

Diadelia lateritia n. sp. — Long. 8 12 mil). — KIongata poK-

tice haud altenuata, piceo-fusca, pube grisea suhiiVder rextita, elijtrii>

liunctulis aliquot denudatis, et utrinque macula marginuli, sat elongata,

ante médium incipiente, niedio extus late eniarginata et apicem attin-

gente denudata, picea: capite piceo, medio late griseo-cinerascente,

inter antennas haud depresso, sed transcersim sulcatulo , antennis

corpore parum longioribus piceis, articulo i" crasso, 3° basi pallido,

quarto haud longiore; prothorace subquadrato, elytris paulo angus-

tiore, lateribus inernii, niedio vix sensini obtusissime angtilato, dorso

paulo inaequali, basi transversini sulcato et utrinque piceo; scutello

orato: elijtris ad humeros angulatis, apicr angustatis, oblique trunca-

tulis et pube grisea densius niarginatis : pedibus griseis, piceo niaculo-

sis. — Diégo-Suarez; ma collection.

Ressemble assez à D. iners Fairm., mais en dillere par la coloration

et surtout par le corselet dont les côtés ne présentent aucune dent.

Ancylistes nigrozonatus n. sp. — Long. 8 mill. — Ressemble

au bicuspis Chev., mais plus court, avec le corselet moins globuleux,

à strioles indistinctes, les élytresarmi'es d'une épine forte et aiguè aux

épaules, a)ant la petite moitié basilaire d'im fauve clair, un peu cen-



256 1^. FAlIt.MAIItK.

dré, avec une grande lâche sciilellaire, y compris 1 eciisson, el 2 ou

3 traits obliques, un peu saillants, se confondant à la base, d'un brun

noir, au milieu une étroite bande transversale ,d'un noir velouté, bor-

dée en avant i)ar une faible ligne blanchâtre, la partie postérieure cou-

verte d'une pubescence line, serrée, d'un cendré bleuâtre; les cotés de

la base sont d'un noir velouté; k'S mésopleures sont manfués d'une

ligne blanche ainsi que le dessus des fémurs; le 1'' article des an-

tennes est plus long, moins arqué, l'angle apical interne à peine angulé.

— Ankarahitra [H. Perrier).

L'.l. hdlm Gahan, Ann. Xat. Ilist.. 1890, p. 46o, semble être bien voi-

sin de cette espèce, mais en dillerer par le corselet sirié, les épaules

lion é|)inenses, la iiariie antérieure ayant des lignes blanches obhques.

Brachytatus obliquepictus n. sp. — Long. 4 12 à 'i mill. —
Obluitgus, al('r,opacm, ferc vcluliitux, lituris ulbido-pubcscentibux vnrie-

(jatus, capite fere griseo, antice nigro maculato, prothomce albido rir-

ruHidato et medio lineato, elijtris vittiihi suturali nlbida utriiviue vii-

iulds 3 cm'iitente, i'' bvn:i raldc obli(jua prope scntdlum, 5' medinnn

ralde obliijud, 3"^ nnie apicom feir inmsversa (ilbidia, extm lineolix

i albidis icrmissimis, et dixco (uitice lineohi siinili obsolctn signatift;

capilc iiitrr (intennas laie imiircsso, fundo sulcalo, antrmiis gyacilibus,

.mbtus longe paniiii dense cillosis, funcis, articuUx 4- 10 bnsi sal longe

jiallido-fulris; pvothomee tninarerso, lateribus pnulo rotundato, dorso

i-impresso: elutris oblongis, hasi jinnim conve.ris, ad Imineros nngulatis,

bnsi subseriatini punctatis, poH basin (nmacersini inipressinsçulis, pos-

tice fere laembus; subtua fuscus, griseo-pubescens, iibdnntine medio de-

midato. — Ankarahitra {H. Perrier).

Le dessin des élytres est assez diiïérent de celui des congénères ; les

lignes blanciies ra|)pellent un peu celles du fiinereuft Fairm.. mais elles

ont une autre forme.

Ai'ianifla n. g.

Ce nouveau genre semble ajjpartenir au grtnipe des Sajierdiles dont

il présente les caractères, mais il s'en éloigne par le dernier article des

tarses allongé, dépassant notablement les lobes du 3*^; les yeux sont

très profondément échancrés, presque divisés; les crochets des tarses

ne sont pas divariqûés, les tibias intermédiaires n'ont ni sillon, ni siiuis

dorsal, les hanches antérieures ne sont pas anguleuses en dehors, la

saillie prosternale est assez large, les mélapleures sont assez larges en

avant, rétrécies peu à peu en arrii're. Les antennes, plus longues que
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le corps, sonl insôivi^s eu dodnns dos youx sur les tuljercules très

sailkinfs, le scape est allongé, assez épais, nullement en cône renversé
;

le eorselet est transversal, un peu plus étroit que les élytres, inerme :

celles-ci sont légèrement atténuées vers l'extrémité qui est très arron-

die; les pattes sont assez courtes et assez grêles, les tarses assez larges,

le '!''' article des postérieurs un peu plus long que le suivant.

Arianida mactata n. sp. — Long. 7 niill. — Oblo)i{/a, paruiii

ronvi'dui, postice cLr atteniiiitu, nkjrn, ferc opara, capitc inedio ruhro,

<miice pubcscinttc, cineiro, stiboculos albido, protliomcr i^upva nibro, bnsi

nuiculis 2 )ii(jris iiKupm, vittula tenui scparatis, onuilis, l'Iijtris fusco-

piceis,se(jmeittis rciitralibus 2, S et 4 apice, metapleuris (Dujuste albido

pubescentibus, femoribu.s basi rufescentibus ; capite inter antennas panlo

depresso, anficc angnstato, his nigro-fuscis, articulo 1" crasso, bani Ic-

vitrr atti'))uato, prothonicis basin ferc superante, artiriilis '1- tOtniuiter

((Ibido-pubescrntibns, apice excepta, 4" (juinto aequali, ceteris lerissinie

decrescentibus, oculis profunde einarginatis, ferc bipartitis ; protlwrace

transrerso, latenbm inermi, sed obsolète binoduloso ; scutello brevi, fere

tnincato: eUjtris adhumeros eleratis, intus impressis, baùsat fortiter

i)wrdi)iate punctatis, puiictis post uiedium obsolescentibus, apice oblite-

vatis, apice separatini rotundatis, carina extevna nulla: sublmciimpe-

dilms panlo nitidior, his mediocribus, supra albido-pubesceutibns, posticis

hitius, tarsis subtus dense fulvo-piJosis, nngnibus siiiiplicibus. — An-

karahilra (//. Perrier).

CHRYSOMELIDAE

Colasposoma cupreolum n. sp. — Long. 7 mill. — Forme du

rutilans, mais plus grand, entièrement d'un cuivreux assez clair, assez

brillant; la tète est fortement striolée ponctuée, à peine impressionnée

au milieu, avec le bord antérieur presque tronqué, un peu crénelé par

quelques gros points, le corselet est moins densément ponctué, la ponc-

tuation des élytres est à peu près la même, plus ruguleuse sur les

côtés, moins forte sur le dos ; la strie suturale est bien marquée ; le

dessous du corps est finement et densément ponctué. — Madagascar
;

ma collection.

Colasposoma caelestinum n. sp. — Long. 4 1,2 mill. — Ressembler

au C, homulampinin Fairm. (') pour la forme et la couleur, mais sans

épaules cuivreuses aux élytres (jui sont aussi bleues que le corselet
;

(I) Ann. Soc. ent. Belg. 19o2, \>. 263.
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la t(He osl lia jm'u convexe; striolée-ponctuéc, le corselet et les élytres

sont |iliis fortement, et moins dcnsément ponctuées, ces dernières n'ont

aucune trace de faibles côtes, mais elles ont quelques vestiges de li-

gnes géminées, courtes et peu régulières; le dessous du corps et les

pattes sont aussi d'un bronzé brunâtre. — Diégo-Suarez: ma collec-

tion.

Colasposoma sublaeve n. sp. — Long. 4 Iji mill. — Ressemble

au C. fooeipcnw Jac. pour la forme, la taille H la sculpture, mais d'un

bleu assez intense, à peine brillant, et sans impressions sur la base

des élytres; en outre la tète est moins densément ponctuée sans

fossette sur le discfue, la ponctuation du corselet est à peine distincte,

l'écusson est moins court, arrondi en arrière, les élytres sont plus

finement et plus densément poncliu'es; le dessous du corps et les

pattes sont d'un brun bleuâtre peu brillant, la poitrine est très ponc-

tuée. — Diégo-Suarez; ma collection.

Colasposoma scapulatum n. sp. — Long. 4 mill. — Brei'ili'r

ordlinii, nililc miircniiH, racnilciim, paulo vircscens, nitidum, ehilris

plaga inmiiHi liiiiiirnili rufo-ruhi'd ornutis: rnjtHe skiiuiio xuhtilissime

punctulnto, iiilrr oralos (ortia^, milice fcre rmjuloso et transversim

impresfiiusculo, miinmis fusch, opiicis, apice paulo hitioribus et com-

premuxcuJiit (uiirulo /" nifo: prothorace ehjtri^ pdruni inujustiore,

aniice valde amjustaio, }(iter/bt(S foyiiter roiiDidato, bai^i foviius, (intire

breriter eoarctato, dorso tlense piiiirtato, basi irniiiter niargiiiiiio.

angulis postieis brevissimeacutis; seutello foititcr roiundato, fen> laeci:

elytris sut brevibus, ad humeroft angulatis, dense pundatis, post scti-

tellum transversim obsokte iinpressinsculis, supra hunteros fortius:

subtus fuscuni
,
parum nitidum, pectore lateribus foriiter punctato, fere

rugosulo, abdomine sublililer punrtulato, pedibus nilidis, [etuoribux

subtus denticulo minutissimo armatis, tibiis sulcatulis. — Ankarabitra

{IL Verrier).

Remarquable par sa coloration d'un bleu métallique un peu verdâtre

avec les épaules d'un beau rouge; et b's élytres densément ponctuées,

non striées.

Pheloticus interruptus n. sj). — Long. 4 à o mill. — Oblonga-

ocatus, conce.ius, capile protlioraceque piceis, nilidis, cage uenescen-

tibus, hoc, marginibus obscure rufescentibus, elytris rufîs, nilidis,

ntrinque maculis 2 nigris ornalis, l'' liumerum includeiite et inlns lare-

rata, :?' fere inediana, paulo (d/liijue ditatata, et liturn prope sulurana

etiaiii nigra: suhlus ruin pedibus rufus, peclore lateribus infuseato,
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lionibus fasrig; cajiHr sabtilitrr innictulato, oculis sai approxiinatis,

autniius {ivariHbm, piccis, baai va fis; pyothorace brevi, hitrribus for-

iiter rotundato, antke paruin quain basi aiujustiore, dorso subtilissiinc

ptitictulato, antice foveola minuta signnto, angalis valde deflexis, basi

marginata; scutello ovato; eUjtris siibstriato-punctatis, punctis sat

grossis, postice obsoletis, striis antice magis impressis, hiimeiis conveœis,

intiis stria liniitatii^, basi prnpe scutelluin paulo inagis convexa: femo-

ribus (j aciite dentalis^ Ç nudto minus. — Ankarahitra (//. Perrier).

Ressemble au V. aeneirollis Jac. mais un peu plus graiul. a\ee le

corselet plus ample, plus arrondi sur les côtés, les ('lytres à stries

fortement ponctuées, à taches très ditlérentes, les antennes brunes dans

la moitié apicale et les pattes plus robustes.

Entomoscelis densepunctata n. sp. — Long. G uiill. — Res-

semble beaucoup à \'E. unicolur Fairm., mais un peu plus grand, d'un

brun assez foncé, brillant; le corselet est bien plus rétréci en avant,

bien plus convexe: les élytres sont plus arrondies sur les côtés, les

épaules sont presque eflacées, la ponctuation est plus serrée, devient

un peu ruguleuse sur les côtés, elles ont une bordure d'un rougeàtre

obscur, faiblement convexe, presque lisse et l'angle suturai est bien

marqué: le dessous et les pattes sont d'un rougeàtre brillant, le méta-

sternum un peu enfumé de chaque côté. — Majunga: donné par notre

collègue M. A. Lajoye.

Aulacophora ornata n. S|i. — Long. 1 i mill. — Oblongo-ucata,

postice ampliata, sat convexa, nitida, rufo-testacea, elytris purpurinis,

plaga magna convexiuscula viridi-aurosa, vix post médium vitta trans-

rersali niarginem externuni plus lainusve attingente, ad suluram dila-

iata, sutura et margïne externo angustis similiter coloratis, pedibus

fuscis, femoribus rufo-testaceis, antennis infuscatis, ariiculis 2 primis

rufo-testaceis : front e transversim sulcatula, antennisgracilibus, corporis

médium fere attingentibus: prothorace valde transco'so, elijtris valdc

angustiore, sulco transrerso sat profundo, medio fere inierrupto;

ehjt ris postice ampliatis, sat furtiter marginatis, subtilité r punctulatis,

ante médium tnrnsrersim depressis. — Ankaraliitra [H. Perrier).

Ressemble beaucoup à rufosellata Fairm., mais le corselet est plus

étroit, le sillon transversal est plus au milieu, la couleur des taches

élytrales est plus dorée, et au lieu d'une grande tache apicale il n'\ a

(pi'unc bande transversale.
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par Hnlifil DL' Blvsson

(PI. ]II cl IV).

AVAXÏ-PROPOS

Los Hynu'iKipIt'rt'S doiil il ost quoslion dans colle ('tiidc a|)pai'lii'iinont

au gonro Vespa, loquel failpartiodo lafamillo des Vespides. Ceux-ci ter-

minent un des rameaux do l'arbre philogénétique des Hyménoptères,

dont le tronc est formé par ces insectes dont les larves pourvoient

elles-mêmes à leur nourriture et vivent do matières végétales. Au lur

et à mesure que l'on s'élève do la souche aux rameaux, on reconnaît

que l'instinct s'est modilié avec la manière de vivre. L'œuf n'est plus

placé simplement sur un végétal, comme cela se passe encore chez les

Tenthrédinides ; il est déposé sur une proie, que la larve atteindra fa-

cilement dès son éclosion. La mère, do plus on plus changée dans ses

habitudes, devient uidiliante. Elle faoonno des cellules où elle emmaga-

sine dos provisions pour chacun do ses descendants. Os provisions

consistent en insectes ou bien en pâtée soigneusement composée de

miel et de pollen. D'abord solitaires dans leur travail, ces fabricantes

de cellules se réunissent par petites colonies, occupées côte à côte à

une besogne semhlablo, mais restant indilïérenles chacune à ce que fait

sa voisine. La femelle meurt peu après l'achèvement du nid. La larve

mange les pi'ovisions (|ue sa mère a placées à sa portée. Ce sei'a seule-

ment l'année suivante ou après un laps de temps assez long que l'in-

secte parfait verra le jour et il n'aura pas connu sa mère. C'est donc

beaucoup plus tard que la vie sociale s'est produite, d'abord impar-

faite comme chez les Voliste.t et les Icarid, [nmr devenir mervoillous(\

presque idéale, ainsi que nous la connaissons chez les Vespii, les .l/*/.s'

et la plupart des Fourmis. La mère voit éclore ses enfants et les nour-

rit elle-même. Los premiers-nés sont des femelles stériles, qui, en vé-

ritahles ouvrières, aident leur mère dans la construction du nid et l'é-

levage des nouvelles larves. La mère devient bientôt la reine, dans

toute la force du terme : se faisant nourrir par li>s ouvrières et leur

abandunuant toutes les difliciilti'S de la >ie, elle no s'occupe (|iie de la
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ponte. Cetto dernière adaptation est telle, que les reines peuvent pondre

un nomljre d'œufs, pour ainsi dire, illimité.

Dix-neuf genres forment actuellement le dénombrement de la fa-

mille des Vespides. Ils comprennent des insectes tous plus ou moins

avancés dans la vie sociale, dont les Yespa ont atteint un des plus hauts

degrés de la perfection.

Un chapitre spécial sera consacré à la biologie des Guêpes dont la

psychologie en augmente l'attrait. Westwood prétendait que l'adapta-

tion à la vie sociale ne pouvait être considérée comme un caractère

capital d'une famille d'Insectes- Qu'il me soit permis de ne point par-

tager la manière de voir de l'illustre naturaliste anglais. Il est facile de

comprendre qur du moment que les espèces ne sont point immuables,

puisqu'elles se modilient à la longue au physique et au moral suivant

les exigences de la vie, les insectes devenus sociaux ont dû subir un

nivellement évident dans leurs formes plastiques. C'est du reste ce qui

ressort de l'étude des Guêpes. Les espèces ont tant d'afUnilés les unes

avec les autres, principalement dans le coloris, qu'il faut parfois un

grand n<»mbr<' d'individus pour pouvoir distinguer les caractères qui

les séparent entre elles. Les nombreuses communications que l'on m'a

faites m'ont été d'une grande utilité; aussi je dois exprimer toute ma
reconnaissance aux personnes et aux Musées qui m'ont fort obligeam-

ment soumis leurs collections. En elfet j'ai pu étudier une partie des

Vespides du Musée de Vienne par l'intermédiaire de M. le D'' F.-F. Kohi,

du Musée de Budapest par celui de M. le D'' A. Mocsary, du Musée de

Brème grâce à M. le D'' J.-D. Alfken, du Musée de Gênes avec le con-

cours de M. le D"" R. Gestro. M. le D'' E. Ritter von Niezabitowski, m'a

communiqué quelques types de la collection de feu le général 0. Ra-

doszkowsky. MM. A. von Schulthess Rechberg-Schindler, de Zurich,

A. Schulz de Munich, A. Puton de Remiremont et J. de Gaulle de Paris

ont mis à ma disposition les pièces intéressantes de leurs cartons. Le

plus gros apport de matériaux ayant servi à cette étude provient de la

collection du Muséum d'Histoire naturelle de Paris qui est certainement

une des plus riches. M. II. de Saussuro m'a communiqut' (jaelques

iDlies des plus précieux.

Paris, le 13 mai l'JOU.

Ann. Soc. Ent. Fr., lxxii [1C0:î].
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GENRE
VES1»A

I.iXNÉ. Syst. nat. Editio 1\ l7.3o. — Editio 10% 17.j8, p. :i«, n" 216

et p. o73, n" 217.

Kabricius. Systema entomologiae, sistens Insoctorum classes, ordines,

gênera, species, etc., 177o, 116'" genre, p. 362.

I^ATREiLLE. Histoire naturelle des Crustacés et Insectes, t. XIII, 1805

(an XIII), 403^ genre, p. 3o0.

A. Lepeletier de SAiNT-F\RGEAr. Histoire naturelle des Insectes. Hy-

ménoptères, t. I, 1836, p. o04.

H. DE Saussure. Études sur la famille des Vespides. 2. Monographie

des Guêpes sociales. 18o3-o8, p. X et p. 110.

L'histoire des Guêpes a été traitée par un certain nomhiv d'auteurs,

néanmoins on est fort mal documenté sur la biologie des espèces asia-

tiques et américain(,'S.

Deux ouvrages sont classiques et fondamentaux. L'un est dû à

liepeletier de Saint-Fargeau {Histoire naturelle des Insectes. Ihjméno-

jiti'res, I, y<S'.%i, le second à M. H. de Saussure [Monographie des

(hiêpes sociales, 1,S-j3-o8). Les autres, de beaucou[) inféri<'urs à ceux-ci,

sont de peu d'utilité pour les personnes qui veulent faire l'étude des

insectes qui nous occupent.

La systématique est restée à peu de chose près telle que M. de Saus-

sure l'a laissée en 1858. Quelques espèces nouvelles ont été décrites

depuis par Smith, Edmond André et Radoszkowsky. Maintenant que

les relations sont plus faciles et les explorateurs plus nombreux, bien

des espèces mal connues ont été reprises et un certain nombre d'iné-

dites ont été découvertes. C'est ce qui m'a donné l'occasion de com-

pléter l'œuvre du maître.

Quant à la biologie des espèces françaises, elle a été mise très en

lumière, principalement ces dernières années, par MM. Charles Janet

l't Paul Marchai, et je dois dire qu'il reste peu de chose à découvrir

après eux. Nous connaissons les habitudes des Guêpes de nos climats

froids et tempérés, mais nous ne savons rien sur celles des pays chauds.

Quelques récits de voyageurs, des indications assez vagues données

par de rares missionnaires, voilà tout ce que l'on possède au sujet des
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norabrousps Guêpes de l'Aichipel asiatique et des parties chaudes des

Indes et de la Chine. Cependant l'Asie est sans contredit le berceau

(les Vespn, comme elle est ci'lui des Apis. Sur soixante espèces con-

nues, l'Asie en nourrit (juarante-deux. C'est là qu'elles abondent, au

milieu d'une Hure merveilleuse et étrange; leur coloris y est plus

éclatant et leur taille deux fois plus grande.

Les espèces du genre Vc.yxi se divisent nalurellemenl en ileu\

groupes très distincts. Le group(^ des Frelons (ou Vespa Thomson),

dont notre Vi'sjki crabro L. est le type. Il comprend celles dont les

ocelles sont éloignés du bord postérieur de la tète, les antennes des

mâles toujours pourvues de lyloides et le pronotum constamment muni
d'une forte carène transversale dans sa partie antérieure. C'est à ce

groupe (|ii'apparliennent les plus grandes espèces, celles dont la tôle

est fortement dilati'-e deri'ière les yeux. Le groupe des Guêpes (ou

Vespula Thomson), dont le type serait la Vcspti vuhjariK L. de nos cli-

mats, se compose des espèces ayant les ocelles très rapprochés du

bord postérieur de la tète, les antennes des mâles sans tyloïdes, sauf

un seul cas, et le pronotum muni ou privé de carène transversale

antérieurement. La taille des insectes de ce second groupe n'est jamais

grande. Ch.-G. Thomson {Skandinariois IJumenoptern, lll, LS7i), avait

remarqué, pour les espèces de Suède, l'existence de ces deux groupes

naturels. Dans le premier, il a placé la F. crabro L., qui en est le seul

représentant pour la faune Scandinave, et dans le second, aucpiel il

donna le nom de Vcspuln, diminutif de Vesim, il a rangé fort judicieu-

sement toutes les autres espèces, c'est-à-dire les V. mcilia Degeer.

norvégien F., sHvestris Scopoli, vuUiaris L., germanicu F. et /•»/>/ L.

avec sa variété austriaca Panz. En dehors de la conformation de la

tète, les caractères qu'il indique pour la distincti(»n de ces deux groupes

sont purement illusoires ou inexacts.

Comme ciiez les Apis, les caractères plastiques sont peu nondireiix

et les espèces tendent à se fondre les unes avec les autres. C'est ini

signe du reste que les Guêpes pratiquent la vie sociale depuis fort

longtemps. Pour la détermination, le coloris n'est pas à négliger com-

plètement, mais il esl souvent Ta source d'erreurs. Les principaux

caractères sur lesquels reposent les diiïérences spécifiques sont dans

la forme de la tête et du clypeus, principalement le Ijord antérieur de

celui-ci, la présence de la carène transversale du pronotum. la forme

du premier segment abdominal, au moins dans la troncatiu'e ant*'-

rieure. Un certain nombre d'espèces, portent sur l'altdomen ou le

thorax une fine pubescence veloutée à reflets changeants suivant l'in-

cidence de la lumière. Chez les fenudles et les ouvrières, la coloration
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du O'' sogmeni tcrgite et du o"^ sk'rnite de rabdomen est d'une grande

constance et devient d'un réel secours pour les exemplaires défraîchis,

usés ou d'une coloration anormale. La teinte générale des ailes est

très constante également. 11 est bon de signaler que les mâles et les

femelles ont toujours les joues plus longues que les ouvrières. Le

clypeus des mâles n'est jamais profondément sinué et leurs pattes

sont beaucoup plus grêles.

Une fois prévenu do ces particularités, il n'est point difllcile d'ar-

river à une détermination exacte. J'ai mis en tableaux dichotomiques

toutes les espèces qui me sont connues en nature. Comme on peut

s'en rendre compte, ces tableaux ne sont pas compliqués.

En plus des caractères qui se rencontrent aussi chez les femelles et

les ouvrières, les mâles possèdent dans leur appareil copulateur des

dilTérences très sensibles et constantes. La forme des crochets est sur-

tout remarquable. Malheureusement il y a encore bien des espèces

dont le mâle reste inconnu.

CARACTERES GENERAUX.

Insectes vivant en société composée d'une femelle pondeuse et d'un

très grand nombre d'ouvrières élevant les jeunes femelles et les mâles

qui doivent perpétuer la race.

Nidification faite de carton végétal, comprenant une enveloppe ex-

terne plus ou moins gaufrée et irrégulière entourant une série de gâ-

teaux alvéolaires, parallèles les uns au-dessus des autres et placés ho-

rizontalement; les alvéoles tournés vers le bas et de forme hexagonale.

Tête et annexes. — Tctc transversale, légèrement convexe en

a\ant dans son ensemble, concave dans sa partie postérieure, de ma-

nière à emboîter le pronotum; la bordure de cette concavité est mar-

ginée-carénée derrière les yeux. Les C(Més de la tète, derrière les yeux,

sont plus ou moins dilatés: l'espace interantennaire est tantôt (groupe

des Guêpes. Vrspula), non caréné, plus ou moins convexe, ou simple-

ment surélevé, presque toujours avec un sillon médian longitudinal

plus ou moins accusé, tantôt (groupe des Frelons) formant une aire

triangulaire, carénée sur les côtés et s'avaneant en pointe jusqu'à la

base du clypeus. Les ocelles sont placés en triangle, à peu près ('ga-

iement distants les uns des autres.

La partie occipitale de la tète se montre de deux formes très dis-

tinctes : tantôt dilatée, prolongée plus ou moins fortement eu arrière
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do sorle que les ocollcs sont éloigiK'S du bord posliTiciir (groupo des

Frelons), tanlol elle est très courte et se termine très près des ocelles

(groupe des Guêpes, Vespula).

Les yeux sont échancrés dans le tiers supérieur, du oùti- interne.

Les nnt(')iiiei> des femelles et des ouvrières sont de douze articles, le

'i'' long au moins comme les deux suivants réunis, le ii' aussi long que

le il", conicjue, arrondi à l'extrénùté et très h'gèremcnl arqué. Les an-

tennes des mâles sont de treize articles, le scape court, tous les articles

du fouet sont légèrement arqués, les articles 4 à 13 au moins aussi

longs que deux fois leur largeur, le '13<= cylindrifjue arrondi ou tronqué

à l\'xtr(''mité. Chez les espèces du groupe des Frelons, et chez la Vespd

mcilin Degeri'. du groupe des Guêpes, chaque article du fi»uet porte

deux iiiloidcs, c'est-à-dire deux petites callosités, élevées, qui sont très

probablement des appareils olfactifs spéciaux aux mâles pour décou-

vrir les femelles. Suivant les espèces, les Ivloïdes se montrent à partir

du 3'' ou du 4'" article antennaire.

Le chjpeus est hexagonal, légèrement convexe, leliord antérieur s'a-

vançant en avant, tronqué, sinué plus ou moins profondément à l'ex-

trémité, cette troncature formant deux angles obtus ou deux pointes,

principalement chez les femelles et les ouvrières.

Les mamlilndes sont courtes, élargies dans leur moitié apicaîe, con-

vexes du côté externe, concaves du côté interne. Leur largeur à la

base estégale à celle comprise entre le point le plus externe des côtés du

clypeus et le l)ord postéro-inférieur de la tête. Le tranchant porte une

petite incision aiguë, puis se termine par trois dents subégales, sub-

obtuses, disposées un peu obliquement. Le disque est généralement de

couleur claire et la bordure interne noire ou rousse. Le tranchant est

creust'-silloiuié dans toute sa longui'ur du coté interne. Le dessous

du disque forme une large cavité bordée, près du tranchant, par une

série de poils, qui servent à retenir les parcelles saisies entre les man-

dibules ou qui ont été coupées par le tranchant. Le bord inférieur des

mandibules est garni de quelques poils C(»urts, incurvés, (jui aident

également à la préhension. La partie la plus basilaire est dilalt'O. con-

vexe et garnie du côté externe" de longs poils, concave du côté interne-

et formant une cavité plus petite servant à la préhension.

Le labre est chitineux, tcstacé, large, subtriangulaire à l;i bas(^ et se

termine par un acumen linéaire, couvert en dessus de soies raides,

abondantes et dressées, en dessous de gros poils tactiles courts et dis-

persés.

Les mâchoires sont fortes, robustes : le lobe est aminci et transpa-

rent sur les bords avec ime rangée de poils sensoriels. En dessous
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(111 distinjiiK' lin repli garni d'une série de grusses soies en forme de

peigne.

Les pulpes maxillaires sont de 6 articles, le P'', le 3'^ et le 6'' sont

subégaux et un peu plus grands que les autres subégaux entre eux.

Adhérent à la partie inférieure du labre, se [vonxeVépipliarun.r^hyalm,

triangulaire, plus large que la base du labre, et se terminant également

par un petit acumen hyalin. L'épipharynx ferme l'ouverture de l'œso-

phage en venant s'appliquer sur la languette, le petit acumen se pla-

(^ant entre les deux lobes des mâchoires, qui, à l'état de repos, se

tiennent rapprochées parallèlement. L'entrée de l'œsophage, sur toute

la base de l'épipharynx, est garnie de franges de soies, flexibles, très

serrées, qui servent à maintenir appliqué l'épipharynx sur l'hypopha-

rynx et fermer ainsi herméti(iuement riesopiiage. Le dessous de l'épi-

pharynx est strié transversalement et chaque strie porte des épines

courtes, très irréguliéres. Toute la partie proche de l'orifice de l'œso-

phage est striée transversalement, chaque strie munie d'une frange de

soies courtes, devenant de plus en plus longues en approchant de l'o-

ritîce où elles sont longues et très serrées. Dans une certaine région,

se distinguent parmi les stries des poils sensoriels très courts et dis-

persés cà et là. Uluipopharyn.r n'est pas lamelleux; il consiste seule-

ment en une membrane subverticale, faisant suite à la base de la lan-

guette très finement striée transversalement, chaque strie surmontée

d'une courte frange de soies.

La lanijuette est courte, large, bilobée, couverte en dessus de stries

transversales formées par des feuillets de poils collés, imbrif[ués étroi-

tement les uns sur les autres.

Les paraglosses sont plus courts que la languette, conformés comme
celle-ci, larges, et arrondis.

On distingue sur le dessus de l'extrémité des paraglosses et des

lobes de la languette des poils fins, très serrés qui servent à lécher,

et ensuite i)lusieurs rangées transversales de gros pt^ils sensoriels.

Eu dessous de chacune de ces mêmes extrémités se voit une plaque

arrondie, chitineuse, dont la couleur ambrée tranche sur le reste de la

langue qui est blanc hyalin.

En dessous et à la base des paraglosses, se trouvent (une de chaque

côté), deux petites pièces o\ales, légèrement convexes, ([ue j'appellerai

râteaux, car ceux-ci, pendant la déglutition, ramènent à l'entrée de r(B-

sophage les matières léchées par la languette et les paraglosses.

Les palpes labiaux sont de quatre articles, dont les deux derniers

sont beaucoup plus petits et forment ensemble une longueur égale

environ à celle du 1"' nu du 2' i)ris séparément.
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Le vh'iildii est trrs (lévelo|)pé, fortement chitinisé el cordiforme.

Thorax. — Le thorax est court, presque aussi épais qu'il est long,

convexe eu avant, tronqué en arrière. Pronotum très réduit au milieu

du bord antérieur, arroad!-ciiM\e\(; eu avant, les lobes latéraux attei-

gnant la base des écailles, et à cet endroit ils présentent un re|)li sub-

vertical (|ui doiuie un léger point d'appui aux ailes antérieiwes i)endant

le vol. On distingue, chez le plus grand nombre des espèces, une ca-

rone transrersale qui commence de chatiue côté antérieurement, près

de la partie déclive du mésonotum et se continue plus ou moins vers

les hanches antérieures et parallèlement aux bords postérieurs de la

tète. Cett(! carî'ne se trinive chez toutes les espèces appartenant au

groupe des Frelons, el inantiue chez quehincs-unes du groupe des

Guêpes.

Mésonotum très convexe en avant; les aires latérales simplement in-

diquées antérieurement par deux légères dépressions. Parfois tui sillon

médian part du bord antérieur et se prolonge jusque vers le milieu,

qu'il dépasse même un peu chez certaines espèces. Postérieurement il

se trouve deux sutures au-dessus des ailes, dépassant à peine le ni-

veau antérieur de celles-ci.

Éciisson grand, transversal, sillonné au milieu dans sa longueur.

Poslc'cu.^.'iou triangulaire, transversal et à bord droit eu avant, descen-

dant en pointe postérieurement. Scijmnil iiiriliain> (tergite) légèrement

convexe sur les côtés, une petite concavité au milieu d(! la partie pos-

térieure, avec une petite expansion lamelleuse de chaque côté de la

cavité où passe le funicule, ligament supérieur qui relie au-dessus

l'abdomen au thorax. Il existe également de chaque côté un petit fu-

nicule. Stigmates grands. Strrnum divist' sur toute sa longueur par une

suture médiane, fj-uilles grandes. Au-dessus du point d'attache des

ailes postérieures se voit une petite expansion cliitineuse (pii fait l'of-

lice d'écaillés pour la deuxième paire d'ailes.

Ailes et pattes. — Les (lili's iniirricuirs sont fortes et amples:

le stigma est petit; l'extrémité de la cellule radiale atteint le bord de la

nervure costale; les cellules brachiale el costale sont très longues,

tandis que la cellule médiane est très courte. Il y a trois cellules discoï-

dales : la l''' est remarcpiablemenl longue, ainsi que la 3''; la l''^ ner-

vure récurrente fait suite à la nervure médiane. Il y a trois cellules

cubitales : la T'' est aussi grande que les deux autres réunies ; la t'

reçoit les deux nervures récurrentes et elle est toujours rétrécie sur

la nervure radiale: la 2' et la 3'^ nervures transverso-cubitales sont à

|)eu près parallèles.
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La norvulation est toujours plus ou moins forrugineuso ; mais la

nervure sous-costale et la base de la nervure médiane, au moins la

fourche que celle-ci forme avec la margino-discoïdalc, sont toujours

noires ou d'une teinte distinctement plus foncée que les autres ner-

vures.

Les ailes poKtrrii'uri's ont une étroiti' cellule brachiale, une très grande

cellule costale et des cellules médianes et anales de normale dimension.

Elles portent 28 crochets servant à les relier aux ailes antérieures.

Lorsque l'insecte est vivant et au repos, il plie ses ailes antérieures

dans le sens de la longueur, suivant une ligne qui comprend une par-

tie de la nervure anale, la nervure médiane., la l'*^ nervure récurrente

eX la nervure cubitale. Les ailes postérieures se plient également d'une

manière analogue mais moins fortement, suivant une ligne qui suit la

cellule costale dans toute sa longueur.

Pattes robustes et longues. Hanches normales, inermes ; Irochanters

normaux, d'une seule pièce; tibias munis de quelques épines en des-

sous et terminés par deux éperons plus ou moins pectines, le posté-

rieur plus long que l'autre; tibias antérieurs plus épais. Tarses longs,

munis de quelques épines et en dessous d'une épaisse pubescence

courte, serrée, raide, comme feutrée; le l'"" article très allongé, les

autres courts, le S'' porte à son extrémité 5-6 soies raides; l'onycliium

avec une grosse i)elotte surmontée de deux longues soies courbées;

oïtgles simples, chacun avec une soie raide, basilaire, insérée a l'en-

droit où finit la courliure interne; tarses antérieurs courts.

Abdomen. — L'alidomen de la 9 et de l'J se compose en dessous

de six segments tergites bien développés et visibles au repos, tous

munis de stigmates. Si l'on soulève le 6'' tergite, on en trouve un
7'- excessivement réduit en dessus, mais bien distinct latéralement où

se voient les stigmates. Sous le 7" tergite est placé le 8% qui porte l'a-

nus. Le premier segment tergite est très brièvement pétiole à sa base,

puis il s'élève et s'élargit brusquement, ce qui donne au segment l'ap-

parence d'être tronqué antérieurement. La partie déclive est plus ou

moins droite, ou plus ou moins convexe, parfois légèrement concave,

et forme avec le dessus du disque un angle droit ou bien s'arrondit

plus ou moins sensiblement.

En dessous, l'on trouve d'abord le sternite du segment médiaire,

très solidement attaché sur les côtés au 2« tergite et au l''"' sternite abdo-

minaux. Ce sternite du segment médiaire est très étroit à sa base et

forme avec le pétiole du l''' tergite un court et très étroit pédicelle à

l'abdomen, eniVrmant l'o^sophag»', la chaîne nerveuse, etc. La partie
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postérienic de ce slernitc affecte la forme d'un croissant. Suivent cinq

segments slernites très visibles. Le l*"' se compose en réalité de deux

segments soudés, (lui. chez la larve, sont distinctement séparés et munis

chacun d'une commissure trachéenne. Le 5'- slernite est triangulaire,

dilaté anguleusement ou insensiblement sur les côtés et porte à son

extrémité une incision feutrée dans laquelle glisse l'aiguillon, lorsque

l'animal fait usage de son arme; le (>'' slernite entoure l'aiguillon et

l'ouverture de l'oviducte et se termine par les deux baguettes qui sont

normales.

L'abdomen du mâle se compose de sept tergites visibles au repos, le

8" est presque aussi grand que le 7', mais faiblement chitine et étroite-

ment appliqué sous celui-ci; c'est à sa base que s'ouvre l'anus. En
dessous le ventre porte six sterniles au repos.

Appareil copulateur. — Chez le mâle, l'appareil copidateur est

énorme proportionnellement à l'a ninial . Il se compose des pièces suivantes.

Une pièce basilaire ou enrdo, menibraneuse en dessus, fortement chi-

tineuse en dessous. Un forceps It deux branches, très grandes, plus ou

moins ovales, fortement concaves, très cbitineuses, enveloppant le reste

do l'appareil. Le bord supérieur de chaque branche est diversement

sinué-ondulé, incisé ou rectiligne; l'extrémité est plus ou moins tron-

quée, l'angle inférieur de cette troncature se prolonge en pointe, ou en

cuillère ou bien en spatule plus ou moins développée. On distingue en

outre un lobe replié se terminant en itointe ou par un acumen linéaire

ayant l'extrémité arrondie ou plus ou moins aiguë. Au bord inférieur

de chaque branche du forceps, vient s'articuler fortement une volsella,

maintenue étroitement appliquée contre la paroi concave. La volsella

est le plus souvent courte, peu développée, irrégulière, subovale, con-

cave, ordinairement tronrpiée au sonunet avec une rangée de soies sur

son bord ; la paroi interne est couverte de longues soies couchées.

D'autres fois la volsella est très développée, atteignant la longueur des

branches du forceps. A la base de chaque volsella se trouve la tenette,

plus ou moins grande, subtriangulaire à la base et chitineuse, s'allon-

longeant parfois sous la forme d'un acumen linéaire tiès long et dépas-

sant la branche du forceps qui la tient emprisonnée dans sa concavité.

L'acumen porte t(»ujours de longs i)oils à son extrémité, et l'on re-

marque à sa base une dilatation triangulaire réfléchie en bas. Les cro-

chets sont soudés en une pièce impaire, plus ou moins large ou plus ou

moins étroite, irrégulièrement linéaire ou dilatée dans sa partie moyenne,

se terminant parft»is par un élargissement en forme de spatule, ou, ce

qui est le plus fréquent, en deux expansions divari(piées de dimension et



(14) }foiW(jrciphie des Cuêpes. 273

de contours très variables. Par exception la pièce impaire constituée

par les crocliets se termine par deux longues tiges subcylindriques et

parallèles.

L'organe mâle est exsertile en dessous au sommet des crochets, entre

les expansions terminales ou plus rarement à la base des crochets.

Dans ce dernier cas il se développe, au moment de la copulation, en

suivant toute la longueur du tuijo formé par les crochets qui sert

ainsi de tuteur pénial.

Ciiez la femelle, on trouve, formée par le G" tergite abdominal et le

o'' sternite ventral, une assez vaste cavité dans laquelle, puiu' la copu-

lation, les branches du forceps du mâle peuvent s'écarter.

BIOLOGIE

Hivernage des femelles. — Sous les climats froids et tempérés

de la région paléarctique, ce sont les jeunes femelles fécondées qui

survivent à toute une population d'ouvrières et de mâles qui dispa-

raissent aux premiers froids et souvent même avant. Pendant les der-

niers beaux jours de l'automne, elles se mettent en ([uète d'une

cachette à l'abri des fortes gelées, où elles passeront l'hiver engourdies.

On les trouve ainsi isolées, sous des écorces d'arbres, sous la mousse

du côté opposé où frappe la pluie, dans les maisons, sous les hangars,

dans le tronc des arbres creux, etc.. Le plus souvent, dans l'état d'hi-

vernage, elles maintiennent soigneusement leurs ailes déjetées de

chaque côté de rabd(.>men, entre celui-ci et les pattes, Par les grands

froids, il m'est arrivi' maintes fois d'en découvrir qui, toutes recou-

vertes de givre, semblaient privées de la vie. La souplesse des articu-

lations restait seule pour témoigner que les insectes n'étaient point

morts. Ce n'est que peu à peu qu'elles arrivent à cet engourdissement ; et,

si on les soumet dans cet état à la température d'un appartement

chauffé, elles reprennent le mouvement, mais ne tardent pas à suc-

comber, sans doute par suite du manque de nourriture et du trouble

brusquement produit dans les fonctions de leur organisme.

Au premier printemps, elles reviennent à la vie, au fur et à mesure

que la température s'élève. Lorsque le soleil devient chaud, sur le

milieu de la journée, elles sortent de leur n^traite, vont butiner sur

les premières lleurs et lécher les sécrétions produites par les jeunes

frondaisons; puis, le soir, lorsque le soleil baisse à l'horizon, elles

gagnent un refuge pour attendre les prochains rayons de soleil. Leur
estomac reprend peu à peu ses fonctions régulières. Elles fréquentent
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avec assiduité les tlours des groseillers. des cassis et des saules. La

tempéra (lire de\ient-elle douce, nos frileuses sortent tous les jours et

se nourrissent copieusement. C'est à ce moment (jue l'alimentation

soutenue amène chez elles une croissance toute spéciale dans les gaines

ovigères. Cette exubérance de vie les pousse naturellement à pour-

suivre leur destinée : elles se mettent chacune en devoir de fonder

une colonie. Il leur faut découvrir un emplacement convenable pour

éditier leur jolie construction. Les unes vont voletant à quelques cen-

timètres du sol, visitent les anciennes galeries des taupes et des rats,

dans les terrains bien drainés où l'humidité n'est pas à redouter; d'au-

tres inspectent les troues d'arbres creux, les pignons obscurs des

toitures des maisons, les greniers, les kiosques peu fréciuentés, etc..

Les premières ont l'intention d'établir leur nid sous lerre, les secondes

vont aménager les cavités des vieux arbres, les dernières enfin se

contenteront d'un abri et construiront très habilement leurs merveil-

leux pendentifs sans avoir besoin de parois rapprochées.

Klh's concentrent toute leur intelligence pour ce choix si important,

car elles ont conscience que la prospérité de la colonie future dépend

beaucoup du bon emplacement que la mère aura su trouver.

Construction des nids. — Tout le monde sait que les nids des

Guêpes se composent de nombreuses enveloppes entourant plusieuis

gâteaux alvéolaires superposés liorizontalemeut les uns au-dessus des

autres et reliés entre eux par des piliers. Les alvéoles sont toujours

tournés vers le bas. L'ensemble est l'ait en cai'ton très léger, mince et

fragile.

Je vais indiiiuer d'une manière générale connneni nos industrieux

insectes construisent leur demeure. Plus loin je mentionnerai pour

chaque espèce le genre de construcli(»n qui lui est particulier.

Si le nid est fait sous terre ou dans un arbre creux, la mère recherche

une cavité qu'il lui sera possible d'agrandir. Elle sait reconnaître, en

bon archilecle, si les matériaux enviroiuiant céderont sous ses mandi-

bules, (pii sont ses outils de terrassier, de charpenlier ou de carlonnier

suivant les besoins. Quand elle s'(''l(>igne de l'endroit choisi, elle marche

à pied, ensuite prend son vol en toiu"nant autour de l'entrée du futur

logis, la tète dirigée du côté du sol ou de l'arbre et décrit de grands

cercles de manière à se mettre en mémoire l'aspect des lieux. Elle fait

ce manège presriue chaciue fois qu'elle sort pendant les deux premiers

jours de son travail.

Elle commence par construire au scHiunel de la voûte formée par la

galerie de taupe un pilier central qu'elle lixe soit à une racine d'arbre
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travorsant la cavité, soit à une pierre solidement maintenue dans la

paroi supérieure, soit encore à une partie résistante du vieil arbre

creux. Ce pilier est toujours vertical et mesure quelques millimètres

de longueur, la base s'empâte sur le support et s'élargit à son extré-

mité pour servir d'assise aux premiers alvéoles, qui sont au nombre

de un ou deux ou trois ébauchés en même temps. Ces alvéoles ne

sont pas très réguliers tout d'abord. A ce moment la mère construit

une première enveloppe en forme de clocbc qui prend naissance à la

base du pilier. Pendant (]ue les alvéoles augmentent eu nombre,

l'enveloppe est agrandie et devient en forme de globe, mimi d'un ori-

lice en col plus ou moins accusé.

La ponte commence vers le huitième jour, lorsqu'il y a quatre ou

cinq ah^éoles ébauchés. Les œufs sont fixés concentriquement au bas

des alvéoles, sur une des parois, rarement sur le fond. Ils éclosent

après seize jours environ, par la température normale de la fin du mois

de mai. Quand la chaleur devient plus grande, il leur faut beaucoup

moins de tenqis : cin(i à douze jours suffisent.

Ces données sont le résultat d'observations faites dans le départe-

ment de l'Allier. Dans les pays où le printemps survient plus tôt, les

nidifications sont par conséquent plus précoces, et, sous les climats

froids, elles sont retardées.

Dès que les larves sont écloses, la mère les nourrit avec le plus

grand soin. Je reviendrai sur ce sujet.

Pour passer la nuit, comme aussi pour se reposer après le travail

actif qu'elle mène de front avec la ponte et l'élevage des larves, la

mère s'enroule autour du pilier central au-dessus du gâteau. L'enve-

loppe devient bientôt trop petite, alors elle est détruite en partie, mise

en boulettes et sert ainsi à la construction d'une seconde beaucoup

plus ample, permettant ainsi au gâteau d'être élargi dans tous les sens,

par l'addition de nouveaux alvéoles. Le sommet de l'édifice est con-

soUdé et relié au support par plusieurs points d'attache. C'est vers cette

époque que le 2'' gâteau est ébauché, de la même façon que l'a été le

premier. Un pifier central est construit en réunissant les intervalles

de deux ou trois alvéoles du centre et en les prolongeant. Ce piUer est

très irrégulier. Le premier est à peu près cylindrique, celui-ci est plus

ou moins comprimé, au moins à la base. Les piliers suivants seront de

même. Leur forme du reste est assez variable suivant les espèces :

chez les unes ce sont des colonnettes, chez les autres ce sont des lames

ondulées.

(Chaque fois que les gâteaux deviennent trop petits, l'enveloppe est

d('truile en grande partie pour être refaite. Ljrsiiue les premières
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ouvrières sont ('doses, la nirre sort de moins en moins. Elle allonge

les alvéoles ou en construit de nouveaux avec les matériaux ({u'elle

prend à l'enveloppe. Elle saisit les boulettes de nourriture apportées

par les ouvrières et les distribue aux larves. Elle ne tarde pas à

devenir complètement sédentaire, occupée seulement à la ponte et à

quelqui^s travaux de construclion. Ce sont les premières ouvrières qui

la remplacent pour aller aux provisions et à la rechercbe des matières

premières nécessaires à la fal)rication du carton.

La position favorite des ouvrières, comme aussi de la reine pour le

repos, est de se tenir plus ou moins profondément enfoncées, la tète la

première, dans les alvéoles vides ou occupés seulement par un uMif

ou une très jeune larve.

Au fur et à mesure que le nid devient volumineux, le local est

déblayé; la terre est creusée, enlevée par fragments, les débris végé-

taux sont mis en morceaux et transportés au loin. La mère avait

commencé cette pénible besogne, les ouvrières la continuent sans

relâche. Il est curieux de voir ces infatigables insectes sortir des gra-

viers trop lourds pour eux, prendre leur vol avec beaucoup de difli-

culté jusqu'à quelques pas du trou de sortie, lâcher leur charge, poui'

revenir aussitôt grossir le nombre des vaillants terrassiers. S'agit-il de

sortir du terrier vm gravier un peu plus gros? Nos insectes se mettent

plusieurs et, le saisissant avec les mandibules, ils finissent par le tirer

au dehors. Si c'est vme pierre impossible à reimier, ils savent miner

au-dessous. Grain à grain ils emportent la terre et la pierre s'enfonce

de son propre poids dans la cavité aménagée à cet elTet. Il faudrait

des pages poiu* mettre en relief le courage et la [)ersévérance de ces

Hymi'no[)tères. Quiconcpie a vu la colonie naissante dans toute l'ardeur

du travail, reste frappé d'une chose, c'est que dans maintes circon-

stances les (Juèpes font preuve d'une intelligence étonnant(\ Dans la

construction des enveloppes, comme dans l'aménagement du logis, les

difficultés surgissent à chaque instant, mais elles les surmontent ou les

évitent par des moyens très ingénieux.

Je viens d'expliquer comment les deux premiers gâteaux sont fa-

çonnés par la reine et continués par les ouvrières. La construction du

nid se poursuit de la sorte, mais beaucoup plus rapidement, car les ou-

vrières deviennent de véritables légions. Les gâteaux se superposent

les uns au-dessus des au très, reliés entre eux par de nombreux piliers.

L'enveloppe est doublée, triplée, puis complétée de telle sorte (jue de

multiples couches d'air envi'loppent le couvain et le maintiennent â

une tempi-rature à peu près constante. Les jeunes nids ont toujours

deux ou trois en\eloppes continues indépendantes les unes des au-
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iros; ce n'est que plus tard que les modilications profondes sont appor-

tées par l'addition de tuiiulures, de gaufrures ou de feuillets complé-

mentaires qui formi'nt parfois une épaisseur considérable à travers

laquelle l'air circule très diflicilement.

Il arrive souvent que les nids construits dans l'intérieur des arbres

n'ont que des enveloppes partielles. La raison de cette difîérence, sem-

ble être que l'espace manque pour les établir ou bien que les refroi-

dissements n'y sont pas à craindre. Nous venons de suivre l'évolution

du nid jusqu'à son complet développement, c'est-à-dire jusque vers la

tin du mois d'août. La colonie est alors à son apogée.' Les ouvrières

sont excessivement nombreuses; leur entrée et leur sortie sont inces-

santes, car il y a surcroit d'ouvrage à l'intérieur comme au dehors. Les

nourrissons réclament la pâtée et l'hygiène exige la plus grande pro-

preté dans toutes les parties du nid. La reine se promène lentement

sur les gâteaux dont elle visite les alvéoles, surveillant leur aménage-

ment pour y pondre encore, ici des femelles, là des mâles. Elle est

presque méconnaissable : ses téguments sont devenus brillants, glabres,

usés par le frottement, tant elle a passé et repass»' dans les mille re-

coins de la maison. Elle est incapable de voler. Jl y a si longtemps

qu'elle ne fait plus usage de ses ailes! Enfin, je ne sais pour quelle

raison, de nombreuses zébrures roussàtres souillent la belle ornemen-

tation de son abdomen. Sa carrière a été fort belle. Ses enfants l'en-

tourent et lui prodiguent les soins les plus assidus. C'est aussi l'époque

où les mâles et les jeunes femelles font leur apparition. Ces derniers

nés ne fourniront aucun travail. Ils prendront leur vol pour aller, gri-

sés par l'amour, folâtrer sur les fruits et les feuillages ensoleillés. S'ils

rentrent au logis, ce sera pour se faire dorloter par leurs sœurs aînées.

Les jours se passeront ainsi dans un doux « far niente » d'amoureux.

L'existence des mâles est si courte : quinze à vingt jours d'une joyeuse

turbulence et ensuite c'est à peine si l'on se souviendra d'eux.

Les premières ouvrières sont mortes depuis longtemps, les plus

jeunes auront bientôt le môme sort. Lorsque le froid et les pluies sur-

viennent, cette immense société s'écroule. La reine est atteinte de pa-

ralysie, les vivres deviennent rares puisque les sorties sont souvent

impossibles; les larves ne sont plus nourries, elles sont mises en pièces

et on se les partage pour vivre : la reine succombe au milieu des ca-

davres déjà en décomposition. Enfin, les jeunes femelles, assagies par

ce triste spectacle, abandonnent la maison. Mues chacune par une par-

celle de vie et d'intelligence que la reine leur a transmise, elles iront

perpétuer la race et sans doute ajouter un degré de plus de perfection

à cette vie sociale déjà si merveilleusement établie.

.\nn. <oc. Ent. Kr., i.xxii [I903|. VJ



278 II. M- lîrvssoN. (19)

Nids aériens. — Les nids arrieiis sont construits d'après le même
procrdt'. Le pilier primitif est (i\é à une hranelie d'arlnx' ou à une

poutre sons rencorljellement d'inic toiture on d;ins un grenier, un kios-

(lue, une maison abandonnée ou (juehjue autre abri. Lorsque le nid

devient trop lourd, les points d'attache sont multipliés à son sommet,

et si une branche ou un obstacle quelconque se trouve à portée, il est

englobé dans réditicc dont il augmente la solidité. L'ouverture est

toujours dans la partie inférieure.

Fabrication du carton. — Toutes les Guêpes dont on connaît

la nidilication, fabriquent leur carton en grande partie avec des libres

ligneuses, qu'elles se procurent sur des bois travaillés ayant essuyé les in-

tempéries des saisons, de même (|ue sur les bois secs et les arbres dont

les branches ou le tronc sont décortiqués en totalité ou sur un cùté.

Elles détachent avec leurs mandibules de petits fragments de fibres

qu'elles mêlent à de la salive. Elles en laconnent une boulette qu'elles

maintiennent au-dessous de la tête, entre les hanches antérieures, les

poils du i)rosternum et le support qu'elles rongent. Lorsqu'elles chan-

gent de place pour continin'r leur travail à côté ou ailleurs, elles re-

prennent la boulette avec les mandibules, en s'aidant des pattes anté-

rieures. La boulette devenue grosse d'environ deux millimètres de

diamètre, pour les petites espèces du groupe des Vespula, et de trois

millimètres pour les Frelons, est transportée au nid à l'aide des mandi-

bules et des pattes antérieures. Là, elle est remalaxt'c. puis utilis('e;

a|)])liqui''e sous la forme d'une petite bande amincie et modelée par les

jnandibules et les tarses antérieurs. La petite cavité basilaire des man-

dibules sert ici constamment pour maintenir la boulette de matériaux

à portée de la languette et des mâchoires qui semblent jouer un rôle

important, pendant que le tranchant des mandibules fait l'oftice d'étau

pour forcer la pâte b'aiche à se souder avec la partie d(''jà ancienne.

M. C. Janet. dans ses Élwli's sur les (îurpes. 18î)o, p. (5o, signale un

trait d'intelligence atavique que j'avais remarqué sans y ajouter l'im-

portance qu'il a. Lorsque une Guêpe travaille à l'allongement d'une

portion d'enveloppe située au niveau d'un gâteau, elle étend une de

ses pattes postérieures et raccroche à ce dernier. « comme pour se

rendre compte de l'écartement (pii doit è[vv observé, pour laisser un

passage suflisant entre le gâteau et l'enveloppe en construction. » .l'ai

vu des ouvrières agir ainsi; M. .lanet a constaté le même manège

opéré par la mère au début du nid.

Les Guêpes rongent également les bois pourris, les écorces vertes

des tiges d'un an des frênes, des lilas et des saules, les toitures faites
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en carton, les grosses toiles-abris des serres et des espaliers, etc.. Je

les ai vues s'attaquer aux feuilles sèches, à celles des lilas lorsqu'elles

sont recoquevillées par la sécheresse de l'été. Elles utilisent aussi les

tiges sèches des plantes et la mousse, principalement du genre

Hypnuiii.

La multiplicité des matériaux employés explique le polychromisme

(jui se remarque dans le nid des Guêpes. Chaque boulette utihsée ap-

porte une nouvelle teinte, de sorte que le carton, principalement celui

des enveloppes, est veiné de fauve, de gris, de jjrun et de marron sui-

vant tous les tons possibles. On comprend facilement que la pâte faite

avec du bois de saule est plus blanche ipie celle où il ne se trouve

que des libres de chêne ou de noyer, surtout si le bois est décomposé

depuis longtemps.

Les piliers et les attaches du sommet du nid sont toujours en pâte

beaucoup plus dure, résistante et recouverte d'un vernis qui en aug-

mente la sohdité. Il est à remarquer que le dessus des gâteaux est en-

duit d'une forte proportion de sécrétion glandulaire qui durcit le carton

et permet à la population de passer constamment sans endommager le

ftind des alvéoles.

Le carton fabriqué par les Frehms est très cassant, friable: les fibres

ligneuses étant coupées en très petits fragments. Celui des Guêpes est

plus léger et beaucoup plus souple, surtout dans les premières enve-

loppes, car les libres dont elles sont composées sont visiblement plus

minces et plus longues.

Œufs et larves. — L'œuf est blanc laiteux, allongé, légèrement

arqué, arrondi d'un bout et plus étroit de l'autre. C'est par cette der-

nière extrémité qu'il est fixé au bas de l'alvéole au moment où il est

pondu par la mère. 11 est tenu ainsi collé par une substance très adhé-

sive qui entoure la pointe la plus petite et le maintient pendu l'extré-

mité la plus grosse tournée du côté de l'ouverture de l'alvéole.

La jeune larve éclose, conserve pendant près de vingt-quatre heures

la partie posté-rieure enfermée dans la dépouille de r(euf. Ensuite par

sa croissance et certains mouvements qu'elle ellectue, elle la repousse,

s'en débarrasse complètement et reste collée par un mucus visqueux

dont est garnie l'extrémité de son corps. C'est à ce moment que se

produit la première mue, dont l'exuvie reste adhérente à la masse vis-

queuse. A peine éclose, la larve est l'objet de visites assidues de la

part de la reine ou des ouvrières qui lui olTrent à boire un liquide

qu'elles dégorgent. Sa croissance est rapide quand il fait chaud, mais

elle est lente (luand la température est basse. .J'ai pu compter trois
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mues pendant r/'volulion complète d'une Inrve. c'est-à-dire depuis sa

sortie de r(euf jusqu'à sa nymphose. Elles se font très normalement

et les dépouilles demeurent toutes collées à la masse visqueuse qui

retient la larve. On retrouve simvent les exuvies lix/'es à une des parois

alvéolaires, à l'endroit où était collée la jeune larve.

D'autres fois elles sont repoussées au fond de l'alvéole, car la larve

devenue.'grosse se déplace et se lixe au fond; elle est alors la bouche

tournée du côté du centre du gâteau, position qu'elle conserve géné-

ralement jusqu'à la nymphose. A celte époque elle est aussi large (|ue

l'alvéole, ce (jui lui aide ijeaucbup à se maintenir en place sans lisfiiu*

de tomher.

Quel(|ues jours après son éclosion, la larve reroit, m nuti'c de la

nourriture liquide, des insectes linement malaxés qui lui sont présentés

sous la forme d'une très petite houlette qu'elle saisit avec ses mandi-

bules. Elle triture à nouveau la pâtée et l'avale peu à peu y compris

les parties chitiiieuses. Ce sont le plus souvent des Diptères et des l>t'-

pidoptères diurnes qui lui servent ainsi d'alimenls. La mère au dt-but

de la colonie, et plus tard les ouvrières s'emparent des insectes au \ol.

II est facile de suivre une guêpe en chasse. Elle va d'un vol lent et

saccadé au-dessus des fleurs, des Ombellifères,de préférence, des feuil-

lages exposés au soleil, et se précipite sur tout insecte qu'elle aper-

çoit. Dès qu'elle l'a touché des antennes et des pattes, elle sait si il est

de bonne capture. Si elle le reconnaît inutilisable, elle continue son

exploration. Si c'est un fj;ibier de choix, elle le saisit brusquement et

lui broie la tète en quelques coups de mandibules. L'insecte est tué sur-

le-champ, sans (|ue son adversaire ait fait usage de son aiguillon.

Le plus souvent, poiu' le di'peçage, la guêpe s'accroche par um- patte

de derrière à un objet (pielcon(pie ou bien se laisse tomber sur le sol

avec sa proie. S'il s'agit de découper un Diptère, elle en rejette ies

ailes et les pattes et met en bouillie la tète et le thorax. Si elle a cap-

turé un Papillon, la tète, les ailes, les pattes et souvent l'abdomen sont

abandonnés, le thorax seul est conservé comme morceau digne de ses

nouriissons. Les Abeilles sont constamment la victime des grosses

Guêpes Frelons, qui en utilisent seulemtnit le tlK»ra\, le reste du corps

étant recouvert de téguments i)eaucoup trop durs.

Les larves ont la propriété de sécréter par la bouche un liquide abon-

dant. Dès qu'on les touche, on voit sourdre une grosse goutte trans-

parente, qui occupe la plus grande partie de la face. La reine, les ou-

vrières et les mâles sont friands de cette sécrétion, aussi savent-ils

exciter les nourrissons à leur fournir ce breuvage. Les larves absor-

bent également le liquide (lu'elles-mêmes produisent et cela particulière-
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ment quand elles manquent de nourriture. J'ai observé ce fait bien

des fois, lorsque je gardais des gâteaux garnis de larves que je ne prenais

pas la patience de nourrir.

Une particularité des grosses larves, c'est de témoigner leur faim ou

leur irritabilité par un bruit étrange (|u'ell('s produisent en grattant

fortement les parois des alvéoles avec leurs mandibules. Elles renver-

sent leur tète en arrière et vont ainsi atteindre la paroi qui touche

leur dos.

Les larves malades ou mortes sont arrachées de leurs alvéoles par les

duvriéres qui les transportent au dtMiors. On peut dire qu(» l'hygiène

la plus stricte est observée par les Guêpes, lors(|ue la colonie est dans

son état normal, mais elle cesse de l'être dès que le trouble est amené

par la perte de la reine, ou par la mauvaise saison.

La larve ayant atteint tout son développement est blanc-jaunâtre,

formée de treize segments, plus la tète. Elle porte dix stigmates : le

premier situé entre les 1*^' et 2^ segments, le second entre les i^ et

:^ segments, le troisième entre les 3*= et 4"^ segments, les autres se

voient en avant de chacun des segments suivants, excepté sur le 12''

et le 13' qui en sont dépourvus. Les disques imaginaux des pattes se

distinguent en dessous sur les 2^, 3<^ et ¥ segments, ceux des ailes sur

les côtés du 3'^ et du 4*^ segment. Les segments portent sur les côtés

des repUs plus ou moins saillants, principalement les 6% 7*^ et 8<= qui

sont munis de forts mamelons facilitant le maintien de la larve dans

son alvéole. La tète est relativement petite; les mandibules sont puis-

santes, colorées en brun-ferrugineux dans la moitié apicale et l'extré-

mité tri- ou quadridcntée. Le labre dépasse le dypeus; il est épais,

transversal, incisé en son milieu et couvert en dessous de fortes aspé-

rités qui aident à la préhension des boulettes alimentaires. Sur la lèvre

inférieure se trouve l'orilice impair des glandes séricigènes; il est trans-

versal, comme chez la plupart des Hyménoptères. Sur le haut de la

face et latéralement sont deux taches linéaires, brunies et conver-

gentes.

Avant de se transformer en nymphe, la larve adult':" se tile un cocon

de soie blanche qui l'enveloppe entièrement en adhérant étroitement

aux parois de son berceau. Le cocon s'exhausse plus ou moins au-des-

sus de l'alvéole suivant la grandeur de ce dernier et selon le sexe de

l'insecte. Ce n'est qu'après avoir lllé son cocon que la larve se débar-

rasse du rt'sidu de sa digestion larvaire, contrairement à ce qui se

passe habituellement chez les autres Hyménoptères.

La nymphose ne nous montre rien de particulier.

Pour sortir de leurs cocons, les imagos découpent le dôme de l'o-
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percule d'une façon très irivgulilTo. Les uns perforent le sommet,

les autres pratiquent une entaille circulaire. Dès qu'ils sont sortis, une

de leurs premières occupations est d'aller mordiller les larves voisines

et de happer la gouttelette de liquide que celles-ci dégorgent. .l'ai vu

souvent aussi de vieilles ouvrières leur ollrir à lécUer leur langue toute

imprégnée de li(piide. Du reste les jeunes ne tardent pas à partager les

boulettes de nourriture apportées par les anciennes et à donner en-

suite la becquée aux larves. Enfin le troisième ou le quatrième jour

elles sortent du nid, vont à la provision et prennent définitivement leur

nMe de cailonnières, de pourvoyeuses et de nourrices.

Dès qu'un imago est sorti de son cocon, les ouvrières opèrent un

léger nettoyage dans l'alvéole, et la reine ne tarde pas à y pondre. Le

même alvéole sert donc plusieurs fois, principalement en été, époque

à laquelle les larves demeurent seulement une dizaine de jours pour

atteindre toute "leur taille. Nous avons vu que le temps d'incubation

varie de o à 12 jours, suivant la température. Il en est de même pour

les larves, la chaleur et l'abondance de nourriture favorisent la rapi-

dité de leur croissance; il faut de 12 à 18 jours pour le développe-

ment d'une femelle, depuis son éclosion jusqu'à sa nymphose, lo jours

environ pour les mâles et, en été, beaucoup moins pour les larves

d'ouvrières. Les femelles demeurent ainsi beaucoup [ilus de temps que

les autres à l'étal larvaire; mais la durée de la nymphose m'a paru

sensiblement la même pour toutes les larves en les prenant à la même
saison, soit une dizaine de jours pendant la période de grande pro-

duction.

Des différents sexes. — Les premiers gâteaux sont uni(piement

formés de petits alvéoles dans lesquels sont élevées seulement des

ouvrières. Ce n'est que lors(iue la colonie est devenue très populeuse,

(jUB les ouvrières construisent des gâteaux faits uniformément de

grands alvéoles où la reine dépose les œufs qui donneront naissance

aux femelles. C'est également à cette époque que sont pondus les OMifs

mâles, soit dans les grands alvéoles, soit aussi, mais en plus petit

nombre, dans les alvéoles d'ouvrières.

Les larves des femelles sont noui'ries copieusement et le développe-

ment de leurs organes reproducteurs n'est pas arrêté par le manque
d'espace, car leur berceau est suffisamment spacieux. Leurs cocons

s'élèvent distinctement en forme de dômes au-dessus des alvéoles.

Dans les petits alvéoles, le cocon lissé par les larves mâles s'allonge

au-dessus du niveau général, tandis qu'il n'atteint pas tout à fait le

sommet des grands alvéoles. Voici la composition d'un nid de Veapa
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culgaris L. pris au commencement du mois d'octobre. Il renferme dix

gâteaux, dont les six premiers vont en augmentant de diamètre et les

trois derniers en décroissant. Les sept premiers renferment seulement

des larves d'ouvrières avec quelques mâles disséminés dans le o^ ou

le G'^ et dans le 1'', tandis que les 8'', 9« et 10'^ gâteaux sont construits

entièrement avec de grands alvéoles, et c'est là que se trouvent les

larves de femelles et de mâles.

Lorsque le nid a atteint sa plus grande dimension, il est rare de

rencontrer des larves dans le premier gâteau, qui reste vide et souvent

en mauvais état d'entretien.

.le n'ai jamais vu pondre les ouvrières, mais d'après les expériences

faites par ^I. Paul Marchai {Archives de zoologie expérimentale et géné-

rale 1890) on sait que normalement il existe, chez la Vespa germa-

nica F., en août, un petit nombre de grosses ouvrières, mieux nour-

ries, qui pondent des u'ufs partliénogénétiques donnant naissance à des

mâles. Lorsque la reine est supprimée, il parait que le tiers des ou-

vrières devient fécond, mais seulement en œufs mâles.

Quant aux mâles, leur rôle se borne exclusivement à la fécondation

des femelles.

Nourriture des adultes. — Les Guêpes adultes se nourrissent

de matières liquides : soit des sucs contenus dans les insectes malaxés

pour l'alimentation des larves, soit du nectar des fleurs à corolle très

courte, principalement des OmbeUifères. Elles recherchent les exsu-

dations plus ou moins sucrées des feuilles de certains arbres, et les

sécrétions des Pucerons et des Coccides. Elles sont très friandes de

miel et de tous les fruits sucrés en général, tels tjue les cerises, les

pèches, les raisins, les pommes, les poires, les pruncis, les groseilles,

les cassis, les fraises, les fruits des ronces, des groseilliers épineux, les

mûres, les figues, etc.. Plusieurs espèces afTectionnent la sève qui

découle l'été à travers l'écorce des Ormes et des Cliénes malades ou

endommagés. Presque toutes les Guêpes s'attaquent aux viandes

fraîches et aux poissons crus. L'eau leur est très nécessaire, aussi

les voit-on lécher les gouttelettes de rosée, et boire sur le bord des

eaux.

Au logis elles se donnent mutuehement la becquée. La reine et les

mâles la demandent constamment aux ouvrières venant du dehors.

O'IIes-ci ne se font pas prier et dégorgent une partie de ce que contient

leur jabot. Ce procédé est d'un usage constant chez tous les Hyméno-

ptères sociaux. Chez les Guêpes, nous avons vu que cet échange tout

fraternel se produit aussi de la part des larves vis-à-vis les adultes.
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L;i reino, les ouvrières, les femelles et les m;iles. de inrine que

toutes les larves, ont une alimentation identique, avec la seule dillV--

rence que les adultes n'ajjsorhent (|iie des licpiides. tandis (jue les

larves avalent aussi les liouletles d'insectes Iritiu'és où il se trouve

heaucoup de parcelles chitineuses. J'ai élevé artiticiellenient des larves

de femelles, de mâles et d'ouvrières avec la même nourriture, c'est-à-

dire du miel, des sirops, des confitures, des fruits très mûrs, de la

viande crue pilée et enlin des larves des mêmes Guêpes. Il n'y a donc

|)as d'aliment s[iécial jxiur l'élevage des reines.

Division du travail. — 11 n'y a pas, chez les Guêpes, de division

spéciale du travail, comme cela se voit chez les Abeilles. Is'ous avons

vu de quoi est capable la reine au moment de l'établissement de sou

nid. Lors(jue la ponte la relient au Idgis d'une façon délinitiAe, elle

continue encore à travailler : elle fait de légères retouches çà et là aux

enveloppes et aux alvéoles; elle distribue aux larves des boulettes de

nourriture que lui fournissent les ouvrières. Quant à ces dernières, je

les ai toujours vues vaquer indifïéremment aux travaux nécessaires à la

prospérité de la colonie, sans distinction de l'âge qu'elles peuvent

avoir, ni de l'heure où elles sortent du nid. L'entrée principale di' la

maison est i^ardée par des ouvrières qui reslent là après avoir fail leur

besogne hahiluelle, soit pour se reposer, soit par instinct de défense.

Du reste le temps passé par les gardiennes autour du trou de vol, est

très variable et le remplacement se fait entièrement an hasard.

De raccouplement. — La fécondation des jeunes femelles par les

mâles s'ellecliie siàt dans le nid, sur les gâteaux ou les enveloppes

externes, soit aux alentours sur les feuillages ou même sur le sol. La

femelle ne se débarrasse pas brusquement du n)âle : elle se débat

légèrement et linaleraent mordille celui-ci aux pattes ou à l'abdomen,

là où elle peut le saisir. 11 parait (pie le même mâle peut s'accoupler

plusieurs fois. Le fait a été observé par des [jcrsonnes dignes de foi et

vient témoigner contre la croyance ernniée que, chez les Hyméno-
ptères, la femelle se sépare brusquement du mâle en lui arrachant les

organes génitaux. J'ai donné dans la lievue d'Entomologie {T. Xlll,

p. 120, 189 i] une hste d'espèces d'Hyménoptères dont j'ai surpris des

mâles accouplés successivement avec deux femelles dillerentes.

M. P. Marchai a fait à ce sujet des expériences des plus intéressantes,

qui prouvent combien sont distinctes les Vespa genininica F. et vul-

(/aria L., si proches parentes cependant. Des mâles do. Vespa rulgaris

L. furent plac(''S avec des femelles de V. gerutanini F. Malgré toute
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l'ardour qu'y mirent ces insectes, il n'y eut point de copulation. L'ex-

périence répétée inversement obtint le même résultat.

Effets produits chez les Guêpes par la vie sociale. — Chez

les l]yméni>pléres solitaires, la femelle ^'occ^lpe de 1 elablissement de

son nid et par conséquent de la ponte aussitôt après avoir recueilli la

liqueur fécondante du mâle. Il existe bien quelques espèces dont les

femelles fécondées hivernent, mais elles font exception à la règle

générale. La vie sociale a donc amené chez les Guêpes des facultés

nouvelles. Il y a pour les reines prolongation de la vie, conservation

des spermatozoïdes dans le réceptacle séminal pendant un temps

illimité et faculté de pondre un nombre considérable d'u'ufs. Chose

plus curieuse encore, la reine élève elle-même ses premiers enfants,

et, en les maintenant dans des berceaux trop étroits et en les ration-

nant dans une certaine mesure, elle est cause que leurs organes repro-

ducteurs s'atrophient. Ces premiers nés sont les ouvrières qui parti-

cipent à toutes les facultés psychiques de leur mère et jouissent en

toute plénitude des talents de celle-ci. Une seule chose leur manque,

c'est la possibilité de pondre des œufs fécondés. Comme nous l'avons

vu, les ouvrières peuvent produire dos œufs qui donnent naissance à

des mâles; pour continuer la lignée, il faut donc que les mâles, leurs

descendants, s'accouplent avec des femelles. Par leur nombre les ou-

vrières deviennent les véritables maîtresses du logis. L'esprit de la

ruche chanté par M. Métaerlink dans son charmant poème des Abeilles,

a son équivalent dans le guèpien Ce sont les ouvrières qui gouver-

nent et imposent leur volonté. Bien plus, elles savent l'époque à

laquelle il faut se mettre en frais de grands alvéoles pour l'élevage

des femelles et des mâles (pii devront continuer la famille. La cha-

leur, l'abondance de nourriture et aussi l'accroissement de la jiopula-

tion leui- sont un indice de ce grand moment pour lequel elles travail-

lent avec tant d'ardeur. De son côté la reine suit la même progression.

Pendant tout le temps qu'elle trouve de petits alvéoles, elle n'y dépose

(pie des œufs fécondés, donnant naissance seulement à des ouvrières.

Puis, lorsque surviennent ces conditions de milieu, dont je viens

de parler, qui ont fait agir les ouvrières et auxquelles elle ne reste pas

indillerente, elle confie aux grands alvéoles ces œufs où se trouve en

germe tout ce qu'elle possède par atavisme et tout ce qu'elle a pu ac-

({uérir, comme individu isolé, principalement en habitudes. De ces(eufs

sortent les mâles et les futures reines des guêpiers de l'année sui-

vante.

Pour expliquer cette ponte de mâles et de reines à un moment dé-
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terminé, il n'est point nécessaire de faire beaucoup d'Ijypothèsos. Il

suffit de comparer la vie des Hyménoptères sociaux à celle des soli-

taires. Il faut en chercher l'origine à une époque antérieiu^e à la vie

sociale et même hicn au delà sans doute, (piclquo chose comme l'é-

poque à laquelle les saisons se sont établies. Les Hyménoptères soli-

taires sont soumis à la même loi. Ils commencent par pondre des œufs

femelles, puis enlin des œufs mâles. Ils fabriquent des grandes cellules

pour déposer les premiers et de plus petites où sont placés les der-

niers. La femelle qui pond a donc conscience du sexe de r(euf qu'elle

dépose ici ou là. De jjIus, les mâles éclosent toujours les premiers, leur

évolution larvaire se faisant beaucoup plus rapidement que celle des

femelles. Si l'on ajoute (]ue la bonne saison est relativement courte

pour que la mère puisse construire son nid, approvisionner les cellules

et pour que les larves atteignent tout leur développement avant les

froids ou la sécheresse, il faut conclure que l'exigence du climat et le

temps indispensable à révolution des larves sont les premiers facteurs

de cet usage qui est devenu une loi, à laquelle n'échappent que des

Hyménoptères modifiés par des causes d'un autre ordre. Pour les

Guêpes, le moment de la ponte des œufs d'où sortent les mâles et les

reines coïncide également avec la meilleure partie de la saison. La

température, rabondance des vivres et le grand nombre des nourrices,

concourent à rendi'e cette époque de l'aimée la seule propice pour l"»'-

levage des reines et des mâles.

En étudiant les genres les plus primitifs de la famille des Vespides,

nous verrons comment s'est produite la ditTérenciation de la femelle

féconde en ouvrière.

Stylopisation. — Bien que le fait soit rare, il arrive parfois de

rencontrer (h'^^ Xi'nos dans l'ai domen des Guêpes. La présence de ces

parasites n'amène chez son hôte aucime modification dans la coloration

ni dans les formes externes.
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EXPLICATION DES PLANCHES.

Planche III

1. — Moitit'' gauche de la lèvre inférieure de la Vespn rHl(j(iri-< L. vue

en dessus :

a languette, c râteau,

b paraglosse, 'I palpe labial.

2. — La même vue en dessous : a menton.

3. — Mâchoire gauche de la Vespa ridgnris L. vue sur sa lace ext''rne :

(i lobe maxillaire, b palpe maxillaire.

c tige de la mâchoire.

4. — Lobe maxillaire de la même, vue sur sa face interne.

0. — Labre (o) et épipharynx {b) de la V. crabro L. vus en dessous.

Frange de poils [c] de l'entrée do l'œsophage. •

i). — .Mandibule gauche de la V. ijermanica F. vue sur sa face in-

terne :

a bord tranchant creusé en gouttière.

Il grande cavité médiane,

c petite cavité inférieure.

7. — Extrémité d'une antenne du mâle de la Y. crabro L.; chaque

article portant deux tyloïdes [tt).

8. — Extrémité d'une antenne du mâle de la V. média Degeer; les

tyloïdes très peu apparents.

9. — Extrémité d'une antenne du mâle de la V. donjhndes Sauss.;

pas de tyloïdes.

Planche IV

1 . — Aile supérieure droite de la \. cincta F. :

a b ligne du plissement de l'aile au repos,

c reph chitinisé où viennent se fixer les vingt-huit crochets de

l'aile inférieure.

2. — Aile inférieure droite de la môme :

a b ligne du pUssement de l'aile au repos,

c Série de vingt-huit crochets, ser\ant à relier l'aile infé-

rieure à l'aile supérieure pendant le vol.
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li. — Tète de V". mandarinia Sm. 9 (groupe des Frelons), Tue en

dessus, pour monlrer la situation des ocelles par rapport au

bord postérieur de la tète :

/) Ijord posiérieur do la tè'.e, o ocelles,

// y loi)es supérieurs des ycu\.

4. — Tète de V. média Degcer ç (groupe des Guêpes), vue en dessus
;

même grossissement que celle qui pn'cèrle.

o. — Larve adulte de V.r/cnnanica F. vue de i)rolil :

a disques imaginaux des ailes, vus par lrans|)arence sous la

peau.

d d d disques imaginaux des ailes, vus par transparence sous

la peau.

b b b b mamelons lati'raux servant à retenir la larve dans son

alvéole,

li. — Tète de la larve adulte de V. (jcrnuonca F. vue de face :

a a mandibules. b clypeus.

( labre Couvert d'aspérités servant à retenir les boulelles ali-

mentaires,

d d mâchoires,

e lèvre inférieure portant l'ouverture transversale des glandes

séricigènes.

7. — Mandibule gauche de la larve adulte de la Y. uinridnrinia Sm.;,

vue sur sa face externe :

a partie hyaline; b partie brune très chitinisée.

8. — Mandibule gauche de la larve adulte de la V. (jrniuinica F. vue
sur sa face externe.

a partie iiyaline; b partie brune très chitinisée.



Notes sur divers Onthophagides

de l'àfrd^ue australe

par H. d'Orbigny.

Dans mon Mémoire sur les Onthophiujides (CAfruine (Ami. Soc. Eût.

Fr. [190:2], pp. 1-324), je n'ai pas parlé d'un assez grand nomijre d'es-

pèces dont je n'avais rien de nouveau à dire ou que je n'avais pu voir

jusqu'ici. Parmi ces dernières se trouvait une série d'OiithopjKinus et

Cnccobius de l'Afrique australe décrits par M. Péringuey (Trans. South-

Afr. Phil. Soc) et faisant partie des collections du Soutli-African Mu-

séum de Cape-Town, dont il est conservateur. Notre collègue ayant

bien voulu me communiquer les types de ces espèces par l'entremise

du Muséum de Paris, je puis, en toute certitude, indiquer leur syno-

nymie ou préciser leurs caractères distinctifs et déterminer leur véri-

table place.

Caccobius asper d'Orbigny, 1!»02, in Ann. Soc. Ent. Fr. [1902],

p. o, décrit du Natal, = C. discrepans Péringuey, 1901. in Trans.

S. Air. Phil. Soc, XII [1900], p. 242, décrit également du Natal mais

comme Ontliophagm. Le tij])e de Péringuey est absolument semblable

à l'exemplaire que j'ai décrit, sauf que la partie postérieure du proiho-

rax a une légère trace d'impression longitudinale médiane.

Onthophagus mastrucatus Péringuey, 1901, 1. c, p. 191, ap-

partient au genre Caccobius et est composé de deux espèces :

1' O. mastrucatus (mas) Péringuey= Cacc. mastrucatus, décrit

du Natal. — Chez l'exemplaire que j'ai vu, et qui provient de Durban,

le front n'a pas de carène, le vertex a une longue corne grêle, arquée

et inclinée en arrière, située entre les milieux des yeux et atteignant

environ les trois quarts de la longueur du prothorax. Toute la surface

du prothorax est couverte d'une ponctuation serrée, composée de

grands points un peu inégalement répartis et presque égaux, mais les

lins linement, les autres largement et profdndément ombiliqués; il n'y
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;i aiiniiie saillie fii devant. La pul)0scence est assoz courte et rare,

iiûtaiiiiiieiil sur le devant du prothorax.

Péringuey signale aussi le mmtrumlus de la Colonie du Cap, mais

il est possible que les exemplaires de cette provenance soient ce qu'il

considère comme des femelles, et dans ce cas ils appartiendraient à

l'espèce suivante.

i O. mastrucatus (feni.) Péringuey, 1!)01,1. c, décrit du Natal,

—

Caccobius fuliginosus Kolli, IHol, apud Wiegmann, Arcli. f. Na-

turg., XVII, I, p. li^7, décrit de l'Abyssinie (Schimper). — Le tupr que

M. Péringuey m'a communiqué provient, comme le précédent, de Dur-

ban: il est identique aux Caccob. fuHginosm provenant, comme le type

de Roth, de FAbyssinie (Schimper) et dont j'ai vu au moins une cen-

taine (rexemplaires dans la collection du Muséum de Paris; tous ont

seulement sur la tète une carène arquée, située un peu après le tiers

antérieiu". Le prothorax a la même ponctuation que chez le hitistrnca-

lus, mais il a en devant une petite callosité hmgitudinale médiane; sa

pubescence est assez longue et dressée.

O. litigiosus péringuey, lîlOl. I. c, p. Hi, décrit du Mozambique :

Hikalla, = Caccobius nigritulus Klug, 185o, in Monatsber. Akad.

Berl. [l.Soo], p. ()o4, décrit du Mozambique : Sena.

O. pudens Péringuey, 19(11. I. c, p. 243. décrit de la Hhodesia mé-

ridionale : Salisbur\, ^^ Caccobius viridicollis Fahrs, var. pici-

pennis d'Orbigny, 190-^ in Ann. Soc. Eut. Fr. [1902], p 9, variété dé'-

crite de l'Afrique orientale allemande : Bagamoyo, et qui devra pren-

dre le nom de var. pudens Pér.

O. discretus Péringuey. litOl , 1. c, p. 2:i9, décrit du Transvaal.

— Extrêmement voisin du lucualris Ilarold, 1877 (in Mitth. Miinch.

Ent. Ver., I, p. 99) décrit du Nyassa; n'en difïère guère que par la base

(lu prothorax sans reb(»rd, les stries des élytres assez larges, assez pro-

fondes et très a[)parenti'S, les inlerstries à ponctuation granuleuse,

écartée, fine vers la suture, un peu plus forte vers les côtés et entre-

mêlée de quelques rugosités, sauf Tinterslrie latéral à grosse ponctua-

tion râpeuse et très écartée sur fond presque lisse, tandis que le lacus-

tris a la base du prothorax avec un rebord interrompu de chaque coté,

les stries des élytres bien moins api)ai"eiites et tous les inlerstries, même

le latéral, enlièrenient couverts d'une ponctuation très serrée et mé-

langée de nombreuses rugosités.

O. importunus Péringuey, 1901, 1. c, p. 238, décrit de l'Ovampo-
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land. — L'auteur dit cctlo tsiirce voisine du crctKS Péringuey (1. c.

p. 199) el du piisillufi Fâhrs; contrairement à ce qu'il croit, il esta peu

près certain qu'elle n'a, dans les deux sexes, qu'une carène simple sur

le vertex et qu'elle n'a jamais de saillie sur le devant du prothorax;

elle n'appartient évidemment pas au même groupe que le cretus qui a

la base du prothorax rehordée; par contre, elle est très voisine du ino-

deslus Harold, 18(i2, in Hcrl. Ent. Zeitschr. [18(32]. p. 403 [pusilluf!
||

Fâhra'us, 18o7, apud Bohem., Ins. CalTr., II, p. 312). décrit des liords

du (leuve Oi'ange; elle en dillère par sa couleur d'un noir brunâtre à

très léger reflet bronzé verdàtre, la base du prothorax ayant de chaque

côté près des angles postérieurs une assez lorte impression longitudi-

nale, la carène du vertex située entre les milieux des yeux, cette ca-

rène et la carène frontale divisant transversak'inent la tète en trois

parties dont l'antérieure est la plus gi'ande, celle du milieu un peu

plus grande que la troisième. Le niodestus est d'un noir fortement

cuivreux, son prothorax n'a pas d'impression de chaque cùt('' près des

angles postérieurs, la carène du vertex est située entre les bords an-

térieurs des yeux , cette carène et la carène frontale divisant trans-

\ersalement la tête en trois parties dont celle du milieu un peu plus

petite, les deux autres presque égales.

O. patricius Pi'ringuey, 1901, I. c, p. 228, décrit du Natal. — Cette

espi'ce n"a pas de rei)ord à la base du prothorax; elle est extrêmement

voisine du ri art i iininis Quedenfeldt, 1884 (in Berl. Ent. Zeitschr.,

XXVIII, p. 27(3), décrit de l'Angola, et qui a également les élytres lar-

gement bordés de testacé; elle en dilTère par la tête et le prothorax

d'un bronzé assez foncé, le fond des élytres d'un noir à peine bronzé,

le prothorax avec un lin sillon longitudinal médian, el avec à peine

une légère trace de dépression près des angles postérieurs, tandis que

le cinctipennis a la tête, le prothorax et le fond des élytres nettement

verts, le prothorax sans sillon longitudinal médian, mais avec une pe-

tite dépression bien visible, située de chaque côté près des angles pos-

lérieurs.

O. insulsus Péringuey, 1901, 1. c, p. 224, di'crit du Xatal. — La

base du prothorax n'a pas de rebord, sauf dans le milieu. L'espèce est

très voisine Anijuitatus Boheman, 1800 (in Ofvers. Vet. Akad. Forh.

[1860], p. 114), décrit des bords du lac Xgami; elle en diflère par sa

couleur entièrement d'un noir brillant, la ponctuation du prothorax à

peu |)rès unilornie, médiocrement grosse et peu serrée, les interstries

des élytres presqiu^ plans, à ponctuation écartée, assez fine mais bien

visible. Le ijutlalus a sur chaque éhtre deux assez grandes taches les-
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lacées; il a la iioncliialion du prolliorax fine sur le disque, surtout en

devant, un pi'u plus forte vers la base, assez forte sur les côtés, les

interstries des élytres convexes, à peine visiblement pointillés. La tète

de ce dernier a, entre les tubercules, une dépression (|ui n'existe pas

chez le tijpe de Péringuey et sa ponctuation est différente, niais l'unitiue

('xeni|)laire du (iiifliitiis que j'ai vu paraît bien élri- un ', tandis ([uc

le lupc de VinsulsHx est peut-être une Q.

O. coptorhinoïdes Péringuey, 1901. 1. c, ]). 237, di'Ciit du Natal.

— Cet insecte ressend)Ie beaucoup à ccriaius petits C(»prides: ji' crois

pourtant, comme Péringuey, qu'il appartient au genre (htthophtujus,

malgré son faciès très particulier. Il est remarquable par son épistomc

très largement et très profundi-ment incisé en devant, ses joues très

fortement et très anguleusement saillantes, le contour de la tète com-

posé entièrement de lignes droites, sauf le sommet des angles légère-

ment arrondi, le prothorax très |)eu dilaté latéralement, à côtés non

sinués mais en jian coupé près des angles postérieurs, les tibias anté-

rieurs avec seulement trois grandes dents à leur côté externe, sans

trace de la quatrième dent (|ui existe chez presque toutes les autres

espèces. Le protliorax n'a pas de rebord à la base, sauf sur son tiers

médian.

O. emeritus Pi'Tinguey. 1!)01, I. c. p. 21(j, décrit de la Rlioilesia

méridionale : Salisbury. — Extrêmement voisin du t rirarhi ujn-

d'Orbigny 15)02 in Ann. Soc. Ent. Fr. [1902], p. 47), décrit de l'Afr^iue

orientale rdlemamle; n'en diffère guère ([ue par la tète, le prothorax et

les élytres d'un noir nettement bronzé, l'épistome arrondi en arc de

cercle, les interstries des élytres tous complètement plans, les stries

assez fines, tandis que le tricarinhjer est complètement noir ou tout

au plus d'un noir à peine bronzé, son épistome est un peu sinué,

presque tron(|ué, les interstries des élytres sont légèrement mais très

distinctement convexes (par suite, les stries paraissent beaucoup plus

larges et sulciformes) ; sa taille est lui |)en plus petite.

O. lobigena d'Orbigny, P.t02, in Ann. Soc. Knt. Kr. [1902;, p. o!}.

décrit du .\alal.= O. bovinus Péringuey, 1892, l.c. VI [1892], p. 30,

décrit du Transvaal. — Le Itjpe do Péringuey est d'un noir brillant, au

lieu d'être presque mat connue l'exenqjlaire que j'ai décrit; il a la ca-

rène du vertex assez forte et presque r(''gulièremenl aniuée, la partie

postérieure du ])rothorax avec une légère trace d'impression longitu-

dinale médiane, la (aille est plus petite (7 mill.).

O. consobrinus Péringuey, 1901, 1. c.,XII [1900]. p. 2.j9. décrit de
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la lUiudt'sia moridionale : Vkiuria Falls ,

— Très voisin du Ma iii d y on i

d'Uri)igny, 1898 (in Ann. Soc. Ent. Fr. [1897J, p. 232), décrit d'Ohock
t't df Djil)Oiiti; on dilîère par l'ôpistomo môdiocromcnl ôcliancrô on

dt'vant, los jouos assoz saillanlos, formant on dohors un anglo oiilus à

sommot un pou arrondi, la oarono du vortox 9 situôo oniro los bords

antôriours dos youx, Irôs attonuôoot peu visible do chaque côté du tu-

bercule, le bord interne des you\ ç nullement gibboux, le prolhorax

à grosso ponctuation ombiliquée. mélangée de nond>reux points lins,

surtout vers la base, les élytres un peu plus larges que le prolhorax. à

granules pou serrés. Le Maindroin -a Tépistomo profondément incisé et

fortement liidenté, los joues Irès peu saillantes et presque arrondies, la

carène du vertex 9 située à peine en arrière du bord antérii'ur dos

yeux, bien prononcée de chaque coté du tubercule, le bord interne dos

yeux 9 légèrement gibbeux, le prothorax à ponctuation un peu moins
grosse et un peu moins serrée, sans mélange de iioints luis, les élytres

un peu plus étroits ou de mémo largeur (pie le prothorax, à granules

un pi'U plus espacés.

également très voisin du rdihondii as Klug, 18oo (in Monatsber.

Akad. Berl. [18oo]. p. ()o3), décrit du Mozambique, et qui en diiïère

principalement par les interslries dos élytres garnis non do granules,

mais d'une ponctuation simple.

O. deterrens Péringuoy, 19U1, 1. c, [i. 206. décrit de la Colonio du

(lap, duXatal.dii Transvaal et do la Kliodosia méridionale.— Ressemble

beaucoup au nasn Fahra'us, 18o7(apud iJoliem., lus. Gallr., II, p. 271),

décrit des bords du fleuve Orange; en diffère principalement par les

interstries des élytres couverts d'une grosse ponctuation profonde,

Irès serrée et à peine râpeuse, avec Tintervalle des points rugueux, au

moins vers les côtés, sauf parfois les premiers interstries à ponctuation

aussi forte mais un peu moins serrée, tandis que chez le naso les pre-

miers interstries sont peu dcnsément et linement granulés ou au moins

ont une line ponctuation très nettement granuleuse et peu serrée. Le

ilctn-rens en difïère encore par la taille notablement plus petite, l'épi-

stomo moins prolongé en avant et moins relevé à son sommet, les joues

plus arrondies, le vertex avec un gros tubercule presque conicpie, situé

entre les bords postérieurs des yeux , au lieu d'avoir une petite lame

triangulaire située en arrière du bord postérieur des yeux.

O. ditus Péringuoy, 191)1. 1. c, p. 207. dé'crit de la Hliodosia mé-

ridionale : Salisbury. — Péringuoy n'a décrit que le cJ du ditus; la 9,

qu'il m'a communiquée, a le front avec une carène très arquée attei-

gnant la suture des joues, le vertex avec une forte et courte carène

Ann. Soc. Ent. Fr., i.xxii [1903]. >20
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droilt', siluôe entre les milieux des yeu\ et uccupanl iia peu [ilus du

tiers de leur intervalle. Cette espèce est voisine de YincjJtus Haruld

1871 (in OA. Ilcl'le, VIII, p. 12), décrit de rKr\llirée;elle en diirrre i);u'

le prothorax d'un bronzé obscur, largement lacbt' de testacé aux angles

antérieurs et moins distinctement le long du bord antérieur ainsi (pie

sur les côtés, les élytres testacés, avec l'insterstrie juxtasutural noir, et

une lascie transverse noire, très irrégulièrement dentée, située un i)eu

après le milieu et occupant toute la largeur, Tépistome siniié en de-

vant, les joues tri'S i)eu saillantes, formant en debors une courbe régu-

lière et très peu |irononc(''e, le protliora\ à surface un peu inégale, à

grosse ponctuation simple, un peu inégalement répartie et assez serrée,

les interstries des élytres en majeure partie avec deux rangées de gra-

nules peu serrés. Uineptus a le prothorax unicolore, d'un vert bronzé,

les élytres noirs, a\ec les 2% li" et 4^ interstries assez longuement ta-

chés de leslacé à la base, une assez grande tache biimérale testacée.

et une autre subapicale, Fépistome arrondi, h's joues plus saillantes, le

protborax à surface égale, à ponctuation régulière et un peu plus grosse,

les interstries à granules un peu plus serrés et en grande partie dispo-

sés irrégulièrement.

O. illotus Péringuey, 1901, 1. c, p. 240, décrit de la lUmdesia

méridionale : Salisbury. — Ne ressemble à aucune autre espèce et est

bi(m reconnaissable à son épistome complètement arrondi en devant,

sa lètc sans carènes ni tubercules, couverte d'une ponctuation simple

et serrée, son prothorax très tlnement rebordé à la base, garni d'une

ponctuation sim[)le, uniformément forte et serrée, son pygidium à très

grosse ponctuation serrée et simple. La tète et le pi'olhorax sont d'un

noir fortement bronzé, le reste du corps est d'un noir à iteiiu- bronzé,

la massue des antennes d'un testacé pâle.

O. asimilis Pcringuey, 1!)01, I. c, [i. 23t), décrit du Bechouana. —
Ne peut être confondu avec aucune autre espèce. La carène du vertex

est située entre les bords antérieurs des yeux; chez la 9, elle est an-

guleusement arquée en arc renversé. Le prothorax aune légère impres-

sion de chaque côté près des angles j)ostérieurs. 1a' pygidium est d'un

brun roiigeàtre comme les élytres, le dessous du corps et les pattes; il

a en outre un h'-ger rellet verdàtre.

O. herus l'éi'ingucy. H>01. 1. c, p. ISl, di'crit de la Rbodesia méri-

dionale : Salisbury. — Assez voisin du parcegutlatus d"«)rbign\,

1902 (in Ann. Soc. Enl. Fr. [1902], p. 125), mais très distinct par les

élytres sans taches, plus courts que chex ce dernier, un peu plus étroits
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que le pntthorax et un peu plus courts que lui sur la ligne médiane, a

granules beaucoup plus serrés, à stries plus lines, les joues très sail-

lantes, le vertex c? avec un gros tubercule transverse légèreuient

échancré à son sommet et situé entre les bords postérieurs des yeux.

Péringuey dit cette espèce facilement reconnaissable à la forme de ses

tibias antérieurs; il est pourtant à peu près certain que cette forme des

tibias existe seulement chez le d.

O. imitativus Péringuey, 1901, 1. c, p. 258, décrit du TransvaaI.

— C'est par erreur que Péringuey indi(iue la tète sans trace de carènes:

le front a une vague trace de carène arcpiée atteignant la suture des

joues, le vertex a une très line et très courte carène légèrement en arc

renversé, située à peine en avant du bord postérieur des yeux et occu-

pant environ le quart de leur intervalle; la lète est couverte de gra-

nulations serrées se transformant en rides transverses sur l'épistome. Le

protborax n'a pas de rebord à la base. Cette espèce est extrêmement

voisine de Vohfusiconi is Fahr;eus, 18o7 (apudBobem., Ins. Callr., II,

p. 288), décrit duXatal; elle en dilTère seulement parFépislome arrondi

en arc de cercle à sa partie antt-rieure, au lieu d'être nettement sinué

ou écbancré,le protborax régulièrement convexe au-dessus des angles

postérieurs, au lieu d'être brusquement déclive ou impressionné, les

interstries des élytres à granules plus espacés et un peu moins gros,

la carène du vertex ç située à peine en avant du bord postérieur des

yeux, au lieu d'être située un peu après leur milieu.

O. pellax Péringuey, 1901, 1. c, p. 2o9, décrit du TransvaaI, =
O. pilosus Fîibra'us, 18o7 (apud B(diem., Ins. CalTr., II, p. 294,

ilécrit de la Colonie du Cap. — Le tijpe de Péringuey est un petit

exemplaire ç dont la sculpture du protborax et des élytres ne dilTère

pas de celle du pilusus. Contrairement à ce qu'indique sa description,

l'insecte est noir, la tête est couverte de tins granules très serrés et a

sur le vertex une carène extrêmement courte, à peine saillante.

0. seniculus Péringuey. 1901, 1. c, p. â'iT, décrit de l'Ovampo-

land. — La tête n'est pas profondément et un [leu rugueusement ponc-

tuée comme l'indique la description, mais elle est entièrement garnie

d'assez gros granules |)eu serrés. La base du prothorax est très fine-

ment et peu visiblement rebordéc dans le milieu, sans rebord sur les

cotés. La carène de la base du pygidium est extrêmement fine, peu

visible et presque réduite à une suture.

O. indigus Péringuey, 1901, 1. c, p. 23o, décrit de la Rhodesia

méridionale : Salisbury. — Cette espèce est assez reconnaissable à sti
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iorh- carène froiilale Irès arquée et aUeigiianl la suture des joues,

celle du vertex à peine arquée, n'atteignant pas à beaucoup près les

yeux et située à peu près entre leurs milieux (ces deux carènes divi-

sant transversalement la tète en trois parties |)resque égales) , toute

sa surface garnie de gros granules assez serrés. J^épistome forme

luie courbe presque régulière, seulement un peu aplatie en devant.

Le prothorax est garni de granules peu serrés et à peu |)rès de même
grosseur que ceux de la tète: sa base n'a pas do rehord distinct.

O. praestans l'éringuey, 1901, 1. c, p. 20t», décrit de la Hhndesia

méi'idionale : Salisl)ur\ . — Voisin de Vdlhipmlfx d'Orbigny. 1902 'in

Anu. Soc. Eut. Fr. [1902]. p. 170), décrit des bords du lacNgami; en

dilïï're principalement par le pygidium à pubescence très courte et

écartée, les élytres testacés, avec le rebord suturai étroitement bronzé

et cbacun six petites taches arrondies, noires ou brunes, dont deux

situées en une rangée transverse, vers le quart antérieur, sur les

o' et 8« interstries, trois autres situées également en une rangée

Iransverse, vers le deuxième tiers, sur les .3«, 3" -7^' et S*" insterstries,

et une petite tache subapicale sur les 5«-6<' interstries, les épipleures

en partie hruns. Comme je l'ai indiqiu^ dans ma descriptinn, Valhi-

podcr a la pubescence du pygidium longue et serrée, les élytres en-

tièrement tcslacés, y compris la suture elles épipleures; il a en outre

le ])rothorax i)lus fortement sillonné.

O. opimus Péi'ingur\ . 1901. 1. c, p. 189, décrit du Griiiualaml

Ouest, =0. leucopygus Harold, 1867. in Col. Hefte, II, p. 53, décrit

de l'intérieur de rAfri(pie du Sud. — J'ai vu le tijpe de Harold dans

la collection de M. R. Olierlhiir; l'insecte décrit par Péringuey est un

c5 de grand développcuiriit.

O. aequatus l'éringuey. 11*01. 1. c., p. 20o, décrit de la HiKulesia

méridionale : Salisl)ur\ . A peine distinct du nifobdsdlis: Fairmaire

1887 (in Ann. Soc. Ent. Fr. [1887], p. 113), décrit de la Somalie du

Sud et qui a également les élytres noirs ou bruns, avec des taches

rouges a la base et à l'extrémité; n'en dillère guère que par le pro-

thorax (Fun ntùr nettement bi'onzé. la tète, le p\gidium, le dessous du

corps et les pattes d'un noir légèi'ement bnmzé, au lieu d'être com-

plèlcmciil nuirs. et le protlinrax à gi'aiinlcs heaucoup plus espacés.

O. natalicus d'Orbigny, 1902, in Ann. Soc. Ent. Fr. [lî)02). p. 177,

décrit du Natal et du TransAaal. ^^ O. ebenus* Péringui\v, 1888. 1. c,

IV, p. 97, décrit des bords du Vaal.



Ontliophaijidc.^ de rAfriijUi' luistnih'. 297

O. laevisutura d'Orbigny, 1902, p. 204, décrit de l'Afrique orien-

tale allemande, = O. dispar Péringuey, 1900, l.c.,XlI [1900], p. 229.

dêcril du Natal.

O. incertus
||

Péringuey, 1901, 1. c.. p. 230 (dubius d'Orliigny,

1902, in Ann. Soc. Ent. Fr. [1902], p. 238), décrit de rOvanipoland,

= O. asperrimus d'Orbigny. 1902, I. c, p. 20G, décrit de l'Afrique

orientale allemande. — M. Péringuey ne m'a pas communiqué le type

de cette espèce, mais dans sa description il la compare au diapar

Péring. (voir ci-dessus, ligne 2) et. maintenant que je connais ce der-

nier, la synonymie que j'indique ne me parait pas douteuse.

O. probus Péringuey, 1901, l. c, p. 241, décrit de la Colonie du

Cap t't du Mossamedès. — Ne peut être confondu avec aucune autre

espèce. La tète est garnie de gros granules écartés, et non, comme
l'indique la description, de points râpeux profonds; la carène du ver-

tex est fuie, légèrement en arc renversé, située entre les bords posté-

rieurs des yeux et n'occupant guère plus de la moitié de leur inter-

valle.

O. fugitivus Péringuey, 1901, 1. c, p. 225, décrit du Transvaal.

— Voisin du Uunnifcr d'Orbigny, 1902 (in Ann. Soc. Ent. Fr. [1902],

p. 229), décrit également du Transvaal. L'armature de la tète (j esta

peu près la môme que chez la 9 de ce dernier, mais la carène frontale

est l)ien moins prononcée et parfois [iresque nulle, celle du vertex est

située à peine en arrière du bord postérieur des yeux, au lieu d'être

située entre leurs milieux, elle est courte, arquée presque en demi-

cercle, et s'élève ordinairement à chaque extrémité en une forte dent

située bien en arrière des yeux; le prothorax est couvert d'une

ponctuation fmement granuleuse et serrée, sauf la région des angles

antérieurs qui est granulée, il n'a pas de saillie en devant ou n'a qu'une

très faible et courte callosité médiane, tandis que chez le hwmifev

il est garni de granules très écartés sur la moitié postérieure, peu

serrés en devant et sur les côtés, et qu'il a en devant chez la 9 une

forte saillie médiane:' les granules des interstries sont uK'diocrement

serrés, au lieu d'être très espacés. Le o" du fiHjitirus ditVère encore

de la 9 du hunnifer par l'extrémité interne des tibias antérieurs briè-

vement épineuse, au lieu de former un angle très obtus et simple.

Outre le type de Péringuey, j'ai vu un exemplaire de cette espèce,

provenant également du Transvaal, dans la collection de M. R. Ober-

Ihiir, et im autre exemplaire provenant du Bechouana : Vryburg
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(K. Simon in cuil. Cli. Martin); co sont aussi des ô; il est très pnihahk'

(juc la 1 a la carène frontale plus longue, moins arquée, moins dentée

à se? cxlrémités.

O. versutus Péringiioy. 1901. 1. c, p. 214. décrit de la Hliodfsia

niéridioiialc : Manica. — Très voisin du hi/idits Reiclie, 18oU (apiid

Fcrret et Galinier, Voyage en Abyss.,ril, Ent., p. 324), décrit de l'Abys-

sinie, et qui a comme lui le prothorax couvert de grands points plats,

oinl)iliqu('S, très serrés, les uns coraplètenicnt simples, les autres line-

niciit graniileuv ou râpeux sur la moitié |iostérieure du discpic, de-

Ncnant fortement granuleux en devant et sur les wtés: il en diffère

par le vertex avec une haute et courte carène à peine arquée, n'at-

teignant pas à beaucoup près les yeux et située eutre leurs bords pos-

lérieiu's, tandis que le bifldm a chez le (5 une large lame bifurquée à

son sonnuet, chez la Q une carène fortement anpiée, à peu près de

même longueur (jue rinlervalle des yeu\ et située liien eu arrière de

leur bord postérieur.

Péringuey, dans sa description très sommaire du rn-sutua. ne men
tionne pas la remarquable ponctuation du prothorax (jui permet de

distinguer cette espèce de la plupart des nombreuses espèces qui lui

ressemlilenl. L'insecte est d'un noir brunâtre, avec la tète légèrement

bronzée, les élytres sont d'un brunrougeàtre très obscur. Il faut ajouter

à sa description que le front a une très line carène arquée atteignant la

suture des joues et que les élytres ont les stries étroites et les inlerstries

à granules écartés et en grande partie disposés sur une seule rangée:

l'angle apical interne des tildas antérieurs est très légèrement épineux.

Les exemplaires décrits par Péringuey sont de petits développements

du sexe o; il est donc possible (|ue l'armature du vertex soit assez

ditïérente chez les grands di'velopiiemi'uts.

O. rubens d'Orbigny, 1ÎH)2, in Ann. Soc. l-liit. Kr. il!)()2]. p. 2:58

(exiguus
II
Péringuey. 1892, 1. c, YL fl8î)2], p. IW décrit de l'Ovam-

polaiid. — trest par erreur que (1. c.) j'ai attribu('' la date de 1901 à

Vexiguus \ Péringuey a bien donné en 1901 une description de cette

espèce, mais il l'avait déjà décrite antérieurement. Elle est extrême-

ment voisine du rugulipennis Fairmaire, 1887 (in Ann. Soc. Ent. Fr.

[1887], p. 114), décrit de la Somalie; la coloration et le dessin des

élytres sont semblables dans les deux espi'ces, mais le riil)ni>i a la

tète, le prothorax et le pygidiura d'un noir nettement bronzé, au lieu

d'être complètement noirs, le prothorax à ponctuation assez line et

légèrement râpeuse sur environ le tiers postérieur du disque, garni
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(le lins granules pou serrés sur le reste de sa surface, sauf les C(îlés

à ponctuation râpeuse peu serrée et assez forte, la partie déclive du

devâiil à ponctuation râpeuse assez écartée et un peu plus fine, tandis

que chez le ruyiilipennis le prothorax est garni d'une très grosse ponc-

tuation râpeuse sur la moitié postérieure du disque et de granules

plus serrés sur le reste de sa surface. Je ne vois pas d'autres dilTérences

à signaler.

O. (Proag-oderus) iricolor d'Orbigny, 1902, in Ann. Soc. Ent. Fr.

[1902], p. 298, décrit de la région de Mpala ;i l'ouest du lac Tanga-

nyika, = O. gemmatus Péringuey, 1901. 1. c, \). 2o6, décrit de la

I^hodesia méridionale : iinlu\\a\(_>. Salishurv.

Liste au'HAbétioik des Onthophagides .mentionnés.

aetpialus Pér 296

albipodex d'Orb 296

asimilis Pér 294

asper dOrb 289

asperrinius d'Orb 297

billdus Rriehe 298

bovinus Pér 292

earbonarius Klug 29li

finctipeniiis Oued 291

citnsobrinus Pér 21*2

coptorhinoïdes Pér 292

cretus Pér 291

(leterrens Pér 29."{

discrepans Pér 289-290

discretus Pér 290

dispar Pér 297

ditus Pér 293

dulnus d'Orb 297

ebenus Pér 296

emeritus Pér 292

exiguus Pér 298

fugitivus Pér 297

fuliginosus Rolli 290

gemmatus Pér 299

guttatus Boh 291

lierus Pér 294

illotus Pér 294

imitativus Pér 29o

impurlunus Pér. 290

incertus Pér 297

indigus Pér 29o

ineptus Har 294

insulsus Pér 291

iricolor d'Orb 299

lacuslris Har 290

laevisuliu\'i d'Orb 297

lamnifrr d'Orb 297



300 11. D'()jtitir«NV. — (hilliiiplidiildcs.

leucopyj,nis Har !2!l()

litigiosiis fl'Orb 290

lol.igona d'Orh 292

Maindroni d'Ûrl) 293

mastrucalus Pin' 289

mastnicaliis [fom.] Pri' 290

modcsliis Ilar 291

naso Fahrs 293

natalicus d'Orl) 296

nigritulus Klug 290

oblusicornis Fâhrs 29o

opimus Pôr. 290

parcegutlaliis d'Orh 291

palriciiis Por 2!U

pcllax IV-r 29o

picipennis d'Orh 290

pilosus Fahrs 29o

pracslans Pér 29G

probus J*ér 297

piidens Pér 290

piisilliis Falirs 291

nibons d'Orh 29H

rufobasalis Famii 2îHî

riigQlipennis Fairm 2!)8

soniciilus Pér 290

Iricariiiigcr d'Orl) 292

vcrsiiliis Pér

viridicollis Fabrs.
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ETUDES ARACHNOLOGIQUES

34" Mémoire (')

par E. Simon.

LIV

ARACHNIDES RECUEILLIS A SUMATRA
PAR M. J. BOUCHARD.

Les Arachnides qui font lobjet de co travail ont été capturés par

JI. J. Bouchard dans h province de Palenihang. Sud-Est do Sumatra,

les lins dans le marais de Bahatou au niveau de la mer, les autres

dans la vaste forêt du Mrou, qui s'étend au loin dans l'intérieur et qui

est presque impénétrable.

Cette région est beaucoup moins connue que la [lartie occidentale

de Sumatra; T. Thoreil en a cependant signalé .38 espèces (-) recueil-

lies par H. 0. Forbes dans les provinces de Lompong et de Palem-

bang (•') et faisant partie de la collection 0. P. Cambridge.

1. Selexocosmia j.vv.xnensis sumatrana Thoreil, St. Rag. Mal. etc.,

IV, I, 1890, p. 39o. — Très commun dans la forêt du Xirou.

M. J. Bouchard a observé que cette grosse Araignée creuse un

profond terrier, le. plus souvent au pied des arbres et contre les racines,

dont l'oritice est plus ou moins dissimulé par des fouilles ou des

débris et dont le trajet, toujours difficile à suivre, est sinueux pour

contourner les obstacles, changeant souvent de direction presque à

angle droit.

2. Herenma ornaïissi.ma (Doleschair. — Mai'ais de Bahatou.

Espèce très répandue dans l'Inde. l'Indo-Cliino et la Malaisie.

3. Gasteracantua arciata (Fabricius).

Marais do Bahatou.

(1) Voir pour les Mémoires 1 à 33, 1 à LUI. Amitiles de 1873 à 1903.

(2) Cf. Sludi sui Uaj;ni Malcsi e Pai>uaiii, parte IV. in Ann. Mus. civ. Genova.

188<.l-1890.

(3) Cf. H. 0. Forbes, A Naluralisl's wanderings in llie Easlern .Vrcliipelago,

Londres, 1885.
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l'iic fciiH'll!' ("iptiirée iiîir .M. Boiicli.'iid au iiKunciil de racconin'i'-

iiieiit, porte un petit mâle lixé y sa face \entrale où il est retenu par

Fiine de ses pattes-mâciioires encore engagée dans l'orilice génital.

La disseinlilance sexuelle est si considérable que, sans cette circon-

slancc, (les doutes seraient restés sur l'idenlilé spéciliipi»' des deux.

iii(li\iiius.

I.c lu.'ilc lie mesure en eiïet (ju'un uiillimètre et demi, tandis que la

femelle en mesure dix sans les {grandes épines; son céphalothorax, très

durèrent de celui de la femelle, ressemble à celui des autres mâles

(unnus de Casli'maiiifliii: Sun abdomen, à épines courtes, épaisses et

coniipies, rappelle beaucou|t plus celui du C. in-rrispiiui Dolescliall,

que celui du C. nrcuaUi Fabr.

Je ne jiuis en donner qu'une dcscripliou iuconqjlète, car dans la

siluatioii tii'i il se trouve, sa face dorsale est seule \isible.

O long. 1,0 mill. — Cfjihnlothoyd.r fnsco-rnstanciis, an tire saisim
dilutior, ocntiu, in mrdw rahlr rfntrr.rus. (inlicc iiostircijiie fcrc iti'ijiKi

litrr et valde decliiis, fronli' iiniiiitd, andis iitrdiis itrominulh, oculis

Uiteralihns a mediis .sut distantihus, clcraUs cl conicis. Abdomen fulvo-

olirdceiim, pubescens, spinis posticis fldridis, latins qunm lon(jius,

(lutirr Irviler proiiiiiiulum. obtuse iruncatum, ri.r eiiKivijiiiiitniii, sjiiuis

se,i iirmatuin, ntrinque sjiinis iiinis 11 sese (ippropliH/udlis, /' iiiinu-

tissima, i' majore, crassa et eonica, vix longiore ijuam latiore, et pos-

tire spinis Unis praecedentibus similibus, sigillis ut in feminaordinatis,

sed minutissimis. Pedes brèves, fulvo-olivacei, fusco-riifulo annulati.

't. Gasteracantha Bouchardi. sp. nov. — Sralaiii nf/dniiiiiialr

long. 8 mill., lat. 14,o mill. — Cejihalothorar fere laevis, iiiijer, ad

marijiuem frontalem paulo dilnlior et rafesrrnti-tinetus, albido-rrinitus.

Sternum ni(jrum, immarnlalain. Clirlac. podes-mnxitlares pedesque

nif/ri, laminis intus, co.ris ad apirnii. prarsertim postiris, paato dilu-

iiorilius. Abdo)nen supra laere sed ad ntarginem riK/osam, nif/rum,

cittis transversis trinis sat angustis^ pallide flavidis, P' marginali

leriter areuata, 5", inter spinas principales ducta, recta, 3" angastiore

et /Icruosa, postiee pane riniam nigruni, macula média transversa et

utrinque puncto minutissimo laetc /lavis decoratum, subtus crebre rugo-

mm, nigrum, punctis flavis parvis et paucis conspersum, spinis et supra

et subtus nigro-cyaneis nitidis. Scutum dorsale transversim fusiforme,

nntice in média vix prominuium et leviter sinuoso-emarginatum, utrin-

quc atlenuatum, antice plagulis ocelliforinibus quatuor sat magnis

breviler ovatis et subaitgulosis inler se suljsimilibus {medianis ri.r mi-

noribus] in linram reclam, phuiulis medianis quatuor traiisccrsim
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ortitix [posticis anticis mnjoribus], Inipt'z/iaii rcidnilcr lutins <(umn

lonyius et poKtire qwtm nniicr latins orcupaiitihus, utrinqnt', si'ciin(li(iii

margincin auticuin, phujuth tfinis mnjoribus angutosis {cum phujulis

ini'tliniiis quatuor, liiirain arniataiii designantibus) et semndum mar-

gineiu posticKiii plnguUs fere siiaiiibns binis, atqiw postice ])bigulis

seriatis qiiinque sabrotumlis sat inagnis scd média minutissima sarpc

bipartita, ad iiKirgiiirni se.rspinosuni, siiiiiis anticis parvis coniro-acu-

ininatis, antirc oblique dirertis, spinis mediis anticis plus duplu lungio-

ribus, divaricatis et reetis {interdum leviter arcuatis) leviter depressis,

apiceni versu>; leviter attenuatis et subacuminatis, spinis postiris ad

l)asin crassis sed apice valde attenuatis atque acutis, spinis anticis

longioribas sed iia'dianis nnilto brevinribus.

Marais de Babatoii.

Se rapproclio de (.'. nigristemis E. Sim., par son stornum ontière-

nient noir cl par la proportion de ses épines abdominales: en dilïère

surtout par ses épines latérales beaucoup plus grêles et atténuées et

par la disposition de ses plaques ocelliformes ou sigilla, les quatre anté-

rieures plus grosses sont placées sur la même ligne que les latérales

et le trapèze figuré par les quatre médianes est visiblement plus large

(pie long. V

Nota. — Nous ajoutons ici la description d'une troisième espèce du

même groupe qui n'a pas été recueillie par M. .1. Bouchard :

> Gasteracaiitha Marsdeni, sp. nov. — Sratain abdominale lung.

<S mill.. lat. lo,:2 mill. — (lephalothorax fere laevis, niger, parce et

breviter albido-pilosas. Sternwn mgrum inunaculatum, laeve. Chelae,

pedes-maxillares, pedesque nigri, laminis in tus coxisque ad apicem

leviter dilntioribus. Abdomen supra laeve sed ad marginem minute

rugosam. jxillide fhivum. lineis transversis angustis lugris binis, /' recta

inter spinas principales ducta, 2'-' sinuosa. postice, pane rimam. nigrum,

macula transversa flava notatnin, subtus aniice sublaere utrinqur et

postice minute rugosam, nigrum. punctis fjavis, minutissimis pf pau-

cissimis ornatum. Scutum dorsale transversim fusiforme, mult<i hitius

quant longius, antice prominulum et leviter sinuoso-emarginatum,

ntrinque valde atteniiatum , antirc plagulis ocelliformibiis quatuor parvis,

longitudinaliter ovatis, inter se subaequis [medianis vix minoribus) in

lineam rectam, plagulis medianis quatuor sut parvis {posticis anticis

majoribus) transversim late ovatis, tnrpezium haud lafius (juam longius

et postice quam antice latins occupantihns, ntrinque, secnndum mar-

ginem anticum, plagulis triais reliquis majoiibus, transversim longe
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oratis, et sixiiit/luiii iiiuryinrni postirmii jihKjulis pdula iiitnorihus hinù,

nhjiu' ]i<)Stire pUtcjuUs SPriatis tjnin(ine partis cl suhrotuiidis nicdin

minore], iiiipressum, ad lUdrgim'in se.rxpiiiosuni, spinis (uiticia parvis,

arutis antice oblique directis, spinis medianis uni iris plus triplo lonijio-

lilms, divaricntis et subrectis {interdum vix arruatis) leviter depressis,

apice haud aUcmiatis, obtusis sed breviter et aeute mucronati.s, spinis

jKistiris ail basin rrassis sed arutis, sjiinis antiris niajoribas srd nieilianis

salteiu daplo brevioribus.

Siinialra : Delhi.

(lotte espèce est très voisine de G. niijristernis K. Sim., elle s'en

rapproche par le sternum noir sans tache et par la disposition des

points ocellifornies du sculuni abdominal, elle s'en distingue surtout

|)ar les épines latéro-médianes beaucoup plus grêles, non dilatées à la

base, les épines postérieures plus courtes, le scutum abdominal plus

Iransverse, jaune avec deux étroites bandes noires.

o. Crvptothele slxdaica Thorell, Ami. Mus. civ. Gen., 2-^ s., X,

181)0, p. Wà.

Forêt du Nirou.

Décrit de Pinang, indi(|U('' depuis de Singapore (Workmann); nnus

l'avons reçu de .lava.

G. Heteuoi'oda REGiA (Fabricius).

Forêt (lu Mrou.

Déjà in(lii|ué de Sumatra.

7. Panaretus nirounensis, sp. no\ .
— + Long. 2o-30 mill. —

(U'fihaUdhorax evidenterlnnaior (juiun laiior, parte ceplialica fere plana,

antire atlenuata, parie Ihnrarira paaio conve.riore et pnstice abrupte

di'rllri, sulro lato et profiuida miinino dirisa, fnsro-rastaneas, breriter

alliu fulnKjae jiuliescens, ref/ione orulari niarainei/ue ehjpei lonifius au-

rantiaco-pilosis. Oeuli aniiri in lineani rectum, medii lateralibus cicr

l/i minores et a sese quant a lah-ralibus paulo reniotiores. Oculi postici

in lineam latioreni, valde rerarrani, medii a lateralibus quant inter se

paulo reniotiores, latérales prmninuli inediis sallein l :i majores {latera-

libus antiris similes). Oculi quatuar medii aream lonijiorem quain lii-

tiorem et postice quant antice paulo latiorem occupantes, utitici posticis

majores, (llfipeus Icriter procliris, orulis antiris plus duplo latior. Ab-

domen pulrhre uralum, supra fusram et rrebre aurtmtiaco-puhescens,

utrinque parce albu-punctatum atque in parte apicalilineola alba trans-

rersa tenui et sinuosa oruatum, in tateribun et subius atrum, liiieolis

trnuibiis binis abhrccialis, fiilro-pilo^is nutatuni. Mamillac fuscae. C.he-
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lue rallildr cl loinjnr, atl hiixin (i/'iiinihildc et (luraiilidro-pilosup. pror

trn'd (jlubmi', iiMr(jhir iiiferiorc sulri (Inttihiis ijualiiQy ralidis et siih-

l'oDtiyuis, ultiiiio reliqiiis paulo mi non', inxtructo. Pni'irs oris, ro.mc

^tcrnumqiieatro-castatird. Pcdct^. prm'sniini poxtiri, iiisitpiiirr Jotiiji et

sut (jrariks, fnHco-ctista)u'i. sid)liii<i fulvo su/ird lirrritcr c'nicrco-albido

l'ilon, inotntanix sut gracilihus, sp.r anlkis us(jHr atl hasiii, posticif; tdu-

tum ad apiceiii crebrr rf hrrcito' ciurreo-itif/ro-saipidatis, (iculcis »;«-

iiiprosis ofdintiriis armali. Ploga (jcnUalix antirr dcprcssa et bisiilcald,

dciii foreolis biiiis oïdtis, septo pliino a sesr arjumitix, postire coin-rxn

atiiui' in declivilate foveola parva tri(iui'tra impresau.

A P. (Urgulanki) borneensi Thorcll, cui prorsertim affinis est, di(]'ert

xer. Thoroll) iiirliwa <ilba abdaiiiiiiis et tibiis pnsticis feininae hund li-

neatis.

KonH (lu MPdii.

iXoTA. — Les /*. bonieensis et nirounensis sVloigiKMit dos formes ty-

piques (In genre par leur? paltes beaucoup plus longues et moins ro-

bustes, surtout les post(''rieures, et garnies (ie pubescence courte et

et (^gale.

S. Codeta Bouchardi, sp. ni>v. — q J^oug. 7,'à niill. — Ceijhdlo-

tlioni.r niijer, iiliiin/de litied rrebre (tlbiilo-luteo-pilom cinrtus, supni

(dtscure olirticeo-pntiescens et lineoliti dljbveviatix, in parte thoraeiea

rddidntibua, rufiilo-])ilosis noiatus. Pili oculoruni- paaei fasco-fubri.

Cl!i])eus sat angustaii, (jlaber. Alxlonien dniputuni nifjnnii, supra

rittd média lata et ovdtd J'ulv()-)nieauti-pib)xa, in parte secunda lineolis

parris obliquift binix niaealaqiie apicali parra uiceo-pilosin, in iateribus,

antice vitta lateo-rowo-pilom dein niaenla oratd Innf/itudinali alba nuir-

j/inatuni. Chelae sat lonrjae et nitidae, piceae. inlas dilutinres, parce ni-

tjro-crinitae, antire, usijue ad apicetn, obtuse canalicalatae, niarijine

inferiore sulci lonfje ofdiquo, dentilms ralidix trinix, inter se sabaequis

et siibcontiguis, denteqae ultimo iniiltn minore armato, angue tango,

simplici arcuato. Partea oris sternumqne fasco-oliracea, taevia. Pedes

longi, fasco-oliracei, co.ris fe)noriba)iqHe saltem ad bnsin, dilutioribus

et fdlris, tibiis anticis ad apicem, posticis prope médium, annnlo parro

l'ulvQ et albido-piloso iiotatis, metatarsis anticis fere nigris, posticis

confuse annulât is, tibiis anticis aculeis inferioribus sat calidis3-3 iitrin-

que lateralibus binis sapra dorsalibus Irinis minoribus, metatarsis ti-

Inis vix brevioribns, aculeis inferioribus mediocribus 2-2, a sese remo-

tis, aculeisijue lateralibus drinatis. Pedes poslici numerose dculeuti.

tibiis candis aculeis dorsalibus munitis, metatarsis posticis tibiis longio-

ribns. l'cdes-mai illares breces et robusti, nigri, patella tibiaque supra
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criis.se et loiijje nii'co-pilosix: finiiore suhrccla sublus niutico : palcllii ri.r

langiorc i/ikiiii latiore; iihid iidlclld hircioir cl jiitulo lu Hoir, subtiis

liroccssa brcvi (irciiato et ohtiisisaiiiio, cxlasdpophijsi apicali (livaricata,

lonya ynicili et leriter sanaiii currdtd instructa; tarso orato, convexo,

c.rtus nd ha^in depre^sUtne mmjna trit/itctrn, subacnte mdrginaia, mu-

iiilo: biilbo miif/no, [ère dmùformi, stylo, apke libero et rclro incurro,

circumdalo.

Forôt fin XiiMii.

i». Hispo alboguttata, sp. nov. — 9 Low^. 8 mi 11. — Ccphulo-

thora.v planisxinins, fcrc lloloplatidis, lonye ovalus, parle cephtiUcu

iitrintjnc jioiie ncidos scr. 2'"' rtildc conslricUi, fiilctj-olirdceiiit, jiartc ce-

ididlico diiticc dltjKc in ntcdio nigricunli cl propc ocdios ixislicos nuiculis

niyris notata, thordcicd conf'me cl siiimm' fmco-alriolatd, suhtiliter ci>-

ridceus, opacus et pills crasais prunis dlbiilo-luteis consperms. Oculi du-

tici mdximi, d sese contiyui, pills dlhidis ixiucis cincti. Clypcns ri.r

ullas. Abdoinen linigiiin cl dnyiistiun, scd pusticc leriter aniplidlunt, su-

pra fusco-lesldccaiu et parce futro-pubcsccns, prope marginem antictim

piinclis iiiiiinlissiinis quatuor, paulo ante mediuiii maculis bitus subro-

tundis, in parte apicali maculis hinis paulo minoribus et transversini

reuiotiorihus niveo-pilosis cl prope apiceiu punctis parvis quatuor luteis,

cuiiclis late nigro-aureolalis decoratu)H, sublus falro-teslaceum titrimiuc

punctis dlbis scridlis nuldluin. Clicldc brecissimac {ociUis nicdiis haiid

lonyiorcs) fulvac et nitidac, maryine inferiore suici doitibus niitiutissi-

ntis quatuor armato. Parles oris slcrnuniquc pallide lulea laeria. Vedes

flavidi, pateliis tlbiisque /' paris infuscatis et olivaceis, pedes antici

reliquis multo robustiores, fcniore laie claralo, patella tibiat/ue ovatis,

inclalarso tarso breciorc, aculco nictatarsali subiiiedio inleriore niinu-

lissiino excepta, niulici, peilcs postici libiis acnlcis infcrioribas dcbilibus

binis uniserialis, metalarsis acalcis apicalibus siniilibus binis arnialis.

Pedes-iuaxillares pallide lulci suhpelluccntes, tarso subtus nigro-crinilo.

Mamillae nigrae, superiorcs rilhi nicco-pilosa supra orudtdc.

FonH (lu Niroii.

10. Copocrossa harpina, sp. iiov. — v l^i'i'tJ;. -5 mill. — l'.cphalo-

thorax humilis^ longe ovatus, supcrue dcplanatus, fulro-Ucidus, juirce

albo-pilosus. villa niaryinali lata dilutiorc cl densius albo-pilosa tilrin-

que Holatus. parle ccplialica ulrinquc, piupe oeulos, nigra et lineolis

binis abbrecidiis fuscis nolala. l'ili oculoruni et clypei albi. Ocali antici

inter se conligiii cl valde inacquales. Abdomen tonyuni cl anguslnm, pa-

rallclum, anticc Inmcaluni. poslicc ahlusuni vir prorninuluin, falviini.
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supra (ilhii-ptibcsreits et citti.< fulris Iraiisrcrxix sc.r iiotatniii, ritlis 1' cl

2'' sdt aiiijustif!, S^ et f' latis, ultiiiiis liinis teituibus, suljtas parcius

alliopiiliescens. Chetne brei-mimne et partes oris fusco-olivaceue. Sti'r-

)iuiii pedes(iue paltkle lutea siibpeUureutui, tiliia /' paris lonye orata,

suhtus, in dimidio apicali, aculeis ralidis fuscis :i-:i, metatarso lonijo et

curvato, aculeis sut hrevibus sed calidis, erertis et rectiiinlis 2-2 sulttits

arinato. Mninillae testareae. Plana neiiilalis parra, fasro-rxfula.

For(H du Ximil.

II. Agoriusformicinus, sp. nov. — ' Long. 7-8 iiiill. — Ceplta-

lothornx laevis, uitidus et fere nlalier, prope tnaryineni frontalem parce

m(jro-rri)utus, fuscd-castaneas iitriiKiue prope oculos niger. Pili ocii-

lortini paucialbi. Alidomen lo))(/issiiiniiii, antice convexiini, in iiiedioloii-

gissiine coiistrictuni et cfilindraceuin, postice ampliatum, conrexuiii

et ocatuM sed apice truncuiuiit, uigruiio apice saepe paiilo dilutius

,

sapra duriusculum nitiduin, parce et longe nigro-crinitani. Chelae

brèves, antice convexae, fulvo fuscove rufulae, laeves. Parles oris cas-

taneae. Sternum niyrum laevc. Pedcs graciles. Pedes V paris fusco-

olivacei, coxa trochanlereque dilulioribus sed utrimjue fuscn-cittatis,

patellti ad apiceni tibia, nielatarso, tarsoqae fulcis, pedes 2^ paris flti-

cidi, fernore sablas fascolineato, pedes postici fiisco-ravidi, trochante-

ribus, palcllis ad basin, nietalarsis ad apiceni larsisque luleis, pedes

4' paris, salteni feniore libiaque, longius pilosi. Pedes- niaxillares nigri-

cantes breces et robasti, feniore sahrecto suIjIus in parle apicali eon-

cexo, palella longa supra ad basin obtuse proniinula, tibia inullo bre-

viore, altiore quant longiore, extus convexa et apophgsi fere superiore

sat brei'i robusta et curvata arniata, larso orato et obtuso bulbuin jia-

rum superanle.

Forêt (lu Mrou.

Ab A. c'onslrictit E. Situ. (') cui affitis est iniprintis di/Jert tarso pe-

duni-maxillariurn breri et obtuso.

['2. Telamonia leucaspis, sp. nov. — (5 Long. 4 mill. — Cépha-

lothorax fusco-piceus, propre oculos niger, parle thoracica in niedio

atque ad niarginem late dilutiore et rufescenti, crebre cinereo-nd-

canti-squamulatus, citta subniarginali lata et intégra albosqaaniu-

lata cinctus, parte ccphalica macula média fronlali et utrtnque, inter

oculos, macula minore subtriquetra, parle thoracica macula média

(1) .1. constrictus E. Simon, Ami. Soc. ciil. lîclg. -XLV, 1901, \). I4'i. Une
erreur pour la taille qui est de 7 à S m'!', au lieu de .">. — D(; Singajiore.
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ortitn IdiKiitndinali l'I uliiu([Ui' jiiiiirlis hinis iilli(Hin/rntfihX(iuininil(ili!s

oniatis. Pili ociiloruni nlbi, ocuhinnii luipvdUiita fiilco-nifiili. Chuirus

Idtus, virinque nudus, sub oculis ineiliis inuriilii hiflc (ilho-argenteo-

squainulala ornatus. Abdomen angustum, nKprd crebrc alhido-flavido-

sijKdiniildtuin, vittti média Intn et intégra (iisra, lerih'r sinaosa, in

iiirdio albido-micauti-sqiuuHulata iiiitatnni, snhius pallidr ii'xhireum et

luiniitio (ilbiHirgeuteo squaiiiiilafiini. Clielae saf longue, nigrae, oparae,

ridile Iransrerxini pliratae. l'arlcs oris faseae. Slernnm [nlcuni. albo-

aiyenteo-squamulatum. Pedea f paris fasco-rufuli, inrlalarso tarsaquc

fhividiK, tibia in medio dilutiore et anniilo albo-squamiilalo ornata, re-

liqui pelles flaridi, femore patella tibiaque 2' paris vix infasratis, tibiis

antirif! aeuli'is inferiorilnis .7-.V {apicalibm niinoribax), intus aculeis

lateralibns Irinis extiis binis, nietatarsis aculeis infcrioribus '2-2 et

ntrinque laleralibus binis armatix. Pedes postici numerose aeuleati.

Pedes-maxillares graciles, pallide paridi, albo-pilosi; tibia patella bre-

viore, apophgsi apicali parra grarili recta et acutu e.Ttus armata; tarso

sat longo, tibia liaiid latiore, cglindratn, apiceni versus lecixsinie am-

jdialo et curcato: bnlbo adbasin deiitato, apiceni rersas longe et sensiin

attenuato et stylo apicali tenui muniti).

A T. olôrina E. Siin. cui praescrtim affinis est differt fronte haad

cinereo-cristata, chjpeo ntrinque nudo scd ntacula média argentea no-

tato {in T. oloriiia omnino crebre argenten-squanndalo]
,
parte tliora-

cicn utrinque alba-bipanctata, abilominc sablas liaad infuscato, pedibus

anticis brevioribus, apophgsi tibiali recta, etc.

Forêt du Xirou

13. Cosmophasis umbratica, sp. nov. — (5 Long, o mill. — 6>-

phalothora.r allas, niger, parle ceplialica antice parce riridi-aenco-squa-

nialata, tharacica antice, pane ocalos, linea transcersa leciter recurra,

pnstice, in declicitate, macula ocala, sintiliter squamulatis, ornata. Pili

oculoi^malbi. Ctgpeus oculis mediis vix angustior, m medio et ntrinque

in genis sut longe et crasse albo-pilosus. Abdomen angustum et lon-

gum, antice obtuse truncaium, postice ucuminatum , nigrum, supra ni-

gro-micanti-squamalatum, ad marginem anticuni citta transversa, in

parte apicali itunclis j:arvis binis, niceo-sqaan*ulatis, ornatum, subtus

fere glabram, sed utrinque antice linea tenui, postice macula longa,

albo-pilosis, marginatum. Mamillae nigrae. Clielae longue, fere paral-

lelae, antice deplanatae, nigrae, transcersim striatae et parce albo-pilo-

sae sed ad apiceni area laeciore et glabra notatae, cxtus in dimidio

apicali tenuiler carinatae et intas, ad marginem apicalem, minute den-

talae, subtus nifalae. maniinibiis snlci longis et dentihus remotis.
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uiujuc loïKjo, riifulo, conipr.'ii.in et supra nuiiiato. Varies uns iiiyrac.

StcrHHin uUjruiit., virifli-aiireo-squaiiinJatiDit. Pcdes loitt/i, fcinorihus

l'.rceptis, fulvo-rufescentes, coxis posticis luteis, parce viridi-sqiuuuu-

latis, trochanteribus supra simlliter squamulatls, femoribus utrinque

late nigro-oittatis, reliquis articulis, tat'sls exceptis, utrinque fuseo-li-

neatis, anileis debilibus paueis ordinariix aniiali. Pedes-niaxillares

siit hreirs, nigri, apiee feinoris, patella liliiaque pallide luleis, crasse et

longe uiceo-jiilosis; tibia patella breciore, ajHiphgsibax apicalibus binis,

uiperiore compressa lata, Irancata et subtus minute deiitata, iufe-

riore gracili, acuta et infra directa, extiis anuata ; tarso loiigo, ad

basin ovato et concexo, ad upicem longe attenuato et leviter ciirvato.

Foi'rt du Niroii.

14. Thiania demissa Tlioroll, Ann. Mus. civ. Gen., 2-^ ser.. X, ISIK),

p. 79 (nota) el St. Rag. niai, elc, IV, 2, 1891-92, p. 295.

D'après M. Bouchard cette araignée, qui est commune dans la forêt

du Nirou, se construit une retraite très simple en pratiquant siu' les

feuilles des arbres une entaille semicirculaire; elle relève la partie dé-

coupée, l;i renverse sur la face supérieure en la maintenant par des lils

de manière à constituer une petite loge où elle se tient à rafl'ùt.

lo. TniAMTAiiA si'EcriuM E. Simon, Hist. nat. Ar., H, 190;}, p. lUo4

(nota). — c^ Long, o mill. — Céphalothorax planissinius, fusco-piceus,

l'ère niger, parle ccphalica leviter cganeo-tincta, sablililer coriaceus et

fere glaber, inargine frontall albo-pilosa. Vili ocnloruni albi, supra oeu-

los sat longi et crassi, subtus vit dislincti. l'Agpeus angustus, fere nu-

dus, setis paueis uniscriatis tantuni niunitus. Abdomen angustuni. el

longuni, nigro-nitiduin, glabruni. Mainillae nigrae, superiores apice lu-

teo lestaceae. Chelae brèves et latae, nigrae, intus rufulae, valde inae-

ijuales el slriolalae. Partes oris sternunique nigro-nilida. Pedes /' paris

reliquis niulto longiores et crassiores, intense )iigri, leviter cyaneo-

tinrli, tarso luteo, tibia supia ad basin macula albo-pilosa ornata; fe-

uiore roiupresso et clavato; tibia longe ovata, subtus longe sed parum
dense nigro-crinita et aculeis validis et longis o-i urmata; meta tarso

longo, gracili, ad basin curvato. parce et longe nigro-crinito et subtus,

prope médium, aculeis erectis binis, brevibus sed crassis, arniato. Reli-

qui pedes flavido-testncei, patellis tibiis metatarsisque quatuor posticis

intus olivaceo-linealis, tibia 2' paris aculeis inferioribus debilibus 3-3 et

utrinque, in parle apiCali, aculeo laterali, metalarso 2' paris aculeis

inferioribus similibus 2-2 et utrinque, in parle apicali, aculeo laterali

urmatis, tibiis quatuor posticis parce cl minute aculeatis, melalarso

Ann. Soc. iCnt. Kr , lxxii |I'»031. il
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:i' /Kirifi (inih'i^ Il/lirai Unis iiiiiiulissiniis niiniilo snl nn'lnlnrsu i' paris

Dinnino mntiro. Pi'flrs-inn.rillarrs mi'ilionrs, fnsro-pirri, parre et loiiiir

nif/ro-rrinili ; iibin patella brrriorr, npoplnjsi tijiintli articula lonyiore,

antirc ohliiiur ilirrrla, apire tniiii rt Irriti'r inrurrn. e.rtm annatn :

liirso sni fuiiiuste oralo, (ipirr iiciiiiiiiuiln: hidlio nriito, a/iirr arra nia-

(jua nifulii niunito.

FoiTl (lu Ninni.

IG. Eii'ALiA Ruim.v Workninn, Mal.-iysian Spiders, pars XIII, ISDti,

p. lOi. {Liifjinis). — E. Simon, in Anu. Soc. onl. Bdg., XLIII, 181»'.».

p. 104.

Décrit de Singaporo par T. Workman, nous l'avons déjà indiqiK^ de

Padaiig (Sumatra).

Foivl (lu NiruM.

17. DoNOEssus NKiUicEi's H. Siuion, l(:>c. cit. ISHO. p. 10') siil» //a-

siiriiis).

Dirrii (le Padang.

For(H du Mrou.

LV

ARACHNIDES RECUEILLIS A LA TERRE-DE-FEU
PAR M. LE D' LEHMANN-NITSCHE

EN MARS ET AVRIL 1902.

Les Arachnides dont je donne ci-après la liste ont ('ti' recueillis par

le D' Lelnnann-Nitsche dans les environs du Hio-drl-Furiju au Xord-

Esl de la Terre-d(»-Feu ; on remonlanl le coiu's du tleuve cet liabili'

vojageur a pu p(!'nétrer dans rint(''rieur des teri'es et explorer une r(''-

gion jusqu'ici inconnue, dont la faune paraît un peu dillércute de celle

do la côte.

1. AuxiMis FLF.GiAxrs E. SiuioM, in lîull. Soc. zool. Fr., IX. 1SS4.

p. 128 [Amaurohiits).

(ùommun dans la n'gion l'iu'',i;ienne d la l'alagonie australe.

i. Tmkiudio.x MicnAKi.sKM E. Simon, in llamh. Magalli. Samniclrrise,

Ar., lîlUi, p. 14.

Espèce \arial)!e connne coloration: l'un des individus captinv'S par

lo D'' Lehmann-Xiisclie est conforme au type, son alidomen est d'im

idanc jaunâtre pâle avec deux tW'S larges Itandes dorsales d'un Idanc

opaque, découpées et fc^'un-es de taches irréguli("res continentes; rn
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autre individu a l'abdonu'ii d'un fauve rmigeàlre orné en dessus de

deux larges bandes n alteignanl pas ses extrémités, carminées en avant,

noires en arrière et de (juatre taches médianes d'un jaune oparjue dis-

posées en carré, les antérieures [ilus grosses.

'.i. Hai>ll\is POLLicATis (Tuligreu).

Tiitcticiis pollicdtus Tullgreen, in Sv. Exped. t. Magell., II, Arachn.

iroû, 1901, p. 201».

Indiqué par Tullgren de la Terre-de-Feu et de la Patagonie australe.

Le D'' Lehmann-.Xitsclie a capliu'é dans la même loralité une l'cuielle

du genre Œdotliorax, (jue je ne puis déterminer avec certitude.

4. SmermisiaTullgreni,sp. nov.— ? long.Iimill.— Ccjihdlotlnnd.i-

oratus, parti' cephnlira sut coiivcdii, frontp subtriuiciita, laecis et ylaher,

fnsco-olivacrus, regione ocalari iiigm. ptirte crphalica pone oculos Ihieo-

lis obscurioriijus confusis notata. Oculi antiri in lineam îeviter prociir-

vain, medii îatemlibiis [Ieviter proiuinulis-) duplo minores et a lateriili-

bus quam inter se saltem duplo remotiores. Oculi postici in lineam non

multo hUiorem , superne visam, Ieviter recurvam, inter se appropin-

quati, medii lateralibas fere dnplo majores et valde prominuli. Area

inedioruni longior (juani latior et antire quam postice niulto angustior.

Oruli latérales utrinqae aeqtii a sese distantes. Clypeus depressus, area

oculorum paulo angustior. Chelae fusco-rufulae , laeves, longae , mar-

gine superiore suivi dentibus longis trinis denteque ultimo parro. infe-

riore dentibus multo minoribus .V vel i arinatis , ungue lonyo. Laminae

olivaceae. Pars labialis sternumque nigra et nitida. Vedes parum loniji,

fulvo-rufuli, sat longe pilosi , tarsis antivis metatarsis vix brevioribus.

Plaga genitalis nigra, Ieviter vonve.ra et subtiliter tranversim striata,

ovato transversa, ad inarginem postirum prominula et foveolata.

Cette espèce diffère beaucoup du S. caracasana E. Sim., par sa colo-

ration obscure, ses yeux médians antérieurs bien séparés des laté-

ivuiv, ses pattes de la ¥ paire plus longues que les antérieures, etc.

.M. Tullgren en a décrit deux espèces de Patagonie : S. barbatael ni-

qri) caiiilata Tullgren, la première est beaucoup plus petite, la seconde

a une coloration différente.

o. LinyphiaLehmanni.sp. nov. — Ç long. 2.
"i mill. — C.ephalollio-

ra.r laevis et nitidux, fulvo-rufescens, tenuiter cl ronfuse nigriranti-

marginatus , area oculorum mediorum nigra. Ornli posliri in lineam

subrectam, medii Ieviter et singulariler prinniiniJi. nigri, latrralibus
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iniulo majores cl intor se quam a Idtefalibns jKtuIo innoiiores. (kuli

(ntliri in lineain rix recurcam, inter se suhacqniileM , iiiedii httfr se

fiubconligui a hiievaVihm xpfitio ociilo puiilo latiore dùlanfci^. Àrni mr-

(lioruiii circiter aequo louija ac posiice lala et niuUo lalior poxiire ijanin

antire, oculi medii postici aniieis inajures. ChjpeKs tiiea orulonim hiiud

rel ri.r anyu-'^tior. Abdomen oblonijam
,
postire aruminnhim, in'{jro-nifi-

diim, supra panio dilnlius, maculis niijris seriatis et ulriiK/ue ritta

alba, postire divisa, ornalum.. Chelae fnsco-rufulae. Parles oris ster-

numque nitjra et nitida sed steniani yraini.lis setiferis paaeis consper-

sum. Pedes fulro-olivacei, tarsis infusrutis. Area genitalis leviter con-

rexu, l'oveola transrersa, plus dujdo latiore quam Unhjiore et earinuta

tenui divisa, impressa.

Sans doute \oisin de L. meridionalis Tullgron, dont le ni;ile seul est

décrit; mais les yeux, qui en général ne vaiient pas d'un sexe à l'autre,

sont différents; les yeux postérieurs du /-. meridionalis sont décrits

éj^aux et en ligne nn peu recurvée. L. Lehiiiaiini E. Sini., rentre dans

le grou|)e du L. elallirata Sundevall.

(). AitÂNias FLAvivENïius (Mcolel).

7. ToMoi'isTHES TAENiATis E. Siuion, in Bull. Soc. zool. Fr.. XI. 18815.

p. ')~i.

Découvert dans la l'alagonie argentine (S''' Cruz\ triMivé depuis à

l'unla Aiviias (Patagonie chilienne) et à la Terre-de Feu Micliaelsen).

8. T. i.NJUcuNDLs E. Simon, inllamh. .Magalli. Sammelreise, Ar., 1!)02.

p. 33.

Découvert par le D'' Michaelsen dans la Patagonie chilienne el à la

Terre-de-Fen. retrouvé en grand nombre par le D'' Lehniann-Xitsche.

!). T. aethiops. sp. nov. — + long, .'i-timill.— Cephahilhorax oratus.

anlire parnin allenuatus
,
froide lala, lùtjer cl nilidus, lonqe (dbido-pi-

losus. Oculi postici parci et aequales, in lineaiu procurvam, medii a sese

quam a lateralibus cridenter remoliores. Oculi anlici in lineam multo

angusliorem rectam, inler se aequales, medii a sese auguste distantes a

lateralibus rontigui. Oculi quatuor medii inter se aequales, arenm

jiaulo longiorem quam jiostice latiorem el postice quam antice multo la-

tiorcm occupantes. Oculi latérales utrinque spalio oculo latiore a sese

distantes. Abdomen longe oblongum, supra uigrum, crebre et longe al-

hido-sericeo pubescens, antice maculis binis, dein maculis biseriatis con-

fusis valde laciniosis et nigro-punctalis flavidis ornalum, subtus nigro

(Jacidoque rariegalum. Chelae fusco-rufulae , nilidae, subtilitcr trans-
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versini slndtae, mnnjinc siiperion' salri (Ipiitilnis rcnitigids ti-inis, uiedm

majoro, inferiore ilentibus iiniKu iniiiorihiis binis (iniKitix. Partes oris

l'usco-castaneae. Steruiiiii nigruin, iiitidiim. Peiles piiriim longi, obscure

fulvi, nigricanti-varidti et sidxiniuildti , tibiis (uiticis aciileis inferiori-

hm tennibm et sut longis 2-2 (inudtis ('), inetatarsix n.'iqiie ad hasin

leviter scopulatis, (iculeis subbaxilaribus siinillhiis binis miautis. Pluya

(jenitaUs niat/na, subqundratn nhjrd et pilnsa , nren iiietlia triijKrtni le-

viter depressa pniilo dilutiore et ruyosa not(it<i.

Espèce remarqiKililt' par sa petite taille, sa coloration, ses yeux an-

t(''neurs éfjaux et resserrés, ses yeux màlians pdsti'rifurs plus sépa-

rés l'un de l'autre que des latéraux.

10. Liparotoma ama,enum E. Simon, in Bull. Soc. znol. Fr., IX.

1884, p. 1^8, et Mission du Cap Horn (E.). p. :ii. — î lonjr. mill. —
Ophalotharax fiisco-riifesceits

,
parte ihorarica fere iiiijra, sabtiUmine

roriareus. Mit crebre luteo-alhido-ijilosas.^ Oculi postici iii lineam leriter

procurvaiii, parvi, iuter se aeijui et fere aequldistantes. Oculi antici in

lineam rectam viulto angustioreni, inter se aequales. Abdomen laie ora-

tuiii , supra rubro-castaneuni et hreriter fulco-pubescens, autice vitta

uietlia angusta nigra. médium attingeute, postice vitta lutea ornatum,

utrinque nigro-punctatutn, ulbido-pilosum et subuiarginatum, postice

sensim nigricans sed linea albo-pilosa. in medio angulosa, marginatuni,

subtus fuho-rufescens utrinque infuscatuni. Clielae validae et convexae,

rufulae, praesertim exius rugosae, margine superiore suici dentibus

trinis medio majore, inferiore dentibus hinis minoribus inter se distan-

tibiis. armatis. Partes oris sternumque fuseo-castanea fere nigra, bievia.

Pedes robusti et brèves, fulvo- rufuU, parce et sat longe pilosi, femoribus

nnnulo apicali l<itissimo sinuoso supra bilineato et subtus annula subme-

dio angustiore, nigricanlibus noiatis, palellis nigiii-anti-)iotatis, tibiis

cunctis metatarsisque posticis annulis binis denUttis rinrtis.

On ne connaissait jus(iu'ici qu'un seul individu jeune tie celle espèce

rapporté de la région fuégieiuie par la .Mission française, dite du Cap

Horn.

il. ItLiiUUs sL'bK.vsciATUs E. Sini.

12. Emmexomm.\ or.iLATUM E. Sini.

(1) Les jcuiitis n'ont qu'une seule [laire d'éjiines en dessous au.\ libia^.
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LVI

Descriptions de deux espèces nouvelles de la famille des Aviculariides

recueillies dans l'Ecuador par M. le D Rivet et faisant partie des

collections du Muséum de Paris.

Bolostromus Riveti, s|i. iiov. — o '"Hg. 1:2-14 Tliill. — Cejihiilotho-

rn.r olic(in'Us,snhlllilt'r ('(iriffccus. parte crphalica (inlice li'citrr jilinita.

(kuli antici, superne visi, in t'nienm vix recurvam, medii luterntibm vLr

minores a sese distantes sed a taterutibus subcontigui. Abdomen angiis-

tum, luteo-testaceiim, supra nigro-maculatmn, maculis mediis trinis. /•"

jxirra snhrotiindn, 2"- transversa, :i'^ longitudinali lanreolata et ulrinque

maculis tdteralibus 4 vel -> magnis iniqais et laciniosis insigniter orna-

tiim. Chelae nigrae,coriareae, intus minute rugosae et breciter erinitae.

Partes oris, sternum pedesque fulvo-otivacea. Pedes sat longi, tibia V pa-

ris cylindracea, subtus et intus aculeata, e.vtus ad apicem calcaribus binis

qemiiiatis, aeutis et curratis, àiter se suhsiinilifMS [inferiore altero vix

longiore) armata, nietatarso egtiudraceo, leriter currato, subtus aeuleis

paucis sulimediis atque in parte tiasali graiiulis iiwrdinatis munito,

tarso vix .scopulato. Pedes-maxiHarcs médiocres^ tibia longe avala mu-

tica suf)tus crinitu, bulbo parvo cordiformi, spina tenui et rerta, lolxi

longiore. — Ecuador : Riobainba (D"' Hivct".

Harmonicon Riveti, sp.iKn. — 6 l»»iig- 19 luiH. — Céphalothorax

nigellus, pilis sat longis fulvo-nitidis restitus, sed zonis radiantibus

glabris notatus. Tuher orulorum eonvexum. Oculi antici, superne visi.

in lineam subrectam, medii rotundi, lateralibus albis et ovalis paulo

minores. Abdomen ovatum , nigrinum, hirsutam. Mamillae fuscue, ab-

domine paulo breriores, articula medio basali paalo hreviore, ultimo

média paulo longiore. Chelae nigrae, fulvo-pilosae et nigro-hirsutae, sed

rittis glabris lalis binis nolatae. Pars labialis spiniilis paucis i vel :i

inordinatis armata. coxae pedam-maxiUarium area parva spinulosa ad

basin mnnitae. Pedes nigricantes, fulvo-nitido-pKbe.scentes et nigro-hir-

suti, robnsti sed tarsis tcnuilius, tibia I' paris subtus et intus aculeata,

exlus ail apicem tutierculo ovato rufulo aculeum validum et leriter cur-

ralum gerenie armata, metalarso recto sut brevi aeuleis inferioribus

•V-.V atque intus, in parte basali, tuberculo rufulo [libiali minore et co-

nico) armato. Pedes niaxillares médiocres, tibia longa, subtus longe cri-

nita et prope médium aculeo seliformi hmgo munita, bulbo rufulo, piri-

formi, apice sensim attenuato, spina lalnt paulo longiore recta et acuta.

—r Ecuador : Tro\a XY liivcl .



PSELAPHIDES

RECUEILLIS DANS LE SUD DE MADAGASCAR
PAR M. CH. ALLUAUD

par A. Raifp.ay.

M. Cil. AUuaud a bit'ii voulu me commuiiiquor les Psôlapliidos pro-

venant de ses chasses dans le Sud de Madagascar, et avec une géné-

rosité dont je lui suis très reconnaissant, ni'abandonner les uniques.

Toutes les espèces décrites ci-dessous figurenl donc dans ma col-

lection.

F.uplec'tiis iiiatlag^ajiiearionsis, nov. spec. — ElongdtKs,

deplanatm, rufo-testaceiis, brevitcr et parce pubescens. Citimt nuuiinnit,

prothorace jniulo /«//«.«, temjioribus rotundatis, antrursum leviter at-

tenuatuin, fronle verte tninratfi et aubearinata, foveis duabus iiki-

gnis fere pt>ne oeutoa sitis, snlcix duobus vdlidi.s leviter e.rtm curviitis,

ciDii siilco frotitoli t)(iHsvers(), lato junctis, orcipite sulcato,eU siuuato.

Oculi médiocres, média siti. Antennae brèves, urticnlis 1 quadralo,

2 ovato, ambobus majoribus, :i-S moniliformibus, 9 leviter transverso,

10 paiduhim majore et transverso, Il breviter ovato, leviter turbinato.

Prothtra.r subrordatus, poue foveam laleralem maijnam laieribas ob-

tuse dentatas, snlcis lon(jHudinali et transverso recto inlegcis. Ehjtra

elongato-qtiadrata, lateribus parallela, basi Irifoveata, stria dorsali

nulla. Abdomen ehjtris longius, segmentis dorsalibus Iribus piimis

aequalibus, hand impressis, 4 majore, o leviter triangnlari et obtuse

actiminato. Metasternum simplex, segmenta ultima ventrali longilndi-

naliter impressa. Femaribus sat crassis, tibiis crassis, extus mcdio in-

crassatis. — î. Long. 1,70 mill.

Forêt de Sakavalana, 1.000 mèlres d'altitude, au .Nord de Fort-Dau-

phin. (Coll. Alluaud, RalTray.)

Cette espèce est extrêmement voisine de niegacephaius Rafï'r. ; cepen-

dant si on compare les deux lemelles, la tête do madagascariensis est

plus grande, les fossettes céphaliques sont plus accentuées, les sillons

un peu arqués en dfdiors, le front plus carrément tronqué et à arête

plus vive, le dernier segment ventral est inqjressionné, les pieds sont

plus épais.
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Gcn. HatriMioiiiina, nov. jjon.

Ce nouveau genre de la Uibu des Batrisini est intermédiaire entre

liatrisodes et li(itrm)cpnus. La tète est plus longue que large, avec les

>eux sitiu'S un peu en arrière du milieu, laissant des tempes très oljli-

(|ues mais marquées, comme dans lUtlrisodes. Le protliorax n'a que

deux sillons longitudinaux et un sillon transversal légèrement arqué,

il est beaucoup moins cordiforme que dans Bntrhoccnus. L'abdomen est,

comme dans Ikitrisocenus, entièrement dépourvu de rebord marginal,

mais le premier srgment dorsal est bien moins grand, laissant les sui-

vants visibles eu dessus. Les palpes sont comme dans lidtrisodrs et

IhiiriSDCi'itiis.

BalrîKoinina «<>tE'iu:i4*olli!^, nov. spec. — Oblonija, pnnim cou-

ri'.ra, subptirdlleld, enstiim'o-jiirrii, rlutris et prdihm rubro-casftaneh,

breriter griaco-pubescpus. Cnput iiandrato-elongatuiii, latrribus leiiter

siiiudtum, it'iiiporibus niii.riinc ohliquis, mipni a»tr)nuis leviler ele-

cdtuiii. [route lui'' et valde drpresm, biforcoltitn, isti-i

foveolis sulro tmusverso jimrtis, inter oculos iiingun^

pone médium foreia dnabux ulteris rnlidion'bus , et

sulcis duoliKs redis foveiis uiiirriores et posteriores

n)njiuuieutil)iix, rertire lonyitudinaliter convexo , dis-

pense grosse punetato, orripite postice retuso, jurta

colluiii itiedio sii(nnujul<itini eiiuiriiiiinlo. .\)iteii))(ie

cros.siie. elavd fere iiicoiisjiiriid, d)'ticulis 1 rrdssio)-e,

2, 3, i, (i, H quddrdti^, leviter trdnsversis, -"i, 7 latitii-

diiie sud perpurum longioribiis,9. Kl sHhiidddrdtis,ri.r

Idtioritms, Il punlo majore, roniro. l'rolliordJ' lati-

tudine situ pdulo loujior, dutire vdlde et postiee multo

iiiiiids dtteinidtux , Idterilnis diite iiiediuiii (éviter ro-

tunddtis et pone médium forea Idterdli mogiid pdii-

Inliini emargiiidlix, sulris Idterdlilimt et transrerso

vdlidis, isto leviter arciuito, medio fovedtn,disro loiigi-

tndindliter et eoii/Jnenter strifioxo-siiledto, Imsi deelivi.

utriiKiue hiimpresxd. Kli/tru Idtitiidiiie siid h.mjiord. Idterilms leviter

rotuuddld , dd humeros sinudta , Inimeris oldi<piis, ))ut(itis et (d)tuse

deuttitis, bdfti Ijifovedtd, strid dorsdli recld, fere itite(/rd. Abdomen elij-

tris tirevius, sei/mento primo traii^ver^ft , l)dsi Ititerihiis profiinde et

(ivdiiter, medio trdusversim impresso, istis impressin)iihiis r<iri»is dud-

Ints brevibns, oblique couvergeutibus^ tertiam purtem disei iurludeu-

tiljus sepdrutix. Metdsternum rouve.rum, xegmetito ultimo ve))trdti le-

V\2;. 1.



Psi'lapliidrx. 317

riter hnpresso. Pedes brevea, crassi, IroclKinferihus interniediis sphui

ininuldarmatis, tibiis intermediis lecifcr raJrnmtis. — Long. 2,40 mill.

— Fig. 1.

Baio d'Antoiigil ^CoU. Muséimi de Paris). Foret Taiialy, M. Alluaud.

(Coll. Raffray.)

Rnliyxiii» 9<»implox. uov. spec. — Ocata, nifesccns, autenuiK

pedihusijuc tcsinceis, dense breciter jnibescens. Capiit quadnito-elouija-

tum, uûiuiihil anteritjs aitfiustatum. fovris tribus aequalibus, quanuit

liileralibiix (lute orulos sHis, vertice et occipite inui coiirexis. Aiitennae

médiocres, (irtieidis duobus jiriinis miijoribiis, I qimdraio, 2 ocdto,

:i obconico, latitudine suti paulo Umijiore, i et G fere quadratis, latitu-

dine sua rix lonyioribus, .j et 7 cylindricis, .> fere diiplo, 7 dimidio la-

titudine sua lomjioribus, 8 quadrato, paulo majore, quadrato, W du-

lilo latiore, iraiisrerso, 11 inagno, ovato, basi truncato, apice aruniinato.

l'rotbora.r breciter ocatus, hvijitndine sua paulo latior, subconcexus,

foceis tribus subaeqiialibus, lateralibus attamen paulo minorihus et a

lalere distmifibus. Ehjlra magna, latitudine sua paulo louf/iora, ad

haxin If'ciler attenuala, humeris notalis, obliquis, lateribus dein leciter

sinuatis et pone médium rotundatis, basi hiforeata, stria dorsali in-

tégra, arcuata, in anyulum suturalem desinente. Abdomen ebjtris bre-

riîis. segmenta primo dorsali majore, carinulis duabus parallelis, meditun

partem disci attingentibus el tertiam inchulentibus. Mtiasternuni sul-

catum, isio sulco ampliato. Pedes meili(icres,tibiis intermediis paululuni

sinuatis, posticis perparum incurcis — Ç Long. 1,40 mill.

Forêt Tanala. région d'AmIjohiparara et de Yinanitelo. (Coll. Al-

luand el Hallray.)

Cette espèce est voisine de madecassa RalTr.. mais elle est plus grande,

les articles des antennes o et 7 sont plus longs et le 10'', au contraire,

plus transverse. Les carènes abdominales sont plus écartées (dans ma-

decassa seulement du I/o au 1,4). Elle est plus voisine encore de .s/ r/o-

lata dont les carénules abdominales ont le même écarlement, mais la

Cdliiration est plus foncée dans striolata qui a, en outre, les derniers

articles des antennes rembrunis et les o et 7 plus courts, le lO'- plus

carr»'.

Ral)yxi<« cinvata, nov. spec. — Orata, rufescens, antennis

leataceis, urticalis duohux ultimis brunneis, sut dense, breviter puhes-

cens. Caput quadrato-ehnigalum, anlerius baud angustius, trifoceatum,

foreis lateralibus in linea anteriore orulorum sitis. frontali majore et

siilciformi, vertice et occipite una ccnrexis, medio impressione minuta.
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A)tt('it)iae eloiujutiic, arUrulia diiubus iiriiiiis inulto iiKijorihns, I suhr^i-

Undriro, 2 ovato, 3 obconico, latitudiiic sua diniidio loiujiorc, i-7 rijUn-

drids, i et pnnio, "> feir dupla, 7 diniidio laliiudiue ma
l(ni(jioribui<, S et ',) (jtindrdtis, !) paululuin niajorp, lit plus

(jninii trijilo htmiiori' , oliroiiiro-lniiiciito , liititudi)ip xua

niii.rima paulo lonyioir, Jl niiKjiio, oblonyo-oralo, fore fusi-

fonni, prnecedenie tripla loityinre, vix crassiore. Prothoraj-

Iniiliitudine sud multo lalior, liiieribiis rotundntis, fovcix tri-

bus qiKirniu média /lanluni minore et lateralibus a latere

distanlibux. Klijlra talijndinc sua tantummodo longiora, basi

parum allrnuula, hnineris nolaiis, laleribus paruni rotun-

datis, stria dorsali intégra, prope anyuluni desinente. c.ari-

niilis primi segment i dorsalis parallelis, mediam partem

lig. 2. disri allingentibns et plus (/itani tertiam includentibiis. Me-

taslrrnuni sulealum, isto suiro postice leviter ampliato.

Segmenlo uliimo ventrali apice sinuato. Troehanteribus intermediis

minute spinosis. tUtiis intermediis leriler ad apicem sinuatis, postiris

jirrpdi'um iiirurris. — c^. Long. 1,30 inill.

Fdi-rt (]'Kl;iU<'l;ik;i, Nord de Fort-Daiipliin. (Coll. h.-illVyy).

Celte espi^cc dilTère do loiites les ;iiitres par ses grandes antennes

dont les deux derniers articles fortement rembrunis forment une grande

massue. — Fijr. 2.

BSaltyxiM Itcloi'ocora, nov. spec. — Oblongo-ovata, nifo-les-

lacra, minute, sal de)ise el lireritrr jiuhescens. Caput lalHudiite sna

limgius, anterius angustius, laleribus (dtliijuis, in

fiante foreolis tribus, inter orulos, unie lineam

mediam, foreis duabus alleiis el inler eus rerliee

Idiigiiudinaliler subcnnre.ni. (h'iili pniiln poiie

médium sili. Aiilennae ralidiie, arlirulls I el 2

siibeglindrieis, 1 paulo majore giiam seeundo, :i el

'i leriler obconiris, serundo loiigiludine aet/iialibus,

.-> inulto majore, subiriangulari, (> eadem laliiu-

diue, Iransverso, angulo superiore inleruo arulo,

7 fere diiplo minore, subrjuadralo-l ransrerso, Sel

') minuribus, Iransrersis, inlus arulis, II) magno,

Irapezo'idali , angiilis superioribus prueserlim

inlerno arulis, Il magno, oralo, basi suiira pro-

j'iinde emarginato-ranslriiio, roi'inalo et bidenlalo, a/iire oblusv. l'ro-

lliorar oralo-rordahis, laliiudiue suit longior. foreis tribus aeijua-

ri^. :< et
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libus. VAijtid hilitud'nir kuii Uintjioni, hidiicfis sHlxiKd'Iratis, initdtix,

Interibiis ad médium rotHuduth, (niyulis poslkis extcinis Icrilcr pro-

(luctis rt trutiaitis, b<isi biforeata, stria donali uitajra, Icriter ar-

ntata, ja.rta aiif/Klam snturalptn desinente. Abdomen eli/tris breriuK,

postire obtnsuiii, srgnunitn primo dorsali se(jaeiite liaud dimidio majore,

rarinalis duabm 1e)iiiibas, leriter diveryentibua, vi.c tertiani partent

disci includentibus et viediani attingentibas. Metasternam parum jiro-

funde sulcatum. Segmenta ultimo rentrali leriter depres.so. Pedes

crassi, peduni intermediariim co.ris e.rtus obtuse prodactis, trochante-

ribus tunae crescentis forma, cujus cornu interna produrto, feaioribus

supra tuniidis, infra dente ralido et truncato armatix, libiix rrassis,

intus tinte tipirem ticute sed breciter dentatis, apice ralcare tango,

ralido tipice ot)tuso et scia longa ftexuosa praeditis, tibiis posticis vix

sinuatis et apice brerii^sime calcaratis. — c^. Long. 1,(30 mill.

Forêt Tauala, région d'Ambalauiadakana. (Coll. Alkiatid et Raiïray).

Celte espèce est très distincte de toutes les autres par sa taille, les

antennes (fig. 4) et l'armature de ses pieds intermédiaires; la tête est

plus longue et les trois fossettes frontales aidenuit à distinguer facile-

ment la femelle, qui n'est pas connue.

(îen. Bryaxella, nov. gen.

Ce nouveau genre de la trihu des lîrariitiglutini (autrefois Brijaxini)

est extrêmement voisin de liabij.ris dont il a tout à fait le faciès un
peu carré; mais il en dilTère par un point essentiel, la forme des

palpes : dans Halnj.ris le dernier article est court, lirièvenient ovoïde,

un peu gibbeux en dehors, indistinctement ti'onqué à la base et briè-

vement acuminé au sommet, dans Brua.rella ce même article est

ovoïde-allongé, largement tronqué à la base et fortement acuminé au

sommet; sous ce rapport, ce. nouveau genre coïncide avec les Bracluj-

gluta [Brgaxis), mais les hanches intermédiaires sont très largement

distantes, plus encore que dans Babgxis; c'est là un caractère trèsim-

[lortant dans cette tribu.

Bi'ya.vclla spoctrali», nov. spec. — Breris, sabjiaralleta,

castanea, elgtris paulo patlidioribus, anteiinis jietlibuy.ijue rufis, tentiiter

jmbesceiis. Ctipiit latitudine aequilongunt, tiittrorsuiu tittenuatunt et

ante oculos sal abrupte, leriter constriclain, foreia tribus subaeiiua-

tibus, ([utirum tateralilius in linea anteriare orutorum sitiis, rertice

subconre.ra et medio interdum olmtletissitite impresso. Antennae breres

ci-(iss(ie, in titroque se.eu dicrrsue. l'rotliora.r latitttdine aetiuilongu^,
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Kig. 5.

cordntus, ohaolete puuctnlatux, foreis frihns iiiannis fjH(irnm uiPdid

conlifonni et interdum Uitcribua obsolète xiilcifonaiter iirodiieta, hnsi

ijind ntrimiue tninsrersiin hnpirssd. Eh/tra (iinidrata,

Iniitieris rotinidtitix, hnsi bifoveata, slriti dorstili inlefjni,

nirnatn, in aiuiiilnni stiturfileui desinente. Abdomen eUj-

tris fere longim, segmenta ilorsnJi primo mngno, cari-

nulis teniiibus divergent ibiis, Irrlinm pnriem disci inclu-

deiitibiis, tertiom rel iinorhnn oflinuciilihns. Pedes

breres. — Fig. -'i.

(j. Antennue torloi', orlieulis l (jiiadrnto, 2 subgloboso,

:) minore, oheonico, lotitiuline aequiJongo, 'i ri.r Iniiore,

tronsrerso, .">, (i, 7 vnhle transversis, "> praecedente pins ijiuim duplo

latiore, 8, pnalo iiiinoribus, trnnsversim roniris et

in tus aentis, 10 majore, rolde Ironsverso, Il iiid.rimo,

irreguliiri, basi oblique truncalo et intus prodneti),

e.rhis rotundato, npice aciiininoto, intus laleroliler

ad apicem ronroro et ad basin conre.ro, infra artieulis

o- 10 deplnnalis et squainosis. Mesoslerniim cornu

erecto et apice fasciculalo arnuilum. Melastcrnum

laie, paruin profunde impressuin. Segmenlis renlra-

libus siinplicibns. TroclKUileribus inlerincdiis medio

spina tenui, breci ormatis, tibiis interincdiis apice

brcrissime calcaralis, tibiis posticis leriler incurris et

iiil iipicem jiaulnlum incrassatis. — Y\^. (i.

^ . Antenniie leriler arcunlae, artieulis tribus primis sieut in mare,

'i moniliformi, leriler Iraiisrerso, "> paulo majore, 6 quinto simili,

7 paulo majore, intus acuminalo, S niagis transverso, minore, intus

acuniinato, !) octo fere duplo majore, regutariter Iransverso, 10 adliuc

majore cl simili forma. Il oralo, basi truncalo, apice idiluse acumi-

nalo. Mesoslernuni simple.r. Mclaslcrnuin conrc.ru.m. — Lhiil;. 1.40-

j,()0 iiiill.

hdiKiroii. lonH delà Cnic Ksi. Cuil. AIIikukI ri H;iiri;iv.j

i-is. (i.
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tlruto, srd pnulo Dinjorc, lu ferc dnplo innjoif, li'ajii'z(i/(lali, Irriter

tninscrrso, Il iimlio majore, ovato-^iciniiinato. Prothora.r ri.r perxpicKe

liiinetulatKS, irregnlariter oratus, iinticc plus quant pOKtiee alteuiiatua,

Idterihux lerifer roiuiidatux, discu rniivexus, foveis tribut aetjuiilihus.

Elijtra sut conrexa, latitudine su<i lougiora et baai 1er iter attenuata,

Jiumeris iioiutia, laterlbus subobliquis, basi forets duabus, stria dorsali

intégra, in anguluni suturaient desinente. Segniento dorsali primo

sequente tantunintodo paulo majore, carinulis tenuibus, leriter direr-

gentibus, tertiant parteni disci includentibus et mediani attingentibus.

iletusternuin late haud profunde impressuni. Segmenta ultiino ventrall

obsolète inipresso. Pedes médiocres, internmliorum trochanteribus medio

dente magna, triangulari, compressa, apice obtusa praeditis, fenioribus

rrassioribus, tibiis crassis, ad apicem leriter incurvis et apice in tus

ctdcare calido, acuto, breri armatis, tibiis jiosticis jiaululum incurris.

— c" Long. 1,70 niill.

Forêt Tanala, rôgion d'Aiijorojoro. {OAl. lUiiïray.)

Espèce voisine de Verrieri RallV., en dilïère pai' la forme moins

courte; au lieu d'être transversal avec les cotés fortement arrondis, lo

protiicirax est presque ovale et plus long que large, h'gèrement altênué

vers la base; les carénules abdominales sont plus fines, moins écar-

l('es: les antennes sont plus grêles.

Ucirlionltarliia Itifo^sa. nov. spec. — Oblonga, conre.ra, cas-

tanea, antennis, pedibus et segmentis ultimis dorsali et ventrali rufo-

'testaceis, brerissinte et ininufissime pubescens. Caput latitudine sua

multo longius, deplanatuin, luteribus leriter obliquum, anterius pau-

luluin augustius, fronte recte truncatum, inier oculos foreis duabus

inediocribiis, in fronte força altéra tnintts profunda, sed latiore; mandi-

bulae exius basi ampliato-dentatae. Aniennae graciles, articulis l et 2

cglindricis, .V et i pautuluiii obconicis, inter se similibus et latitudine

sua duplo longioribus, ">, 11, 7 subci/tindricis, "l triplo, G fere tripla,

7 duplo latitudine sua longioribus, S et !> quadratis, similibus, 10 ma-

jore, subquiulrato, Il orato-acuminato. Prothorax Inngitudine sua

latior, conrexus, antice multo plus quain postier attenuaius, lateribus

rotundatus, força média tninuta et obsoleta, Into'alibus mediocribus, a

l'itère parum distantibus, basi ipsa medio leriter angulata. EUjtra

magna, elongata, convexa, obsolète punctulatn, basi rix attenuata,

hiimeris notatis, basi biforeata, stria dorsali subinlegra, recta. Abdomen

brève, conrexum, posticc obtuse utucronatum, segmento primo dorsali

seqiirnlibus tanlutnuioilo pcrparunt tnajorr, carinulis inconspicuis.
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Mi'task'iiniin (itluiit, (ccilt'r ilrpldnatuin, tetiuilcr rugosum. Segiuentis

venfralibiis 2 maijno, medio impresso et obsolète, lonf/e foveato, sequen-

tilniit brevissimis, idlhtio maipw, apice rotnndato, lateribus siuuiilo,

inedlo toit) profuH(lissi)iii' ri obloiigi' foreiifo. Feminibus .(inlicis et prai'-

sertim hitcnnedm rrassioribm, iibiis tnilicis subrectix, intuft (inte

npicem minute et acute Inljetrulntis
,
pedum intennediorum trorhan-

teribiis medio obtuse et minnti' tuberculatis, tibiis subrectis, crussis,

(ipirr infnx setosis et ralnue lonyo, perpendiculari annatis, tibiis pos-

l/ris (jnirilioribus, levitrr rompressis, perpiiritm arcuatis et siiunitis.

— o Long-. 1,70 iiiill.

Fort-Dauphin. (Coll. RalTray.;

Colle espèce est voisine de horn HallV., mais plus grande, plus al-

longée, plus convexe, avec les antennes plus longues. Le protliora\ est

plus large, plus arrondi sur les cotés; les élytres ont une ponctuation

plus obsolète et plus espacée. Je ne pense pas qu'elle puisse être con-

sidérée comme le mfile de /*orr/dont la femelle seule est connue. Quant

à derui'sii Wtil'ïr., elle est plus [)etite,plus courte, plus trapue, les caré-

nuks abdominales sont très courtes, mais bien distinctes.

KcMoli4-'iilia<*liia ccariiiala, ui»v. spec — Orata, anlrorsum

utlcnunia ri poslirc rutandala, subroiivr.m, cdstanm, pedibus (iiitrii-

nisque rup^, isiavum articuîo nitimo paululum infmcato, tenuissime

pubescens. Caput hititxdine snti lotujius, Uitrribus oblitiuuni, (nilror-

sum leviter (iltniKdtuin, iniry orulos foreis diudms validis, in fronle

impressione Idtd. Antrnnnr brerr.^, iirticuiis l (jundyuto, 2 oblonijo-

ovnto,S et i olxoniris, latitudinr sna pdulo lonyioribus, o panlo rras-

siorr rt hitiladinr sua diiplo lomjiDir, G tertio simili sed ci/lindrico,

7 frre quadnito, S- ID Irriter transrrrsis et crescentibus, S praecedrnte

tniwt liitiorr, 11) mina dimidio majore, 11 breviter orato, c.rtus leriter

injlato. Prolhora.r cupite {cum oeulis) ri.r latior, rordatiis, latilndinr

iiequilonfjus, foven mrdia punctiforini, tatrralibm ininutis, basi pnnc-

Inhild. Elijtra punctiilata, latitudine sua vie longioni, una rum nb-

domine orotd, humeris notntis, biisibiforeuta, stria dorsali tenuissnna,

in anjjulum suturalem drsinente, altamen apire fere inconxpicua. Seg-

mento primo dorxati sequrntr tanhunmoilo paulo majore, carinulis

depcientibus. Mrtaslrrnu)n obsoirtr snlcatum. l'rdrg médiocres, sim-

plicea. Ç. — Long. 1,81) iiiill.

Forêt Tanala. région d'Ambohiparara. (Coll. Haiïray.)

Celte espèce dont je ne connais mallieiu'eusement qu'une femelle,

forme un groupe à |iart -Asuni parallrla HalVr. Ij' corps est relative-
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nu'iit très aUt'iiué eu a\ant, large et arrondi en arrière, les élytres el

raljdoinen formant ensemijie un ovale court; les caréiiules du premier

segment dorsal font entièrement défaut.

Reichenbachia analis RalTray l{ev. Knt., 18()(), p. 244.

L'individu uniipic ipie j"ai décrit {lor. cil.], est évidennnenl une l'e-

melle. M. Alluaud a pris, dans la foret Tanala, un exemplaire mâle

que je crois devoir i-apporter à cette espèce; la coloration est plus

foncée, la forme plus allongée, les carénules du premier segment dorsal

sont moins écartées, mais il y a presque toujours une dilTérence

sexuelle dans ce caractère; le métasternum est plus convexe et obso-

lètement sillonné, tandis qu'il n'est même pas impressionné dans la

femelle; le dernier segment ventral est légèrement impressionné trans-

versalement et relevé en tubercule à l'extrémité; le pygidiain est fo-

véolé comme dans la l'emellf.

Keielienliaoliia laiialeii«iM, nnv. spec. — OhloïKja, obscure

castcwea, (uiiennis prdihusijucrufis, pube brevl, adpressn, sijudinifoniii,

(jrisea obtecta. Caput deplanatiiiu, latUudine sua multo lonçiiiis, hitc-

ribiis piimllelum, anterius lumd nttciiiKituni, iiiter nculos forcis duabuf;

ralidis, intcr se et ab ocidix subdeqwtlitcr distiuitibus
, frontr medio

laïc dcjircssd. Articiuiac clonyatue, graciles, articulis 1 cylindrico, 2

l'cre dimidio minore, cylindrico, 3-7 (jraciUbm, cijlindricis, S et 4 fere

tripla, 5 quadruplo, G plus quntn tripla, 7 duplo latitudine sim longio-

ribtis , S, 9 lalititdinc sua panlo lomjioribas , 9 perparum crassiore,

K) duplo latiorc, quddrdlo, Il ocali, basi truncato, apice paruni acu-

nrinuio. Pralhora.r ralde conrc.riis , lontjitudinc panlo lalior, antice

niagis qiiani pasiice attenuutus , latcribus rotundatm, força média

minuta, luteralibus mediocribiis. Elglra latitudine sua paulo lonqiora,

ad basin attenuata , humeris notatis, basi bifoveata, stria dorsali Ic-

riter arcuata cl anie apicem attenuata. Abdomen eli/tris aequilonguni,

segmenta dorsali prima .vquenlc ci.r duplo majore, carinulis parallelis,

tertiam partent disci allingentibus et minus quam lertiain includcn-

tibus. Métasternum obsolète sulcatum. Vedes sut clongali, simplices. Ç.

— Long. 2 mill.

Forêt Tanala, région de Vinanitcli». («loll. liallray.)

Cette espèce est voisine de usilala et ap|)arlit'iit au même groupe,

mais les anteiuies sont plus longues et plus grêles, les articles 8 et 9

sont semblables, tandis ipie dans usilala 8 est bien [)liis court que 9;

le |»roihorax est plus citnvexe et plus arrondi sur les côtés, rappelant
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1111 pt'ii le iiirmo organo dans \c g^rmipc di- fiibhinillis IUillra\ : les ca-

rcniik'S du pi'cniicr segment dorsal sont plus longues et un pm moins

écartées.

Dans la description de usiUiln, il \ a une erreur typograplii(|U(' :

pour les antennes, on a répété deux l'ois la formule de. l'article 7 et

omis de mentionner l'article 8 qui est pres(pie carré', la seconde for-

mule allrihuée, à lort, à l'article 7 se l'apporte à l'article!). Enlin, d;uis

nsildla, le dernier segment Ycntral a une petite fossette ronde et dans

tdnalensi.s il est légèrement convexe. Bien que le mâle soit inconnu,

ces diirérences sont assez saillantes pour permettre de reconnaître

sûrement l'espèce; il est probable que le mâle a encore les antennes

plus longues et plus grêles.

Kci<*lienl>a<*liia Alliiaixli, nov. spec. — Pmecedenti vahlf af-

f'tnis, (lilale ra.stuiipa, autpnnis iirdihiisfjue rufix, jnitip tenui, bveri , ail-

pressa, totn obsolète pumtulaia. CiijiutlntitHdine snn lonçiiiis, anticenti-

(justius, laieribus leriler sinuatinu, supra (uiteniKis obtuse nodosuni,

inter oculos foreis duabus ralidis, inter se et <ib aculis nequiditef dis-

tuntilnis, inter eus rertice leriler eonre.ro, foren froutuli minore. Aii-

tennue nnilto breriores, articulis / et 2 njHudrieis, 2 ungustiore xed

fere uetiuilouiio, sequentibus grueilihus :i-l> ferr nequalibus et linud

Iriplo, 7 vi.i- duplo, latitudine sua loiujiorihus, S (juadrnlo, fere traus-

rerso, perjmruut uuijore et prueeedenle diniidio lûiujiore , 10 diniidio

majore, nubquudrato, Il mediocri, ovato, basi truucato. Prolhorax con-

re.vus, lomjitudine sua latior, untice multo plus quam postice altenua-

lus, laieribus rotundatus, foven média punct iformi, lateralibus maijnix.

Klijtra latitudine sua vix lonyiora , ad basin leriter atlenuata , basi

bifoceata, stria dorsali leriter arcuata et ante upicem eranescente.

Abdomeu ehjtris hnxjius, segmeuto primo dorsali mayno, earinulis le-

riler areualis et divergenlibus, mediaui parleui disei attingcntibas et

tertiam includentibus. Metasternum laie concaimm. Segmentis ventra-

libus 2 late et parum profunde impresso, ullimo apiee rotuudato, laie-

ribus sinuato, transrersim parum profmule impresso. Vedes sut elon-

gnti, femoribus parum erassis, tibiis subrerlis, iuteriiirtliis apire iulus

miuute ealraratis. ^7:. — Long. 2 mill.

Forêt Tanala. région de Vinanilelo. ('.oll. liallray.)

Celte espèce est très voisine de la précédente, et bien ipieje ne con-

naisse qu'un sexe dillérent de chacune d'elli's, il ne me parait pas pos-

sible de les considérer comme les deux sexes d'une même espèce.

La tête est dilîérente : aussi large en a\anl (pi'en arrière, avec les
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côtés parallèles vi plate dans tdiKilcusis, plus étroite en avant, avec les

côtés un pou sinués et nn peu relevés et noueux, au-dessus des an-

tennes, dans AUuandi. Dans cette dernière^ (pii est représentée par un

ô, les antennes et les élytres sont plus courts, ce (|ui est précisément

le contraire de ce que l'on ohservo généralement chez les Psélaphides.

Reiclienltac'liia co^Kalis, nov. spec. — Subobloiifja, leviter

paralleld, aisttined. antennis pcdibmiiue rufis snt loni/c, pdrum dnise

pubescens, capitc, prothorace eh/trisijup obsolète et disperse puuclaltitis.

(jiput Idtitudiiie sua cix longius ontire niujustius et supra anteitnas

suhnodosuin, lateribus oblùjuiset paruin siiiuiitis, in lineaanteriore ocii-

lorum foveis duabus mediocribiis. ab oculis approximatis et ciun f'ronte

subt rnnsrersiiii impressa haïul foreata junctis, rertice una ciun occipite

lei'iter ronvexis. Antennae crassae, brèves, articulis l quadrato, 2 bre-

riter ovatu, luajoribus, 3 breriter obronico, 4 qiuidrato, "> paulo majore

et latitudine sua paulnluia loiujiore, ti, 7 sid)i/uadratis. intus leriter ser-

ratis,8 transverso, intus serrato, U simili sed non serrato, W diiplo ma-

jore, transverso, IL breviter orato, basi truncato, apice obtuse acumi-

nato. Prothorax latitudine aeqiiilongus, antice posticeque subaequaliter

attenuatus, lateribus rotundatus, fovea média rotundala, puncliformi,

lateralibus medioeribus et leriter transrersis. Eltjtra suhquadralo-cluii-

(jata, hume ris quadratis, basi biforeata, stria dorsali intégra, leriter

arcuata, procul ab angulo suturali desinente. Abdomen lateribus subpa-

raUelum, segmento primo dorsali mngno, carinulis duabus pnralleiis,

inter eus basi depressa, flaro-fasciculata, mediam partent disci attingeii-

tibus et plus quam tertiam iuclndentibus, utrinque basi rotundatiin iiii-

presso. Metasternum lateribus elevatum et anterius utrinque fuherrula-

tum, medio concarum et declivi. Pedes brèves, anteriorum trochanteribus

intus basi et infra obtuse productis, medio minutissime spinosis, femo-

ribus incrassatis et infra medio breviter sat profunde sulcatis, iuterme-

diorum coxis intus arcuatim rarinatis, trochanteribus apice intcrno pro

cessa spathuliformi praeditis. femoribusminus incrassatis, tibiis crassis,

medio incrassatis, apice intus valde et acute calcaratis, posticorum fe-

moribus parum crassis, tibiis ad apiceni leviter incrassatis et iururvis.

— c5 Long. I,o0 mill.

Fort-Dauphin. (Coll. Ratîray.)

(blette espèce est un peuaherranh' par sa forme |)arallèle. Elle se range

l)rès (ï(dbio)iica Mois., dans le groupe des espèces qui n'ont pas de fos-

sette frontale, mais elle est très différente sous hien d'autres rapports.

Ann. Soc. Eut. Fr., lxxii [ino;{'. 22
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Genre Acylopselaphus Raiïray, Ri'c. Eut., 188.'?, p. 70.

Ce genre est, jiisqifà ce jour, spi'cin! à Madagascar et le nombre dt's

espèces tend à augmenter. 11 ne r(MiipkiC(' pas absolument, comme je

l'avais pensé, dans la grande île malgache les Centrophthalmus, nom-

breux depuis la cote occidentale d'Afrique jusqu'à la Xouvelle-Guinée

et dont on a trouvé une espèce à Madagascar, mais la forme des

palpes offre un exemple de mimétisme assez curieux. Dans Coifroiih-

ilinliiias le 3^' article est grand, le 4'' au contraire est petit, subult'. im-

planté à l'angle interne apical du 3'^; dans Acjilopsehijiliua le 3*" article

est petit, le 4'= est très grand avec un prolongement pointu de Tangle

apical interne qui simuleà s'y méprendre le 4'' article des Centroplithal-

mus. C'est ce qui a induit M. C. Schaufuss en erreur.

Dans la description primitive de ce genre j'ai aussi commis une er-

reur en disant (pie cet angle apical interne était fascicule; il est. en

eiïet, parfois, un peu fascicule, mais il est toujours plus ou moins pro-

longé en épine, d'ailleurs variable et qui fait corps intimement avec

l'article lui-même, ce que démontre l'examen microscopique ; si cette

épine était indépendante, les palpes auraient o articles, conformation

qui n'existe chez aucun autre Psélaphide.

Le tableau suivant permettra de distinguer facilement les espèces

connues et nouvelles, qui sont assez voisines les unes des autres et

dont le nombre augmentera encore certainement, lorsque Madagascar

aura été exploré plus complètement, surtout i)our ces très petits in-

sectes.

TABLEAU DES ESPÈCES

A. 2. Massue des antennes de deux articles.

B. 2. 4'' article des palpes beaucimp plus long (jiie large, subcylindii-

que, un peu sinueux, prolongement de l'angle apical interne

long, très acuminé, non cilié.

Taille, 2,80-3 mill. — Forme plus allongée, plus svelte. Tète et pro-

thorax brun de poix, abdomen, pattes et antennes châtain-rouge, arti-

cU'S 1 et 10 et base du 11'' rembrunis, élytres testacé-chàtain, avec la

base rembi'unie. Tète assez convexe, tubercule frontal large, carré,

profondément sillonné, deux fossettes sur la ligne antérieure des yeux,

deux fois plus distantes entre elles que des yeux. Articles des antennes.

1 cylindriipie, 2 carré, 3 et 5 brièvement obconiques, 4 et 6 carnés.

7, 8, 9 légèrement transversaux, 9 un peu plus gros, 10 très grand,

plus long que les trois précédents réunis, plus large que le 9^ subcy-
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Iindn(|iK'. avec l'angle apical interne un peu pointu [ô], 11 aussi long,

mais moins ('pais, suhcylindrique. acuniin('' au

sommet. PiMthorax convexe, nettement cordifor-

me, trois fossettes médiocres et subêgales. Élj très

relativement petits, un peu plus longs que larges,

C(Més obliques, légèrement plus étroits à la base,

épaules arrondies, peu marquées, deux larges

fossettes basâtes dont l^xterne est vaguement

oblongue, strie sutui'ale entière, dorsale nulle,

angle apical externe brièvement épineux. Abdo-

men bien plus long que les élytres, convexe, seg-

ments 1-3 augmentant légèrement et graduelle-

ment. 6 Métasternum à peine sillonné, segments

ventraux un peu déprimés, ventre concave. Pieds

robustes, tibias antérieurs renflés au milieu, tro- Kig. i et s.

clianters antérieurs avec deux fortes épines dont

l'interne est plus longue. — Fig. 7 et 8.

Madas^ascarioiif^is, nov. spec.

Fort-l)aui)liin (Sikora). (Coll. Rallray.)

Taille, 3- 3,10 mill. — Forme beaucoup plus épaisse et nu tins al-

longée, brun rouge foncé, élytres d'un rouge plus clair, 10'' article des

antennes foncé. Tète plus allongée, premier article des antennes plus

court, 2-7 carrés, 8 un peu transversal, 9 semblable mais insensible-

ment plus gros. 10 très grand, aussi long que les trois précédents réu-

nis, obliquement tronqué au sommet (î), cylindrique et arrondi en de-

dans, avec l'angle apical interne proéminent (o), 11 oblong, un peu

ovoïde, tronqué obliquement à la base, acuminé au sommet. Protliorax

plus arrondi sur les côtés, fossettes latérales plus grandes. Élytres bien

plus grands, moins rétrécis à la base. Abdomen plus court, convexe.

Métasterninu et ventre semblables. Pieds plus épais, trochanters avec

deux épines semblables. Communis C. Schaufuss.

Imerina. (Coll. Ralîray.)

B. 1. 4'^ article des palpes ovoïde, prolon.t;ement de l'angle apical in-

terne moins long, plus épais, plus oblique et un peu fascicule.

Taille 2,."50 mill. — Forme assez allongée, brun de poix rougeàtre.

élytres, antennes et pieds rouge ferrugineux. Tète en carré long, tu-

liercule frontal plus étroit, un peu transversal, presque bilobé, deux

fossettes médiocres situées sur la ligne antérieure des \eux. Antennes
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épaisses, arliclos 1 loiij;, cylindru|iit'. 2 de moilié plus cotirl, cjUiidro-

ovdïde, 3 un plus lonj,^ que larye, lé<T('reiuent obcuiiique. les suivants

(liniiimaiil de longueur depuis le 4'- (pii est un peu plus lt>uy: (jue large,

jus{|u'au 9'^ qui est transversal, ee dernier un peu plus gros que le H%

10 un peu plus gros, on carré très légèrement transversal, 11 aussi

long que les trois précédents réunis, cylindrique, acuminé. Prothorax

brièvement ovalaire. plus rétréci en avant qu'en arrière, arrondi sur

les côt('S, convexe, trois fussetles assez grandes et égales. Élytres nota-

blement plus longs (]ue larges, plus étroits à la hase, côtés ohliques,

épaules un peu marquées et ohliques, deux fossettes hasales dont l'ex-

terne plus grande et un peu ohlongue. Abdomen plus grand que les

élytres, segments 1-3 grandissant très peu. Métasternum obsolètemenl

sillonné. Pieds assez grêles, ç. Crassicornîs, nov. spcc.

Forêt Tanala, région de Yinanitelo. (Coll. Raiïray.;

A. 1. Massue des antennes de trois articles.

C. t. Articles des antennes 9 et 10 1res transversaux.

Taille, 2,10 mil). — Forme assez allongée, très convexe, brun de

poix, élytres brun-rouge, antennes et pieds ferrugineux ; dernier article

des palpes ovoïde, prolongement de l'angle apical

interne assez court et fascicule. Tète carrée, tuber-

cule frontal beaucoup plus étroit, profondément

sillonné, entre les yeux deux fossettes assez gran

des et très ra|i|)rochées des bords. Antennes mé-

diocres, arlicles 1 en carré long, 2 presque ovoïde,

un tiers plus petit, 3 très légèrement ohconique,

4-8 à peu près carrés, 5 légèrement plus gros, 8

transversal, 9 et 10 du double plus gros, transver-

saux, 10 avec l'angle apical interne un peu relevé.

11 à |»eine aussi large, ])resque aussi long que les

I ig. !» et 10.
ipQjg précédents réunis, cylindrique, tronqué à la

base, acuminé au sommet. Prothorax avec quel-

ques points épars, un peu trans\ersal, côtés dilatés, arrondis, trois

fossettes assez grandes, subégales et un peu ohlongues. Élytres pas

plus longs que larges, assez htrUnnent rétrécis à la hase, épaules bien

UKirquées, presque carrées, deux fossettes hasales médiocres. Abdomen
bien plus long que les élytres, très convexe, segments dorsaux 1-3

presque égaux. Métasternum concave avec un petit tubercule un

peu pointu de chaque côté, en a\ant du milieu et, au fond, un sillon
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ontier très net. Ventre un peu déprimé et concave. Pieds assez grêles,

cuisses un peu renflées, tibias un peu sinués. trochanters antérieurs

triangiilairement dilatés et aigus au milieu, c"- — Articles 9 et 10 des an-

tennes moins transversaux. Métasternum simplement sillonné, trochan-

ters simples. 9- — Fig. 9 et 10. Alliiau«li, nov. spec.

Forêt Tanala, région de Vinanitelo. (Coll. .\lluaud et Rallray.)

G. 1. Articles 9 et 10 des anteiuies aussi longs et même plus longs que

larges.

1). 2. Article 9 simiile, 10 plus ou moins prolongé à Tangle aplcal in-

terne.

E. 2. Articles 9 et 10 carrés, 10 a\ec l'angle apical interne muni d'une

épine mince et droite.

Taille, l,7o mill. — Allongé, châtain foncé, élytres, pieds et articles

intermédiaires des antennes un peu plus clairs. Dernier article des

palpes assez allongé, à côtés presque parallèles, prolonge-

ment de l'angle apical interne court el un peu cilié. Tête

un peu triangulaire, rétrécie en avant, tubercule frontal

très séparé et bilobé, deux fossettes sur la ligne antérieure

des yeux, rapprochées des côtés, fossette antérieure plus

grande, occiput transversalement convexe. Antennes

grandes, articles 1 gros, un [leu nimié, 2 presque carré,

moins gros, 3-7 carrés. 8 un peu transversal, massue

occupant presque la moitié de toute l'antenne, 9 aussi

long que les trois précédents réunis, un peu plus long

que large, très légèrement obconique, 10 de même lar-

geur, carré, un peu transversal, angle interne apical Kig. ii.

avec une petite épine droite, mince, 11 pas plus large

mais presque deux fois jilus long (pie le 10^ à peine ovoïde, tronqué

à la base, acuminé au sommet. Prothorax convexe, brièvement ovoïde,

côtés arrondis au milieu, trois grandes fossettes, les latérales un peu

oblongues. Élytres assez convexes, notablement plus longs que larges,

plus étroits à la base, avec les épaules bien marquées et les côtés un

peu obliques. Abdomen au moins aussi long que les élytres, atténué

en arrière, convexe, les segments dorsaux 1-3 presque égaux. Mé-

tasternum convexe, un peu sillonné en arrière, segments ventraux

déprimés. Pieds assez longs et grêles, trochanters postérieurs obtusé-

ment angulés au milieu. (5. — Fig. 11. Clavatus, nov. spec.

Forêt Tanala, région de Vaiuniilelo. ((l«ill. Rallrav.)
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H. 1. Arlicli's dos ;intrnnes î) 1res li-giTemcnl nbconiqiio cl pas plus

long que largo, 10 un pou plus long que largo,

très légèrement obconiquo, tronqué oijliquement à

la base, avec l'angio apical interne prolongé triangu-

lairoment et pointu: dcrnior article dos palpes assez

allongé, un peu ('\liii(ii'i(|uc. ])r(il()ngeniont ûo l'angle

apical intorno assez fdrl. poiiilii. non fascicule. —
Fig. 12.

Calcaratus UalfraN, Aiiii. Sor. ('t}t. Fr.. 18i)7, p. 2GS.

Diégo-Suaroz. (M. Alluaud). (Coll. Alliiaudd Ratïray.)

1). 1. Articles dos antennes i) obtusénient mais fortement

anguleux: on dedans, au milieu, 10 irré-

gulièrement obconique, cùtr- interne forti;-

ment oblique, de façon à former avec la v'ni- a-

moitié du !)'' une entaille commune, trian-

gulaire, assez profonde; forme un peu plus épaisse,

plus élargie et plus arrondie en arriére. Dernier

article des palpes brièvement (tvoïde, prolonge-

ment de l'angle apical interne assez court et un pou

fascicule. — Fig. l.'l et 14.

Mariae RalTray, lier. Ent., 18S3. p. Î'M.

Fis. i^i <i !''• En\ irons de Tanialave (Ivondrou). (Coll. Uallray).



VOYAGE DE M. MAURICE MAINDRON
DANS L'INDE MÉRIDIONALE

(Mai à Novorahre 1901)

f' Mémoire.

DYTISCIDES, GYRINIDES ET PALPICORNES

par le D' Maurice Rkgimbaht.

DYTISCIDAE.

II>-|)lio|iorus iiilg^liiriouK, n. sp. — Long. 4 1 2-o miil. — Ilc-

ijularitiT oralis, hniid rluiii/atiis, crassus modice convccu^, infru niger,

supni rufù-ff')rii(iincHx, nipUr poslicr, prouoto tmtkc et postier mujuslr

infmeatis, eljitris longitiKliiuiliter niijro-lineatis et timculatis, furtiter

densissime punetatus, in elytris punctis minutissimis interjectis; pedi-

hus rufis. — (5 Subnitidus: Q ralde opnea, tennissimefortifer vetieulata,

ptmlo Diinus fortiter punctdtd.

Espèce connue depuis longtemps el confondue par moi avec H. pu-

ijDfitor Sharp, de Ceylan, dont elle diffère par sa forme moins atténuée

en arrière et par la ponctuation encore plus dense et un peu plus

grosse, ce qui fait que les très petits points intercalaires des élylres sont

beaucoup moins distincts et (|ue sur le pnniotum les points, surtout

chez le mâle, sont plus ou moins confluents longitudinalement. Les des-

sins noirs des élytres sont beaucoup moins distincts, moins développés

et moins nets sur leurs bords. La ditîérence sexuelle est très grande : le

mâle généralement plus gros, peu brillant, mais moins opaque, avec

les tarses antérieurs et intermédiaires noirs et bien dilatés, la femelle

très opaque par suite d'une réticulation profonde, avec la ponctuation

moins grosse et moins continente et les tarses antérieurs et intermé-

diaires non dilatés et roux. 1 individu [Type au Muséum de Paris).

Trouvé par M. Maindron à Coonoor (Mlghiris), torrent de montagnes,

à l.oOO mètres d'altitude (sous une pierre a peine submergée).

lli«lc!!i«U!i» crassifroiis, n. sp. — l^ong. 1 3/4 mill. — Oblongo-

ocdtis, hiind pardlellus, cimre.rus, testaeeux, pronoto angusliasiine in
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medio hnxeos nUjro ntnryiitnto,rhitris fiwis. nKinjiiir hileidli nuguxto,

fnscia transversa postbusali saepr intcrrupta, macula post médium lu-

terali et obliqua, maadaque anteapicali flavis ornatis : capite et pronoto

f!ul)tililer et remote punctulatis, elijpeo postire leviter incrassafo, sfriaa

proiUoraeix ol>liqua,sal breviet inelytris Inrriler (iiifjuhiliiii roiitiiiuat(t,

elytris mt fortiter parum rrebre punrtatis, tenuiler xrd distinrie pul)efi-

rerilibus, stria salurali sa! profaiitla, ad liasiv desincnte.

Koniic (tvîilc-dblcmguc, ikhi panillMe, convexe cl un peu épaisse.

Couleur d'un jaune testacé pâle sur tout le corps, pronotum très élroi-

teinenl bordé de noir au milieu de la hase, élylres brun foncé, ornés des

dessins jaunes suivants : une bordure étroite, une bande transversale

située au premier quart, largement réunie à la bordure en dehors,

presque toujours interrompue en dedans pour laisser le long de la su-

ture une tache allongée (pii souvent se prolonge plus ou moins dis-

tinctement en arrière sous forme de bande juxtasuturale, une tache la-

térale située aux deux tiers postéiieurs, largement léunie en dehors

à la base, puis remontant un peu obliquement en dedans et en avant

[lour se terminer au milieu de la largeur, enfin une tache aniéapicale

transversale.

Le cly[)eus est pourvu en arrière d'un bourrelet très léger et visible

seulement au faux jour; le pH [)rotlioracique. bien net et un peu oblique

en dedans, se continue brièvement et anguleusemenl sur les élytres.

La ponctuation est très line et écartée sur la tète et le pronotum, forte

et peu dense sur les élytres qui sont pourvus d'une pubescence soyeuse,

couchée, line, mais bien apparente.

Côte de Malabar : Mahé (coll. Hégimbart). Chasseurs indigènes.

M. Maindron n'a pas rapporté cette espèce.

ItidoNMiiw nyj«oi-4>'iiMi«<, n. sp. — Long. 1 4 o mill. — Oldongo-

iiralis, sabpanillrlas, sat roure.rus, distincte, ienuiter et parum dense

punctul<itus, pubescens; capite et pronoto rufis, ad Imsin vix infuscatis,

illo subtilissime et remote piinctulato, hocpaulo magis fortiter et minus

remole punctulato, lateribus ante médium inlusieviler ennalis, postice

parallelis, jdira utrinque breri, in eh/tris haud conlinuala : ehjlrixpal-

Jide lestaceis, post médium amnino indistincte fusco suffusis, stria su-

turali bene dislincla et ad scutellum leriler abhreviata: curpore subtus

fusco-nigro, abdomine ad Imsin ferrugineo, jiedihus aniennisqiti' les-

taceis.

Cette petite espèce est très viùsine des />. luteolus Rég. et intér-

im'.rlns Walker [inconstans Rég.): elle en dill'ère par la taille un peu



Dijtiscidrs, iiijrinkh's et Piilpirorvri^. 333

plus grande, la forme plus allongée et beaucoup plus parallèle, par le

pronotuni plus long dont le |)li de chaque côté ne se prolonge nulle-

ment sur les élylres et par la ponctuation beaucoup moins écartée, quoi-

que aussi fine; la réticulation d'une excessive finesse n'est généralement

à peine perceptible que sur les élytres et rarement sur le pronolum.

tandis qu'elle est bien nette chez les deux autres espèces. La couleur

est le testacé un peu fauve sur la tète et le pronotuni qui sont très étroi-

tement et très légèrement rembrunis à la base, un peu plus pâle sur

la première moitié des élytres qui présentent dans leur seconde moitié

la trace extrêmement vague et fondue de deux bandes longitudinales

très indistinctes. Le dessous du corps est noirâtre, avec le premier

segment abdominal ferrugineux.

M. René Oberthiir a reçu trois ou quatre exemplaires de Alysore,

Shimanga; M. Maindron l'a retrouvé a Pondicliér> . (Tiipc au Muséum
de Paris.)

Bidewïiius n. sp. — Pondichéry, unique. (Muséum de Paris.)

Hydrovatus confertus Sharp, [subtilis Sharp). — Pondichérv:

(id.).

Hydrovatus fusculus Sharp. — Pondichéry; (id.).

Hydrocoptus vittatus Sharp. — Pondichéry; (id.).

Canthydrus Morsbachi Wehncke. — Mahé, Pondichéry; (id.).

Canthydrus laetabilisAValker (o?'/r;;f(///.s' Wehncke). — Coroman-

del (PondiclK-ry et (n'nji); (id.).

Canthydrus Weisei Wehncke. — Mahé. Calicul
;

(id.j.

Laccophilus Horni Rég. — Ceylan (Kandyj, ruisseaux de mon-

tagne; (id.).

Laccophilus ellipticus Rég. — Pondiciiéry: (id.).

Laccophilus Sharpi Rég. [flexuosiis Sharp). — Mahé; (id.).

Laccophilus flexuosus Aube (nxinatiis Sharp). - Pondichérv,

Calicut.

Laccophilus parvulus Aube. — Pondichéry; (id.).

Laccophilus inefficiens Walker. — Pondichéry: (id.).

Laccophilus basalis Motsch. — Calicut; (id.).
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Laccophilus anticatus Sharp. — PoiidirliriN
; (id.).

Copelatus strigulosus Sharp. — (lalicut. (li't iiisocte ne nie pa-

rait qu'une fornio (lo C. iiidiciis Sharp, fpii vario aiilanUpic son conj,n''-

iirro et semhlahle (^. disai/deus ^\viv\\, d'Afrique; ;id.j.

Coi)c>ln(ii«i> 11. sp. — Malle (cliass. indig.), unique: (id.).

Hydaticus pacificus Aiibé, var. fnirlifrr Walkcr?. — Ceyian

(Kandy);(id.).

Hydaticus Fabricii .Mac-Lea\ (rw/W/«.v Aiihé). — Mahé; (id.).

Hydaticus vittatus Vnh. — Maiié; (iil.).

Sandracottus festivus Illig. — Maiié; (id.).

Eretes sticticus 1^. — Pondichéry
; 'i<l-)-

Cybister confusus Sharp. — Pdiidicliéry: (id.).

Cybister javanus Aube. — Mahr; (id.).

Cybister tripunctatus 01., var. (H^intirus Sharp. — Pondicliéry:

(id.-).

GYRINIDAE.

Dineutes indicus Aulié. — Espèce très répandue et commune
dans l'Inde, vi\aiil dans les eaux stagnantes limpides et s'abattant par

petites troupes sur les flaques d'eau de pluie dans les localités les plus

arides. Toute l'année : (Jenji (South Ari<at), Matliérau. près de Bomliay

((Charlotte Lake): Mahé: (Muséum de ParisV

Aulonogyrus obliquus Walker. — (^(lOïKior (Mlghiris. 1.200 à

1.S00 mètres (ralliliide), très commun dans les torrents rapides; (id.).

Orectochilus semivestitus (iiiérin. — Coonoor, mêmes inuMirs.

très répandu, id.;: Mahi'. inmilagnes (chasseurs indigènes).

Orectochilus discifer W alker. — Kaiuh ((Jle.Nlan), ruisseaux des

montagnes: (id.).

Orectochilus productus i^'g. — Mahé, Calicut; (id.).

HYDROPHILIDAE.

Stethoxus olivaceus i^'ab. — P(Mulicliéry. (Muséum de Paris.)
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Stethoxus indicus Hcdcl. — Coromandel (Genji)
;

(id.).

Hydrophiius Horni WC'g. — Environs do Malu', montagnes (chas-

seurs indigènes), un exemplaire (id.)-

Sternolophus rufipes Sol. — Pondichéry
;
(id.).

Helochares anchoralis Sliarp. — Malié, Calicut, Pondichéry; (id.).

Helochares crenatus Rég. — Mahé, Pondichéry
;

(id.).

Helochares densus Sharp. \ar.? — Mahé. Il est dillicile de rap-

porter Texempiaire a cette espèce ou à II. lenixs Sharp; il me parait

du reste que les deux insectes ne doivent être que deux formes d'une

seule espèce extrêmement variable; (id.).

Helochares minutissimus Kuav. — Pondichéry, (îenji
;

(id.).

Pltilliydi'ii!^ teti'a!<t|>iluN, n. sp. — Long. 3 1 ."5 mill. — Hcjih-

lariter t'IIiptiritx, xat nnice.rus, reiialariley, mt fortiier et Sdt dense

ininctatus, saprd falvo-testnreus, capite nn/ro, antice utnnqne tvidu-

guhiriter fltivo iiotiilo, pnmoto in nieflio punctis quatuor ni<ii'is distiiir-

tis ornato, aubtiis niger, pedihus et piilph tcstuceis.

Ditrére de P. flaricans Rég. par sa taille plus grande, sa coloration

moins jaune et sa ponctuation plus forte.

Mahé, Calicut, deux exemplaires {Tupe auMusi'um de Paris).

Philhydrus flavicans Rég. — Pondichéry, Genji, Calicut; (id.).

Philhydrus escuriens Walker {nigriceps MoiSdh.) .
— MalK', Cali-

cut, Pondichéry; (id.).

Pliilliydi'Hïi nialabaroiiMi^ii, n. sp. — f^ong. i i/i-li mill. —
Regulnriter ovnlis, sut ronvexua, rapite nigro, uirinque unie oculos

triangulariter fluro notato, mt fort/ter et sut dense punctuta, (ul oculos

jiunclis nuijoribus glomeratis, pronoto fusco, ad lutrrii Inte et suepe

antice ac postice ungustisainie rufo tiniijatn, regulariter, sut dense et

sut fortiter punctato, elgtris infuscatis, ad latera dilutiorihus, sut

fortiter et sut dense punctatis : coriiore suljtus nigricante, jiedilius /lal-

pisque rufis.

Les points systémati(pics du [ironotum sont à peine plus gros (pie

les autres et par consé(pient à peine visihles.

Mahé, Calicut. {Tijpe im Muséum de Paris).



33() B' M- I^KGIMBART.

I*liilliy(li-U!<(, n. sp. — Maht', uniijiit'; (id.)-

Paracymus evanescens Shyrp. — <î''iiji; (id.)-

l..ai'ooI»ius «lixificolliN, n. sp. — Long. 2 1/2 mill. — EUiptkm,

sat elonijiilnn^ iiiodirc ronvru-ua, pdllide trstdceus, capite purpureo-ini'-

UiUico, utruujiw (iiitc orukm hite tridni/ularilcr flavo niitnio, pronoto

in niedio plnga elongntn jnirpureo-itirlallini apicem Inte l(nHjn\ie et a

hasi auguste separata ornato, elytria fuaco Uneato-punclaiis, in capite

et pronoto subtilissime sed fortiter yeticulatus et remote sat fortiter

pimctatus, in elijtris haud reticulntus sed fort ius et densius punctatus,

suhtm nigrirans, pedihus palpisque pallidr tcstitreis, antennarinii clam

fiiKcii, liliiis posteriorihus leriler rnrraiif<.

ïri'S voisin de L. Iterelierei Pcrris, mais plus grand et un peu plus

allongé.

Mahé, Genji. ÎTijjie au Muséum do Paris.)

l.<imnol>ius l'ufipoiiiiis, n. sp. — Long. \i\. 1 mill. — Ovalis,

mit ire liitits, pontice obli(iue longe attenuatm, paruni convexus, capite

nigro, (inle oralox iitrin(H(e fcrrugineo notato. pronoto fusco et iitringue

Intissinie rufescente, elgtris rufis, xubtiliter transrersini reticulatis,

subtus niger, pedibus palpisque rufis, ano iiigro pubescente et setis

duabus longis nigris instructo.

Celte courte diagnose est faite sur deux exemplaires, dont l'un est

incomplet, et me parait suffisante pour caractériser cette très petite

espèce qui est à peu près de la taille de /.. mgrniidon Roy, mais plus

foncée comme couleur.

Pondichéry, (ienji. ( Tgpe au Musc'um de Paris.)

Berosus indicus Motsch. — Malié, Pondichéry: (id.).

Berosus sp. — Pondicliér\, un individu: (id.).

Berosus s|). — Pondichéry, un individu; (id.).

Berosus decrescens Sharp. — Pondichéry: (id.).

Brachygaster Volvulusi aeneus Rr. — Calicut, Mahé. Pondi-

chéry, (ienji: id.;.

Globaria Leachi Lalr. — Mahé: (id.).

Amphiops mirabilis Sharp. — Mahé; (id.).
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Dactylosternum insulare Cast. — Pondicliéry, Mahé, Kaiidy

(Coylan) : (id.).

Coelostoma orbiculare Fab. — tîPnji
;
(id)-

Coelostoma simplex Sharp. — Gcnji: (id.).

Coelostoma aenooluni, n. sp. — Long. 4-4 12 niill. — EUi-

ptiro-ovale, sut hrere, cuitvr.vuiii, lUijro-inetaUicam, plus: minus aeues-

cp7i,s, nitidiim, fortiter sut dense et reyularlter punctuium, jiedibu>^

palpisque rufo-ferrugineh.

Cette espèce est à peu prè.s de la taille de C. mnple.v Sharp., mais

s'en distingue tout de suite par sa forme moins courte et plus elliptique,

par sa couleur bronzée, par sa ponctuation un peu moins dense sur

les éh très, plus dense au contraire et plus grosse sur le pronoium et

sûr la tète.

(>alicut. Mahé. 1,7"///"' au Musi'um de Paris.)

Cercyon vicinalis Walker [niijvlreps Motsch.). — Mahé; (id.i.

Cercyon uniformis Sharp. — Ccylan : Kandy: (id.).

Coreyoïi Mainflroni,n. sp. — Long. 3 13-3 12 mill. — Ocdlis,

poslire vix nttenuatus, ad apkem rohindatus, conrexus; cnpite et pro-

noto fortiter xnt dense punctatis, ni(jris, hoc ad Uitera rufo vaye lini-

Ixito: ehjtris nigris, ad basin prueter ad humeras sat late ferruyineis,

striis postire valde profundis, erenato-striatis, intercallis antiee plaitis,

postice eonrexis et sat tenuiter haiid dense punctatis.

Couleur d'un noir brillant avec une bordure ferrugineuse mal limitée

en dedans au pronotum et une large bande basale aux élytres, n'attei-

gnant pas l'épaule: stries crénelées-ponctuées, profondes surtout en

arrière, ce qui rend les intervalles convexes dans cette partie: ponc-

tuation forte et assez dense sur la tète et le pronotum, plus fme et

assez écartée sur les intervalles.

Nilghiris (Coonour). [Tgpe au Muséum de Paris.)

Cercyon ereiiulatus, n. sp. — Long. 1 1/2-2 mill. — Breciter

ocalis, latus. cunrexus, omnino ferrugineo-rufus, elytris aliquoties ad

médium transversim fusco su/fusis. capite fortiter et sat dense, pronoto

minus fortiter et minus dense punctatis, in elytris seriebus postice et ad

latera valde profundis, crenato-stilalis, intercallis tenuiter et remole

punctutalis, antiee planis, postice et ad latera convexis.
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Ressemble pour la couleur à ('.. (mifdimiH Sharp, mais s'en distingue

surtout par la profondeur des stries très loitemenl pdiicluéos et par la

It-nuité de la ponctuation des intervalles.

.Malle: Java, Sumatra. {Tjipe au Muséum de Paris.)

Corcyoïi «liliitiiK. n. sp. — Long. 2-2 t '.) mill. — Rotundato-

ovalis, conrcxus, capitp et pronnto t/ensp stit fortUcr piinctntis, nigro-

fuscis, illo postice ferrugineo mnculaio, hoc nd lalrni late et rage rufo

limbato, ebitris fulris, rage fusco tinrtis, siriix pas tire profundh et

dense punctath, inierrallix aiitire planis, jio.^tire ri.r conveximndis,

sat dense t en niter panctatis.

Distinct des précédents par ses stries beaucoup plus lines el plus

densément ponctuées avec les intervalles beaucou|( plus larges, plus

plans et plus densément pointillés: tache ferrugineuse de la tète ovale

transversalement et située eu arrière, bordure rousse du pronotum

large et très vague en dedans, couleur des éiytres fauve, très légère-

ment rembrunie vers le milieu et parfois un peu marbrée dans la pn*-

mière moitié; ponctuation de la tète et du pronotum assez forte et

dense.

Mahé. ijiipe au Muséum de Paris.)

Sphaeridium diraidiatum Cast. — Mah(', Calicut, Nilghiris :

(^ùonuur. Se letrouve aussi en (^hine, Iiido-Cliine, Sumatra et Bornéo.

Sphaeridium quinqueniaculatum Fab. — Mahé, Calicut, Genji,

Pondicbéry, Coonour. Espèce extrêmement r('pandue depuis le IJi'loii-

tchistan et la région de Tlndus (Maindron, 18tH)), dans toute l'Inde,

Ceyian, l'Indo-Chine el jusqu'à Java: (id.).

Hydrochus lacustris .Nietii. — Mabé, Pondicbéry : (id.).

l':i»iinot<»i»uK llain<li'4»iii. n. sp. — i.,ong. 2 12-3 mill. —
(Ihlangns, aniirr (illeiinatus, postirc dilatatus, convexus, niger. riridi

el purpiireo inirans, granutatus, in rapite. pronnto et elytris rtdde

irregulariter tnlterrnlatiis, tilnis nninilius gnadrilinentini dense rris-

tato-rrenatis et hreriter eiliatis.

Insecte extrêmemcnl remaniualile et a>ant l'apparence d'un petit

Tro.r, d'un noir profond, avec d(^ vifs retlets métalliques verts ou

(|uelquefois pourprés siu' les granulations et les tubercules qui recou-

vrent irrégulièrement tout le dessus du corps. Tète granuleuse, à bord

antérieur épaissi en bourrelet interrompu au milieu, et pre>l(uigé laté-

ralement par une crête qui atteint le milieu de l'ieil, pourvue d'une
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siUuro enfdiicéo on fdriiic de Y évasé, en avant de laciucUe se Irouvcnl

trois tubercules en triangle. Pronotuni trans\ersal, à cotés d'abord

parallèles et crénelés, puis brusquement rétrécis, pourvu en aAant

d'une énorme apophyse élevée recouvrant la moitié de la tète, a bord

arrondi, un peu éebancn'' au milieu et flnement marginé ; cette apophyse

présente au milieu un tubercule arrondi et ombiliqué et est limitée en

arrière par une côte obtuse prolongée en avant jusqu'à ce tubercule:

le dessus du pronotum granuleux et inégal présente un sillon médian

peu profond et cinq ou six tubercules de chaque coté. Les élytres sont

un peu pyriformes, (-ouverts de granulations disposées en séries

longitudinales très rapprochées et pourvus de tubercules saillants

allongés et vert brillant disposés eux-mêmes irrégulièrement sur quatre

séries longitudinales. Les tibias des trois paires de pattes présentent

chacun quatre crêtes longitudinales linement crénelées et brièvement

ciliées. Deux des exemplaires, les plus gros et les plus brillants, pro-

bablement des mâles, ont les aspérités un peu plus accusées et les

élytres pourvus d'une saillie anguleuse et obtuse avant le sommet: le

troisième exemplaire, (jui me paraît alors devoir être une femelle, es!

plus i)ctit. plus trapu, moins brillant, plus couvert de boue et ne pré-

sente pas cette saillie antéapicale du bord des élytres.

M. Maiudron a découvert ces trois exemplaires dans la fange d'un

petit abreuvoir placé en contre-bas du second pagotin de la troisième

enceinte, dans la forteresse de Gengi, à gauche de l'étang du Tchto-

krakoulam, vers le 10 septembre 1901. {Types au Muséum de Paris.)

Hyciraeiia, n. sp. — Pondicbi-ry, un individu fid.).



VOYAGE DE M. MAURICE MAINDRON
DANS LINDE MÉRIDIONALE

(Mai-A.)V("ml»rc- IUOI)

T Mémoire.

COLÉOPTÈRES CLAViCORNES

par A. GiiorvELLE (').

NITIDULIDAE

Brachypeplus omalinus Murra\ . — Ccjian. Un exemplaire \)v\i>

à KanJy on (in mai ((^oll. du ^Iiiséiini).

Carpophilus humeralis Fabr. — Pondichéry. Norul)reu\ oxciii-

plaires pris en aoiU dans des cocos secs (id.).

Carpophilus marginellus Motsch. — Pondichéry. Un exemplaire

pris à la lumière en août (id.).

Carpophilus hemipterus L. — Pondichéry (en août). Très com-

mun dans les cdcos secs, les fruits [lourris (id.).

Carpophilus flavipes Murr. — Pondiciiéry. Xond)reu\ exem-

plaires pris dans les mêmes conditiojis (id.).

Carpophilus mutilatus Va\ — Pdndichéi'N . Id. (ibid.)

Carpophilus bifenestratus Murr. — Pondiché-ry. Id. 1 exempl.

(id.).

HaptoncustetragonusMurr.— Niighiris (Coonoor) par loOO mètres

d'allilude; dans des oranges pourries, o exempl, (id.).

Haptoncus luteolus Kr. — Pondichéry. 4 exempl. (id.).

(1) Mon excellent ami ot confrère, M. .\. Millot, a bien voulu exécuter les

ligures des espèces nouvelles ici décrites, je le prie de recevoir mes sincères

remerciements. (M. M.)
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Stelidota multimaculata IW'M. — Xiighiris (Coonoor), loOO

uiMres d'altitude, dans une orange pourrie. 1 exemplaire (id.).

Lasiodactylus glabricola Candèze. — Avec le précédent; espèce

très abondante dans les fruits pourris, répandue jusqu'au Japon. Nom-

breux exemplaires (id.).

Lasiodactylus Chevrolati Ucilf.— Avec le précédent. (1 exem-

plaire (id. .

Axyra perplexa Reitt. — Malabar (Mahé). Prisa la lumière;

2 exempl. (id.).

Cyllodes ornatus Motscli. — Ceyian (Kandy); 1 seul exemplaire,

dans un champignon (id.).

COLYDIIDAE

Trachypholis hispida Weber. — Pondichéry. Nombreux exem-

plaires pris à la lumière, dans la ville (août) à proximité d'un magasin

de riz. (Muséum de Paris.)

Xuthia parallela Sliarp. — Malabar (Mahé), juillet 1901. l^n indi-

vidu pris à la lumière (id.).

Dastarcus indiens Fairm. — Malabar (Mahé). Quelques exem-

plaires pris à la lumière, en juillet, ou achetés à des chasseurs indi-

gènes; 3 exempl. (id.).

CUCUJIDAE

Hectarthrum trigeminum Newm. — Mahé (chasseurs indigènes)
;

1 exemplaire (id.).

Laemotmetns ferrngineus Gerst. — Mahé. 1 exempl. (id.).

Cryptamorpha fasciata WoU. — Nilghiris (Coonoor) en battant

des branches sèches, loOO mètres d'altitude; 1 exempl. (id.).

Psammoecus trimacnlatns Motsch. — Ceyian (Kandy). 1 ex.

(id.).

Psammoecus Simoni Grouv.

Silvanus surinamensis Linn. {frumentarius, var. Fauveli). —
Pondichéry. 1 ex. (id.).

Ann. Soc. Eut. Fr., i.\xii [1903]. 23
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Silvanus Abeillei (?) (iuillcli. — Coromandt'l ((i(;iiji, aoi'il). 1 ex.

(id.).

Silvanus birmanicus (iroiiv. — Mah(''. 1 ex. (id.).

Cathartus rugosus (imuv. — Oylan (Kandy), mai. 1 o\. (id.).

Cathartus longicornis (Iroin. — Mahé. juillot. 1 ex. (id.;.

CRYPTOPHAGIDAE

l»i|»liylluM llaiiKlroni ii. sp. — Uralux, yni lalus. courcrus,

niyyo-picem, fusco-cinerf'o-jyuhi'scciis; (inicuuh nilis. aUimo (uticulo

ovnto, subangustiore quant prai'rcdcnti : rnpiic di'usc profuiuleqnc imnc-

tato; prothorace fortius punctnto, transrerso, antice fortiter avijustniu,

margine antico sukuruato, basi utrinque laie sinunia, anyulis aiitirh

subn)tun(l<itis,posticis acutis; lateribus arcuatis,ciliatis,disco utrinque

tul Interd, in longiiiuUneni, enriunio; sruteJIo tninsverxo: ehjirin sat

fortiter linento-punctatis, aubstriatix :
prdihns rufis.— Loitg. 2miII. i;?.

— Habitat in montibus NUghiriis,

Ovale, assez larj^e, convexe, brun de poix, couvert d'une [lubes-

cence simple, inclinée, assez dense, d'iui gris foncé, un peu fauve. An-

tennes rougeàlres; dernier article suborbiculalre.

un peu plus étroit que le précédent..Téte densemeni

et fortement ponctuée : points enfoncés. Prolhorax

plus de deux fois plus large à la base que long, forte-

ment rétréci en avant, plus fortement ponctiu' que

la tète; marge antérieure légèrement anpn-e en

avant, postérieure largement sinuée de cbaque cùit':

angles antérieurs subarrondis, postérieurs bien mar-

qués; de cbaciue coté du disque, près des bords

latéraux, une line carène longitudinale. Écusson

transversal. Élytres envii'on une fois et demie aussi

longs que larges à la base, subparallèles à la base,

aciuninés ensemble au sommet, assez fortement ponctués en lignes,

substriés; points etTacés vers le sommet; intervalles des bgnes de points

au moins trois fois plus larges que les points sur le disque. — Fig. 1.

Nilgiiiris (Coonoor), altitude 1 oOO mètres. 1 individu pris à la lin de

juillet dans une plaie d'arbre. {Tjipe au Muséiun de Paris.)

Kig. 1.
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Tomarops nov. gon.

Chiva anieni\(irum tri-articulafa; jirimis serundisque (uiiculis naïuc

liitis. Maryini's latérales proUujrach Itiiud dentati, iiiaiyinati. Ehitra

liaud striata. Coxae anticae apertae,sat remotae: intermediae viagh re-

motae ; posticae etiam magis remotae. Processus abdominis hitissime nh-

tusus. Striae fémorales primi seymenti abdominis manifestae. Tarsi sat

elnuyati : /" articulo lonyiore, 2" et li" stricte lobatis, 4' minimo.

NouvoaQ genre, voisin comuie structure générale, des Tomarus; dis-

tinct par son aspect général qui le rapproche ]^his des Cnjptophayus que

des Aiomarinot tout spécialement par la saillie abdominale du 1" seg-

ment de Talidomen largement obtuse et par les antennes rappelant celles

des Cryptophayus.

Toinaro|>!<» i»uii(*fatu!<i n. sp. — Oblongiis,convexus,subnitidus,

fmco-ferruyineus, yriseo-puhescens, dense punctatiis; antennis sat cras-

sis, i" articulo clavae subobscuriore : maryine antico capitis sinuato, la-

bro sat mayno; protliorace transrerso, antice quam postice anynstiore,

maryine antico arcuato, lateribus rotundatis , stricte maryinatis, basi

arcuata, transversim impressa; anguiis anticis rotundatis, posticis ob-

tusis; scutello transversissimo:eliitris protliorace cix latioribus, confuse

punctatis: subtus obscuriore . dense punctato. — Lony. Imill. Si ad

2mill. — Habitat in montibus yilyltiriis.

Oblong, convexe, faiblement J)rUlant. brun ferrugineux, couvert

d'une pubcscence assez dense, grise, assez longue, pas très inclinée,

densement ponctué. Antennes plus claires, assez

épaisses, terminées par une massue de trois articles

subégaux: le premier plus foncé cpie les suivants;

:}' et o' articles plus longs que leurs contigus. Tète

sinuée à la marge antérieure ; bords latéraux relevés

entri' les bases des antennes et les yeux. Prothorax

l'Hviron deux fois et demie aussi large que long,

plus rétréci au sommet qu'à la base, arrondi en

avant ; bords latéraux arqués, rebordés par un tin

bourrelet; base arquée, bordée par une impression

longitudinale ; angles antérieurs arrondis, postérieurs ^'ib'• '^•

ol)tus. ÉcussoM très transversal. Él\ très un peu plus

larges (jue le prothorax, environ une fois et demie aussi longs que

larges ensemble dans leur plus grande largiau-, confusément ponctués;

strie suturale marquée dans la moitié apicale; une impression longitu-
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(linalc, peu accentuée, de chiuiuc côté de la suture, dans la région

basilaire. Dessous brun ferrugineux, densément ponctué; pattes plus

claires. — Fig. 2.

Coonoor, Entre loOO et 2000 mètres d'altitude. En battant des ra-

meaux secs. [Type au Muséum de Paris.)

TRITOMIDAE

Typhaea fumata Linn. Poudichéry. 2 ex. (id.). — Espèce aujour-

d'hui cosmopolite voyageant avec les paillons des bouteilles.

DRYOPIDAE

Nostea maoulala n. sp. — (Minuja, convexa, nitida, parce pi-

losa, nigra, singulo elytro rufo-bimacuhito, capite sat dense foriiterque

punctato; prothorace tmnsveiso, nntire iingiistato, utrinque basin

versus impresso, parce punctato, punctis ad latera majorihus: eb/tris

prothorace rix latioribus, pimctato-lhieatis, ad apicem siriatis aut sub-

striatis ; pedibus rufd-piceis. — Long. "> luiU.— Habitat in bortis urbis

Mahesiae.

Oblong, convexe, brillant, garni de poils bruns, peu serrés, de

moyenne longueur, entremêlés de |»oils plus longs, noir, avec deux

taches rougeàtres sur chaque élytre : la 1''"' dis-

coïdale, vers le l'"' tiers à partir de la base, la

2' également discoïdale, plus transversale, vers

le 2'' tiers. Ponctuation de la tète assez dense et

assez forte, |>eu enfoncée. Prothorax très trans-

versal, rétréci de la base au sommet, impres-

sionné de chaque côté' de la base, éparsement

ponctué sur le disque, plus fortement et plus

densément vers les ciMés
;
points peu enfon-

cés. Ecusson en triangle curviligne. Élytres à

peine plus larges à la base (|ue le protliorax,

subacuminés ensembh' au sommet, un peu plus

de deux fois aussi longs que larges ensemble,

ponctués en ligne sur le disque, substriés vers le sommet; strie su-

turale bien marquée dans la moitié apicale; calus huméraux bien mar-

(piés; profil des élytres déterminant une courbure faisant presque suite

à celle du prolhorax, déclivité apicale pas très brusque. Pattes d'un

brun ruugeàtre. — Fig. 3.
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Muhé. Un cxciuiilaire pris m jiiillcl d;iiis des cliainpignons lijinciix

;iu jnrdin du guiivcrncment. {Tijpc ;m Musriim de Paris.)

§»osleii t'i'il)i'4»Ka n. sp. — (Irata, ronvexd. nltida, nkjni, Ioikjc

setosu, parce Ihivu-pnbcsrnis : prothonirc Irimsverso, antirc posiirciiitr

augustato, ad lalcra (jrossc piofamlrque punctato, îafcrihus airaiitix

margiiialis ; sciitcUn triiUKjulari : dijlris prothoiwe latiu)ibi(s, xiihhir-

vibus, praecipue ad lalera et ad apiccin, liucalo-imnctatis, puuriis ina-

gnif! ri profundis. — Lojty. 3 inill. — Habitat iu montlbus Nilyhiriix.

Ovale, convexe, noir, brillant, garni de longs poils dressés, peu

serrés ot d'une pubescence peu dense, dispa-

raissant par places, plulol rare, formée de [loils

tlaves, dorés, couchés, assez longs. Tète densé-

ment et fortement ponctuée. Prothorax trans-

versal, plus rétréci en avant qu'à la base,

arrondi et rebordé sin- les côtés, couvert d'une

ponctuation très Une et très dense, entremêlée

de points rares et assez forts sur le disque,

plus nombreux et plus forls sur les cotés. Ecus-

son en triangle curviligne. El\ très plus larges

à la base que le prothorax, un peu moins d'ime

fois et demie aussi longs que larges ensendjle,

acuminés ensemble au sommet; ponctuation

nulle sur le disque, disposée en lignes peu n'-^

gulières sur les côtés et au sonnnel; [loinls

gros, enfoncés, fossiformes, serrés dans la partie a|)icale. Prolil des

élytres formant une courbure ne conlitnuant pas celle du prothoiax.

assez accentuée sur le disque, assez lorlement déclive dans la partie

apicale. Pattes brun de poix. — Fig. 4.

Goonoor. Un individu pris à 1.200 mètres d'altitude en battant des

branches mortes. [Tape au Muséum de Paris.)

Kig. 'I.

HETEROCERIDAE

lleteruceru!^ llaiii«li*oni n. sp. - OlAonijus, sat conrc.nis,

iiifjer, rnfo-inaculatm, putje (jrisea ceiititus; angulis posticis jindhu-

racis luaryiiiatis : 'nuiiginc aiiliro et angulis aiiticis rufo-fasds: elgtris

haud striatis, deiise pnnctalis, ùngiilo clgtro in disco gui)i(]i(e rufo-iiui-

rulaltt, inaciilis iiiiiuinis, lairrilms rufis ; striis feinoralibiis apciiis^

suluiis mi'tasIcnialH/as ntaiiifestis. — Loiuj. i Ij^mill. — llahilal in

subarbiis ponticerianis.
23.
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Ul)luiij^, assez convexe, assez large, noirâtre (lufsque la coli>ralion

est bien développée), taché de roux, couvert sur la lète et le prothorax

d'une pubescence feutrée, noirâtre, devenant grise

sir le (levant de la tète, et sur les élytres d'une

pubescence grise, courte, assez serrée. Angles

postérieurs du prothorax rebordés; angles anté-

rieiH^s et bord antérieur bordés de l'oux. Élytr,es

environ une lois et deux tiers aussi longs que

larges ensemble; chacune avec ciiKj petites taches

discoïdales et une bordure marginale rougeàtre;

1'^ tache, oblongiie, ol)li(pie. dans la région hu-

mérale, 2« et 3'" placées un peu en arrière de la

l-"^ sur luie ligne légèrement inclinée, l'externe

parfois réunie à la bordure marginale; 4'' tout a

l'ait discoïdale, o" allongée, apicale, réunie à la

bordure marginale, celle-ci étroite sauf vers le

2«= tiers de la longueur de l'élytiv en partant di'

la base, où elle est soudée à une tache allongéi'.

subrcctangulaire. Pattes rougeàlres, tibias aiilc-

rieiu's plus foncés, garnis extérieurement de 10 épines. Sutures méia-

sterpales maniuées. Stries fémorales ouvertes. —• Fig. o.

INindicliéry. l)eu\ indi\idus pris en juin dans le sable littoral de la

rivière de ('Jiehnnbar. [Tijju's au Muséum de Pai'is.)

Fis- 5.

Ilolcrofcrus» CM»§ifusiis ii. sp. — OhloïKiihcloinidhis. ronfi'.cus,

niliduhts, pulic (jvisca hri'ciqKc veslilus, info-fcn-utjiiicm, uiiiro-fna-

coqup rnvicijnhis: nipile nUjrù-velutino , manjiuc dviiro (ilhiilo-ciliato;

l>n\lfi()i<u-(' ixnrc /<//o,s«. , tnmsverxu, milice pantircqui' (uigaslato, (Icnsc

l)iiiiri(itii,liil't(sr(ito, Idterilms el reyionr tinte srnlrlhtni rulh-/rrrii(jiiir/:<;

hilrrihiis inrunlis; i\nijalh (inticis obtusiii,poyiticis rotunddtis : hasi ar-

cunia, iiKirfiiiKitd : nj)kr (ilbido-rUialo : clijtrix ratjr fiisro notai is ; striis

fémoral it)a>^ niie)1is, suliifis ntetustenuilihiis nioiiifestis. — Lonçi.

:i niill.

Oblong, allongé, convexe, un peu biilkml, couver! d'une pubes-

cence noire, feutrée sur la tète, grisâtre et courte sur le prothorax,

roux-ferrugineux, varié de noir et de briui |)lus ou moins accentué.

Antennes brun-rougeàtre. Bord antérieur de la tète frange'' de poils

blanchâtres: de chaque côté, contre les yeux, une touil'e de poils dressés

également blanchâtres. Prolhorax, densémeni pointill('. noirâtre avec

les marges latérales el la région anté-scutellaire diui roux ferrugineux.
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environ deux fois [ilus Inrge (]ii(' long, rétréci au sonimol et à la hase

arrondi sur les côtés; anglos antérieurs obtus, posté-

rieurs arrondis; hase arquée, rebordéc. Ély très envi-

ron deux fois aussi longs que larges ensemiile, vague-

ment tachés de brun suivant un dessin, comprenant :

une l)ande suturaie, une bander hasilaire discoïdale,

venant se souder obliquement avec hi hande suturait^

et dilatée extérieurement à l'extrémité; une hande

anté-apicale transversale, n'atteignant pas le bord la-

téral, dilatée à l'extrémité. Phupies fémorales posté-

rieures ouvertes; sutures métasternales marquées.

Pattes testacées. — Fig. 6. ,.j„ ,;

Pondiché'ry. Mahé. Deux individus. Celui de Mahé'

a été pris en juillet dans le sable, au bord de la n\ière, celui de

Pondichérv en août à la lumière.

Nota. — La ligure (> reprc'sente un insecte à coloration plus com-

plète étudié postérieurement à la rédaction de la description.



VOYAGE DE M. MAURICE MAINDRON
DANS L'INDE MÉRIDIONALE

(M;ii ;i Xc.vciiihrc l'.tOl)

3'' Mémoire.

ANTHiCrOES

p;ir M-MKici-: l'ic.

ll«'c.Ynolar*>>ii!« notafUM sp. ii()\. — ObhttKjiix, sut convexua,

raiiilc hild, .M. nliliqucm.MCiilalu iMars. ralilc iif/iniK, ah llhi ilif]'i'ri eh/-

Iniruiii iiKinilii poslcriore latiure mnculac snih'lliiri i-diijiiHrId. — Long.

2 iiiill. — Uahital in IHloïc iiuiiis nnihilKtiirar.

<H)l(m;4, ;isst'z (•(Uivcxc, orné d'iiiic ijubcsceiict' chiirc. soyeuse et

(leiise, leskicé avec les élytres pâles nuiculés de noir: aiiteimes et

pattes d'un lestacé pâle. Tète large, yeux noirs; antennes un pou

épaisses, pas très longues; prolhorax très large, étranglé vers la base,

muni d'une corne robuste et peu dentelée; élytres pas plus larges que

le protliorax, peu longs, presque droits à la base, un peu élargis vers

le milieu, orn(''S d'une macule basale scutellaire et d'une large fascie

poslmédiane, celle-ci étroitement réunies près de la sutiu'e. Pattes

grêles, dessous du corps lestacé.

Voisin de ohlùjiwindculalus Mars (ex descript.) et s'en dislinguanl,

au moins à titre de variété, par la macule postérieure large et de plus

rt'unie à la scutellaire.

l'espèce littorale, qui parait peu connuune. Sables de l'estuaire de la

ri\ièi'e de Malié, tout près de la mer, 'i juilU't 1901. — L'individu

t\|ie a|)partient au Muséum de Paris.

M. dorsovarius Fairm., Mahé. — Hspèce commune sur le littoral

de Malle, dans les sables, autour de vieilles palissades, sur la rive

droite de l'estuaii'e. Elle vit enterrée et court avec une extraordinaire

lapidilé. La coloration des indi\idus, très claire sur le \ivant, s'obs-

curcit considi'rablenu'nl après la mort. — Onze individus dans la col-

leclion du Musi'inii de Paris.
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FornifconiuM scniiopaouis sp. nov. — Validux: f/riseo [tu-

hescens, subopdcus, rljitri.s !<uhiUti({is: tesUicco-fi'rnujineiix, clijtiis pos-

tice iufusriilis, jironoto dense punrkito. — Lcmg. i-i,:i mill. — llahUdt

in regione poniireiimin.

Peu allongé, roliustc, pubesccnt de gris, avant-corps subopaquc.

élytros un peu brillants, tcstacé-rougeàtro avec les 2 .3 postérieurs des

élytres et l'abdomen, en partie, foncés. Tète grosse, un pcuar(|uée en

arrière, densément po.nctuée, yeux gris; antennes assez longues, rous-

sâtres mais rembrunies au sommet; prothorax peu long, fortement

dilaté arrondi antérieurement, droit sur les côtés de la base, densé-

ment ponctué, élytres d'un testacé roussàtre à la base, noirs sur le

reste, plus larges que le pn "thorax, à épaules marquées mais arrondies,

tronciués au sommet, modérément ponctués, ornés d'une pubescence

brillante, condensée parfois sur la base et sous forme de fascie trans-

versale après le milieu; pattes robustes, d'un testacé roussàtre, cuisses

antérieures c? munies d'une dent assez longue et pointue; pattes parfois

un peu obscurcies.

Espèce des plus distinctes ]iar la i)onctuation dense de son avant-

corps (ce qui le fait paraître opaque), en même temps que par la co-

loration claire de cette partie.

Coromandel, régions arides. Pondichéry, lo aorit;Genji, lo sep-

tembre 1!)01. — Trois individus dans la collection du Muséum de

Paris.

F. brahminus Laf., rur. — Pondichéry. L'individu unique, pris à

la lumière dans la seconde (pùnzaine de juin 1901, appartient au Mu-

séum de Paris.

F. .llaindroni sp. nov. — Tenais, elunyatus, nitidus, ferruyineo-

testaceus
,
pube cinerea indatas; elytris nigris

, fascia basali lutea or-

natis. — Long. :i,G-'} mill. — llahitut in ponlieerianis suburbiis.

Étroit et allongé, Ijrillanl, pubescent de gris, avec des poils dressés,

testacé rougeâtre, les élytres noirs, orné d'une fascie jaune basale

avec leur base plus ou moins roussàtre. Tète longue, très diminuée

derrière les yeux, ceux-ci gris; antennes longues et grêles, testacées;

prothorax jilus long que large, peu dilaté en avant, droit sur les côtés

de la base, en partie densément ponctué ; élytres allongés , à épaules

un peu effacées, subarrondis au sommet, noirs, ornés d'une fascie

claire, presque droite, placée près de la base qui est ordinairement

rembrunie; pattes testacées, longues, cuisses antérieures d munies

d'une dent assez courte et large.
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Voisin de F. hraminus L;if. nii nitniildriuux Hoh. cl canicltTisc' p;ir

la forme très allongée du corps, la dent fémorale des c5 robuste, peu

longue.

Espèce commune à Pondichéry au mois d'août, en liattant les

l'oreliers et autres arbres; quelques indiAidus prisa la lumière. Sept

exemplaires, collection du Musi'um de Paris.

Anthicus malabarensis IMc [rdr. lateniger Pic]. — Coro-

mandel et Malabar. Deux individus appartenant au Muséum de Paris,

pris à la lumière. Juillet (Malié); septembre (Genji).

A. communimacula Fairm. = Itmiiiprnnh Desbr. = flnristrr-

nus Mars. = crinitus Laf. variété. — Quatre individus pris à Pondi-

chéry, en juin, à la lumière. (Muséum de Paris.)

A. crinitus Laf., var. uiiinolatu!i« var. nov. — Un individu

pris à Pondichéry, en août. (Muséum df Paris). — Il se caractérise par

sa Coloration roussàtre, élytres assez courts, noirs, avec une fascie

médiane antérieure oblique ne couvrant pas la base.

Ditîère de rj-iuitus Laf., par l'absence de macule postérieure sur les

é-lytres.

A. misellus Laf. — Variété.

Un individu pris à Pondichéry, en août, à la lumière. (Muséum de

l'aris).

A. subcruciatus Fairm. — Variété. — Mahé (juillet), Pondichéry

août); deux individus. (Muséum de Paris.)

\. afK'<>'nlalU!<> sp. nov. — Sdl clougalus, nitjer, nitidissimus

,

liiibe anjenlutd indutux nidculh mit fuKciia shjiKuilr latera jirothoraris,

basiin et (ijiirein ehjtroniin. — Long. :i,o iitill. — Habitat in inouiilms

yUgliiriis.

Assez allon.ué, très brillant, noir, à pubescence argentée condensée

en fascie ou macules sur les cotés du protliorax, près de la base et à

l'extrémité des élytres. Tète très large, tronquée en arrière, pres(|ui'

lisse; antennes noires, peu longues, assez grêles, un peu épaissies a

l'extrémité; protliorax pas plus long que large, subanguleusement di-

laté en avant, obliquement rétréci ensuite, I)rillant sur le disque et

orné de chaque côté d'une longiu' macule de pubescence argentée, celle-

ci prolongée jus(|u'aux angles antérieurs; élytres longs, un peu plus

larges que le prothorax a la base, un peu élargis après le milieu et

ensuite assez rétrécis, subanguleusement arrondis au sommet, forte-
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luoiil t'I i'parsemont ponclut'S, ils portent une bande de poils arf^cnlés

lilacée peu loin de la base et environ le tiers apical garni de même pu-

bescence
;
pattes foncées, assez longues.

Sans doute, \oisin de imlicm Pic [funevarim Fairni.;, mais plus

foncé, pubescence autrement disposée. Cette espèce est des plus eu-'

rieuses et d'une forme très particulière, son prothorax rappelle un \\v\\

celui de P. ifstdrroiixtifitus Frm., les macules pubescentes latérales

en moins.

L^n individu pris a Coonoor (Nilgliiris) à 1500 mètres d'altiliulo, lin

juillet. La saison avancée ex[)lique la rareté des Antbicides df cette

(('gion montagneuse où ils doivent abonder en avril et en mai. ^Musé'um

de Paris.)

A. immaturus Laf. — .le rapporte avec doute à cette espèce un

iuilixidu pris à Mahé en juillet. (Muséum de Paris.)

A. floralis L. — Espèce répandue sur le globe. — Les deux indi-

vidus pris à Pondichéry en juin et en août, à la lumière, dilïï-renl un

|ieu du type. (Muséum de Paris.)

A. ««"«noî Pic var. ou sp. nov.? — Eapèce à revoir.

i individus. Pondichéry, juin. (Muséum de Paris.)

A. (Leptaleus) delicatulus Laf. — Mahé (juillet), un individu;

l'ondicbéry (juin et août), deu\ individus pris à la lumière. (Muséum

de Paris.)

A. monstrosicornis Mars. — Quelques Individus des deux sexes

(11' cette remar(|uable espèce pris à Malié. en juillet, a la lumière, au

bord de l'estuaire.

\. ilaiiritii nov. sp. — UKfcxa'ns, l'iijtrh infuscatis ,
piiruiii tii-

fUlus, cinereo-pubesccus
;
prothonici' (wyustato , ehjtris latis, sdt hrrvi-

Inis; capite eUmgnlo, dense et nilde punctuto. — Long. 3 mil!. — Hdbitat

in reyione jwnticeriann.

Hdussàtro avec la majeun^ partie des élytres fonci'e, pubescent de

gris et peu brillant, avant-corps relativement étroit; élytres très larges

et assez courts. Tète longue, peu diminuée derrière les yeux et arijuée

au sommet, fortement et assez densénient ponctuée, yeux noirs; an-

tennes testacées, peu longues, grêles avec les trois derniers articles un

peu ('-paissis; prothorax plus long ((ue large, peu dilaté en avant,

presque droit sur les côtc'S de la base, à ponctuation forte et assez

dense; élytres oblongs, bien plus larges ipie le proiliorax, à épaules
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marquées mais arrondies, subarroudis au sommet, à pnnclualion forte

et assez rapprochée, ces organes foncés, rougcàlres seulement au

milieu ilc la base, ayant un enfoncement distinct et étroit vers Técus-

S(in; pattes testacées, moyennes; dessous du corps roussàln- avec l'ab-

domen CM partie rembruni.

liappelle .4. ustulatus Laf. l't espèces viâsines dont il se distingue, à

première vue, par les élytres bien plus larges proportionnellement à la

forme de l'avant-corps, la coloration, l'impression scutellaire. etc.

Uédié à M. Maurice Maindron. L"indi\i(lu typi- pris à Pondiclii'ry, en

juin, appartient au Muséum de Pans.

Ochthenomus indicus i^af. — In indÏNidu pris à Pondichéry, en

juin, dans le jardin colonial. (Muséum de Paris.)

Hylophilus rufotestaceus Pic. — Mahé, deux individus (juillet

1901). L'un pris à la lumière, l'autre acheté à des chasseurs indigènes.

(Muséum de Paris.)



NOTICE NECROLOGIQUE

SUR

FRANCISQUE GUILLEBEAU

par E. Abeille de Perrix (').

L'entomologie a perdu, eu Francisque Guillebeau, un de ceux qui

portaient son drapeau avec le plus de sûreté de main. Tous ceux qui

l'ont connu reorettent en lui un collègue des plus sympathiques. Que

dire alors de ceux (pii furent ses amis, de celui qui écrit ces lignes at-

tristées, et qui, honoré de son affection, la lui rendait profondément?

Désigné par la Société pour vous retracer cette vie si bien remplie, je

tâcherai de le faire aussi brièvement et aussi simplement que me le

permet mon émotion.

Né en 1821, F. Guillebeau, après des études brillamment commen-
cées à Lyon, dans l'Institut dirigé par M. (iuillard, du! interrompre son

éducation pour raison de santé. Parmi ses camarades, trois surtout

s'adonnaient comme lui à l'entomologie : son frère Simon, Claudius

Rey et J. Felissis-Rollin, mort à Paris il y a dix ans, et qui fit, pendant

un temps, partie de notre Société. Ce fut dans ce milieu que germèrent

le penchant et l'amour de Guillebeau pour l'Histoire naturelle. Mais,

homme exact avant tout, il subordonna ses goûts aux exigences du

commerce dans lequel son père le fit alors entrer.

Vers 1842, il se fixa momentanément auprès de son frère aîné qui

s'occupait d'exploitation agricole dans le canton de Fribourg (Suisse).

Il s'y maria en 1844.

Puis, voulant se créer une situation indépendante, il revint à Lyon,

où il s'établit pour son propre compte dans l'industrie de la soie, avec

son frère Simon pour associé. Leurs alïaires prospéraient à souhait

quand survinrent les événements de 1848, qui donnèrent au commerce

lyonnais en général, et à celui des deux frères en particulier, luie fa-

tale secousse. De tous côtés éclataient des faillites qui achevèrent d'é-

branler leur maison. Malgré les exemples qui les entouraient, et plutôt

que de compromettre, si légèrement que ce fût, la fortune d'autrui, les

Guillebeau préférèrent sacrifier leur position et leur avenir : pas un

(1) Celle notice, envoyée depuis plusieurs années, avait été égarée. Ayant

eu le bonlieur de la retrouver, nous nous sommes cmpre.ssés de la publier el

de rendre ce dernier iioinmage à notre Collègue. (i\ote du Secrétaire.

}

Ann. Soc. Enl. Fr., ixxii [190.'?J. 2*
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oonlirao appartenant à leurs concitoyens ne resta en souffrance un

instant. Mais cet acte de probité presque héroï(|ue, eu égard au\ dures

circonstances dans lesquelles il se produisit, obligea la maison Guille-

beau à s'arrêter délinilivement.

De 1848 à 1856, notre collègue passa son temps, d'abord à Laupen

(Stiisse), puis à Lyon; puis enfin il se décida à accepter aux Dombes,

à 40 kilomètres de Lyon, l'exploitation d'une propriété de 100 hectares

,i|)|»arlenant à un autre de ses anciens condisciples, M. Rapou. Ce fut

là (pie s'écoula le reste de sa \ie. Sa santé ébranlée par ses occupa-

lions trop peu variées à Lyon, l'amour qu'il eut toujours pour l'exis-

tence champêtre, enfin son goût pour les insectes et la facilité plus

grande de le satisfaire, furent les raisons dominantes de cette décision.

Pendant plus de quarante ans, il vécut dans le recueillement de la grande

campagne, entre sa femme et ses enfants qui l'adoraient, au milieu des

soins agricoles et de l'administration non seulement de ses terres, mais

du pays tout entier.

En effet, la commune du Plantay, où était située sa propriété, eut

l'iieureuse pensée de l'élire \m\\v, dès 1858, et il remplit ces fondions

d'une manière remarquable pendant dix-sept ans. Il y adjoignit même,

douze années de suite, celles de suppléant déjuge de paix à (',halam(Hit.

Jamais administration municipale ne fut mieux dirigée. La grande

question, la question vitale du pays était celle du dessèchement d'un

sous-sol marécageux qui avait fait des Dombes une station des plus in-

grates et des plus malsaines. Il s'attacha avec une ardeur opiniâtre à

l'assainissement de cette contrée : brochures bourrées d'arguments, ar-

ticles de journaux documentés, pétitions nombreuses, tout fut mis en

œuvre par lui. Grâce à cette poussée aussi acti\e qu'intelligente, grâce

aux mesures qu'il sut provoipier et qui, petit à petit, vinrent perfec-

tionner les résultats obtenus, exploitations sjjéciales, en particulier par

les rères Trappistes des Dombes, bouleversement du sol par la cons-

truction de la voie ferrée, travaux de toutes sortes pratiqués dans un

i)Ul unique et constant, le pays changea d'aspect; la s;dubrité, la vie,

se développèrent enfin sous l'impulsion puissante de Guillebeau. Hon-

neur à son énergie et à sa persévérance, qui lui donnent droit à l'éter-

nelle reconnaissance de tous!

Sa haute compétence dans les choses de l'agriculture, sa connais-

sance approfondie des coutumes locales et surtout la droiture de son

caractère l'appelèrent souvent à prononcer dans les contestations fré-

quentes qui surgissaient entre propriétaires et fermiers, et toujours ses

arrêts officieux furent accueillis avec déférence et soumission. Pour

faire régner autour de lui la paix et leijuilé, il savait prendre sur les
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heures de son travail personnel ou de ses repos déjà éco".:tés. Infati-

gable et toujours sur la brèche, il veillait en môme temps sur sa fa-

mille de plus en plus nombreuse, car sa femme lui donna neuf enfants:

mais ses intérêts personnels passaient après ceux des autres; et si la

fortune n'a pas mieux répondu à ses efforts, il faut certainement l'im-

puter à son dévouement ininterrompu à ses concitoyens et à la chose

publique.

Une preuve, en passant, de sa rare énergie. En I808, pendant qu'il

surveillait le fonctionnement d'un liache-paille actionné par deux cou-

ples de bœufs, sa main gauche fut saisie par les lames de l'instrument :

quatre doigts tombèrent coupés et la main entière fut broyée. Il eut le

courage d'arrêter le manège et de commander un mouvement en ar-

rière qui dégagea le membre mutilé. Les souffrances qu'il endura pen-

dant de longs jours furent effrayantes, ainsi (lu'il m'en faisait l'aveu;

mais, grâce à sa résistance et surtout à sa dureté envers lui-même, il

parvint à conserver ce qui restait de sa main et à le soustraire aux
docteurs qui voulaient pratiquer l'amputation. Telle quelle et employée

avec adresse, sa pauvre main estropiée put i^ncore lui rendre de grands

services et notamment être utilisée à maintenir sous la loupe les ol>jets

qu'il examinait.

L'agronomie et les intérêts de sa région remplirent ainsi quarante ans

de sa vie. Parvenu à la vieillesse, nous admirions cette constitution ro-

buste qui lui permettait des fatigues parfois trop fortes pour les jeunes

gens. Nous espérions que longtemps encore cette sauté exceptionnelle

le conserverait à notre amitié. Un événement inattendu vint déjouer

tous nos calculs : sa femme, la chère compagne de ses travaux comme
de ses épreuves, lui fut enlevée après une courte maladie. Il se raidit

contre ce coup terrible; mais la blessure l'avait atteint au cœur! A
partir de ce jour, je compris que sa nature si bien trempée était brisée

et que nous devions nous préparer à la douloureuse séparation. Coup

sur coup, l'intluenza, le retour de vieux accès de fièvres, le ralentissement

du cœur, enfin un mal cruel achevèrent de le terrasser. Vers le milieu

d'août, il s'aUtait, et dix-sept jours après, dix-sept jours de douleurs

atroces qu'il endura avec ce stoiscisme chrétien qui fut la caractéristiiiue

de toute sa vie, il s'éteignait entre les bras de ses enfants, laissant der-

rière lui le souvenir inefra(;able de ses grandes qualités et la trace de tout

le bien qu'il avait accompli.

Malgré le peu de place qui m'est accordé dans nos Annales, je n'ai

pu, on le comprendra, m'empècher de retracer une pareille existence.

Je l'ai fait à grands traits; mais comment passer sous silence do tels

exemples? On me pardoiuiera d'avoir oublié, en apparence, l'entomo-
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logio pour no parler que du rôle familial et social de mon ami. J'ai

donc encore le devoir de rappeler aussi le savant qu'était Guilleheau,

et je suis à mon aise |)Our aboi'der cet ordre d'idées.

Beaucoup de nos lecteurs l'ont connu et |)ar conséquent apprécié;

tous l'ont estimé. A ce point de vue spécial, où rencontrera-t-on plus

d'aniabilité naturelle, plus de véritable modestie, plus de complaisance

unie à un savoir réel et profond? Je l'ai déjà dit: tout jeune, en compajïuie

de ses camarades de pension, il n'Collait et classait les insectes, l'ius

lard, aidé des conseils de Foudras, de Rey, de Mulsant, ses familiers, il

se livra à une étude plus approfondie des Coléoptères, et, dès 1854, nous

voyons apparaître, sous la raison scientifique Mulsant et Guillebeau, qui

trahit la main dirigeante de (iuillebeaii seul, des descriptions d'Élaté-

l'ides inédits, insérées dans les .\v)ioIi's de la Société Linnéennede Lyon.

D'intéressantes découvertes et publications suivent de près ces débuts.

A son installation au Plantay correspond une période de silence en-

lomologique, nécessité par son rôle social dans ce pays. Jamais cet

homme de bien n'hésita entre un devoir et un plaisir, si légitime, si

justifié que celui-ci pût être.

A partir de 1878, Guillebeau, rendu à une; liberté relative, se livre

aux goûts de sa jeunesse. Il visite divers départements français, par-

court le littoral de la Provence, où j'ai le plaisir de le recevoir et de l'es-

corter; enfin il pousse ses explorations jusqu'en Suisse et en Autriche.

De chacun de ses voyages, il rapporte matériaux et observations. Ses

relations avec les savants d(^ tous pays naissent et se multiplient cha-

que jour. Sa connaissance parfaite de l'allemand lui permet de com-

prendre à livre ouvert les œuvres nouvelles allemandes et autrichien-

nes. Il publie même des traductions de monographies entières et n'hésite

pas, poiu' épargner un labeur à ses amis (je puis en rendre témoignage),

à leur envoyer, souvent sans en être sollicité par eux, des traduc-

tions de dix ou vingt pages, utiles à leurs recherches. De toutes parts,

les insectes à déterminer pieu vent chez lui et viennent fatiguer sa loupe

et sa complaisance pourtant presque inépuisable. On se demande com-

ment sa correspondance ne suffisait pas à absorber tout son temps?

Mais là où l'étonncment nous saisit sui'tout, c'est lors(pie nous voyons

ses remarques, ses descri|)tions adressées à la fois à je ne sais combien

de llevues difTércntes, à la Société Eulomologi(iue de France, à la Revue

Française d'Enlomolog'w, à VÉchange, à la Société des Sciences de l'Ain,

([ue sais-je encore? La liste de tous ses travaux, marqués au coin de

l'étude la plus minutieuse, et surtout la plus consciencieuse, serait lon-

gue à dresser; tous, nous en avons profité et les avons sous les yeux.

Ses notes nombreuses sur les Psclapliieus, sa monographie de la fa-
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mille peiit-ôlre la plus difficile qui fut jamais : les Phahicrides, sa tra-

duction, avec adjonctions et rectifications, des Lupcride.s, le catalogue

des Coléoptères de l'Ain, sont les principales de ses œuvres imprimées_

Son œil merveilleux (car, malgré son âge avancé, qui n'a constaté

comme moi l'exactitude des détails qu'il lui révélait?), son œil plongeait

dans les secrets de structure les plus infimes. Quand Guillebeau. si-

gnalait les formes diverses des appareils recouvrant les organes mas-

culins des Euplcctides
,
peut-on se défendre d'un étonnement admira-

tif? — Mais tout cela, vous le savez et le pensez comme moi, mes
chers collègues, et il me paraît inutile d'insister sur ces points.

Cette somme énorme de travail nous a livré bien des études don!

nous bénéficierons longtemps. Les types des nombreuses espèces nou-

velles décrites par M. Guillebeau sont tous dans sa riche collection (^);

espérons qu'elle tombera dans des mains qui sauront l'entretenir et en

faire profiter les autres.

Je termine par une note utile à connaître et que je ne veux, ni ne

dois passer sous silence. Un de nos confrères a dit, dans un article né-

crologique inséré dans le journal L'fkhange, que « M. Guillebeau

n'a manifesté aucune intonlion au sujet de la destination à donner à sa

collection ». C'est exact en général; mais j'ai été l'objet d'une excep-

tion bien flatteuse pour moi : au cours de sa dernière maladie, dans

un de ses suprêmes entretiens avec ses enfants, Guillebeau a déclaré

sa volonté de me laisser ses Psriaphiens et ses Scydniéniens. Ce legs pré-

cieux me touche encore plus vivement quand je me rappelle que c'est

à l'occasion des insectes de ces familles que s'établirent entre nous les

relations inoubliables qui nous ont rapprochés pendant tant d'années.

Ce sont encore les mêmes insectes qui ont reçu les derniers coups de

loupe de mon ami.

Ai-je besoin de dire que je les conserverai pieusement autant pour

moi que pour ceux qui auront besoin de les consulter à un titre quel-

conque? Je remplirai en cela les intentions de celui que tous nos col-

lègues regretteront, et que, moi, je pleure!

10 (It'cembre 1897.

(I) Depuis cette époque, M"' Pauline, fille de notre collègue, a fait don ;i

notre Sociélé, tant en son nom qu'au nom de ses frères, sous les Phalacrides

non paléarc,li(|ues de la collection de son père. La totalité de cette collection,

privée seulement de cette jiartie et des Scydménides et Psélapliides, a été ac-

([uise par notre collègue, M. de Frémlnville.



HYMENOPTERES DU CONGO FRANÇAIS

RAPPORTÉS PAR L INGÉNIEUR J. BOUYSSOU.

MELLIFERA

par J. Vachal (Argentat).

M. ringéuieur Bouyssou ayant, a ma domande, chassé des Hyméuo-
ptères pendant son séjour au Congo, j'ai examiné ceux de ces insectes

appartenant au groupe des Mcllifera Latr. (Apidae lato sensu, Apoidea

auct. récent.). Sur i)l espèces, ^)1) m'ont paru nouvelles. Six autres es-

pèces sont venues en apparier autant décrites sur un seul sexe.

M. Dupont, directeur du Musée Royal de Bruxelles, ayant bien voulu

m'accorder la faveur d'examiner les Mellifères du Congo rapportés par

des officiers ou fonctionnaires belges, M. Sevérin, aide-naturaliste, a eu

l'amabilité de me les expédier.

Ces matériaux, et quehjues autres personnels ont porté à 104 le

nombre des espèces supposées nouvelles, dont 24 du Musée Royal de

Bruxelles, outre celles communes à cette collection et aux chasses de

M. Bouyssou, et 20 de ma propre collection, non rapportées par lui, et

à 141 le nombre total des espèces examinées. J'ai mis tous mes soins

à cet examen et j'espère (pie ce travail sera une utile contribution à la

connaissance de la faune hyménoptérique africaine intertropicale.

Au moment où j'achève ces lignes, j'apprends que M. Joseph Bouys-

sou est décédé à N'Kogo le 21 mai 1903.

Ce pionnier de la civilisation est mort au champ d'honneur.

Argenlat (Corrèze), '25 juin l'JoS.

HYMENOPTERA MELLIFERA Latr.

Familia unica : APIDAE.
1. Suhfamilia : Apiiiae.

Seclio : Apinae sociales.

I. Gen. Apiw L.

1. Apis Adansoni Latr.

.Nombreuses ouArièri's di' tout le (iabon.

6 Ressemble à la ç quant à la couleur; v[ quant à la furnie diffère
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à peine de À. mellifica cj par le sillon interoculaire moins enfoncé et

l'angle supérieur du front moins aigu. — Long. 13 mill. ; al. 12 mil!.

1 (5 du Sénégal, ma coll.

2. Apis unicolor Latr.

Quelques ouvrières du Gabon.

II. Gen. Melipoua 111.

1. M. (Tr.) cearinav n. sp. — Nigra alis fuscisincelluia mediaua

nigricantibus; labro, mandibulis,anlennis subtus, onychiis plus minus

rufescenlibus; faciès sub antennas, segmentis dorsalibus tribus apica-

libus pube brevi, grisea; vertex, mesonotum, scutellum, linea média

ventris setis ereclis nigris, laleribus ventris albo-sericcis. Opacula, mé-

dia basi segmenti medialis et segmentis dorsalibus 1 - 2 splendidis.

Mandibularum apex os versus bi-incisus. — Long. 8-9 mill.; al.

7-8 mill.

6 ^ de N'Doro (Bouyss(m X-XI 98;, dans ma coll.; nombreuses v

d'Umangi (E. Wilvertb IX -XI 9G), au Musée de Bruxelles.

2. M. Bocandei v Sfiin. {.\f. tuiiieitlosd Fr.).

o V dt' LambaiV'ué et N'Doro (Hou^ssou), ma coll.

3. M. (Tr.) og^oueu><iiN v n. sp. — Nigro-picea; mandibularum

medio, labro, margine clypei, orbitis internis auguste, scapi basi, te-

gulis, litura laterali mesonoli, scutello fere toto, onychiis, et basi seg-

mentorum (in 1-2 inlerrupte) testaceis.

Faciès sub antennas nuda lucida; vertex, mesonotum et scutellum

pilis rufo-fulvis erectis. Alae fusco-hyalinae. — Long. 7,o-8 mill.; al.

6-7 mill.

Diffère de M. Bocandei par la lace sous les antennes et le dos de

l'abdomen glabres, par ses ocelles post. plus éloignés entre eux que de

V(v\\ (dans Bocandei au moins aussi éloignés qu'entre eux), par sa corbi-

cule plus étroite et occupant les 3/4 apicaux du tibia (dans Bocandei à

peine les 2/3), et par les marques testacées de son tégument.

2 V de N'Doro (Bouyssou X-XI 98), dans ma coll.

4. M. (Trig.) erythra v Schlett. — Var. à bout de l'abdomen noi-

râtre, scotura. 7 Çde N'Doro (Bouyssou X-XI 98). 1 9 de Sierra-Leone,

dans ma coll.

o. M. (Trig.) togoensis v Stad. — 2 v de iN'Doro (Bouyssou X-XI

98), ma coll., 1 Ç de X'Kogo (Bouyssou), au Muséum de Paris.
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(i. M. (Trig.) nebulata <v Sm. — 1 v de lYDoro (Bouyssou X-XI

98), ma coll.

Var. à soginonts apicanx aussi rouges que lesbasaux. 2 ^ deX'Kogo

(Bouyssou), au Muséum di' l'aris.

7. M. (Trig.) Woiioili V n. sp. — j\igia,abdomine rufo doprossio-

nil)us apicalil)us iiigris; iiiandibulis apice optimc rotundato rufo,

clypeo lUnc» liinbato. CapuI, Irinicus, tibiao ventcrquc albo iiispiihda;

Prototarsi sublus rurescontc sericei. Ocolli post. inler se inagis quani

ab oculo remoti.

Scutellum basi lunulaliiii impressum. Segmentum medialc ferc ut

nietauotuni scabriusculuni. Corbicula parum impressa \ix ultra mé-

dium tibiae prolata. — Long, o mil). ; al. 4,o mill.

Dédié au R. P. Denoit (jui a rapporté de l'Ouganda o v au Mus. Roy.

de Bruxelles.

8. M. (ïrig.)lendliana y Fr. — 10 5 de N'Doro (Bouyssou X-XI

98), ma coll.

9. M. (ïrig.) Braunsi v Kohi. — 14 v du Rio Alouny (Bouyssou

pr. 98), ma coll.

10. M. (Trig.) Boiiy!t>Koui ^ c? n. sp. — Nigra, mandibulis, labro,

clypeo, scutonasaie, scapis, callis pro parle, tegulis pro parte, et pedi-

bus luteo-lestaceis, pede .'{ plus minus infuscato.

Lucida, laeviuscula, IVre glalira. Alae limpidae, nervis pallidis.

Ocelli post. magis inler se quam ab oculo remoli.

(5 Brevior, pede 3 ul solilo anguslo, facie minus pallida. — Long.

Ç2-2,5;al.2,2miiL

11 Ç et 1 (5 du Rio Mouny (Bouyssou print. 08\ ma coll.

11. M. (Tetrag.) dolichogaster Kohi.

Nombreuses ouvrières de Batab, Lambaréné, Lastourvilie, N'Doro el

Rio Mouny (Bouyssou IX-X 97, print. et VIII, IX, X, XI 98).

II. Subfam. : Meji;acliiliiiac.

A. — iMEri.\(;MILINAE NMOnnCANTES,

III. Gen. Il4')ï:acliilc Latr.

I. - (iraiides espèces noires, à ailes h>alines à la base, obscures au

bout, ayant le segment médiairc à poils blancs, et des macules
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épaisses de poils blancs sur les cùlés des segments l-o; la brosse

noire au moins dans sa moitié apicale souvent plus ou moins pâle dans

sa moitié ou son tiers basai.

Les (S ont tous la barbe spéciale du chaperon comme dans M. ni/i-

venii-ix Guérin. excepté celui de M. crocuta Schlett.

1. M. ilevexa ç c5 n. sp. — ç Nigra, labri basis fulvo, inter an-

tennas, brunneo-fulvo, pleurae, segmentuni mediale et segmentunï

dorsale primum, maculae latérales angulatae segmeutorum 2-4, et

fascia apicalis segmenti (|uinti, all)ido, scopae parte basali rui'o,

apicali nigro-pilosa. Mandibulae longae,acie apicali brcvi paululum

obliquo, dentibus in angulis et tertio juxta externum contiguo. Cly-

peus maxima parte rétro devexus, lalissimc et recte emarginatus:

scutum nasale scabruni lineis elevatis deorsum divergenlibus angu-

lum imprcssum praebenle; vertex circa dupli» longior quam inter-

vallum inter ocellos post., linea tenui in medio lucida fere elevata.

Mesonotum et scutellum fere aeque punctis densis.plus minus con-

tluentibus; abdomen basi segmentorum intermediorum sat crasse et

dense punclata, depressionibus tenuius sed densius, segmento 4 om-
nium lucidiori, callis basalibus fere nullis, punctis attritis. Prototarsus

2griseo-brunneo vestitus
;
prototarsus 3 fere parallelus. — Long, 16-17 :

al. 11-12 mill.

1 9 de N'Doro X-XI 98 (Bouyssou.)

(j Fimbria brevis et densa sub mandibulas, barba clypei, pilis pos-

ticis, lateralibus et subpositis trunci tlavido albidis, iu facie nigris in-

termixtis, in verlice atris. Mandibularum semper nigrarum carinulae

\ix ultra médium prolatae. Orbitae sursum fore convergentes. Meso-

notum et scutellum punctis fere conflucntibus, inde scabriuscula. Ab-

domen segmentis 2-3 punctis in basi sat crassis densisque, in

depressionibus parvulis densissimis, 4 sat densis minus impressis, o

obsoletis.

Tibia 1 apice. tarsi 1 articulis 1-4 ferrugineis, articulis 1-2 paululum

doplanatis apicem versus tuberculo minuto inslructis. Coxa armata.

Segmentum dorsale 6 pilis nigris, ejus lamina acuta molle sinuata

impressionem in medio praebentc. — Long. 12 -lo; al. 10-12 mill.

3 c5 de X'Doro X-XI 98 (Bouyssou), dans ma coll. ; 1 d des chutes de

Samlia (Mocquerys), au Mus. Roy. de Bruxelles.

2. M. Iluponti Ç (5 n. sp. — Nigra, in medio abdoniinis luce obli-

qua caesio vage lucens; faciès nigro pilosa, suturis lateralibus clypei

et scuti nasalis exceplis pallidis, segmentum 5 haud albo fasciatum.
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Scopa nigra, sed extrema basi pallida. Mandibulae fere ut in .V. de-

vexa. Clypous normalis, apice in medio inler duos denticulos sat late

et roctc cmarginatus, margine cmarginaturae duplici ; longitudinaliter

rugatus, in medio basis linea tenui elevata. Orbitae sursum fere con-

vergentes. Vertex fere ut in .V. derexn.

Mesonolum et scuteihmi dense punclata, scutellum crassius, mela-

notum tenuius et densius, ambo unguinosa.

Abdominis interpunctio laxissima, sed punctis raris crassis. Proto-

tarsus 2 castaneo vestitus, IHerc parallelus. —Long. lo-20;al. 12-

14 mill.

1 9 de N'Kogo (Bouyssou), au Muséum de Paris; 2 Ç d'Umaugi (B.

Wilverth IX -XI 90) et 1 9 des chutes de Samlia, rivière N' Gami (Moc-

querys), au Musée Royal de Bruxelles.

(5 A M. devexa (3 aegre distinguenda ; dillerl : Carinula interna man-

dibulae ultra médium prolata, inter eam et marginem externum ma-

cula sanguinea; extrema basis fimbriae mandibularum pilis nigrescen-

tibus vel forsan trans pilos conspicuam laminam appendicularem

mandibulae marginis pracbens; mesonotum unguinoso-lucidum ut iii

femina; abdominis dorsum punctura rara crassaque ut in l'emina, in

segmento 4 fere nuUa. — Long. 13-lo: al. 11-12 mill.

9 cJdes chutes de Samlia (Mocquery s), au Musée Royal de Bruxelles.

Dédiée à M. Dupont, directeur du Musée Royal d'Histoire naturelle

de Bruxelles, à robligeance duquel je dois d'avoir pu rendre ce tra-

vail plus complet.

;{. M. adeloptera 9 Schlett. — (3 Mandibulae subtus incisae denla-

tae, clypeus sal rude punctatus lutescenle mystaceus. Coxae armatae;

jirototarsus 1 postice ciiiatus et 3 sat graciles, intermedius pihs rufo-

brunneis vestitus. Segmenti 6 lamina fere angulalim projecta, 7 apice

fere pyramidah. — Long. 13-14; al. 10, .*> mill.

1 (S de N' Kogo (Bouyssou), au Mus. de Paris; 1 9 <'t 2 d des chutes

de Samlia (Moc(iuerys), au Mus. Roy. de Bruxelles.

Ce c? me paraît être le même que M. mandibulata (S Sm. ; si cette

oi)inion était fondée, le nom de Smith aurait la priorité.

4. il. Ilouyssioui 9 c5 n. sp. — Nigra, lucida, punctis sat deusis

paulo impressis; mesonoto lucido praesertim in parte poslica, basi

sculelli impuiiclata lucente, plemmatibus (auctorum (pinrumdaiu

axillisj carinalo-lumidis. iiitidis.

9 Facie quadrata, pube frontis rufula. Mandibulae validae, aciei an
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gulo extorno bidontatae, medio modice angulatac. Clypeus brevis,

convexus, molle et late sinuatus, carinula média polita. Prototarsus

3 paululum dilatatus, subtus convexiusculus. Scopa basi rufa, apice

nigro. — Loug. ll)-17; al. 12 mill.

(5 Feminae similis, sed abdominis punctiira raagis impressa, seg-

mente S apice albo fasciato. Barba clypei et cirro scuti nasalis griseis,

cirro segmenti \entralis 1 rufescente; prototarsis anterioribus pos-

tiee, prototarso 3 aiitice albido ciliatis. Tibia 1 et fémur 1 subtus pro

parte rufa. Lamina segmenti 6 parva fere intégra, pilis nigris; seg-

mentis veutralibus 2-3 et aliquando 4 llmbria apicali alba.

Mucrone coxali nullo aut saltem inconspicuo. — Loug. 13-14: al.

11 mill.

1 ç et 1 (5 de N'Doro, X-XI 98, dans ma coll., 1 c5 de N'Kogo au

Mus. de Paris, tous rapportés par M. Bouyssou; 2 (5 des cliutes de

Samlia (Mocquerys) , au Mus. Roy. de Bruxelles.

o. M. crocuta Q Schlelt. (= verisim. M. decomujnata Rad., Jorn.

sc.Lisb.,1881).

(5 Feminae similis, sed puactura abdominis magis impressa. Meso-

sterni puncta, ut in femina, crassa fere transversa. Segmenta 4-o

apice griseo fasciata, ut ventralia 2-3. Pedes simplices, mutici. La-

mina segmenti 6 lateribus nuUa, in medio prominula apice angusto

sinuato. — Long. 9-11; al. 7-8,o mill.

2 9 et 4 c5 de N'Doro X-XI 98, dans ma coll., 1 (5 de X'Kogo au

Mus. de Paris (Bouyssou) ; o <3 des chutes de Samlia (Mocquerys), au

Mus. Roy. de Bruxelles.

II. — Espèces du groupe de M. coelocem Sm.

Ces espèces sont les plus grandes.

Les 9 ont le chaperon tronqué droit au bout, mais avec une itetitc

lentille à cheval sur le milieu du ijord apical, quelquefois échancréc

au milieu; les mandibules a bord ouvrier large n'ayant que deux
dents à l'angle externe, leur bord au-dessus desdites dents non ou à

|)eine angulé vers le milieu. Le prototarse 3 presque parallèle. Elles ont

la brosse rousse. Les c? ont les antennes un peu renflées en massue,

la mandibule armée d'une grosse dent triangulaire vers le milieu du
bord externe, les bords de la fossette labiale prolongés en dent vers

la mandibule, la hanche antérieure armée d'un long mucron aplati, le

jirotolarse 1 dilaté plus pâle et la lame du segment 6 prolongée de

clia(iue coté en une bmgue dent plus ou moins obtuse.
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6. II. stiippea ç (3 n. sp. — Nigra, pedibus fusco-rulis, lutos-

ceute griseo et rufo pilosis.

Capiit. truncus, segmentum 1 fulvido-grisen hirsuta, pilis ali(|uot

Itrunneis in clypoo et vertice, segmentis 2-6 pilis sat brovibiis appressis

riilis, in margine apicali fascialim ful\escenlibiis. Alae fumato-bya-

linae.

c5 Macula basali mandibulariun et abdoniinis sogmenlis ulUniis ru-

fcsccntibus. — Long. 9 20-22; al. lo-17 mill.
; o" 18; al. 14 mill.

9 de Lambaréné, X 97 (Bouyssou) et 2 o du Sierra Leone,

ma coll. ; 5 9 du Sierra Leone et des chutes de Samlia et 1 (5 des

chutes de Samlia (Mocquerys), au Mus. Roy. de Bruxelles.

7. M. tricolor Fr. 1903 (*) 9 d. — A M. Muppca ditlert in 9 seg-

mentis 2-3 vel 2-4 nigro pilosis, fascia angusta apicali tanlum grises-

cente, in c5 segmente 2, vel 2-3 nigro vel nigrescente pilosis fascia

angusta apicali pallida, mandibulis, pedibus poster, et basilala segmen-

torum ventralium nigris.

4 9 et 2 c? de N'Doro, X-XI 98 (Bouyssou) dans ma coll., 1 (3

d'Umangi, X 96 (Wilverth), au Mus. Boy. de Bruxelles.

III. — Espèces ne rentrant pas dans les groupes précédents.

.S. II. liiseta 9 n. sp. — Nigra, facie et vertice pilis nigris,

capile subtus, Ihorace subtus et postice, segmento 1 pilis lutescentc-

griseis, segmentis sequentibus pube appressa rufa margine pallidiore,

scopa ferrnginen.

Faciès quadrata, chpeo punctis sat raris, linea elevata longitudin.

lucida ante apicem obsoleta, margine truncato in medio setis binis

munilo, sciito nasali planato clypeum juxta polito; maudibulae acie

magna dentibus duobus contiguis sat obtusis apicalibus in medio vix

r(»lundata angulata. Vertex. mesonotum et sculeilum punctura con-

llucnle scabra, in disco mesonoli transversim inlricata. Alae fumalo-

iiyalinae, apice obscuriore. Protolarsus 2 l'ufo-brunneo veslitus;

protolarsus 3 sat angustus basi vix rotundatus; calcaribus obscure tes-

taceis. — Long. 18; al. 12 mill.

1 9 de Lambaréné, X 97 (Bouyssou), ma coll.

Si son chaperon [tortait ra[tpeii(lic(' médian, elle paraîtrait appar-

tenir au groupe de corlocpra, mais le milieu de son bord apical entre

les deux soies serait plutôt un peu sinm''.

(1) Celte espèce a été décrite par M. Triese (Zcitsch. f. Syst. lijniénopl.

Heft m, août 1903) pendant que le manuscrit clait à l'impression.
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9. 11. ii'ichora î J n. sp. — Nigra, facie fulvidis, in vertice,

clypei disco, mosonoli disco, segmentoruni 2-3 basi plus minus

uigrescentijjus, clypei margine barba rufa brunnca, truncoet scgniento

primo albido, segmeutorum 2-3 fascia apicali, sogmoulis 4-6 rufo

pilosis, scopa rufa, basin versus obscuriore. Femora et partira tibiae

postica pilis brevii)us rigidis fcre capitatis albis.

Alae l'umato-hyalinae , basi dilutiore.

Mandibulae sericeao dentés quatuor praeter angulum internum

praebentes. Prototarsus 3 sat anguste trapezinus; calcaria brunnea. —
Long. 14- lo; al. H-12 mill.

(S Quoad colorem similis, barba' clypei luteo-grisea
;
piUs brevibus

femorum post. nuUis; alis basi translucida. Lamina segmenti G rotun-

data in medio arcuatim siniiata. Segmentum ventrale 6 exsei'tum, in

triangulum obtusum, fere laeve. — Long. 13; al. 10 mill.

Cette Mégacbile, dont la coloration rappelle M. chrysoniiea Gerst.,

me paraît être Tespèce d'Angola que Radoschkovsky a désignée sous

le nom de M. chnjsomelina Gerst. dans Jorn. se. Lisb., 1881.

3 Ç et 1 c5 de N'Doro, X-XI 98, ma coU. et 1 9 de N'Kogo (Bouys-

sou), au Mus. de Paris.

10. M. pyrrhothorax 9 Scblett. (= verisim. M. unifasciata Rad.

Jorn. se. Lisb., 1881).

2 $ de N'Kogo (Bouyssou), au Mus. de Paris.

11. II. exesa 9 c5 n. sp. — Nigra, mandibulis, orbitis, tempo-

ribus subtus, trunco subtus et poslice, segmentum 1, lateribus segmen-

lorum 1-0 pilis sordide lutescente-griseis ; vertice et mesonoto nigro-

hispidis; scopa fulva ad apicem rufescente, in segmeuto 6 parva,

aliquando obscurata.

Mandibulae magnae, acie tridentata, dente supero liaud valido in medio

sito. Clypeus nudus, tumidus sed excavalus in medio marginis incisus,

inde bidentatus, dentés magis inter se quam ab orbita remoti. Scutum

nasale planatum, nitidum. Mesonotum densissime, scutellum crassius

et sparsius punctatum, pteromata lumida fere impunctata.

Alae fere liyalinae, apice infuscatae.

Prototarsus 3 sat latus interne prope basin convexus; calcaria tes-

lacae.

Abdomen sat dense punctatum lucidulimi. — Long. 14- lo; al.

11 mill.

c5 Facie fulvo-aureo, lateribus deprcssionum segmentorum 2-4
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rufesconte-briinneo, dimidio apicali scftinenli o, ot parte dorsali sog-

nionli 6 torncnlo rufo veslitis. Segmcntum o sefis nigris iutermixtis.

Mandiliiilariini margo cxlernns basiii versus arcualus iiide angnluni

baso-oxtermini liberiini aciiUiin in lana oris plus minus occultuni

praebens. Lamina segmenliO lateribus rolro con\ergenlit)us in medio

arcuatim excisa, sabtus foveolata et margine apicali segmciiti in medio

paululum repando.

Segmentis vcntralibus 1-4 tantum conspicuis. — Long. 1:2-L'J; al.

9,5 mill.

21 ç et 2 (5 de N'Doro X-XI 98, 2 d de Lastourvillc VIII-IX 98, dans

ma coll. ; 1 9 et 2 c? de N'Kogo, au Mus. de Paris, tous des chasses de

M. Bonyssou; 2 $ de Lukungu (Haas) et de Popocabacca (Loos) et 3 o
de Borna (Tscholîen) et des chutes de Samiia (Mocquerys), au Mus.

Roy. de Bruxelles.

12. M. mai'ifaucla n. sp. '?d — Mari M. exesae simillimus, differl :

segmentis 1-4 îascia apicali compléta aurantiaca, 5 omnino rufo-to-

mentoso.

(An mas M. palHda Rad.?). — 23 d de N'Doro X-XI 98 (Bouyssou),

ma coll. ; 1 (5 des chutes de Samiia (Mocquerys), au Mus. Roy. de

Bruxelles.

13. II. lioosîn. sp. 9 c? — Nigra, mandlbulis pedibusque aliquando

rufescentibus; facie, temporibus et mandibul. basi albescente lanosa,

barba clypei apice obscurala, vertice et dorsi noto villulis obscuralis

sparse bispidis, inde cute lucente punctulata conspicua, segmentis

l-o lanula appressa aurantiaca vestitis, et quando attrita est cutis lu-

cidula punctulata apparet ; segmento 6 pube griseo setuhs brunneis.

Scopa fulvo-rufa, basi pallidior, in valvula obscurior.

Alae fumalo hyalinae.

Mandibulae validae, area faciali polila, nuda, sulculo aciem attin-

gentc nullo, dente 2 obtuso a 3 vix inciso-separato. Clypeus lucidus

convexus basim versus oblique depressus.

Antennae graciles elongatae, articulo 3 sesquilongiorc secundo, quar-

lum fere aequante. Pedes aliquando rufescentes pilis mollibus albidis,

sub prototarsis fulvis: prototarso 3 magno, inl'ra convcxo, calcaribus

lestaceis. — Long. 12-14; al. 8,5-10 mill.

c5 Faciès tota aureo-villosa.

Mandibulae area basali albo pilosa, subtus nudae, margine exlerno

basim versus in anguliim acutum fere usque ad apophysim fere nu

dam fossulae labialis prolongatae.
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Prototarsus 1 valde dilataliis albus externe albo-fimbriatus, angulo

apicali interne (antico) intlalo nigro; articulis 2-4 albis externe aibo,

interne brevissime nigro fimbriatis; coxae antiquae fere glabrae arma-

lae. Prototarsus 3 reclangiiliis sed angulo apicali supero, et etiam in

art. 2-3, plus minus prolato.

Segmentum 6 fere totuni tomento rufo tectuni, lamina apicali nuda,

in medio foveolata, margine irregulariter creuulata. Quatuor seg-

menta ventralia late griseo apice timbriala. — Long. lO.o-H.5; ala

7,5-8 mill.

9 ç et 1 c5 de Batah IX 1)7 (Bouyssou), 1 c5 de Sierra Leone VI, ma
coll.; 2 9 de Sierra Leone (Mocquerys), 1 o" de Sierra Leone (Mocque-

rys), 1 (5 de Popocabacca (Loos) et 1 (5 des chutes de Samlia (Mocque-

rys), au Mus. Roy. de Bruxelles.

Var. Le (5 de Sierra Leone a la base des segments 2-4 glabre, en

tous cas non vêtue de fauve.

14. 11. Iirocliidens n. sp. ç —M. Loosl simillima. Dillert : man-

dibulac dente 2 à 3 melius separato, angulato ; scuti nasalis et clypei

jugo longitudinali convexo, haud depresso; pilis faciei fulvidis, clypei

apicalibus brevibus brunneis; mesonoto et scutello densius punctula-

tis, inde caecis, pube densa fulvido-grisea, setis brunneis immixta,

tcctis; segmentis 2-4 in depressionibus tantum pilis luteis appressis

vestilis. — Long. 13; al. 9 mill.

I 9 de Vista, Congo belge (Moerenhout), au Mus. Roy. de Bruxelles.

II m'a paru bon de |)lacer ici cette espèce, non récoltée par M. Bouys-

sou, poiH' rendre plus facile la comparaison avec M. Loosi.

lo. il. i'au«la n. sp. 9. — -V. brocitidenti similis; difîert : mandibu-

lls brevioribus eorum area frontali haud polito-lucida, linea paulo

elevata, irregulari, aciei margiui fere parallela post dentés sita, denti-

bus brevioribus; sulculo inter dentem apicalem et secunduni aciem

attingente et ibi tomento rufo ornato; segmentis 2-o basi quoque ves-

titis; valvulis nigro-hispidis, quandoque segmento ventrali quinto la-

teribus nigro-hirto. — Long. 10-11; al. 8 mill.

1 9 de Balah IX 97, et 1 9 de Lastourville IX 98 (Bouyssou), ma
coll.

16. II. niii«earia n. sp. cJ. — Niger, femora anter. subtus et tibia

1 subtus rufescentia; faciès aureo-villosa, vertex nigro, thorax (quan-

doque nigris intermixtis) segmentum 1 et pedes fulvido griseo (sub



308 J- Y.vcHAi,.

prolotarsis ruiido) hispida, segmenta 2-4 laleribus et saitciu depres-

sionibus (verisimiliter quum recens est in disco ferc toto), segmentum

o et segmentum 6 usque ad laminam pube appressa fulvido grisea (? in

recentibus fulva), segmento o setis nigi'is inlermiKtis, ventre nudo.

Tarsi i art. 1-4 longe fulvo, posticc longius et longissime ciliali,

penicillo longissimo sub apicem tibiae ciliis tarsi intermisto; lamina

analis rotundata in medio arcuatim incisa, incisuram juxta creniilata,

subtus medio foveata. — Long. 9,5; al. 7,5 mill.

7 d' de iN'Doro X-XI 98 (Bouyssou), dans ma coll.

Est peut-être le c5 de M. rauda.

17. M. paliorean. sp. Ç. — Nigra;caput et thorax squalido-griseo,

in verlice et in mesonoto brunnescente. in segmento 1 albido vestitis;

prototarso 2 brunneo rufo vestito; laterii)us segmentorum dorsalium

2-5 albo-mucoreis vel pilosulis: scop.i in segmento 6 et in latcnbiis

segmentorum 3-5 atra, in medio basique pallide fulvida. Sub prolo-

tarsis pilis brunneo-rufis.

Mandibulae solitae, praeter duos dentés apicales in medio aciei vix

angulntae; sulculo inter dentés perveniente puncto tomentoso rufo.

Scutum nasale et clypeus simul convexa, in linea média lucidiora, cly-

peus ante apicem transverse depressus, margine truncato. Mesonotum

scabriusculum opaculum. Abdominis dorsum dense parum distincte

punctatum, unguinosum. Segmenta 5-6 in medio pilis nigris brevibus

erectis. Prototarsus 3 magnus subtus convexus. Alae hyalinae nervis ^

atris. — Long. 11; ala 7.5 mill.

1 9 de N'Doro X-XI 98 (Bouyssou), ma coll.

18. il. seniieriua n. sp? (5. — Nigra, tibia 1 sul)tus et ouychiis

omnibus rufescentibus. Faciès, aureo lanata; vertex, mesonotum et scu-

lellum pilis griseis et nigris mixtis hispida; lempora, latera trunci, |)ec-

tus, segmentum mediale et segmentum prinuun albido-pilosa; seg-

menta 2-4 fascia apicali inlerrupta, S et 6 basali albis, 5 apice nigro

setoso; 6 apice triangulo nudo; lamina in truncatura ter sinuata dentés

parvos quatuor praebet, mediani duo approximati, facie ventrali puncto

impresso. Segmenta ventralia 2-4 fascia apicali alba.

Coxa inerma; prototarsi graciles, brève ali)o limbriati. Alae basi

hyalinae, apice grisesceutes. — Long. 9-10; al. 8 mill.

1 c5 de Lastourville IX 98 (Bouyssou), ma coll.

Pourrait être le (5 de .V. pdllorcti.

19. il. anciilula n. sp. 9 ô- — Nigra; faciès et tempora, Irunci



UlliiK'Hoptrres du Conijo fraiirm's. 369

lalora et apex posUcus, pedes et segmeutuiu 1 pilis griseis plus minus

fulvidis, vertex, mesonotum et scutellum obsourioribus. sub proto-

tarsis rufulis; segmentis 2-o inargine apicali fascia grisea in inedio

strictiore et saepe attrita ; segmenta o-O disco nigro hispida ;
scopa

liilvo-i'ufa,aliquandolateribus basi pallescens, in valvuva nigra aut sal-

tem obscurata.

Mandibulae solitae obsolète 4 dcntatae, sulculo inter dentés apicales

perveniente juxta apicem tomento rufo; scutum nasale et clypeus

constanter crebre punctato-scabra, interpnnctis secundum lineam

mcdiam paulo lucidioribus; inijus margine apicale in medio molle si-

nuato, sinu paululum calloso. Mesonotum creberrime punctatum, opa-

cum. Alae squalido hyalinae. Abdomen cordiforme. sat crebre punctu-

lalum; lucidulum, sulculis transversis segmentorum 2-3 modice

iinpressis utrinque paulo callosum.

Prototarsus i griseo-vestilus. et postice cihatus, prototai'sus 3 lon-

gus, latus, subtus con\exus; calcaria testacea. — Long. 8 -il; al.6-G,o

mill.

.-^ Nigra, facie interna femoris et tibia 1 aliquando tarso testaceis
;

faciès et thorax pilis in facie aureis, in thorace fulvidis. Barba postica

femoris 1, ciliis posticis prototarsorum 1-2, anticis 3 albis. Depressio

apicalis segment. 2-5, et ventralium 2-3 fascia grisea vel fulvida;

segmenti o discus nigro-setosus, 6 pars dorsalis tota ut faciès pilosa,

lamina rotundala in medio arcuatim excisa et utrinque aliquando uni-

crenulata. Mucro nullus vel inconspicuus. Prototarsus 1 lalitudine

\ixduplo longior. — Long. 7,o-8,o; ai. 6-7,3 mill.

1 9 de Libreville VIII 97, 3 9 de Batah IX 97, 3 ç du Rio Mouny

pr. 98 (Bouyssou), dans ma coll.; 1 Ç de Sierra Leone (Mocquerys)

et 1 5 de Borna (TscholTen), au Mus. Roy. de Bruxelles; 1 6 de Li-

breville VIII 97, 1 cJ du Rio Mouny pr. 98, 3 d de Lastrouville VIII-

IX 98 (Bouyssou), ma coll.

Très voisine de M. leacopsis Q Scblett. qui a été décrite sur un seul

exemplaire très usé, qui paraît surtout dillerer de M. ancillala par ses

segments 6 et 7 dorsaux sans les petites soies dressées d'ancUlnla,

tandis qu'ils paraissent plus ou moins vêtus d'iui duvet roussàtre, et

par son prototarse 3 moins long proportionnellement et à peine

cojivcxe en dessous, et par sa taille un peu plus grande, par son funi-

cule roussàtre en dessus et par les articles 8-9 des antennes pas plus

longs que larges. A noter que, quoique usée, .V. lewopsis paraît avoir

des fascies apicales de poils gris. Quant à M. cenustd Sm. et M. mfi-

scopa Sauss., je ne les connais |)as en nature.

Ann. Soc. Eut. Fr., lxxii [1903]. 25
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IV. — Espi'co:^ (In Congo rapporlcos par divers.

ii). M. Xaut 11optera ç Schlott. — J Quoad coloreui JViiiinao si-

milis, scd facio usque ad ocollnm imparem (disco clypoi nudo} fulvido

longe villoso, niandibulis oxlerno rufiilo brcvitor donsofjiu' (inibiialis.

anio apiccm externe cruenlalis, prolotarso 1 interne rotnndalo prn-

longatoqiie, externe ciliis raris longissiniiS(pie; lamina anali vi\ medio

stricte et molle siniiala siiperne impressa, segmentis ventralii)iis fere

midis. — Long, ll-li; al. S.o-lO.o mill.

3 ex. du Congo belge (lloton), â de Borna (Tscho(Ten) et "2 de

Sierra Leone (Mocquerys), ainsi (|ue de nombreuses î des mêmes
provenances et en outre de Boma Sundi (Holin), 1 ex. d'Umangi, X,

(Wilverth) et 1 ex. de la Bénoué (Burdo), le tout au Mus. Boy.

de Bruxelles.

21. M. !i>tri«*ii|»aliniN n. sp. c5 — Nigra, pilis albidis, in facio fla-

vidis. Mandibulae inargo externus médium versus spina armatus:

apex lossulae labialis mucronem in mandibulam direcliun inter spinam

et extremam basiu; protolarsi nigr'i, graciles, prolotarsus 1 laliludine

saltem quadruplo longior. Prototarsi 1 et 2 poslice, 3 longe antice albo

ciliali. Segmenta 2-4 apicc, 6 basi, venlralia 2-3 apice alhido villo

lasciata: segm. dorsale 5 setis nigris bispidum. Lamina in medio

anguste rotundato-excisa, et utrinque anguslius, latera versus irregu-

gulariter crenulata , inde denlibus sat acutis quatuor, saepe tribus

tantum: suhius in medio foveolata. — Long. 7-8; al. o.") mill.

1 c5 du Jlaut-Congo (Le Boulengé) et 1 d '1^ l)elagoa-'5ay au Mus.

Boy. de Bruxi'Ucs.

22 et 23. II. allora d <'t *>• ulra d n. sp. — Nigrae, caput, trun-

cus. segmentum d(»i'sale 1, ventris saltem maxima parte nigro-pilosa

;

segmenli dor.salis 2 i)arle apicali, et segmenta 3-0 lana gi'isea ali-

(juando parce fulvescenle dilula. Alae liyalino fimiatae, ner\is brun-

neis in nodo costali fulvescenlibus. — lo-Ki; al. 11.0-12 mill.

3/. nltera d- — Tarsi antici articuli 2-3 rufescentes pallido ciliati :

mandibulae margine externo valde dilatalo-dentalo, segmento (i iri-

carinato, lamina ejus truncato-rolundala in medio excisa, 7 margine

angulato dorso carinato, segmentis ventralibus sex, ullimo angulalo

rufescente.

1 d de la région du Tanganyika, ma coll.

.)/. utra d- — Tarsi antici 2-3 nigri nigro ciliati, segmenli (i la-

mina rolunda apice vi\ brève sinuata ante sinuni foveolala, 7 occuilo,
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spgmentis ventralihiis quatuor tantum (conspicuis) 4 rufosconte ulrin-

que lanato.

1 (5 de la région du Tanganyika, ma coll.

La 9 de M. utra devrait être du groupe^ de )f. riifircuiria, c'est-à-

dire à chaperon penché en arrière.

24. M. )siO!<iia n. s[). Q — M. ianlhojilcrai' Sm. 9 al'dnis et similis,

diiïert : mandijjuladentihus duobus interraediis(in ianthoptcra tribus);

mesonoto toto, scutelli margine postico et tarsis posticis albo-pilosis.

— Long. 15 mill. : al. 12 mill.

1 9 de Manon, Afrique or. allemande, ma coll.

23. M. Iiopilili!!» n. sp. ? c5 — Nigra, tarsi antici simplices articulis

2-0, aliorum onychio, segmentorum intermediorum extremo apice et

ventris segmento () triangulari et calcaribus rufescentibus. Pili omnes
pallidi, sub tarsos anteriores rufescentes, in segmentis fasciis apicalibus

in 1-4 late interruptis, in o compléta, in 6 totam aream occupante.

Alae fumato-byalinae. Mandibulae extus dente magno sat acuto; seg-

mento G utrinque et in medio carinato, carinis lateralibus dentifor-

mibus porrectis, spina utrinque plus minus longa carinulae mediae

approximata, dente plus minus conspicuo inter spinam et carinam la-

leralem; segmento 7 angulato carinato. — Long. 13 mill.; al. M mill.

1 (j de Lagoa, ma coll.

20. M. iuele« n. sp. 9 — Mgra, nigrescente et albescente pilosa;

truMcus in callis, metanoto et segmento mediali pilis albidis, in meso

noto nigris et griseis mixtis; abdominis dorso griseo-albis, plus minus

setis nigris imraixtis, fasciis apicalibus 1-5 albis plus minus conspi-

cuis semi-appressis. Calcaria brunnea, alae fere hyalinae.

9 Clypeus rotuudatotruncatus; mandibulae acio ante apicem excisa,

sinu utrinque dentalo, inter dentem et angulum apicali-internum \ix

aiigiilata. S; )p i pnllide (ulvida in valvula nigra. — Long. 16-17 mill.
;

al. 10,0-12 mill.

2 9 de Monteiro, baie de Lagoa, au Mus. Roy. de Bruxelles, et 1 9 de

l'Afrique orientale allemande, ma coll.

A quelque ressemblance avec M. fclina (lerst., mais est plus petite

et a le chaperon plan.

27. M. lle«*al<' u. sp. c5. — Nigra, brunneonigr(t-|)ilosa. Mesouo-

liun et scutelluni punctis ci'assis coniluenlilms. IMli faciei et temporum

griseo-llavidi. Mandibulae basis latior quam Ncrticulum ejus, angulo
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basali oxtorno in donlcm angiilosuin prodiicto. Arliculi .")-13 latitndinc

sua fore diiplo longioi'cs. Tarsiis 1 rufcsccns \ix dilatatus, "2 pos-

lice, 3 posticc ft antice ciliata. Segmentum 6 in parle basali carina-

lum in parte apicali impressum, ejiis lamina sat angiista in medio

sinuala et utrinque minus lato sinuata, segmentum 7 parum exsertum

rotundato-truncatum. — Long. 9,5 mill.: al. 7 mil).

1 c5 de la région du Tanganyika, ma coll.

IV. Gen. Liitliiirguii» Latr.

1. L. sparganotes {Mryiichilp >ii)ani(niotes 9 Scidett. Ann. Soc.

entora. de Belgl(|iie, t. XXXV, 189i;;.

(5 Faominae similis, dillert : ch peo et mesonoto modiocrius scabris.

illo absque ruga elevata ; libiis et prototarsis 1-2 postice, tibia et

prototarso 3 utrinque nigro longe fimbriatis; prototarso 3 gracili ar-

cuato; segmeuto fascia tenui apicali; coxa. femore et tibia 3 intlatis.

— Long. 12-16 mill.; al. 9,o-10 mil!.

4 9 et 1 (5 de Lastourville, VIII -IX 98 (Bouyssou), ma coll. ; 1 9 du

Congo (Gammaerl), 1 9 de Sierra Leone et 2 cJ des chutes de Samlia

(Mocquerys), outre les 9 typiques du Mus. Roy. de Bruxelles.

i. 1.1. puilata.'<« n. sp. c? — Niger, nigro vel fusco pilosus; alae

griseo-hyalinae. Caput et notum densissime punctata, ahdominis dor-

sum subtilius. Spatium cordiforme impressum.

Antennae brèves, articulis4-7 latitudine sua valde bn'\i(iril)us. Fé-

mur posticum incrassalum. — Long. 11 mill. ; al. 8 mill.

1 (5 des bords du Tanganyika, ma coll.

V. Gen. Krlacles Spin.

E. Bouys.soiii n. sp. 9 (5 — Niger, setidis brevissimis pallidis sat

sparsis hispidus. Vertex, tempora mesonotumct mesopleurae (et etiam

in mare segmentum 1 sed paulo minus crasse) punctis crassissimis

conlluentibus, de reliquo punctis valde minoribus sed densis. Frontis

area trape.?ina elevata usque ad clypeum prolata, lateribus abruptis

usque ad antennas deorsum convergeulibus, sub antennas divergenti-

bus. Segmenti analis area horizont. brevis longitud. rimata, medio li-

nea elevata longitudinali; segmenti medialis pagina analis et segmenti 1

pagina frontalis planalae, l'ère liaud sculplae, marginatae. Pteromata

in spinam seutellum longitudine aequantem relro producta. Alae fn-

malo-lnalinae; calcaria fulva.
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Q Clypt'iisapice fero reclus, denticiilatiis ; tlagelluiu liliforme articulis

octo ultiinis latitudine fere longiores. Prototarsus 3 articulis sequenli-

bus simul sumptis iongior, suhtus rnfldo hirlus. Scopa lulescens. —
Long. G inill.; al. 4,3 niill.

o' Venter iere nudus; antennae graciles, arliculi 5-13 latitudine sal-

lem duplo longiores. Segmeutuni (j utrincjue depressione marginis pa-

ralJela. — Long. 5,o mill.; al. 4 mill.

1 Ç et 1 o" de N'Doro X-XI 98, 1 o" de Libreville VIII 97 et 1 o^ du

Rio Mouny, print. 98 (Bouyssou), ma coll.

Cette espèce diffère des autres espèces surtout par son front et son

scutum nasale surélevés, un peu comme dans le G. Eiuispis.

VI. (îen. Autliidiuin Fait.

I. A. coinpaoluni Sm. —19 de Libreville, VIII 97, là ? du Rio

Mouny pr. 98 (Bouyssou), ma coll., 1 ç des chutes de Samlia (Mocque-

rys), au Mus. Roy. de Bruxelles.

â. A. Bou>'<i»«i>oui n. sp. 9 cJ — Nigrum, abdoraine, scutelli fere

dimidio apirali, Jineola laterali mesonoti, tegulae dimidio antico et

maxima parte pedura ruiis; caput luteo modice variegatum. Undique

aeque punctatum, disco mesonoti postico, scutelli antico, et depressio-

nibus segmentorum Icvibus. Scutellum trapezinum rétro in laminam

prolatum. Alae valde infumatae.

9 Scopa auroo-fulva. Epipygium incisum.

(5 Segmentd G latere inciso dentato, apice bisinuato angulis apica-

libus fere qnadratis répandis, segmento 7 trispinoso ut in ^1. afriranu

Sm.

La face a une ligne jaune le long des orbites, sur le chaperon une

ligne (parfois interrompue) avant le bout chez la 9, mais un triangle

apical chez le (5, la base des mandibules jaune. Le bord postérieur du

vertex presque lamelleux, translucide; la suture du pteroma (axilla

Thoms. Ashm.) oblique aboutissant au milieu du bord latéral de

l'écusson qui est oblique dans le sens opposé.

9 Long. 10 mill.; al. 8,5 mill.; d long. H mill.; al. 10 mill.

4 9 et 4 d de Lastourville, VIII-IX 98 (Bouyssou), ma coll. 1 9 de

Boma Sundi (Rolin), au Mus. Roy. de Bruxelles.

Cette espèce diffère de .4. Paulinieri et de A. africanum Sm. (jui

pourraient être une seule et même espèce, i)ar sa taille plus grande,

par ses pattes en partie noires, sa face moins jaune, et le c5 du (5 de
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A. l'iiuliniei'i par le bordapical du segmcnl avec trois faibles appen-

dices.

C'est ce (3 que Gerstaecker a pris pour un j du G. Euai^iiix.

',i. A. Sevorini n. sp. d. — Mgriini, pedes niaxima parle et

abdomen fere lotuin lutea. Alae squalido-byalinae. Punctatuni; scu-

It'lluni Iransversum margine apicali inedio, lalerihus modio inciso-in>-

pi'essis.

Prototarsus li longus, angustus-; segmenluin (i utrimiuc angulo-

denlato, 7 lateribus rétro convergentibus. niargine apicali toto lunato-

exciso.

La base des mandibules, le cbaperon, les lobes latéraux tronqui'S

vers la liauleur de rinserlion des antennes, les angles inférieurs du

sculum nasale, un trait derrière le verlex, un point en avant ot en

arrière des écaillettes, 4 lignes en bordure de Técusson de cbaque

côté des 3 petits sinus, jaunes.

La base de l'abdomen offre un carré noir qui occupe toute la lon-

gueur du l*"'', et la moitié de la longueur du S"" segment et n'atteint

pas les côtés.

Long, du front au bout du i" segment, 1) mill. Jongueur probable

totale 14 mill.); aile 9 mill.

1 c? de Molii'o III- V 9o (l)u^ivier). au Mus. Roy. de Bruxelles.

A des rapports avec .1. œdntliojijigiitn KL, mais est bien plus grand. Dé-

dié à M. Séverin, aide-naturaliste au Musée Royal de Bruxelles, cbez

lequel j'ai toujours trouvé la plus aimable obligeance.

4. A. Paulinieri Ç (iuérin. — Ç Ab A. Buiijjssoui + dillert tantum :

statura minore, clypeo toto, lobis lateralibus totis usque radicem an-

tennarum, macula inferiore scuti nasalis, striga temporali, limbo

iatei'ali mesonoli, puncto antico tantum tegularum, limbo anteriori

niesopleurarum et mesosterni, limbo stricto marginali sculelli tlavis,

pedibus eum coxis fere totis rulis; segmento 1 basi plus minus nigro.

— Long. 8,0 mill. ; al. 7 mill.

1 9 de Boma (Tscboffen) et 1 d de la fiaitibie (Mocquerys), au Mus.

Roy. de Bruxelles.

Le (5 a la plus grande partie des mésopleures et du nu'sosternum

rougeâtre lavée de jaune.

La 9 que Le Peletier a décrite sous le nom d"A. hirolor, est beau

coup moins ornée de jaune, pourrait être d'tme autre espèce, ou

celle-ci en serait une variété plus ornée.

o. A. liengiioleiDJii^ n. sp. cJ. — Nigrum; pallida sunt rufa aiil
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liilea : (os occultiim) orticuli basales très vel quatuor anlennarum,

linoa lata postorior verticis et temporum, tegulac, scutollum fere

lotum, pedes l'ère toti, luaoulae latérales segmentorum 1-4. segmenta

0-7. Alae in diniidio npicali lumatae, in basi et niedio usque in cellula

2 discoidali translucidae. Cellula cubitalis i lonjissima. Omnino

punctatuni. Scutellum, ut in À. Paulinieri Guér. et A. Bouijssoui,

rétro laminato-prolatura. Segmentum 6 lateribusinciso-dentatiun, a()icé

mucrone parvo, segmenluiu 7 trispinosiun, spiua média longiori. —
Long. 7,0 mill.: al. o^o mill.

1 cJ de Benguéla, ma coll.

B. MeGACHILIXAE HAUD MDIFICANTES.

Yll. Gen. Coolîoxys Latr.

i. C. verticalis ? Sm.

3 9 (Bouyssou), 2 de N'Doro, X-XI 08, ma coll., et une de N'Kogo

an Muséum de Paris; 2 ç de Boma (Tschoiren), 2 9 de Borna Sundi (Ro-

lin), une Q de Popocabacca (Loos) et 2 9 du Congo belge (Hoton), au

Mus. Roy. de Bruxelles.

2. C. Bouysîsoiiî n. sp. 9 (5- — Nigra, mandibulae, tegulae.

pedes et segmentorum ventralium apex fere rufescentes ; calcaria pallida.

Fasciae supra in medio attenuatae, subtus interruptae. Pectus albo

pilosum. Alae apice îumalae basi hyalinae, Vertex, lempora supra,

mesonotum et scutellum punctis crassis, parum impressis, conlluen-

libus. Vertex et scutellum postice marginata, hoc fere recto laminato,

in medio linea gracili elevata, pteromatibus longe et sat acute, den-

tiformibus. Segmenta l-o lateribus sat dense, in medio sparse punc-

tala.

9 Segmentum ventrale o, ul antécédentes, punctatuni. Valvae anales

vix teniiissime et densissime punctalae, ambae tolae carinulalae;

supcrior acuta ante apicem impressa, inde carinulae ante apicem con-

venientes usque in mediam; inferior paulo longior ante a|)icem utriu-

que incisa.

Faciès auro villosa; covae armatae; segmentum 2 utriiKiue foveola

o\ata, o lateribus in dentem prolatis; (i lateribus dense piuicialum,

in mediiun (^xcavatum, ti spinosum, spinis duabus inferis longioi'ibus

quam duabus superis; segmentum ventrale 4 in medio apicis longil.

plicatum. — Long. 9,o-10 mill.; al. 7-8 mill.

1 9 et \ J de N'Doro, X-XI 98 (Bouyssou), ma coll.
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;{. C iiigripes n. sp. Q. — Nigra, vix incisuris ventralibus stric-

tissime rufesccntibus. A C. Jiouyssoui 9 differt vcrtice ol scutclli»

\ix aul non marsinalis, scutcllo in nu'dio planatn. apicc rolnso, sc;^-

luonto vontrali ."J dcnsius et tcntiiiis (piani antccedontilnis piinctalo,

valvis analibiis in dimidio apicali tantum uni-carinatis, infera magis

longiore quam supera, constantei' acuminala. — Long. 12 miil.; al.

7,5 mill.

1 Q du Gabon, ma coll.

4. V. laniiginoa 11. sp. ç — Nigrn, rapnt, membra et venter albo-

pubescentia. Segmenta l-o supra et subtus molle et parce albido-

fasciata. Caput et notum dense sat forte punctata. Scutellum postice sat

angulato porrectura, pteromatibus vix dentato-porrectis. Segmenta \-',\

sparsiiis sed f<irliiis, 4-o magis dense et tenue punctata: et niagis

etiam tenue et dense. Venter fere impunctalum. Valva analis supera

apice spinulosa, in dimidio apicali tenue lineato-cariuata. utrinque

parum impressa auriculata; valva infera vix loiigior, fere parallela,

apice truncato-rotundato. — Long. l'J mill. ; al. 9 mill.

1 9 du Gabon, ma coll.

Serait-ce la 9 de C. subdeuhila d Sm.?

YIII. Gen. Eu»Mi)i!<<i Gersl.

E. abdominalis Fabr. — '^ 9 de Batah IX 97, Lambaréné X 97,

Lastour ville VIII-IX 98 (Bouyssou), ma coll.

8 9 de Boma Sundi (Bolin), de Boma (Cambier), Landada (Petit).

Banana-Boma (Tscbolïen), Kinscbassa (Waelbroeck) et Sierra Leone

(Moc(]uerys] au Mus. Boy. de Bruxelles.

Doit être parasite des grandes espèces du genre MeyarliUr.

III. Siilifamilia Antliopliorin ae

A. ANTHoenoniNAK nhiu-icantes

IX. Gen. .%iillio|tlioi'a Lalr.

1. A. cincta 9. — Syst. piez., p. 3110, nec p. 358. (cincta 9 Sm.

Desc. new. sp., p. 124).

Ç Le tibia 3 à poils noirs avec seulement sa crête à poils blanc-fau\e.

(5 Ne diiïère que par une ligne jaune sur le scape, le l)ord inférieur

du scutum nasale et le bord interne des lobes latéraux de la face aussi

jaune, et les caractères sexuels.
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2 9 (Bouyssou) de N'Kogo, 1 ç (Brazza) du Congo, au Mus. de Paris;

1 ç et 1 c? de Sierra Leone, ma coll.

3 9 de Popocabacca (Loos), de Ibembo (De Sniel) et des chutes de

Samlia (Mocquerys), au Mus. Boy. de Bruxelles.

2. A. analis 9 Sichel.

3 9 (Bouyssou) : 1 de N'Doro, ma coll.; 2 de N'Kogo, au Muséum
de Paris.

3. A. albo-caudata 9 Dours. — (5 {A. ailrnid Sm.?) labro fere

tdto flavo, segnientis 4-(J albo-villosis.

I 9 de N'Doro (Bouyssou), 1 (5 de Sierra Leone, ma coll. ; 2 9 de

Sierra Leone, 1 9 et 1 cJ des chutes de Sandia (Mocquerys), au Mus.

Roy. de Bruxelles.

Sur le point de savoir si ^1. nlbo-anuhita n'est qu'une variété d'.4.

(icraensis Fabr., il faut retenir qu'.4. (icraensis 9 et d a les quatre

segments basaux entièrement noirs, et .1. albn-caadata 9 (5 les trois

basaux seulement, le segment 4 toujours abondamment velu de blanc.

De plus A. iicraensis 9 a la tête velue de noir, excepté sous le bas

des tempes, et oi'dinairemenl la bouche noire, moins un point ocracé

sur le milieu du bord apical du chaperon et un autre sur le milieu

du bord basai du labre. Le d ncraensis a le vertex à poils en ma-

jorité noirs.

D'.4. acracnsis je n'ai vu aucun exemplaire ni du Gabon ni du
bassin du Congo.

4. A. torrida 9 d Sm. — Le d ne dilTère de la 9 que par les ca-

ractères sexuels. Son segment 7, tronqué avec les côtés prolongés en

épine.

9 de Libreville VIII 97, Batah IX 97, Rio Mouny pr. 98, d deBatah

(Bouyssou), ma coll.

Si MeijiUn ailigata Gerst., était la même espèce, ce dernier nom
aurait la priorité, à moins qu'elle ne soit due à Megilla circulata

Fab. Syst. Piez., p. 332.

L'A. f'allax 9 Sm., me parait être une variété dont le noir du des-

sous des tibias 3 finit par occuper le 1/4, la 1/2, ou les 3/4 de la brosse,

et dont les poils du vertex deviennent d'un lauve-roussàlre pur.

3 9 de Sierra Leone, Boma (TsclioHen) et Congo belge (Iloton) au

Mus. Ro>. de Bru.velles.

II me paraît |ieu croyable (pie VA. fallax Bingham (Fauna of Bri-

tish India, p. o28), soit de la même espèce; en tous cas elle n'est
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pas .1. Luckiwviensis Had. dont los tarses inloniiédiairos du o sont

llabollés.

,"). A. vivida J Sm. — La Ç dillrrc du q en a>aiil uiic lascic de

moins à rabdonicn, lo scapo noir et l'angle poslico-supérieur de la

brosse libiale terminé par une mèelie d'un blanc pur. Son segment '-i

est tantôt velu de noir, tantôt de blanc sur les côtés; son chaperon

est ou n'est pas obscurci à la base; ses ailes sont plus foncées.

9 Long. Jl-lo mill., aile î),.')-ll mil!.

c5 H-lâ mill.; aile 10 mill.

3 9 de Popocai)acca (Loos), Congo belge, 1 9 et 1 cJ de Sic^rra Leone

(Mocquerys), le tout au Mus. Roy. de Bruxelles, et 1 cj de Sierra

Leone, ma coll.

(j. A. aiiiio!^ nov. sp. 9 — Magna; nigra, macula obsoleta mandi-

bularum, maciilac 1res labri, linea média et macula ulrin(pie clypei,

et linea parva scuti nasalis lla\ae. Pilis nigris, sed capitis coxae et tibiae

anticarum albis. Abdomen dorso fere nudum. Alae nigrae. Clypeus

l'ère tricarinatus ul in Eulrmis. — Long. 19 mill.; al. lo mill.

1 9 du Sierra Leone, ma coll.

7. .%.. aerixHsa n. sp. 9 o — -Nigra; facie (ut in ^1. torridti].

tlavo variegata; capiit (vertice fulvo sed nigro imniixto birto) pilis

albidis, trunci dorsum ul in vertice, sublus femoi'a et tibiae i|uatU(ir

anteriora albido birta. Abdomen uigro-bispidum, fasciis apicalibus Jn

9 4, in (5 o) pilorum appressorum subtilissimorum griseo-caeruleo-

rum; segmentis (3-o in 9, 3-() in o) eliam basi sed sparsius ])alli(lo

caeruleo pubescentibus. Alae squalido-byalinae,

9 scopa quadristrigata , albo in cristo dorsali et linea média, nigro

interduas illas et in margine infero. Venter apicem versus pilis nigris

appressis.

maculae magnae basales ulrin(jue clypei tlavae, pilis tibiae 3 ex-

terne albidis. Scgmentum 7 truncatum lateribus utrin(]ue in denliculo

porrectis.

9 Long, io mill: al. î),") mill.; j long. \ï mill.; al. i) mill.

1 9 et 1 cJ de Sierra Leone, ma coll.

Cette espèce paraît ressemblera celle que le coK»nelBingliamnonnne

.1. zouain Fab. (voir Faunaof Br, India, p. o27); mais elle en diiïère es-

sentiellement par les poils des fascies très fins et couchés et non com-

parables à des écailles, et le (5 par son chaperon aux trois quarts noir.
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B. AMHOPHORINAR haï D NiniFlCANTES.

X. (icii. CrocÎNa Jiir.

1. — Ecusson ayjiDt lecliaiicnirc du bord posti-riL'iir profonde el

simple, c'est-à-dire formée de deux lignes droites. Article 3 de l'an-

tenne très sensiblement plus long que 4. Toujours une frange de

poils blancs naissants sous le milieu de l'échancrure. Sauf une excep-

tion la macule du segment 2 n'envoie pas un rameau vers la base.

1. C*. scolawpiH 11. sp. Ç? — Sculcllum immaculalnm; maciilae

segmenti 1 angulo poslico externo relro pi>rrecto, aiigulo poslico iii-

lerno iiitraprolato. Maculae segmentorum veniralium 2-3 plus minus

caducae et dorsum prototarsorum pilis caeruleis.

9 segmentum ventrale 5 opaculum nigro-hispiduiii, summo apice

tantum carinulatum.

Parait différer de C. pirhi Sm. par son érusson noir. — Long.

15 mill.; al. 14 mill.

1 Q de Lambaréné X 97 (Boiiyssou), ma coll. et 1 9 des cbutes de

Samlia (Mocquerys), an Mus. Roy. de Bruxelles.

2. C preloxla n. sp. ç? — A C. scotaspidc dill'ert tantum macu-

lis segmenti primi margines anticum et posticum plane attingentibus,

intus regulariter angulato-concavis, maculis segmenti 2 extus ad mar-

ginem basalem prolatis, ventre et prototarsis posterioribus caeruleo

liaud pubescentibus. — Long, lo mill. ; al. 12 mill.

1 ç de Sierra Leone (Mocquerys), au Mus. Roy. de Bruxelles.

3. C. guinensis q Rad. — Quoad colorem (.'. scotaspidi similis,

sed dill'ert : scutello macula caerulea apicali incisuram amplectente,

maculis lateralibus segmenti 1 fere aequaliter interne cavatis.

ç Segmenti ventralis 5 carinula usque ad basin conspicua: area

pygidialis in medio distinctius carinata.

o' Area pygidialis laie trapezina , lateribus vix pone convergentibus;

segmentum ventrale îi paruin lateribus nigro-limbrialum. — Long. 13-

lo mill.; al. H,o-13 mill.

1 c5 de Si<>rra Leone, ma coll.;

1 ç et 1 (5 de Monteiro, baie Delagoa et 1 Ç de r;\l'i'i(|ue australe.

au Mus. Roy. de Bruxelles.

4. C. axiliai'iM a. sp. c5? — A C. (juinensl quoad colorem ditîerl :
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scutt'lli apicc iininacuîato, plLToinalibus (axillis Tliuiiis. Aslim.) pallido

pilosis, inaciilis diiabus in disco mosonoli solilis dcficipntil)iis, niaculis

scymonti 1 parciiis in modin cavalis, niaculis vcnlralibiis dclicientibus,

sogmenlii vontrali o nigi'o linihrialo area pyj^ndiali ialci'iljus rod'o \or-

gontii)us, apicc stricliorc et Idn molle aiigiilato-croso. — Long.

13 mill.; al. ll,o nnll.

1 (5 d'Afrique, ma coll.

Sorail-ce le (5 de (^. pichi Sm.?

II. — Écusson ayant l'écliancrure en voûlcplus ou moins surbaissée

avec une cociie médiane qui détermine deux saillies, en sorle que la

ligne de l'angle apical au fond delà coche est en S. Article 3 de l'antenne

rarement très sensiblement plus long que 4. Frange lilanche sous le fond

de récliancrure existant ou nian(pianl. Fascie interrompue du segment 2

presque toujours émettant un rameau longitudinal dirige vers la base

le long du bord latéral.

A. — Écusson avec une frange blanche sortant sous son bord pos-

térieur. iMacule latérale du segment i prolongée sur le côté vers la base.

a. Écusson sans macules de poils |)àles, mais pteromala velus de

poils pfdes, bleus ou gris ardoisé.

o. C. calccala n. sp. c5'^ — Maculae segmeiiti primi anticc et pos-

tice marginem attingunt; ambae appropinquatae sed regulariter pro-

fiuide emarginatae. l'rotolarsus 3 ali)0 vel caeruleo maculatus; m(v

sosternum et segmenta venlralia 2-3utrinque |)arce pallide maculatae.

o' valvula analis \entralis depressione parallela nuda. Yalvula dor-

salis inter angnlos recte truncata.

N'était la forme du scutellum, je l'aurais crue Africnna Rad. —
Long. 10-U mill.; al. 9 mill.

1 c? de Laslourville, VIII 98 (Bouyssou) ; 1 9 de Sierra Leone, ma

coll.; 4 c5 de l'Ouganda (R. P. Dcnoit) ; 1 (J de Dakar (Mocquerys) et

un ô du Congo belge (Hoton), au Mus. Roy. de Bruxelles.

6. V. iiicripes n. sp. ç q? — C. calccatae similis, dilïert : prolo-

tarsis, mesosterno et ventre nigro tantum pilosis.

(5 valvula analis ventralis convexiii^cula pubescens, vahula dorsalis

inter angulos siniiata.

1 9 du Rio Mouny, print. 98 (BouNSsou) ; 2 ç de La Kungu et Kins-

chassa, Congo belge (Haas et Waelbroek); I ç et 1 (5 des chutes de

Sanilia (Mocquerys), au Mus. Roy. de Bruxelles.
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h. Ecussoii a\oc, sur son disque propro, une ou plusieurs macules

de poils pâles.

7. €. Iiyalinala n. sp. c5 — Mesonoti parte antica tota, macula

scutellari in medio marginis postici, macula ulrincpiein segmentis ven-

tralibus 2-4, macula in prototarsorum dorso pilis niveis; alis fere hya-

linis.

c5 valvula ventralis foveata.

Variai : macula pteromatum conspicua, macula segiiifiili ',\ antice

prolongata. — Long. 10-11 mill.; al. 7-8 mill.

2 c5 d'Obock (Fairmaïre), au Mus. Roy. de Bruxelles.

8. C doliiinbata n. sp. 9 (5 — Scutelli maculae binae nec laleri

nec pteroinati conliguae; pteroma cyaneo veslilum. Ambilus scutelli

modice arcuatus. Fasciae segmenti 1 modice interruptae, vel basalis

intégra. — Long. 10-11 mill.; al. 8-9 mill.

2 ç de Borna, Congo belge (Tschollen), au Mus. Roy. de Bruxelles;

1 c5 de Sierra Leone, ma coll.

9. C arcuata n. sp. (5 — Maculae binae scutelli lateri et ptero-

mati nigro contiguae. Fascia basalis segmenti 1 intégra. Ambitus scu-

telli magis arcuatus. — Long, lo mill.; al. 11 mill.

1 c5 d'Afrique, au .Mus. Roy. de Bruxelles.

10. C. TscliolTcni n. sp. (5 — Sculellum maculis tribus in ordine

transverso, média curvaturae, aliae lateri et pteromati nigro contiguae;

segmenta vcntralia 2-4 utrinque tomentosa.

(5 valvula ventralis basi foveolata. — Long. 10 mill. ; al. 9 mill.

1 (5 de Borna, Congo belge (Tschotïen), au Mus. Roy. de Bruxelles.

É. — Écusson sans frange sous son bord, ou avec une frange noire.

a. Fascie basale du segment 1 complète.

11. C Bouyiîiisoui n. sp. 9 (5 -^ Pteromata et macula juvtaarcum

scutelli caeruleo-villosa. Segmentum 1 caeruleo-villosum, rbombo

Iransverso medio, usque ad marginem posterum plus minus pedato,

lantum nudo. .Macula segmenti 2 haud basin v(^rsiis pi'olata. Proto-

tarsi caeruleo-villosi. Articulus 3 antciuiaruui longior quam 4.

Ç Pygidium anguslum, vix apicem versus marginatum oljsolelissime

carinulatum.

(j Valvula dorsali in medio angulata, inde Iridenticulata; valvula

ventrali in medio depressa. — Long. 10-11 mill.; al. 10-10,.j mill.
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•1 o et 3 cJ do Lastoui' ville, VllI-IX 98 (Bouyssou), ma coll.

1:2. C. splendidula d Lep.? — 9 (?) Frange sortant de sous le bout

(le récusson noire. La fascie basale hlcue du segment 1 se prolonge en

arrière sur les côtés et t?n ém(;t un rameau anguleux dirigé vers le

milieu, laissant libre le tiers médian. Macule latérale du segment 2 non

prolongée vers la base. L'article 3 des antennes plus long que l'arti-

cle 4. — Long. 14 mill. ; aile 11,5 mill.

1 ç de N'Doro, X-Xl 08 (Bouyssou). ma coll.

13. ('. oalfarala n. sp. o. — Sqiiamis tricolori-caeruleis ubertim

ornata; sculcUuin 4-nolatura, bis in plcromatibiis, bis in disco. Seg-

mcntuni 1 ^esritura, margine apicali anguloque producto ejus tantum

nudis; segmentum 2 fascia compléta média in medio attenuata, latcra-

liter antice intlata. Segmenta 3-5 fascia lata apicali interrupta. Seg-

meiiti medialis latcra praeter solitum nigro-villosa. Articulus anlenna-

runi 3 fere l)revior quam 4.

o' Fenmr posticum subtus post médium valdc calcaratum. Vah ula

dorsalis truncata, ventralis in medio basis Iriangulariter glabrala. —
Long. lâ-J3 mill.: al. 9-10 mill.

1 cJ de Cliancliamayo (Air. austr.?), ma coll.

h. Macules du segment 1 largement séparées, non l'cliancrées en de-

dans.

14. C interi*ii|i(a ii. sp.? î d. — {C. nilidula d Lep. nec ; nec

Fabr.).

Macula média apicalis sculelli, cl fasciae: segmentorum lalissime in-

terruptae pilis caerulescentibus. Articulus antennarum 3 fere longior

(|uam 4. — Long. 11-13 mill. , al. 9-11 mill.

1 9 d'Acra et 1 6 de Batah 2o IX 97 (Bttuyssou), ma coll. ; 2 9 et 2 d
de Sierra Leone et 1 d des cbutes de Samlia (Mocqucrys) au Mus. Boy.

(le Bruxelles.

XI. (îen. Oiiiarlillto)^ (Jersl.

O. g;al»onoii!«iM n. sp.? 9 — Niger, pedibus anticis et venlrisbasi

plus minus dilute rul'escentibus. Pronotum, mesopleurae, segmentum

médiate (area cordiformi lucida nuda excepta) coxae posteriores ex-

terni-, pedes pro parte, depressiones segmentorum in primo [)arct'

utrinque. in 2-3 fascia interrupta, in 4-') fascia Iota i)ilis mollibus al-

bidis.
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La tète maii(|ue; mésonotuiii poiictué-rugueux, méso-rpimèro lisse

hrillaiit. Écusson bigibbcuv à (leiix: plans, le poslorieiir vertical, à

poucHiation presque seml)lable a celle du mésonotuin. Métanotuni

vertical paraissant mat. Paroi postérieure du segment médiaire pres-

que verticale. Aile enfumée avec le bord apical plus foncé; nervure

transversale ordinaire incidente; larécurrenle 1 aboutit au milieu de la

ccliule cubitale 2. la récurrente 2 à la nervure transversale cubitale 2.

Le segment 1 grand, la base de Tabdomen imponctuée. Le ventre

est soyeux blanc, les poils tournant à la frange au bout des segments

3 et 4. — Long, sans la tète 4,5 (avec la tète probablement o,3); aile

4 mill.

1 î de Libreville VIII 97 (Bouyssou), ma coll.

Sauf la taille, ressemble beaucoup à 0. histrio Gerst.

IV. Subfamilia Xyloeopiiiae

XII. Gcn. Xyloc'opa Latr.

Les espèces de ce genre ont été décrites par moi dans Ann. Soc.

Entom. Fr., vol. LXVII[1898], p. 92-99, et dans Mise, cnlom., vol. VII

[1899], p. 89-H2et 145 160.

XIII. Gen. C'eratiiia Latr.

1. C Bouy««woui n. sp. 9. — Magna, nigra; striga interrupta trans-

versa praemarginali clypei, macula in angulo infero interno lol)i late-

ralis, macula utrinque in segmento dorsali 3 et ventrali 5, fascia inter-

rupta in dorsali 4, et segmentis5-6 totis ochraceo-luteis. Tarsi, tibiae 3

dimiJio apicali et ventre îulvo-pilosi. Alae nigrae. Clypeus et scutum

nasale rugis longitudinalibus, hoc triangulari lineis elevatis duabus

contento, lempora deorsum angulato-mucronatis, illorum pars supera

et vertex punctis crassissimis contluentibus. Scutellum densissime

sed tenue scabriusculum, déclive, pteromatibus vi\ eminenlibus, spali(»

triangulari declivi. — Long. 12-14 mill.; al. 9-lU mill.

8 9 de Lambaréné X 97 (Bouyssou), ma coll.

Rappelle par sa taille et son coloris C. hicrogluphica Sm. et C. pet-

f(irali-i.r Sm. de l'Inde.

2. C*. aeroola n. sp. 9 o'- — Caputi^t trimcus obscure aenea. abdo-

men nigro-cyaneum plus minus aeneo-micans; labrum et mandibulae et

pedes nigi'a, libia anlira in 9 vix, in c' strigatim testaceo maculata.

('.a|)Ut el lliorax crasse et dense |)im(iala. abdomen minus crasse den-
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soqiic; segmoiiluiii mcdijilc Jirca dorsali himilala ponc marginala et

sat crasse rimala, de reliquo vix seiilplo. Clypeus apice Inincatus et

marginatus inler lineolas eminentes, vix deorsiiin divergentes levis et

luteus. Alae fumato-iiyalinae.

9 Scopa squalido-alba; lineola eininens segiiieiiti (> gracilior aille

apiceia obsoleta, apicc parce iniicronata.

c5 Linea eminens seginenli (î intégra, 7 obsoleta; segnientiim 7 an-

gulare angulo repando, inciso. Segmenta ventralia 4 el -") a|)ice linibria

brevi densa, in 5 siniiato-interrupta ; 6 nigruin niiduni iiiUdmii. —
Long. 7,5-8,5 mill.; al. 3-o.o mill.

2 9 et 2 (5 de N'Doro X-XI i)8 (Bouyssou), ma coll., et \ Q des chutes

de Samlia (Moc((uerys) au Mus. Roy. de Bruxelles.

15. C orioia n. sp. 9 (5. — Nigra, truncus alitiuando aeneo abdo-

men aliquaudo \ ioleo-nitantia ; vitta tlava clypei, in mare plus minus

infra transversa; puncta scutelli abdominis basis paulo minus crasssa

quam in mesonoto. Clypeus in medio laevi obsolète sulcnlato, labrum

et mandibulac vix sculpta, lucida, verlex fere crassius quam mesono-

tum [)unctatus, poslice marginatus; segmenti medialis area dorsalis

declivis fere omnino haud sculpta, ejus area analis laevis, lucida. Abdo-

minis dorsum apicem versus selulis rigidis erectis albis ol)li(pia liice

conspicuis. Alae apice fuliginosae.

9 Scopa et pila ventralia albida. Lineola elevata segmenti (> aille

apicem obsoleta, in apice mucronem formante.

(5 Fémur el tibia '.i subtus longe albido ciliata. Carinula segmenti

dorsalis 6 ante marginem illius fortius terminata. Segmenlum ventrale

6 in medio carinula duplici (sulculo longitudinali fissa). — Long.

6-7 mill.; al. 4,5-5 mill.

3 9 de Batah X 97, et de N'Doro X-XI 98, 3 d de Lastourvill(>

VIIl-IX 98 et de N'Doro X-XI 98 (Bouyssou), ma coll.

4. C. lloci'ciilkoiiti n. sp. 9- — Nigra, punctata, segmentis inler-

mediis dorsalibus el venlralibus timbriola setarum albarum. Segmenti

medialis area dorsalis fere nulla, postica laevi lucida. Alae fumato-

liyalinae.

9 <",lypei margo apicalis arcuatim sublatus. Ilavus, fornice laevi.

Mesonolum in medio sparsissime puiictatum. — Long. 6 mill.; al.

4,75 mill.

2 9 de N'Doro X-XI 98 (Bouyssou), ma coll.; 1 9 de Vista, Congo

belge (Moerenhout), au Mus. Roy. de Bruxelles.

5. C. congoensis 9 c? Meunier.
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3 Q dé Laslounille VlII-IX 98 (Bouyssou), ma coll.
;
plusieurs 9

et 1 (5 de Matadi, Vista, Borna, La Lufu (dont le type ç c?) au Mus.

Ray. de Bruxelles.

L'épine que Meunier dit à tort être aux angles antérieurs du méso-

thorax, doit être celle qui prolonge en arrière les pteromata. Le cj a

le segment ventral 6 avec une carène au milieu, et une dent prolon-

geant en arrière le bord latéral. Le segment dorsal 7 tronqué-arrondi

au bout.

C'est probablement la C. riridis Guér., du Sénégal (que Smith en

18o4 et le col. Bingham, loc. cit. disent être de l'Inde?); mais le nom
de Guérin paraissant préoccupé, le nom de Meunier doit rester comme
antérieur à celui de M. von Délia Torre.

6. C llneola n. sp. Ç (5. — Nigra; clypeus flavo tinctus, fémur

1 subtus, tibia 1 basi lineatis, tibia 2-3 extrema basi punctata. Tar-

sorum articuli extinii ruil.

Punctata, segmente mediali fere haud sculpte, area ejus dorsali

opaca, postica lucida; segmenta 2-4 supra et subtus setis crassis bre-

vissimis haud contiguis al])idis quasi pectinata. Alae vix fumatae.

ç Margo apicabs et latera ciypei nigra. Scopa albida.

(3 Ciy|ieus et labrum omnino tlava. Prototarsus 1 tlavo lineatus

sicut jugum tibiae 1 inferum femoris 1. Segmentum ventrale 6 pro-

funde foveolatum. — Long. 6,3-7 niill. ; al. 4,o-o mill.

1 Ç et 2 c5 de Monteiro, près la baie Delagoa, au Mus. Roy. de

Bruxelles.

7. C. caesia n. sp. ç. — Caerulescens, rectangulo basali ciypei,

callo, tibiarum 1 et 3 striga basali (et forsan prototarsi 3) eburneis vel

paUide llavis; latera ciypei, labrum et mandibulae nigra. Omnino

punctata. Segmenti medialis area dorsalis brevis, strigata, postice mar-

ginata. Pteromata rétro spinulosa. Scopa longa, alba, scopula proto-

tarsi 3 longa sat densa hune celante. Alae fere hyalinae nervis piceis.

— Long. 5,0 mill.; al. 3,75 mill.

1 ç d'Obock au Mus. Roy. de Bruxelles.

Ditïère de C. congoensis pnv in laiWe plus petite, sa face proportionnel-

lement plus courte , son scutum nasale mal limité sur les côtés , sa

nuance bleue, le calus humerai pâle , et le prototarse 3 à la brosse

longue et assez dense.

XIV. Gen. Allodapc S*-F. et A. Serv.

Quand Le Peletier de S* Fargeau et Serville ont créé le genre Allo-

dape (Enc. méth., X, p. 18, 1825), ils ont supposé que les espèces de

Ann. Soc. Ent. Fr., lxxh [1903]. 26
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ce genre étaient parasites. Il serait irrévérencieux de croire que les

auteurs postérieurs, n'ayant pas vu le type Allodnjx' rufognstru,

aient appliqué ce nom générique à des espèces d'un autre genre. Il

est bizarre que Le Peletier et Serville aient donné à leur espèce

typique 2 éperons au tibia intermédiaire, ce qui à ma connaissance

n'existe dans aucun genre d'Apide, et qu'ils aient méconnu la brosse

lihiale du spécimen typique qu'ils disent femelle, et auquel ils attri-

buent des « pattes... assez velues ». Toujours est-il que les 9 des

AUodape (Sm. Gerst.) ont une brosse collectrice, peu dense mais

longue, non seulement au tibia, mais à son prototarse, et qu'elle

semble très forte lorsqu'on compare les pattes 9 et d.

1. A. Interrupta n. sp.? 9 (5- — Nigra; tlava sunt : linea lata

interrupla in medlo clypei, lobi latérales saepe ultra antennas cuspi-

dem filiformcm orbitalem emittentes, linea orbitae posticae, linea

transversa scutelli; rufa sunt : mandibularum annulus, labri apex,

raargo tenuis clypei, funiculum subtus, tegularum margo externus,

slriga basalls tibiae 1 , augulus superus apicalis tibiae 3, arliculi 4

extimi tarsorum. Alae byalinae, sed pilis squalidae, nervis piceis,

uervus recurrens primus in 9 multo inagis quam secundus ab angulo

remotus, tantum magis in (5. Faciès rimoso scabriusculae, mesonotum

disco laovi, lucido,antice punctulato, juxta scutellum ruguloso-opacum.

Sculellum antice lucidiusculum, postice opaculum; mesopleurae et

mesoslcrniun punctulis aeque sat densis; segmenti niedialis area

cordiformis depressa opaca, postica lucida.

Abdomen sat brève, segmentum basale parietes anticam et dorsalem

praebens. Segmenta dorsalia ferc aeque scabriuscula, punctis irregu-

laribus parum profuudis, fere contiguis.

9 Scopa longa argentea, pilis sub prototarso fulvo-rulis.

(5 Notae tlavao abbreviatae: mesonoti discum punclis sparsis; fémur

3 basi subtus dcntato-angulntum.

Var. 9 collaris n. var. Pronolum et callusliumeralis llava; statura

[laulo minor.

9 Long. 6,0-8 mill., 5,5-6 mill.; d 6 mill.; al. 5,75 mill.

1 9 de Batah IX 97, 1 9 de Rio Mouny pr. 98, 1 9 et 1 d de X'Doro

X-Xl 98 (Bouyssou), 1 9 de la var., de Sierra Leone, ma coll.

C'est peut-être une variété d'.l. rordaUi Sm.

2. A. Bo«y»«oui n. sp. 9 — JNigra; llava sunt :clypeus (davedine

in medio coarclata), scapus, callus et tegiUae; rufo-testacea : maiidibu-

lae, labrum, pedes fere toti, incisurae angustae segmentorum. Alae
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hyalînae, subtilissime pilosae, nervis rufescentibus ; nervus recurrens

primus minus quam secundus ab angulo remotus. Pronolum tomento

albo occultum. Sculptura facici et trunci nuUa vel inconspicua. Abdo-

men fere parallelum basi minus et apice magis coriaceo-sculptLuu. —
Long. S-5,o mill.; al. 3,3-4 mill.

1 5 du Rio Mouny pr. 98, 1 $ de Lastourville VIII -IX 98, et 1 5

de N'Doro X-XI 98 (Bouyssou) et 1 ç de Benguela, ma coll.

3. A. îctis n. sp. 9 c5? — Nigra, flavo parce notata, funiculus

subtus tarsorum apex et plus minus tegulae et angustissime incisurae

rufescentes.

Caput subtilissime coriaceum; mesonotum maxima parle nudum
laeve, sed juxta scutellum et scutellum ipsuni tomento subtili griseo-

opaca, pronotum tomentosum, tempora pleurac et sternum albido-his-

pida. Alae byalinae; nervis piceis. Segmenta 1-3 nudiora sat lucida

baud sculpta, 4-0 villosa et opacula; abdomen saepius graduatim pone

latius. Pili sub tarsis rufescentes.

9 Macula clypei sursum ampla, deorsum angustata et callus llavi.

Scopa alba quam solito densior.

c5 Maudibulae. macula labri, clypeus totus, loborum lateralium pars

infera, linea scapi, callus, tarsique tlavi. — Long. 4,o-6 mill.; al. 3,7-

4,5 miU.

$ de Libreville VIII 97, 2 9 de Batah IX 97, 2 9 de Rio xMouny

pr. 98, 2 9 de xN'Doro X-XI 98, 2 c5 de Libreville et 1 de Ratah VIII -IX

97 (Bouyssou), ma coll. ; I 9 de Borna Sundi (Rolin), au Mus. Roy. de

Bruxelles.

4. A. uig^ricollis n. sp. 9 — Nigra; clypeus T tlavo uotatus. Me-

sonoti pars postica scutellum mesopleurae et segmentum mediale pube

molli alba sat densa. Segmenta l-o imo apice decolorato. Segmentum
2 postice maxiraam abdominis latitudinem aequans; segmenta 2-3 mi-

nus quam 4-5 sculptis, sed tamen conspicue. Alae aeneo-liyalinae.

Diflère de A. ictis par sa taille plus grande, son cbaperon plus noir,

son calus tout noir, son abdomen moins rétréci vers la base à sculp-

ture un peu plus manpiée, la villosité plus abondante. — Long. 6,5-7

mill.; aile 4,5-5.

1 9 de Rio Mouny print. 98 et 1 9 de Lastourville VIII -IX, 98

(Bouyssou), ma coll. ; 1 9 do Vista, Congo belge (Moerenbout), au Mus.

Roy. de Bruxelles.

5. A. Rolîni n. sp. 9 — Nigra, fere glabra; llava sunt : labrum,
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maculac clypei, callus, tegulao, alaruoi basis norvique, nodo coslali

circum fuscato; rufcscentia sunt : basis scapi, nagelliim subtus, genua

tarsique. Alae tlavo-hyaliuae nervo récurrente 1 incidente; scopis aii-

reo-fulvis.

ç Le jaune du chaperon occupe le bout et la l)ase plus ou moins

réunis par une ligne, la base à trois pointes y compris la ligne médiane,

en sorte que le tout simule un ï planté dans unt' navette. - Long.

4,5 mill. ; aile 3,5 mill.

1 Ç de Borna Sundi (Rolin), au Mus. Roy. de Bruxelles.

6. A. pulla n. sp. 9 — Mgra, legulae et onychia rufa, incisurae

scariosae, pilis griseo-fuscis; alae squalido-hyalinae, nervis testaceis.

— Long. 4,0 mill. ; al. 3,5 nnll.

7. A. vîlrea n. sp. 9 — Nigra, albo molle hispida. in segmentis

ventralibus 3-5 denslus; decolorata sunt : callus, tegulae vitreae, margo

yngustus segmentorum; subtilissime sculpta.

Alae vitreae; nervis lutcscentibus; nervo récurrente 2 incidente. —
Long. 6,5 mill. ; al. 5 mill.

1 5 de Monteiro, baie Delagoa, au Mus. Roy. de Bruxelles.

V. Subfamiiia : Halictinae

A. Halictinae mdificaxtes.

XV. Gen. Halictus Latr.

l. Halictm sir. sensu.

A. Abdomen à fascies apicales, ou entièrement pubescent.

1. H. jucundus Ç Sm.

2 Q de Libreville VIII 97 et de Rio Mouny priut. 98 (Bouyssou), ma

coll.

Très semblable à H. virescens Lep., en dilTère par la partie de l'aire

dorsale du segment médiaire qui entoure la lunule très finement ponc-

tuée, non brillante, et l'armure de l'éperon composée de quatre épines

obliques, la basale longue, les autres décroissantes, la quatrième très

courte.

(I) Cf. la note à la fin du Mémoire.
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2. II. UotonÊ n. sp. Q — Laete motallico-viridis. funiculo subliis,

tegulis, alarum liasi, genubus libiis tarsisque testacois, UIjiis poslerio-

ribus et prototarso 3 infuscatis. Albido-hispidulus, segmentis 2-4apicc'

tenue cano fimbriatis. Alae vilreae, nervis flavis. Mesonotum et lunula

segmenti medialis tenuissime punctata vel scabriuscula, area analis

segment! medialis plauata inferne tantiim marginata, fere baud sculpta,

cum toro supero lucida. Calcar 4 spinis decresccntiinis. Segmenta te-

nuissime punctulata. — Long. o,3 mill.; al. 4 mil!.

1 9 de Monteiro, baie Delagoa, au Mus. Roy. de Bruxelles.

3. H. Diiponti n. sp. ç. — Aureo-viridis, mandibulis, labro, clypeo

utrinque, scapo toto, callo, tegularum parte postica alarum basi, pedi-

bus cum coxis, limbo tenui et parte reflexa segraentorum rulis. Seg-

ment! medialis area dorsalis nuda, postica et abdominis dorsum tomento

albo vestita, de reliquo albescente hispidus, scopa tibiali fulvida. Caput

parvum sat latum, orbitis internis deorsum convergentibus, una cimi

mesonoto tenuissime scabriusculum, ocellis posticis intor se fere magis

quamab oculoremotis. Area dorsalis segmenti medialis valde rugulosa,

angulis posticis pronis; area analis margine circumducta. Alae vitreae,

nervis tlavis. Calcar spinis basali longa, média brevi, apicali obsoleta.

— Long. 6,5 mill.; al. o mill.

1 9 de Béni Bendi Saukuru (Afrique?), au Mus. Roy. de Bruxelles.

4. II. scobi)^ n. sp. ç. — Niger, griseo-albido hispidulus, metanoto

tomentoso, abdominis dorso pube vestito.

Caput breviter ovale; mesonotum et scutellum nuda lucida tenuis-

sime (sub lente) punctulata. Segmenti medialis area dorsalis longa uni-

formiter tenuissime strignlosa. area analis tenuissime marginata, mar-

gine ramum haud eaiittente. Alae griseo-byalinae, nervis piceis.

Onycliia et calcaria rufescentia. Calcar trispinosum, spinis basali

longa, apicali brevissima. — Long. o,o mill.; al. 3,o mill.

1 ç de N'Jolé (Bouyssou), au Muséum de Paris.

B. Abdomen à fascies basales.

Tibias plus ou moins testacés.

o. H. cTocinus n. sp. 9 (5. — Nigro-piceus, tegulae et plus mi-

nus pedes testacei. Faciès et thoracis dorsum pilis croceis ut polline

luteo irrorala, in metanoto tomento croceo, et etiam minus denso in an-

gulis posticis areae dorsalis segmenti medialis. Abdomen fasciis basa-

libus e tomento griseo.

9 Face arrondie; mandibules rougeâtres. Mesonotum très finement
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râpeux, mat. Aire dorsale du segment médiaire offrant une partie ho-

rizontale à stries irrégulièrement longitudinales, devenant obsolètes

sur la partie déclive de chaque côté ; aire anale étroite à côtés parallèles,

hexagone (la partie inférieure comptant pour un côté) ayant un re-

bord complet qui émet un rameau en avant pour séparer l'aire dorsale

de l'aire pleurale. Ailes presque hyalines à nervures jaunâtres; la cel-

lule cubitale 2 à peu près carrée, relativement grande. Pattes anté-

rieures presque entièrement testacées; éperon à 3 épines.

Segment 1 lisse imponctué; les autres finement aciculés. Brosse

gris-blanchâtre.

c5 Bouche entièrement jaune; les pattes, moins la base de la cuisse

postérieure, rougeâtres. Articles des antennes 2 -f 3 égalant presque

la longueur de 4. Les segments ventraux 4-5 fortement frangés de

fauve, o un peu sinué. — Long. G,o-7 mill.; al. o mill.

8 9 et nombreux (3 de Laslourville VIII-IX 98 (Bouyssou), ma coll.

6. H. nuduliis n. sp. 9 (5. — Ater, callo, tegulis, maxima parte pe-

dum testaceis. Pronotum et metanotum et fasciae basales segmentorum

2-4 tomenlo griseo. Mesonotum nudum, fere laeve, lucidulum. Abdo-

men impunctatum lucidum, segmento 1 fere nudo. Segmentum mediale

ut in //. crocino sculptum. Alae sat hyalinae, nervis piceis celiula cu-

bitali 2 arcta nervum recurrentem angulum-versus accipiente.

9 Caput breviter ovale; annulus mandibularum et rima analis tes-

tacea. Prototarsus 3 saepius nigro notatus. Calcar l)itrispinosum spina

basali longa. Scopa et femorum barba albidae.

c5 Ore testaceo; venter fulvo-brunneo limbriatus, timbriae segmen-

torum 4-5 apice angulatim incisae.

9 Long. 6,5-7 mill.; al. o mill.; c5 long. Gmih.; al. 4,3 mill.

Plusieurs 9 et plusieurs (5 de Lastourville YIII-IX 98 (Bouyssou),

ma coll.

7. H. poiNtumui^ n. sp. cS- — Nigro-piceus; mandibularum apex,

anlennaruni articulus 3, togulae genua, tarsi et tibiae (bis plus minus

fuscatis) testacea. Griseo-hispidus, in segmentis dorsali 7 et ventrali-

bus 4-6 fusco.

Alae aeneo-hyalinaenervispiceis, celiula cubitalis2trapezina,in nervo

cubitaH longior; nervus recurrens 1 incid(Mis. Clypeus ultra oculoruni

apicem totus prolatus. Antennarum arliculi intermedii lalitudine sua

plus quam sesquilongiores. Mesonotum et scutellum confertissime

punctulala. Segmenti medialis area dorsalis sat scabra, analis lateribus

tantuni infra cunvergentibus margiuata. — Long. 7 mill. ; al. 5,3 mill.
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Est-ce le c5 de H. diversus Sni.?

2 c5 de Lastourville VIII-IX 98 (Bouyssou), ma coll.

Tibias noirs ou foncés ou maculés de noir.

8. II. capnopus n. sp. 9 c?. — H. crocino similis, differt : statura

minore, mesonoto et scutello lucidulis, nudiusculis, ccUula cubitali 2

magis stricta, angulis posticis aroae dorsalis seguienli medialis nuda

lucida, tibiis saltem maxima parte îuscis; c5 tibiis posterioribus late in

medio obscuratis. — Long. 5,o-6 mill. ; al. 4-4,3 mill.

Plusieurs ç et 2 cJ de Lastourville VIII-IX 98 (Bouyssou), ma coll.

9. II. siirdufs n. sp. ç.— H. capnopodi sat similis, differt : statura

paulo majore, tegumento sine nitore, area dorsali segmenti medialis

longiore et fere baud sculpta, area ejusdem anali limite supero toto

fere transverso nec in" lateribus limo, tibiis et tarsis anterioribus testa-

ceis. — Long. 6-6,3 mill.; al. 4,7 mill.

1 9 de Chanchamayo, Afr. austr. ? ma coll.

10. H. australis n. sp. 9. — ff- capnopodi similis; dilîert : tibiis

et prototarsis nigris, angulis posticis areae dorsalis segmenti medialis

lateribus baud linea elevata limitatis et marginc arae analis obsoletiore

(an var. ?)

2 c5 de l'Afrique australe (De Sélys), au Mus. Roy. de Bruxelles.

H. H. atricriis n. sp. 9 (5- — H. capnopodi similis, differt : sta-

tura paulo majore, tibiis omnino atris; 9 prototarsis nigris, calcar bi-

dentatum, dente basali magno; (5 mandibulis nigris, segmentis ven-

tralibus baud dense fasciatis, prototarsis vix basi rufescentibus. —
Long. 6-7 mill.; al. 5 mill.

9 et 6 c5 de N'Kogo et N'Djolé (Bouyssou), au Mus. de Paris.

12. H. barbatus n. sp. c5. — Niger, mesonoto prasino, limbo

apicali clypei, labro et média parte mandibulae tlavis
;
pube sub an-

tennas pallida, in fronte nigra. Subtus albo longe barbalus, in dimidio

apicali ventris parcius et obscurius. Gaput orbitis internis valdc infra

con\ergentibus. Antennarum articulus 3 vix longior quam 2 (subse-

quentae desunt). Mesonotum lucidulum tenuissime dense punctulatum;

segmenti medialis area dorsalis metanoto longior, angulis posticis clinis,

area analis fere ovalis circum marginata. Alae griseo-hyalinae apicem

versus nubilae. Tibia 3 vix tumidula.Deprossiones segmeiitoruui laeves.

— Long. 6,."i mill.; al. 4,7 mill.
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1 o àc Lastourville VIII 98 (Bouyssou), ma coll.

C. Abdomen sans fascies ou macules tomenteuses déterminées.

13. II. Itoujssoiii n. sp. 9. — Niger, mandibulis. kibro, clypeo.

scapo. funiculo sublus, tegulaae, pede cum coxis et abdomine rufo-

testaceis. Alae limpidae, nervis lutesccntibus. Capul latum, mesono-

tum hebes haud sculptum, segmenti medialis area dorsalis longa vix

basi strigulosa angulis clinis, area anali circum marginata lateribus

fore parallelis, limite supero utrinque clino. Calcar trispinosum. —
Long, o mill.; al. 4 mill.

1 9 de Lastourville VIII 98, ma coll.

14. H. lioeUilliis n. sp. çj. — iNiger, clypei limbo apicali angu-

latim tlavo; supra griseo-bispidulus, infra longe canescente barbatus,

segmentis ventralibus in lateribus tanlum cl fusco pilosis. Oibitae in-

terne deorsum convergentes; antennarum articulus 4 aequans 2+3;
mesonotum et scutellum bigibbulum opaca. Segmentum médiate luci-

dum, area dorsali circa 16 riniis, angulis clinis, area anali margine

circumdata. Alae griseo-hyalina' nervis piccis. Tibia 3 tumidula. Ab-

domen haud conspicue punctatum. — Long. o,o mill.; al. 4 mill.

3 c5 de N'Doro X98 (Bouyssou), ma coll.

15. II. Aliuaufli n. sp. 9. — Ater, tarsis posticis obscure rufes-

centibus, alae obscuratae subhyalinae. Pilis fulvo-griseis sub tarso

3 rufulis. Caput parvum facie longiore quam latiore ; mesonotum sat

dense i)unctatum; segmenti medialis area analis circum marginata,

area dorsalis metanoto longior rugis in medio aream analem atlin-

gentibus, irregularibus; calcar dente basali obtuso, et in medio se-

cundo obsoleto. Segmentorum basis tenuissime puuctulata. — Long.

0-6,5 mill. ; al. 5 mill.

1 9 d'Assinie (Alluaud), coll. de Gaulle.

16. II. Ilaasi n. sp. 9- — Ater, tarsi posteriores testacei. Caput

clypeo loto prolato suturis lateralibus tori modo inllatis. Mesonotum
dense j)unctatum. Segmenti medialis area dorsalis tota lunulata in

medio postice marginata, scabra; area analis circum marginata.

Alae squalidae, nervo récurrente 1 fere incidente; calcar 3 dentibus

basali sat longa aliis brevibus obtusis. Pili capitis trunci et scopae

subtus griseo-llavidi.

Abdomen tenuissime et densissime puncliilalum (forte maculis

utrinque in segmentis 2-3). — Long. 8 mill. ; al. 6 mill.

1 9 de Lukungu (Haas), au Mus. Roy. de Bruxelles.
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17. II. cvanicliisi n. sp. Ç. — Viroscens mctallicus, niandibulis

basi, tegulis genubus, libiis, tarsis rima anali rufis. Alac vitreao,

norvis tlavis, in cellula cubilali 2 obsolelis. Orbilae internae deorsum
convergentes; mesonittiun sub pube griseo-fulvida sine nitore; seg-

raenti medialis area dorsali nuda lucida, slrigulosa, area anali circuni

marginata.

Cellula cubitalis 3 secus nervum cubitalem sesquilongior quam 2.

Calcar 4-o perlinatum. — Long. G: al. 4,5 mill.

1 ç do Libreville 20 VIII 97 (Bouyssou), ma coll.

18. II. inîxtiseapîs n. sp. 9.— H.cvavkto, pro\imus, sed dilTert:

scapi basirufa, mesonoto lucido, prototarsis, tibiae 2 dimidio apicali et

tibiae 3 parte dorsali nigrescentibus, alis griseo-hyalinis, nervis piceis,

cellula cubitali 3 parva vix majore quam 2, calcare 1-2 dentato, seg-

mentis ventralibus 2-4 lana longa dense albida vestltis.

1 ç de Chanchamayo (Afr. austr.?), ma coll.

IL Halirtm, S.-gen. Tlirincostoina Sauss.

19. H. (Thrincostoma) productus Sm. c?, Catal. Hym. ins. inBr.

Mus., 1853. — 9 Piceo-nigra. Genarura longitudo latiludinem mandi-

bularum basis fere aequans; clypeus fere lotus ultra oculorum apicem

prolatus, orbitae internae deorsum paulo convergentes; pronotum et

in medio conspicuum, non aliter quam mesonotum longuni et tomeu-

tosum, mesonotum tenue densissime punctatum, scutellum tenuius;

spatium cordiforme Iriangulare, granulatum.

Calcar dente basali obtuso, secundo centrali obsoleto. — Long. 8,5

mill.; al. 6,5 mill.

2 9 de N'Kogo et N'Jolé (Bouyssou), au Mus. de Paris, et 1 9 de

Batah IX 97, ma coll.

Cette espèce dilTère de T. renitantell Sauss. 9 par sa taille moins

grande, par la suture entre le chaperon et scutum nasale bien mar-

quée, et par l'espace cordiforme plus grossièrement sculpté.

XVI. Gen. !\oiiiia Latr.

I. Espèces rapportées par M. Bouyssou.

A. — Écaillettes médiocres.

1. N. tridentata (3 Sm., Tr. ent. Soc, 1875.

9 Anteunae minus ab ocello impare quam a clypei apicc remotae
;
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orhilis deorsiim convergonlibus. Pi'oaulum latcribus vix oûiispicuum;

mesonotuoi et scutollum fibrino fulvo. Segmenti medialis area dorsalis

iif-c caniculata noc sculpta. Alae obsciiro-byalinae nervis picois, cellula

(ubitalis 2 fcn- longior superne quani interne; nervimi recurrenlem

posl médium aceipiens. Seopa plus minus nif^rescens, sublus albes-

cens. Penieillus parvus rufus. Segmenta 2-4 depressione testaceapilis

decumbentibus concoloribus oblecta. — Long. 9,o mill.; al. 7,o mill.

3 Q de Libreville 20 YIII 97, N'Doro lo XI 98, ma coll., et de N'Djolé

au Mus. de Paris, de nombreux c5 df Libreville, N'Doro, Lastour-

ville, ma coll., tous rapportés par M. IJouyssou.

3 d des cliutes de Samlia (Mocquerys), au Mus. Roy. de Bruxelles.

2. 1\. ruflcoxis n. sp. Ç. — .Y. tridentntae affinis, difTert : fere

minor, scapo, tegulis et pedibus ruiis, scopa aurea , tiiorace baud

fibrino vestito, area dorsali segmenti medialis fere nulla, scabrius-

cula, alis luteo-fumatis ante apicem nebulosis, nervo récurrente inci-

dente, segmenti 2-4 depressione minus ardente. — Long. al. 7,o mill.

1 ç de Libreville 20 VIII 97 (Bouyssou), ma coll.

3. A. pristis n. sp. Ç ô". — Nigra, tlagello subtus testaceo, depres-

sionibus segmentorum 1-4 lutescentibus. Mesonotum dense puncta-

tum, rufo-fulvo bispidum, tegulae médiocres; segmenti medialis area

basalis fere nulla, sed transverse striolata.

Alae fumato-byalinae, nervis luteis, cellula cubitali 2 fere trapezina

nervum récurrente post médium accipiente. Abdomen dense punc-

tatuin, depressionibus segmentorum 2-4 parce pilosis.

Ç Pedes anteriores genubus, tibiarum apicibus et plus minus tarsis

rufescentibus; scopa fulvida, penicillo lato; calcare inlerno 4-o per-

tinato.

(3 Mandibulae,scapus, tegulae, et pedes (extrema basi excepta) pygi-

dium ovale et venter rufa. — Long. 9 mill.; al. 7 mill.

3 Ç et 1 (5 de Lastourville IX 98 (Bouyssou), ma coll.

4. x\. Boiiy.s!>ioui n. sp. 9 c5. — Xigra, funiculo apice subtus

rufescenle, mesonotum et scutellum sat dense punctata, metanoto tau-

tum griseis coactis ; segmenti medialis area dorsalis de supra visa linea

circulare externa limitata et intra lineani striga Iransversa, in lale-

ribus strigis transversis, ejus parte verticali supra arcu limitata, baud

sculpta; area analis fere baud sculpta. Alae sordide byalinae, nervis

piceis, cellula cubitali 2 infra arcta, nervo récurrente ultra médium
accepte.
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Doprcssiones segmentorum 2-4 decoloratae , segmenti 1 utrinque

albido flinbriala.

5 Pedes nigri, onychio rufescente, scopa argentca.

c5 Articuli 2 et 3 antonnarum fére aequilongi. 4 longior quam 2-3.

Sciitollum bi-gibbum. Tarsi ruii, prototarso 1 rotro dense et longe ci-

liato. Tibia 3 interne parce sed longissime ciliata. Fémur 3 inllatum,

tibia 3 ex apice apophysem scariosam cuculliformem duo calcarià te-

gentem producens. Segmentum ventrale 3 margine apicali in medio

Iriangulariter appressum, 4 basi late depressum et apice dense fun-

brialuni, sequentes partim tumidi partim depressi. — Long. 8 mill.;

al. 6 mill.

ç et cS6 de Libreville 20 VIII 97, Batah o-2o IX 97, Rio Mouny print.

98 (Bouyssou), ma coll.

5. IV. g:i>aniilatan. sp. Q c5?— i\. Boui/ssoui paulo afiinis: difïert :

mesonoto scutello et metanoto fulvo coactili tectis; area dorsali seg-

menti medialis etiam in medio longitudinallter rimosa, area anali rite

punctata
;

ô" articulo 4 non longiorc quam 2-3, femore 3 solito, tibia 3

fere normali; segmento ventrali 3 in margine apicali granulis binis, 4

planiusculo apice glabro.

An .Y. candida Sm. ?

Long. 6,5 mill.; al. 5,5 mill.

4 Ç de Batah IX 97 et du Rio Mouny, print. 98.

4 c5 de Libreville VII 97, Rio Mouny et X'Doro IX 98, ma coll., et 1

(5 de N'Jolé au Mus. de Paris, rapportés par M. Bouyssou, et 1 J do

Borna (TschofTen), au Mus. Roy. de Bruxelles.

B. — Écaillettes très grandes.

6. rv. atrinevvis n. sp. 9 c5 — Nigra, mesonoto punctis magnis

sparsissimis ; alae griseo-hyalinae nervis uigris ; area basali arcuata seg-

menti medialis liueari tenue crenata, post eam parte supera declivi

laevi.

ç Mesonoto lucido, segmento 2 in medio dorsi parumvel haud punc-

tato.

(5 Flagello, tegulao basi et aliquando tarsis ruiis: mesonoto opaculo,

scutello utrinque rétro valde spinoso, segmento 2 et in medio punctato

ventre siniplicl, appendicibus utrinque apicalibus nigris.

$ 6-8 mill. ; al. 4,5-6 mill.
; o" 6-8 mill. ; al. 4,5-7 mill.

.Nombreux ç et c5 de Libreville VIII 97, Balah IX 97, Rio Mouny
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print. 98, Lastourvilk' IX 98, N'Doro XI 98, ma coll., X'Jolé ot

X'Kogo au Mus. de Paris, tous rapportés par M. Bouyssou, 1 c5 de Li-

I)r('ville (Chalot) au Mus. do Paris, 1 ç d'Al)yssiiiie (Alluaud), coll. de

(îaulle, Sierra Leone (Mocquerys), Borna Sundi (Uolin) et Popocabacca

(Loos), an Mus. Roy. de Bruxelles.

7. :\. navionrpa n. sp. 9 c5 — .V- atrinervi similis; diUVrt : me-

sonoto et scutdlo llavo-velutinis, nodo costali luteo.

ç Segmeuto 2 et in dorso distincte punctato; cJ scutello mutico,

tarsis et appendicibus utrinque in apice abdominis teslaceis. — Lon;?.

9 6,5 raill. ; al. o,2 mill.
; c? 6 mill. ; al. 5 mill.

4 9 et 1 c5 de Libreville VIII 97 (Bouyssou), ma coll.

8. ]\'. lorsa n. sp. 9 — ÎN'igi'a, tarso 3 obscure testaceo. Lucida,

griseo-liispidula. Mesonotum et scutellum densissime punclata; area

dorsalis segmentimedialis triangulari,improssa, utrinque ullra triangu-

lum laevi. Alae griseo-hyalinao, nervis pallidis. Pede 3 gracili, proto-

larso ejus apice latiusculo oblique truncato,subtus et apice pilis aureis.

Abdomen fore liaudsculptum, marginibusapicalibus 1-4 fascia temii

alba, in 1-2 interruptis, o fulva. — Long. al. o mill.

1 9 (sans tête) du Rio Mouny (Bouyssou), ma coll.

IL Espèces non récoltées par M. Bouyssou.

Toutes à ('Caillettes moyennes.

9. 1%. llai'tini n. sp. c5 — -^^• pristidl simillima, differt : statura

paulo majore, segmenti medialis area dorsali parte plana loiigilndinali-

ter rugosa, angulo apicali verticali baud sculplo; cellula cubitali 2 lon-

giore quam altiore, ventre nigro, pygidio rotundato truncato. — Long,

al. 7,5 mill.

1 (S de Xatal, rapporté et oU'erl par M. le D'' Cli. Martin, auquel il est

dédié.

10. ::v. melanoproela n. sp.? 9 — Nigra, tegulis ruiis depressio-

nibus segmeiitorum 1-4 decoloratis; compacta, densissime sat tenue

punctata, opacula. Mesonotum scutellum et metanotum pilis brevibus

densis fiilvis , scgmentis 2-4 apice parce griseo fasciatis, scopa griseo-

alba, penicillo rufo, lindjria segmenti 5 nigra. Sulcus aream dorsalcm

segmenti medialis occupans in medio angulatim elongatns,tolus scaber.

Alae fulvohyalinae nervis piceis, cellula cubitali 2 quam solilo majore,

nervum recurrentem in aiigulo accipiente. — Long. 9,5-10: al. 8 mill.



Hyménoptères du Congo français. 397

1 Q de Sierra Leone (Mocquerys), au Mus. Roy. de Bruxelles.

11. ]X. ainpiiatan. sp. c5 — Nigra, tegulis,genuljiis et plus minus

tarsis rufescentibus. Omnino dense punctulata, opacula. Area dorsalis

segmenli medialis in medio relro angulata, circa sexdecim rugis ra-

diantibus; alae fulvo-hyalinae, nodo costali luteo. Segmenta fasciis

apicalibus pilorum appressorum fulvorum in 1 interrupta, in 2 lineari,

in 3-0 ampliatis, in 5 potius basali.

(5 Articulus antennarum 3 fere aequans 4; tibia 3 pro parte translu-

cida sat dilatata intus planata et apice in apophysem repandam trans-

lucidam prolongala, apophyse vix basin calcarium practereunte. Seg-

meutum ventrale 4 sinuatum, sequentia undulata.— Long. 8,o-9 mil!.
;

al. 7,3 mill.

1 (5 de Zanzibar, au Mus. Roy. de Bruxelles.

12. X. latifrons n. sp. ç —Nigra, scabriuscula opaca. Metanotum
et apice segmenta l-o tomento griseo fasciata, segmento 6 pygidiato;

segmentis apice decoloratis.

Ocelli postici intervallo fere duplo ab oculo quam intiT se distantes.

Area dorsalis segmenti medialis fere nulla, analis tomentosa; penicillus

latus rufulus. Alae griseo-hyalinae, nodo costali lutescente. Cellula cu-

bitali 2 sat magna nervum recurrentem post médium accipiente. —
Long. 8,5 mill. ; al. 6 mill.

1 9 de la baie d'Antongil, Madagascar, ma coll.

13. IV. ligata n. sp. c? — Nigra, mandibulis et funiculo rufescentibus,

tegulis, genubus,tibiarum apice et tarsis pallide testaceis; segmentorum
depressione apicali decolorata et tomento griseo fasciata (fere ut in Ha-

licto quadricineto ç Ky nec Mor.) Mesonotum et scutellura fulvido-his-

pidula, tenuissime punctulata, lucida. Area dorsalis segmenti medialis

triangularis, nuda, longitudinaliter sat tenue striolata. Alae hyalinae,

nodo costali flavo, cellula cubitali 2 parva quadrata nervum recurren-

tem médium versus accipiente, tertia breviore quam prima.

Fémur posticum vix inllatum, tibia ejus clavatum apice subtus an-

gulatum. — Long. al. 7 mill.

1 c5 de Boma (TschotTen), au Mus. Roy. de Bruxelles.

14. X. blaii«lula u. sp. c5 — Nigra, funiculo apice subtus, tegulis,

genubus, tibiarum apice, tarsis, segmentorum deprcssionibus testaceis.

Antennae breviusculae funiculo gradatim paulo incrassato. Thorax ful-

vido griseo vestitum, area dorsalis segmenti medialis nuda in medio

angulata, longitudinaliter strigulosa. Pedes graciles, tarsis tibia sua fere



398 J. Vachal.

sesfjuilongis. Alae griseo-hyalinae nervis lutcis; ncrvo rccurrentc in

UK'dio celliilac 2 accepte

.

Abdomen 1ère im(iunctaluni luciduni (segmente 1 plus minus rufes-

cente), segmenlorum marginibus saltem in lateribus tomento grisée

fascialis. Segmentis ventralil)us apicalibus depressis, utrimiue longe

fulvido-pilosis. — Long. 6-7 mill.; al. (J mill.

1 c5 de chutes de Samiia (Mocquerys), au Mus. Roy. de Bruxelles.

lo. ]¥. crauKuia n. sp. 9 — Nigra, depressionibus segmentorum

l-o, et plus minus tibiis et tarsis testaceis; vaha dorsali nigra fulvido

bimaculata. Caput sat latum; vertex, mesonotum et scutellum dense

punctata sat lucida, fulvido-puberula. Area dorsalis segmentl media-

lis in medio angulata, strigis limis. Alae fulvido-hyalinae, nervis luteis;

cellula cubitali 2 fcre longiore quam alliore, nervum posi médium
accipiente. Tilna 3 sat gracilis, scopa laxa subtus longa fulvido-albida,

penicillo magno aureo-fulvo. — Long. 8,o mill.; al. 7 mill.

1 9 de Dakar, au Mus. Roy. de Bruxelles.

16. TV. andreiioidcM n. sp. q — Nigra, fulvido- et fusco-pilosa.

Yertex haud crassus, ocellis posticis vix diametro a margine postico

remotis ; mesonotum et scutellum densissime punctata ; spatio cor-

diforme triangulare paulo strigato, area analis utrinque densissime et

tenuissime punctulata. Alae sordide hyalinae nervis piceis.

Abdomen lucidiun fere haud sculptiim. marginibus apicalibus haud

vol vix depressis, vix exiremo apice decoloratis, 1-4 tenui fascia pi-

lorum alborum, fascia segmenti o et pilis segmenti 6 fulvido-fusco.

ç Scopa in medio fusca, supra et subtus grisea, penicillo lato ful-

vido. — Long. (),o mill. ; al. 5,75 mill.

1 9 de Lukungu (Haas), au Mus. Roy. de Bruxelles.

17. ]*. oîrrîta n. sp. 9 — Nigra, limbo apicali segmenlorum 2-4,

decolorato, tii)ia postica et sui prototarsi basi sanguineis. Pilis griseis

pul>erula, scd in scutellis cirro fulvido. Margo posticus verticis acutus

oculoruni apici contiguus. Mesonotum densissime punctatum. Area

dorsalis segmenti medialis lineari, crenulata, in medio vage verticaliter

abrupta. Alae griseo-hyalinae, nervis piceis, cellula cubitali 2 infra

arcta et nervum recurrentem post médium accipiente. Pedes posticiro-

busli, strigili (sub prototarso 3) aurea. Abdomen ovaluni, inconspicue

sculptum, albo-puberulum, fascia segmenti 5 in medio fusca, in 6

basali aureo-fulva. — Long. 7.5-9 mill. ; al. (5-7 mill.
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1 Q do Borna (TscholTen), au Mus. Roy. de Bruxelles, et 1 î d'Obock

(Jousseaume), au Muséum de Paris.

18. M. collaris n. sp. 9? — Mgra, funiculo sublus rufo, extremo

limbo segmeutorum decolorato.

Mesonotum et scutelluni dense punctulata (spatiis conspiculs); ver-

tex crassius et densius, niesopleurae insuper crassius. Pronotum et

in medio prolato-conspicuum, cum metanoto coacliii cinereo yestitum.

Area dorsalis segraentimedialislunulata, postice marginata, crenulata;

segmenta 1-2 in basim sat crasse et dense punctata, parte apicali de-

pressa seu tenuissime punctulata seu in margine laevi. Margo segmenti

et totum 7 pilis appressis fulvis. Alae griseo-hyalinae, nervis lutes-

centibus. Cellula cubitali 2 magna, fere rectangula nervum recurrentem

inter médium et apicem accipiente. — Long. 9,o mill. ; al. 7,3 mill.

1 Q d'Afrique (?) au Mus. Roy. de Bruxelles, ex coll. Puis.

19. j\. Tlioinae n. sp. (5 — A'. Andrei Vach. proximus, dilïert :

statura majore, vertice crassiore, funiculo rufo, mesonoto scutello et

parte postica segmenti medialis minus dense punctatis et lucidis. —
Long. 8 mill. ; al. 6 mill.

1 (5 de l'île San-Tliomé, côte occidentale d'Afrique, ma coll.

20. X. lactiiiea n. sp. d — Mgra, depressionibus segmentorum

1-0 plus minus albis , in 1-2 utrinque albo fasciatis, sub segmento

2 nascere videntur vibrissae albae.

Caput vertice lucido, mesonotum et scutellum inconspicue punctata,

sed nec polita nec lucida, pilis quibusdam erectis lucidis. Area dorsa-

lis segmenti medialis luniilata scabriuscula, in medio angulum infra

verticalem emittens. Alae griseo-liyalinae, ner^is piceis, nervo récur-

rente incidente. Fémur et tibia 3 parum inllata, bac apice interne ap-

pendiculato. Abdomen sat lucidum, depressionibus laevibus, segmento

6 polito, nilido ; segmentum ventrali 4 sinuato, sequenfia lacunosa.

— Long. 8 mill. ; al. (î mill.

1 (5 d'Obock (Jousseaume) au Mus. de Paris.

B. Halictixae haud nidificantes.

XViï. Gen. Spliecodes Latr.

1. îSi. guiiieemsix» n. sp. Q d" — Nigra. tegulis, genubus, et abdomi-

nis i)asi plus minus rufis. Pilis albis brevibus rigidis sparsus, in facie

mollibus et longioribus. .Mac infuscato-liyalinac, nervis i)iceis.
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CapuI latum. occllis minus intor se qiiaiii ah dculo remotis, facio

lata, t>rl)itis deorsuiu paulo convorgcntibus. Ycrlcx et thorax crasse

dense punctali, in mesonoto crassiiis, in sciUello sparsius. Segraenti

nu'dialis area superna quadrata clatlirata. Abdomen dense punctula-

tum (in (5 crassius), sed segraento 3 crassius punctato.

ç Antennae brevissimae, gradatim clavatae, arliculis fiiniculi om-

nilius longitudine sua brevioribus, primis tribus i)revissimis. Seg-

menta l-i rufa. Pygidium rufescens longe trapezinuni.

c5 Antennae solitae, articuli 2-3 lenticularii)us, 3 brevior qiiam 2,

4 longior quam o, et mullo longior quam 2 -f 3; abdomen segmeutis

1-2 et aliquando 3 plus minus pro parte (vel 2 toto) dilute rufis.

Pygidium brevius quam in femina, rufescens.

xMandibulae et onycliia rufesccntia. — Long. 6 mill. ; al. 4,5 mill.
;

c5 long. 8 mill. ; al. 6 mill.

1 9 et 4 a deLibreville 20 VIII 97 (Bouyssou), ma coll., et 1 j" d'As-

sinie (Alluaud), coll. de Gaulle.

VI. Subfamilia Prosopînac

XVIII. Gen. ProsopîM Fab.

Trois espèces de Prosopis ont été décrites dans Ann. Soc. entom.

Fr.. vol. LXVIII, [1899], p. 535-536.

1. — Pr. gabonica 9 Vach. — rj clypei apex, maculis loborum la-

teralium, sti'iga tibiae 1 et prototarsorum lata basi tlava. — Long.

0,0 mill.; al. 4 mill.

1 c5 de N'Jobé (Bouyssou), au Muséum de Paris.

Nota. — Au dernier moment l'auteur apprend que Chanchamayo

est près de Lima, au Pérou. L'indication de cette localité est-elle

exacte?



NOTES SUR QUELQUES LEPIDOPTERES

par Daniel Lucas.

[PI. V, (ig. 1 à 4.]

Mœurs et description de la chenille

de Poli a canescens Dup.

Minière a donné dans l'Iconographie, la figure de la chenille de la

variété Asphodeli de la Polid canescens. Ayant pu élever de l'œuf la

chenille de la Polia cdiwscens type
,
que l'on prend communément en

Vendée dans la seconde quinzaine de septembre, sur les murs, les

troncs des Peupliers, et à la miellée, et devant à notre excellent col-

lègue, M. Poujade, une figure aussi fidèle qu'artistique de ladite che-

nille, je présenterai les observations que j'ai faites sur cette espèce.

Description de la chenille (fig. 1). — Chenille longue, rase, cylindri-

que. R( >lje verte. Tète légèrement plus petite que le premier anneau, d'un

jaune verdàtre. Le premier anneau, à sa moitié antérieure, de même
couleur que la tète. Anneaux séparés par des surfaces jaunes. Ligne

dorsale étroite, d'un vert foncé. Sous-dorsales inexistantes. 4«, b^, 6<= an-

neaux portant de petites boutonnières noires, apparentes, autour des

stigmates. Au 7<= anneau, cette boutonnière est légèrement indiquée.

Ligne longitudinale d'un vert jaune, tangente aux stigmates. Toutes

les pattes membraneuses sont munies d'un cercle rouge, dont le plan

est perpendiculaire à l'axe de la patte, et voisin de la partie qui se

trouve en contact avec la plante nourricière. Enfin, de petites lignes

parallèles aux incisions jaunes, de couleur d'un vert légèrement plus

foncé que celui de la robe, S(^ distinguent facilement, surtout près de

la ligne dorsale.

Au moment de la transformation, la couleur de la robe devient jau-

nâtre.

Avant la dernière mue, les boutonnières noires entourant les stig-

mates ne sont pas apparentes, non plus que les parties rouges des

pattes membraneuses.

Nourriture de la chenille. — A la sortie de l'œuf, extrémités de

tiges de (îraminées. A partir de la première mue, de préférence du

Trifoliam pratense.

Ann. Soc. Elit. Fr., lxxii [1903]. -r,
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Cf'tio chenille est dos plus délicates à élever. Je n'ai pu réussir cet

élevage qu'en |)laeant sur un gazon naturel un châssis recouvert de

mousseline, au-dessus de toile inétalli(pie, châssis enfoncé dans le sol

d(^ 20 centimètres environ. De la mousse et des feuilles mortes sont

placées sur le gazon. Les chenilles éclosentà la fin d'octobre, et restent

très petites ius(|u'en mars.

Du i'i mars au 10 mai, la chenille prend son entier développement.

Sur une aberration d'A g rôtis cornes Hb.

Le 18 juin 1902, j'ai pris à la miellée, dans les bois du Prieuré à

Auzay, près Fontenay-le-Comte (Vendée), deux exemplaires d'une re-

marquable aberration de VAgrotis cornes Hb. L'un des spécimens ainsi

capturés était superbe, et a été exactement ligure par M. Poujade

(flg. 2). Voici la description rapide de cette aberration, à laquelle je

propose de donner le nom de non-marfibiata, en raison de l'absence

de la marge noire qui se rencontre constamment dans les diiïérentes

aberrations ou variétés de VAyrotis cornes.

Agrotis cornes Hb., aberr. non-marg^inata, ab. nov. — Alifi

posteriuribus iiHirgine niyro fere nullo.

Ailes supérieures d'un gris-jaunâtre, presque unicolores. Lignes cou-

dée et extrabasilaire à peine indiquées. Ligne de points noirs voisine

de la coudée assez visible. Subterminale assez bien marquée en brun

à sa partie supérieure, la nuance se fondant et diminuant d'intensité à

sa partie inférieure. Taches ordinaires bordées de gris clair, base de

la réniforme marquée de brun. Ligne terminale de points noirs assez

bien marquée. Dessous de l'aile supérieure sans particularités remar-

quables.

Par les ailes supérieures, ce Lépidoptère se rapporte à l'aberration

adseqiiti Treilschke.

Ailes inférieures jaunes, présentant une ligne noirâtre, sinuée, très

fine, rentb'e légèrement à ses deux extrémités. Lunule centrale à

peine indi((uée. Dessous concordant absolument avec le dessus.

En somme, celte aberration présente un aspect absolument inverse

de celui (juc l'on observe dans la variéti' Curtisii (jjmes qui présente

les caractères suivants : « minor, al. ant.nmltoobscurioribus, distincte

signatis, alis posterioribus plus minusve nigro-inspersis » . L'aberration

non-murifinnta [mihi) de VAgrotis cornes aies ailes supérieures presque

unicolorics, les inférieures presque uniformément jaunes. Je crois avoir

remarqué que dans les individus des régions méridionales, la largeur
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delà marge noire des ailes inférieures do A. cornes tend souvent à s'atté-

nuer, tandis qu'elle s'exagère souvent, au point même d'envahir l'aile

inférieure entière, dans les individus de l'Europe septentrionale.

Description de l'œuf et de la chenille

de Orrhodia Staudingeri (de Graslin).

La question de savoir si VOrrhodia Staudingeri constitue ou non une
espèce distincte, a soulevé bien des polémiques dans le monde des

Lépidoptéristes actuels. Je dois à l'obligeance de M. V. Cotte, chasseur

de Digne, l'envoi d'une femelle vivante de la forme indiquée dans la

dernière édition du Catalogue de Staudinger sous le nom de Orrhodia

ligula, aberration scortina Stgr.

M. Cotte doit être félicité de son intervention bienveillante dans une
question qui intéresse fort les Lépidoptéristes. Il a refusé aux étran-

gers les matériaux nécessaires à la solution du problème, pour ré-

server à un compatriote les moyens d'y parvenir.

Description de l'œuf. — Voici une description de l'œuf de ro.

Staudingeri, dont j'ai donné un dessin noir assez schématique (tig. 3).

Imaginez un paraboloïde de révolution, du sommet duquel partent

quatorze côtes saillantes. L'œuf est déprimé à la naissance de ces côtes,

et sur une longueur de la parabole méridienne à peu près égale au

quart. A partir de cette longueur, les côtes se séparent en deux fais-

ceaux divergents, présentant également la forme de côtes secondaires

saillantes, jusqu'à la base de l'œuf, qui offre l'aspect d'un cercle

cannelé. Le dessous de l'œuf est légèrement concave vers le sommet.

La moitié supérieure de l'œuf est rose, la partie inférieure grisâtre. Le

nombre total des côtes secondaires est de 27. L'un des quatorze fais-

ceaux issus du sommet ne s'est donc pas scindé. Ce nombre de côtes

n'est pas fixe dans les diiïérents exemplaires que j'ai examinés au

microscope. Il varie entre 24 et 3o environ. Le dessin donné par moi

représente l'œuf grossi environ trente-cinq fois.

L'(jeuf de VOrrhodia rubiginea F. Mant. ne diffère pas d'une manière

sensible de celui de 0. Staudingeri.

De ce dernier œuf, pondu au milieu de mai, sont sorties de petites

chenilles velues, très analogues à celles de 0. rubiginea, dont j'ai fait

l'élevage en même temps. La présence de poils sur le corps de la

chenille, élimine absolument l'opinion du D'' Staudinger, qui voit dans

0. Staudingeri une variété de 0. ligula Esp.
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Élevage de la chenille. — La chenille dont notre distingué

coUègiio, M. Poujade, a bien voulu faire une aquarelle si artistique et

si exacte qu'elif dispenserait pres(|ue d'une description écrite (tig. 4),

est sortie de INeuf précédemment ligure. L'élevage de celte chenille

avait la plus haute importance; il m'a permis de rayer absolument du

Catalogue de Staudinger, dernière édition, l'erreur du savant entomo-

logiste allemand, erreur consistant à faire de l'O. Staudingerl de GrasI.,

une alierration de l'O. ligula Esp. La chenille de 0. Ugula est

absolument lisse et marquée de traits obliques caractéristiques.

La chenille de 0. Staudingeri est légèrement velue, et marquée de

taches exactement semblables à celles de 0. rubiginea F. Mant. J'ai

fait séparément l'élevage de la chenille de 0. Staudingeri et de celle

de 0. rubiginea, dans des cages où j'avais planté du Pissenlit {Ta-

raœacum). Je dois reconnaître qu'au début, 0. rubiginea acceptait

celte nourriture bien mieux que 0. Stawlingeii. Mais, dès la première

mue, les deux formes de chenilles acceptèrent également bien les

feuilles de Taraœacmn, et grossirent simultanément à ce point que

je n'aurais pu les distinguer les unes des autres, même avec un

examen attentif à la loupe. La description qui va suivre va montrer

quels identiques caractères se retrouvent dans les chenilles de 0. ru-

biginea et de 0. Staudingeri. L'identité de ces caractères peut fort

bien compenser la légère difïérence de taille des insectes parfaits.

L'examen, d'ailleurs, d'un grand nombre de types de 0. Staudingeri

dans la collection de notre distingué collègue M. R. Homberg, permet

de constater la vraisemblance de cette aftirmation; on peut, par des

transitions insensibles, passer de 0. rubiginea type à 0. Staudin-

geri; il était, au contraire, absolument impossible de relier spécill-

quement 0. Staudingeri à 0. ligula, ainsi que l'a fait le D"" Staudinger.

Description de la chenille. — Chenille légèrement atténuée en

avant, velue, poils de couleur jaune d'or; robe brun-foncé, dorsale à

peine indiquée par une teinte légèrement plus sombre. Deux lignes

longitudinales grises au-dessus des stigmates, et une ligue grise longi-

tudinale sous ces derniers stigmates noirs. De part et d'autre de la

dorsale, deux ligues interrompues formées sur chaque anneau, sauf

sur le deuxième, d'une tache noire rectangulaire très apparente. Tète

brune marquée d'un V noir, dont le sommet coïncide avec celui de

la tête. Nuque brune mar(|uée d'une tache noirâtre parallèle aux inci-

sions. 6 pattes antérieures noires.



DESCRIPTION

D'UN LÉPIDOPTÈRE NOUVEAU D'ESPAGNE

par P. Chrétien.

[PI. V, (ig. 5.]

Oecophora ara^onella n. sp.

Enverg. 14 mill.

Ailos antorieurcs étroites, d'un blanc jaunâtre, fortement parsemées

d'écaillés brunes, dont l'accumulation en certains endroits forme des

nébulosités ou taches vagues, principalement à la côte, à la base de

l'aile et un peu avant le milieu sur le bord interne ; on remarque,

en outre, une large bande à l'extrémité de la cellule, partant de la côte

et gagnant l'angle interne, une tache anguleuse à l'apex et une ligne

terminale brunes, ces deux dernières divisées entre elles par une li-

ture blanchâtre et séparées de la bande brune par un large espace

blanchâtre également. (Chez certains sujets, ces taches et ces bandes

sont à peine distinctes et seule l'éclaircie blanchâtre avant la tache

brune apicale est assez marquée.) Franges blanc-jaunâtre à la base,

i)runes à l'extrémité.

Ailes inférieures blanchâtres, fortement rembrunies vers l'apex;

franges brunes à base blanchâtre, surtout vers le milieu du bord

interne.

Antennes très distinctement pectinées, brunes et annelées de blan-

châtre
;
palpes recourbés et redressés, gris-jaunâtre, à troisième ar-

ticle un peu plus court que le second et ne dépassant jias la tète, la

liase, le milieu et l'extrémité ayant un anneau brun très peu distinct;

tète noirâtre avec poils gris-jaunâtre; abdomen brun-jaunâtre; pattes

blanchâtres avec tarses annelés de blanc et de brun foncé.

Cette nouvelle espèce peut se placer dans le voisinage d'Oecoph. sti-

pella ou de niibiloselki.

Plusieurs exemplaires pris en Espagne, â Albarracen (Coll. Seebold).

La figure de cette nouvelle espèce (PI. Y, lig. o) est due au pinceau de

M. G. Poujade.



DESCRIPTION D'UNE ABERRATION NOUVELLE

B'OEONISTIS QUADRA Q

ab. confluen*»

[PI. V, fig. G]

par Constantin Dumont.

Oenonistis quadra L. S. N., abcrr. confluens ab. nov.

Cette remarquable aberration de Oeonistis quadra ç L. S. N. (PI. V,

fig. 6) a les quatre taches onlinaires réunies par une ligne coudée de

même couleur, mais plus chargée de violet, formant ainsi une bande

ininterrompue; le dessin en est très visible en dessous, surtout à la

côte.

La figure, aussi exacte qu'artistique, qu'a faite de cette aberration

notre collègue M. Poujade, en complétera heureusement la descri|)tion.

Je capturai cet intéressant exemplaire, il y a déjà un certain nombre

d'années, en 1888, je crois, en plein Paris, au parc Monceau, où il

était attiré par la lumière électrique.

Oeouistis quadra, relativement rare habituellement, fut très abondante

cette année-là au parc Monceau. Tous les globes électriques, pendant

huit jours, se trouvèrent remplis de cadavres de cette espèce, jusqu'à

deux et cinq centimètres de hauteur.



LA SIGNIFICATION BIONOMIQUE DES TACHES OCELLAIRES

DES PHASES DE LA SAISON HUMIDE CHEZ LES

SATYRI NAE ET NYMPHALINAE

par le Prof. Edward B. Poultun (').

[Planche VI].

Depuis longtemps on a reconnu que les formes de la saison humide

chez les Snturhme sont caractérisées par la quantité et l'apiiarence

distincte des taches ocellaires sur la face inférieure des ailes. Dans la

durée de la saison sèche, chez ces mêmes espèces, les taches ocellaires

sont très petites ou très souvent absentes. La signitication de cette dif-

férence et la cause do son origine furent un grand mystère; mais récem-

ment la lumière se ht sur cette question lorsqu'on eut reconnu (ju'un

diirérence de même nature existe entre les phases saisonnières de cer-

taines espèces du groupe des Nyniphalidue {Précis ou Z>a//iO}(m). Dans la

forme de la saison sèche du Précis artaxiaâxi Sud Africain on remarque

que la face inférieure des ailes ressemble à une feuille morte d'une ma-

nière remarquable. D'autre part la forme de la saison humide présente

une marge blanche visible et des taches ocellaires sur la face infé-

rieure. De même chez l'espèce commune orientale, Précis ahnana, les

nombreuses et très visibles taches ocellaires de la phase humide [as-

teria) sont réduites à de minuscules points ressemblant aux petites

taches noires de moisissures poussant sur la similifeuille morte de la

phase sèche. Celte ressemblance entre les Satyrimie et les Nipiipha-

linae est très importante. Quand les deux formes des espèces de Sous-

Familles aussi différentes que les Satyrinae et les Nymphalinae réa-

gissent de la même manière particulière aux deux saisons, nous

pouvons affirmer d'une manière presque certaine que nous sommes

en face d'un phénomène d'adaptation. Nous voyons un état de choses

dont la raison d'être provient d'un avantage gagné dans la lutte pour

la vie.

(1) Ce mémoire est un résumé des principaux points exposés par notre col-

lègue, M. E. Poulton, professeur de Zoologk' à l'Université d'Oxford, dans

l'intéressante conférence faite par lui à la Séance du 22 avril l'.)03 (Cf. tJui.

Soc. t-nt. Fr. [1903], p. IGO). {Note du Secrétaire.)
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J'ai récemmonl discute'' la significatinii des différences saisonnières

chez les Nymphalides du genre Précis [Tram. Ent. Soc. Lnnd., 1902,

pp. 414-4o8). Mais plus mûre rédcxion sur le sujet, et surtout la con-

versation (|iie j'ai eue avec le collègue à qui je dois tant, M. le D' F. A.

Dixey M. 1). de AVadham Collège, Oxford, ont eu pour résultat l'addition

de nouveaux détails importants à l'interprétation que j'avais donnée l'an

dernier. Le contact de deux esprits produit des idées nouvelles à tous

deux, comme l'union de deux cellules germinales qui donne naissance

à un nouvel être, — être possédant ses qualités propres, — et non un
simple intermédiaire entre les parents.

Ici je voudrais attirer votre attention sur le lormc Bio)iomique introduit

par mon ami le Professeur E. Ray-Lankester comme le mot le plus con-

venable pour exprimer les rapports entre les organismes vivants. Cette

addition imiiortante à notre terminologie décharge le mot Biologie de

toute signilication, excepté celle du terme général sous lequel sont

rangés tous les sujets de Zoologie et de B(»tanique. C'est dans l'étude

bionomique des Insectes que nous pouvons espérer découvrir l'inter-

prétation du développement spécial des taches ocellaires dans les phase?

de la saison humide.

Certaines observations semblent jeter la lumière sur ce pro-

blème :

En 1887, j'ai observé un Lézard étudiant a^ec un grand intérêt la

tache ocellairc placée à la face inférieure de l'aile antérieure du Papil-

lon commun Coenovymphn pamphilus. Plusieurs fois le Lézard essaya

de mordre cette partie de l'aile. En 1899 M. Marshall observa qu'un

rapace fit sa première attaque sur les taches ocellaires des ailes posté-

rieures d'iuî Papilio dcnwilocus (pii lui avait été offert. M. Marshall a

aussi capturé un grand nombre de papillons du Sud Africain qui pré-

sentent des déchirures sur les taches oceUaires ou dans leur voisinage.

{Trans. Ent. Soc. Lond., 1902, p. 366.)

Le témoignage de tels faits justifie l'opinion (lue les taches ocel-

laires sont des marques destinées à attirer l'attenlittn de l'ennemi et

à protéger ainsi l'Insecte d'une blessure mortelle. Par conséquent le

papiffcm attaqué aura une chance de plus d'échapper au danger.

Cette interprétation est encore appuyée par la distribution sur les

ailes des taches ocellaires de la saison humide. Elles ne sont pas

|)lacées près du corps, contrastant sensiblement de cette façon avec

beaucouj) de marques indicatrices d'un goût nauséabond (warning or

aposematic marks), telles que la tache rouge à la base de la face in-

férieure des ailes chez les Piérides du genre Délias, ou chez les Helico-

ninae, ou encore la tache triangulaire d'un brun doré marqué de noir
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observée dans une position correspondante chez tant de papillons

Africains [loc. cit., p. 488). D'autre part, ces taches ocellaires tendent

à se développer à lapex de l'aile antérieure et à l'angle anal de l'aile

postérieure. On les trouve ailleurs placées sur les bords les plus ex-

ternes des ailes — c'est-à-dire les plus éloignés du corps — ou près

de ces bords.

Il y a encore cependant lin autre point important dans celle méthode

de défense. Sa valeur la plus certaine, et probablement la seule, est

durant les courts arrêts entre les vols successifs d'un Insecte, et spé-

cialement au moment où il va se poser. Sans doute l'ennemi guette

l'Insecte, mesure de l'œil la place exacte où il va se poser : c'est le

moment choisi pour l'attaque. A cet instant précis les taches ocellaires

ont probablement leur plus grande importance et utilité; mais aussi-

tôt que l'instant critique est passé, ces taches tendent à devenir dan-

gereuses. Elles attirent maintenant l'attention des ennemis qui n'ont

pas vu l'Insecte allant se reposer. Par conséquent nous voyons, chez

beaucoup de Satiirinae, que cette tache à l'extrémité de l'aile anté-

rieure est exposée pendant quelques secondes après l'arrêt, puis est

cachée par l'abaissement des ailes antérieures entre les postérieures.

Il s'ensuit que ces taches sur la face inférieure ont beaucoup plus de

valeur pour les Papillons qui volent sans cesse, s'arrêtaut pour repartir

de nouveau pendant de longues heures de soleil, durant leur vie en-

tière. D'autre part ces taches tendent à devenir un danger réel pour

les Papillons qui volent moins, et passent beaucoup plus de temps

dans l'attitude du repos. Dans ce repos prolongé, excepté pour cer-

taines espèces nauséabondes, la dissimulation la plus complète est la

meilleure défense. Durant cet état de repos les taches ocellaires non

seulement constituent un danger en attirant l'attention des ennemis,

mais elles sont inutiles pour éloigner celle-ci des parties vitales. Le

succès de cette méthode dépend de l'état du papillon, s'il est ou non

prêt à la fuite; et lorsqu'un ennemi peut attaquer sans cesse, comme ce

serait le cas pour l'Insecte plongé dans un profond repos, une sem-

blable défense est naturellement sans valeur.

Mais la saison humide est justement le temps où les Insectes sont

le plus nombreux et volent constamment dans chaque rayon de soleil.

Tandis que dans la saison sèche ils sont beaucoup plus rares et beau-

coup moins visibles. En pleine saison sèche les Papillons ont l'habitude

de se cacher, traversant peut-être une sorte de période do repos esti-

val afin d'échapper aux effets de la grande sécheresse. Mais quelle

qu'en soit la cause, un tel repos prolongé est beaucoup [dus sûr quand

la surface des ailes exposée ressemble au milieu environnant, lUi bien
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à quelque objet particulier dans ce milieu, tel qu'une feuille morte,

qui n'intéresse pas les animaux en quAte d'Insectes.

Je crois que c'est là le princii)e dominanl qui explique le dévelop-

pement des taches ocellaires dans les phases humides, et leur diminu-

tion ou leur disparition dans les phases sèches chez la même espèce.

Les habitudes dans la saison humide sont telles que ces taches confè-

rent aux Papillons un avantage dans la lulto qu'ils ont à soutenir contre

les ennemis do cette saison ; les habitudes dans la saison sèche sont

(elles que ces mêmes taches favoriseraient les ennemis de cette époque.

Cette dernière phrase indiquerait d'autres raisons importantes pour

les difTérentes phases saisonnières des Papillons.

En premier lieu les ennemis qui recherchent et attaquent les Insectes

en état d'activité se trouvent probablement eux-mêmes dans des con-

ditions différentes pendant les deux saisons. Ces ennemis sont ou

agiles à poursuivre un Papillon, ou agiles à fondre sur lui durant un

arrêt momentané; ou bien ils se posent et attendent sur les plantes

que les Insectes recherchent. Ainsi que je l'ai déjà suggéré, les taches

(K-ellaires sont probablement développées comme moyen de défense

contre ces agiles ennemis de la saison himiide — Oiseaux ou Lézards

actifs. De tels ennemis, surtout les Oiseaux avec leur puissance de

vol, ont un grand choix d'Insectes à leur disposition dans la saison

humide; par conséquent ils se décideront facilement à abandonner

l'attaque sur un Papillon après un premier échec. Pendant la saison

sèche la variété d'Insectes est beaucoup plus restreinte, et les Papil-

lons constituent probablement une beaucoup plus grande proportion

de la nourriture des insectivores. Les ennemis agiles sont vraisem-

blablement dans de telles conditions qu'ils poursuivraient sans

remords et renouvelleraient sans cesse leur attaque. Une saveur rela-

tivement désagréable serait aussi moins puissante à prévenir leur

attaque. C'est probablement une des raisons pour lesquelles les faces

inférieures des ailes chez certaines autres espèces du genre Précis

{P. scsamiis, P. antilope, P. actia) sont, non ocellées, mais remar-

quablement visibles pendant la saison humide, tandis qu'elles sont

bien dissimulées dans la saison sèche.

En second lieu, les ennemis (pii attaquent les Papillons durant leur

repos prolongé comprennent beaucoup d'espèces dont les habitudes et

les manières de rechercher leur proie, diffèrent entièrement de celles

des espèces qui poursuivent les Insectes actifs. Ces insectivores re-

cherchent soigneusement, systématiquement, chassent partout où ils

p(?uvenl espérer trouver quelque nourriture. Ils sont sans doute moins

exigeants dans leurs préférences que les ennemis agiles à la poursuite,
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et ne sont probablement pas repoussés par un goût modérément nau-

séabond.

Par conséquent, à cause du ralentissement de leur activité et du temps

plus long qu'ils passent en un profond repos, les papillons de la

saison sèche sont plus exposés aux attaques de ces ennemis. Ces der-

niers seraient aidés dans leur recherche par la présence de taches

ocellaires ou par toute autre marque visible, et, contre eux, une

saveur modérément nauséabonde ne constituerait qu'une défense insuf-

fisante.

Les considérations exposées dans ce mémoire indiquent la raison

pour laquelle la sélection naturelle a saisi et développé une sensibilité

spéciale pour une condition quelconque associée à l'une ou à deux de

ces saisons. La nature exacte de la condition a été insuffisamment

étudiée, mais c'est probablement le degré variable d'humidité qui agit

comme stimulant sur les espèces rendues particulièrement susceptibles

par la sélection naturelle. La susceptibilité est probablement Umitée à

quelque époque spéciale de leur vie. Par conséquent, conuue le colonel

J.-W. Yerbury l'a observé à Aden [Prnc. Eut. Soc. Lond., 1902, mars 19)

la chute soudaine d'une pluie abondante au nnlieu d'une saison sèche

normale est suivie par l'apparition à la fois de formes humides, inter-

médiaires, et sèches de Pierinae. Ce fait s'explique facilement, comme
Va suggéré M. le D'- F.-A. Dixey {Trans. Eut. Soc. Lond., 1903, p. lo8-

160) par l'hypothèse que, à l'arrivée de la pluie, (luelques-uns des

individus étaient à leur époque la plus sensible, d'antres n'étaient que

partiellement sensibles, tandis (|ue le reste avait déjà cessé d'être sen-

sible.

Si l'on compare la figure 1 sur la planche VI avec la figure 2, on

verra que la forme sèche du Précis artaxia est beaucoup plus large

que la forme humide. Le poids est aussi beaucoup plus grand chez

celte espèce et chez d'autres espèces du genre Précis {Trans. Ent. Soc.

Lond., 1902, p. 431 et 4o4). Il s'ensuit que dans ces cas, du moins, la

période sensible ne peut pas être plus tardive que l'époque larvaire,

alors que le poids de l'insecte est déterminé.

Il est probable que la rapidité plus grande du développement pendant la

saison humide, entraînant une diminution dans la taille et dans le [loids

du Papillon, est aussi un avantage conféré par la sélection naturelle. Le

nombre des individus chez plusieurs espèces est sans doute relative-

ment abaissé dans la lutte excessive pour la vie pendant la saison sèche,

alors que l'occasion de compenser les pertes par une rapide succes-

sion de générations n'existe pas. Il est par consécpient avantageux

pour les es|»èces de s'accroître aussi rapidement (jiie possible pendant
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le toraps où la nourriture est abondante el la lutte moins âpre, l'ne

semblable nnilliplication est réalisée par le nombre de générations

rendu possible par un rapide développement et une diminution dans

la taille.

Remarquez de plus que, chez le Précis nrtaxia des forêts profondes,

la conditi(m qui agit comme stimulant dans la saison humide n'existe

pas [Tram. Ent. Soc. Loml., 1902, p. 423), car là, la pliase sèche seule

est connue à toutes les époques de l'année. Nous sommes par consé-

quent conduits à l'hypothèse que le stimulant iniîiateur des change-

ments aboutissant à un Papillon de la phase humide, peut être

fourni par l'eau déposée sur les feuilles de la plante nourricière. La

larve a pu ainsi l'avaler avec sa nourriture. 11 est possible aussi que

l'humidité contenue dans les jeunes feuilles et les pousses qui ont crû

activement après la pluie agisse comme stimulant. Donc l'humidité

sous une forme ou une autre est la seule condition associée à la saison

humide que nous puissions concevoir comme absente ou relative-

ment réduite sous l'ombre des forêts profondes. Je pense qu'il est par

conséquent probable que dans VArtaxia, — et s'il en est ainsi chez cette

espèce, il en sera de même pour beaucoup d'autres — l'eau avalée

avec la nourriture est le point de départ d'une combinaison de chan-

gements complexes. Ces derniers occasionnent une accélération dans

le développement de l'animal et la production d'un Papillon beaucoup

plus petit et plus léger. De fait ils produisent un insecte présentant

tous les détails de forme, couleur et dessins caractéristiques de la

phase humide.

Ceci n'est qu'une simple suggestion, mais je suis persuadé qu'elle

peut induire les naturalistes à même d'étudier sur les lieux, à entre-

prendre des expériences pour confirmer ou renverser cette hypothèse.

Si les naturalistes peuvent être ainsi amenés à observer, à penser et

à expérimenter, nos spéculations seront abondamment justiHées,mêmc

si elles se trouvent détruites par le mouvement critique (lu'elles au-

ront soulevé.

Je ne puis conclure sans remercier vivement mon amie W Pe-

titjean pour son obligeance el les nombreux services qu'elle m'a

rendus en mettant ce bref mémoire en état d'être publié. Si j'ai obtenu

quelque succès en exposant mes idées en langue française, je le dois

presque entièrement à son aide.



ETUDE

SUR DIVERS PLATYSMA DES ALPES OCCIDENTALES

(Additions et Rectifications)

par J. Sainte-Claire Deville.

La publication récente de divers travaux sur le même sujet me force

à remettre au point en quelques lignes VÉtiule parue l'an passé dans les

Annales de la Société enlomologique de France.

En première ligne, dans un article récent {Wiener Entomolotjisclte

Zeitung, XXII [1903], p. 121), L. Ganglbauer a établi, par des argu-

ments très sérieux, que le changement du nom de Ptevostichus en

Platijsnia, proposé par Tschitschérine, est en contradiction avec

les règles de la nomenclature zoologique établies par le Congrès inter-

national de Berlin en 1901
; je restituerai donc le nom consacré de

Pterostichus aux Coléoptères composant la majeure partie de l'ancien

genre Feronia de Latreille.

En outre, voici les espèces sur lesquelles portent des additions ou

rectitications de quelque importance :

P. mêlas Creutz. — N'existe pas en Corse, d'où je l'avais indiqué

avec doute par suite de souvenirs inexacts; c'est le P. niger Schall.

qui est commun presque partout dans l'Ile. — Sicile : Acicastello {de

Peyerimhoff); Allier {du Bujjsson).

P. metallicus F. — L'aberration d'un vert métallique, assez rare,

a été décrite sous le nom de viridinitidus Pic {Feuille des Jeunes Na-

tiirnlistes, ann. 1893, p. 14).

P. Panzeri Heer. — La race Heeri Heer, à pattes rousses, existe

dans le département de l'Ain sur le sommet du Reculet (coll. Tour-

nier > Picl). Elle parait s'y trouver à l'exclusion du type à pattes

noires.

D'après leD''Josef Daniel {Manchner Koleopterologisclie Zeitsrhrifl

,

I, p. 213) on trouve déjà en Suisse, en même temps que la forme typique,

des individus chez lesquels la marge latérale du pronotum n'est pas

sinuéc en avant des angles postérieurs. Ayant cru constater un hiatus

morphologique coexistant avec l'isolement géographique, j'avais fondé

(1) Cf. Annales de la Société entomologique de France, LXS.I [1902],

p. 588 sqq.
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le P. subsp. carthusknim sur co caractère, que présentent sans excep-

tion nos individus de la Grande-Chartreuse; par suite de la remarque

du D"" Daniel, cette nouvelle dénomination perd beaucoup de son

intérêt.

Suivant le même auteur {loc. cit.), la forme typique du Punzeri au-

rait été prise dans l'Apennin septentrional par feu Strasser, de

Munich. Je dois avouer que cette provenance me laisse quelque doute.

En refile générale, les Carabidae des régions montagneuses de l'Europe

centrale sont remplacés dans l'Aiienuiu par des espèces vicariantes ou

représentés par des formes locales sensiblement modifiées. D'autre

part, MM. Dodero et Solari, dont j'ai vu les chasses, n'ont jamais

pris cette espèce dans leurs nombreuses excursions à travers l'Apennin

ligure.

P. truncatus Dej. — Voir, pour la revision complète du groujje,

J. Daniel (/or. cit., p. 209). Dans leur ensemble, les conclusions de

l'auteur coïncident assez exactement avec les miennes, sauf que le

D*" J. Daniel maintient comme espècelcP. dihitatus Villa. Dépareilles

divergences n'ont au fond que très peu d'importance réelle, car il faut

avouer (pi'il entre dans la conception actuelle de l'espèce une certaine

part d'appréciation individuelle. L'essentiel consiste, à mon sens, à ce

que les diverses formes, de quelque nom qu'on veuille les baptiser,

soient très exactement définies au double point de vue morphologique

et géographique.

Le P. truncatus subsp. imitator, que j'avais indiqué comme inédit,

doit s'écrire : P. truncatus subsp. imitator J. Dan., le mémoire dans

lequel il a été décrit ayant paru quelques jours avant le 3'' fascicule de

nos Annales de 1902.

P, cristatus subsp. moestus Rey. — Drôme : f. de Saou [de Peye-

rimholf).

P. femoratus Dej. — En dépit des doutes que j'avais émis à ce

sujet, l'existence de cette espèce à l'E. du cours du Rhône est un fait

positif. — Isère : bois de Cornavent près Vienne {Falcoz, Perret)
;

Sonnay (Pic). — Drôme : forêt de Saou (V. Mayet !). — Cf. V. Mayet,

Itull. de la Soc. ent. de France, 190;{. p. 140, A. Carret, loc. cit.,

p. 187, et Pic. loc. a^.,p.210. L'abbé Carret suppose, avec beaucoup

de vraisemblance, que dans ces divers cas le transport par les grandes

crues du Rhône de quelques individus provenant des Cévennes a

amené la formation des colonies adventices plus ou moins anciennes.
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P. vagepunctatus subsp. ivipressicollis Fairm. — Au Nord jus-

qu'en Savoie : Modane [Picl).

P. rutilans Dej. — Cf. J. Daniel, loc. cit., p. 214 : sur le versant

italien le P. rutilans s. str. se trouve au Sud jusqu'au Val di Vii'i; à

partir de la vallée suivante, il est brusquement remplacé parle P. ru-

tilons subsp. auratus Heer.

P. multipunctatus Dej. — Une aberration de la race nobilis Stierl.,

à dessus d'un vert métallique, a été décrite par M. Pic sous le nom
de semiviridis {Feuille des Jeunes Naturalistes, ann. 1892, p. 4G).

Deux individus de la collection Pic, provenant du Petit- St-Bernard

et du Col de Balrae, sont d'un noir franc, brillants, avec le o« interstrie

dépourvu de pores. Ils ne se distinguent du Spinolae, dont ils ont ab-

solument l'aspect, que par la série très dense du 7'' interstrie. Le ca-

ractère tiré des impressions thoraciques et donné dans mon tableau

(p. o96) n'a aucune valeur. Il convient do remplacer le n" 29 dudit

tableau par le suivant :

29. Élytres marqués de quelques pores sur les 3'' et o'^ inter-

stries (ceux du o*^ disparaissant parfois), et d'une série

très serrée sur le 7"; téguments presque toujours mé-

diocrement brillants et un peu chagrinés dans les deux

sexes. Coloration normale : d'un rouge cuivreux parfois

obscurci, rarement vert, exceptionnellement d'iui noir

franc sans reflet métallique. — Long. 12 -lo mill

multipunctatum .

— Élytres sans série de pores sur le 7'- interstrie. Insectes

noirs, tout au plus avec un léger reflet bronzé 30

P. maurus Duft. —Le D'" J. Daniel {loc. cit., p. 197) vient de

publier une revision complète des formes afflues du P. maurus , dont

il admet comme moi l'unité spécifique. Je ne puis mieux faire que de

renvoyer à cet excellent travail, et me bornerai à indiquer ici les rec-

tiflcations à faire à mon Étude au point de vue de la faun(^ française.

La race des Alpes maritimes françaises, que j'ai indiquée sous le nom
(ÏEscheri Heer, est proprement le validiusculus Chaud. ; les individus

à pattes rousses constituent l'ab. vesuhianus .1. Dan. Cette race est

remplacée plus à l'Est, dans les Alpes et l'Apennin de Ligurle, par le

P. subsp. liguricusi. Dan. {Escheri \ Chaud.).

P. Peiroleirii i auct. (nec Heer). — Celte espèce doit porter le



416 .1. Sainte-Claire Deville. — Étude sur divers Platjis^ma.

nom de planiusciilus Chaud., le I)"" J. Daniel ayant établi ([ue le nom
de Pciroli'irii Heer se rapporte à une race suisse du maurus.

P. planiusciilus Chaud, (forme type) a été retrouvé récemment par

le D' Steck sur la frontière entre les Basses-Alpes et le Piémont, au

col de Mary et au col de Sautron, localités très voisines du col de la

Portiolette où je l'ai pris en 1895.

Les individus à pattes rousses des Alpes Grées constituent la v. stu-

rensis J. Dan.

P. Selmanni subsp. Prevosti Dej.— Se reprend dans les Corbières

de l'Aude, à Belcaire (cf. V. Alayet, Bull. Soc. eut. Fr., 1903, p. 140).

Cette station est extrêmement remarquable. Les individus communiqués

par M. V. Mayet sont tellement semblables à ceux du Dauphiué qu'il

faut renoncer à les en séparer même à titre de race locale.



MUTILLIDES NOUVEAUX

ou IMPARFAITEMENT CONNUS DE DIVERS PAYS

par Ernosl Andrk.

I. — Espèces de la région pal é arc tique

Depuis la piililicalion de ma Monographie {Species des Hijménopti'vea

(VEurope, t. VIII, hS99-1902], j'ai eu connaissance d'un petit noinijre

d'espèces et variétés nouvelles que je vais décrire ou indiquer, sous

forme de supplément à cette Monographie.

1. Apterogyna bimaculata Ern. André

Species Ihjm. Eur. VllI, 1900, p. 06.

ç J'avais décrit cette curieuse espèce d'après deux individus al-

gériens a[)partenant au Muséum de Paris. Depuis, M. Ricardo Garcia

Mercet en a capturé quelques exemplaires en Espagne (Guadarrama,

Montarco, province de Madrid), et M. René Obertliiir en a reçu aussi

de la Sierra de Alfacar, dans la province de Grenade. Tous ces indi-

vidus sont semhlajjles au tiipe, sauf quelques différences [leu impor-

tantes de coloration, consistant en ce que le pygidium, les lianclies, les

pattes, le front et les antennes sont plus ou moins ferrugineux. Ils

ont été publiés par M. Mercet [Bol. soc. esp. Hist. nat., W03, p. 1)8),

sous le nom de var. rufescens.

2. Myrmosa longicollis Tournier

Entomologiste yènecois, I [1889], p. 17.

(5 Le mâle de cette espèce m'était resté inconnu et j'avais dû me

contenter de reproduire la description donnée par Tournier, tout en

faisant observer que l'assimilation de ce màle à la femelle du même

nom me semblait douteuse, puisque les sexes ne paraissaient pas avoir

été captiu'és à l'état d'accouplement. Mes réserves se sont trouvées

justifiées par la communication qu'a bien voulu me faire M. Bolill, de

Barcelone, de deux exemplaires du véritable màle de longicollis, dont

l'un d'eux pris en copulation avec sa femelle. Ce màle ne ressemble en

rien à celui décrit par Tournier, mais se rapproche beaucoup de celui

Ann. Soc. Ent. Fr., i.xxii [l'JO.'i]. -is



418 Krnkst Andkk.

à'ephippinin Fab., ce (lui riait à pn-Noir, piiisfiiio les fonipllcs dos deux

espèces sont très voisines l'une de Tautre.

On peut donc intercaler ce inàle dans le tal»leau de ceux du genre

Miirmosa, de la façon suivante :

2. Ailes fortement enfumées, etc nigriceps S. S. Saund.

— Ailes subhyalines, marquées seulement d'une nébulosité

vague, plus ou moins distincte, avant le sonnnet; seg-

ments abdominaux simplement ciliés de poils épars,

mais sans bandes nettes à leur bord apical .3.

3. Sixième arceau dorsal de l'abdomen prolongé, de cha-

que! côté, en arrière, en lui lobr denliforme bien accen-

tué; septième arceau creusé sur son disque d'une fos-

sette longitudinale 3 bis.

— Sixième arceau dorsal de l'abdomen simple, non denté;

septième arceau légèrement convexe, etc. frater Kdw. Saund.

3 bis Pronotum avec les angles antérieurs non denliformes.

Écaillettes presque toujours rouges , luisantes, éparse-

ment ponctuées. Éperons d'im jaunâtre clair, etc

ephippium Fab.

— Pronotum avec les angles antérieurs saillants et pro-

longés en une dent aiguë bien distincte. Écaillettes noi-

res, peu luisantes, densément ponctuées. Éperons

bruns. Chez les deux individus que j'ai sous les yeux,

le pronotum, le mésonotum et le scutelliim sont ferru-

gineux, le reste du thorax est noir. La nébulosité de

l'aile antérieure est plus vague et plus étendue que chez

ephippium, occupant presque la moitié apicale du limbe.

La seconde cellule cubitale est relalivementijlus gi'ande,

aussi longue ou plus bmgue sur la nervure cubitale que

la première ou que la troisième cellule cubitale. L'ap-

pendice des hanches postérieures est assez grand, lamel-

liforme, arrondi à l'extrémité. Les dents latérales du

sixième arceau dorsal de l'abdomen sont plus étroites

et plus spiniformes, ipioiffuc arrondies au sommet. Les

autres caractères de forme, de couleur, de sculpture et

de vestiture sont semblables à ceux d^'phippiutn. —
Long. 10-11 mill longicollis Toiu'nier

Les exemplaires qui ont servi à ma description provenaient de Bar-

celone où ils avaient été capturés sur les feuilles d'Alnus glutinosa.
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3. lliililla lleroetî nov. sp.

(5 Le tableau des mâles du genre Matilhi ddit èlre ainsi modifie

|ioiir y faire rentnn* cette espèce :

21. Troisième et (luatrième segments de l'abdomen ornés cha-

cun d'une large hande de pubescence pàl(^ 22

— Quatrième segment de l'abdomen sans bande de pubes-

cence pâle 21 hift

21 bis Thorax entièrement noir; stigma cellulifornie; pattes

hérissées de poils noirs, etc persica Sich. Rad.

— Thorax en majeure partie rouge; stigma opaque; pattes

hérissées de poils blancs. — Tête, antennes et mandi-

bules noires, thorax ferrugineux, avec, une tache mé-

diane sur le pronotum, les écalUettes, le postscutellum,

le sternum et les mésopleures noirs
;
pattes noires avec

les tarses briuis ; abdomen noir, premier segment cilié

de poils blanchâtres à son bord postérieur, second seg-

ment orné à son bord apical d'une étroite bordure de

pubescence blanche, le troisième segment recouvert en

entier d'une large bande de semblable pul)escence, les

sixième et septième segments plus éparsement revêtus

de pubescence blanchâtre; les segments ventraux 2 et

3 sont faiblement ciliés de poils blancs. Tout le corps

et les pattes hérissés de poils blancs, ceux du front

plus ou moins brunâtres, éperons blancs.

Tète subarrondie, un peu plus étroite que le thorax,

peu densément ponctuée, assez luisante ; elle est sensi-

blement prolongée derrière les yeux, avec le bord posté-

rieur faiblement arqué et les angles arrondis. Yeux assez

grands, ovales, entiers ou très indistinctement échancrés

à leiu' bord interne, assez voisins de l'articulation des

mandibules; ocelles petits, les postérieurs beaucoup

plus rapprochés entre eux que des yeux; mandibules

larges à la base, rétrécies à partir du milieu, bidcntées

au sommet et munies d'une forte dent mousse à leur

bord externe; premier article du funiciile des antennes

très court, transversal, les suivants allongés, le second

un peu plus court que le troisième. Thorax ovalaire,

un peu plus étroit en arrière (|u'en avant; pronotum
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livs rôlivci aiilérit'iiremonl avec les angles arrondis;

il est écliaiicré en angle obtus à son hord postérieur.

ponctué-réticuIé en dessus ainsi que le raésonotum et

le scutellum; mésonotum avec les sillons médians bien

marqués et prolongés jusqu'au bord antérieur; scutel-

lum peu convexe, subquadrangulaire; écailleltes de

grandeur moyenne, lisses, luisantes, marquées seule-

ment de quelques points; mélauolum densémenl ridé-

réticulé, avec une aire en ti'iangle allongé, lisse et

luisante, au milieu de sa base. Abdomen subsessile;

premier segment à peu pi"ès aussi large en arrière que

long sur sa ligne médiane, bien plus étroit que le sui-

vant avec lequel il s'articule sans étranglement; il est

ponctué-réticule en dessus, muni en dessous d'une ca-

rène peu saillante; second segment densément ponctué

en dessus, plus éparsement en dessous; les segments

suivants liuement ponctués, le dernier plus fortement

ponctué-rugueuv. Tibias intermédiaires et postérieuis

armés de quelques épines peu distinctes sur leur arête

externe. Ailes assez enlumées; stigma opaque;, cellule

radiale courte, acuminée ou peu distinctement tronquée

au sommet; nervure radiale épaissie au point de jonc-

tion de la seconde nervure transverso-cubitale, celle-ci

coudée et épaissie en son milieu, présentant une dis-

position analogue à celle qui se remarque chez beaucoup

d'exemplaires de Mut. montana Panz. et rufipes Fab., et

particulièrement chez la Mut. mbcomata Wesm.; les

nervures récurrentes s'insèrent vers le milieu des

deuxième et troisième cellules cubitales. — Long.

9 mill Merceti no v . sp.

Un seul exemplaire de ce mâle m'a été communiqué par M. Hicardo

Garcia Mercet qui l'a capturé à l'Escorial (Espagne).

Celte espèce ressemble beaucoup à M. pnrtitn Klug., mais elle s'en

dislingue par ses yeux à peine visiblement échancrés, par le quatrième

segment de son abdomen entièrement dépourvu de bande de pubes-

cence blanchâtre, et par les bandes des 2^ et S" segments sans trace

d'échancrure ou d'intenuplion en leur milieu. La disposition des or-

nemeius de son abdomen et la forme générale de sou corps rajjpellent

la .M. ammeaua André, mais chez cette dernière les mandibules sont

inermes â leur bord externe et les yeux sont distinctement éclian-
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crés. Entiii la 3/. erronea André, qui a comme la nouvelle espèce les

yeux presque entiers, s'en éloigne complètement par la forme de ses

mandibules, par la stature plus lourde de son corps et parla présence

d'une bande blanche sur le quatrième segment abdominal.

4. Mutilla montana Panz.

J'ai à signaler deux nouvelles variétés du mâle de cette espèce, dont

l'une est inédite et dont l'autre a déjà été indiquée par M. R. G. Mercet.

{Bol. soc. rsp. Hist. mit., [1903], p. 99.)

Var. pronotalis Mercet.

(5 Diffère du type par le thorax noir, avec les côtés du pronotum et

les écaillettes rouges.

Molinos (province de Madrid).

Var. rufosqiiaïuulala nov. var.

(5 Corps entièrement noir, comme chez la var. nigrita Gir. avec

les écaillettes seules ferrugineuses.

o. Mutilla castellana Mercet

Bo}. soc. esp. )iat. Ilist., [1903], p. 174, 9.

Cette espèce, dont je ne veux pas reproduire la description, peut être

intercalée comme il suit dans le tableau des femelles du genre .1/m-

tilla.

31 . Bande du troisième segment abdominal interrompue en son

milieu, etc leucopyga Klug.

— Bande du troisième segment non interrompue 31 6/.s

31 bis. Dernier segment abdominal sans aire pygidiale

dalmatica André

— Dernier segment muni d'imeaire pygidiale distincte. Corps

noir, avec les tubercules antennaires, la base des mandi-

bules et le thorax rouges. Tète subquadrangulaire, plus

large que le thorax, ce dernier muni d'un onglet scutcl-

laire distinct. Abdomen sessile, second segment orné de

deux taches de pubescence d'un blanc soyeux, le troi-

sième pourvu d'une bande entière de semblable pubes-

cence; aire pygidiale bmgitudinalemeut striée. Epemns
blancs. — Long. 8 mill castellana Mercet

Espagne, environs de Madrid; un seul individu.
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II. — Espèces d'Afrique.

G. Miililla *«»eliulxi iiov. sp.

Ç yigra, induililmlaruiii piirtr modin, tuh)>rcu\if. (wUnnalibm tho-

riici'(i)iP obscure rups ; pctUhm d anicmm nigro-brunneis, calcan'bus

pdlliilis. Capnt subrotundalnni, vix thorace Uilim. Thorax qnndran-

(jularis', laterihus parnllelis, unguiciilo scutdlari couspicuo. Ahdomt'it

ocutum, sessile, scgmento secundo mncuUs duabus busalibus, subroiu li-

ais, flavo-serkeis, ornato ; segmento tertio macuHs duabus similibus, scd

transverso-guadraiis, pracdito: arca pugidiali dislinclii, basi rugosa. —
Long. 6 mill.

Noire, avec le milieu des mandibules, les tubercules antennaires et

la totalité du thorax d'un rouge somhre; pattes et antennes d'un brun

noir, éperons d'un blanc sale. Abdomen denséraent revêtu de pubes-

cence noire, orné près de la base de son second segment, de deux ta-

ches arrondies, situées l'une à cùti'î de l'autre, à une distance à peu

près égale à deux fois le diamètre transversal de l'une d'elles; troi-

sième? segment paré de deux taches quadrangulaires, transversales,

laissant entre elles un intervalle moitié moindre que celui qui sépare

les taches du second segment; ces quatre taches formées de pubes-

cence serrée d'iui jaune pâle soyeux ; sixième segmc^nt garni à sa base

de quelques poils jaunâtres. En dessous, les segmentts ventraux deux

et suivants sont éparsement ciliés de poils blanchâtres. Une pilosité

courte et noirâtre est éparse sur le dessus du corps. Pattes hérissées

de poils jaunâtres.

Tète en ellipse transverse, faibicmeni plus lai'ge (juc le thorax, ré-

trécie et à peine prolongée derrière les yeux, avec le bord postérieur

arqué et les angles arrondis ; front et vertex densément ponctués-réti-

cules. Yeux grands, ovalaires, assez éloignés de l'articulation des man-

dibules; tubercules antennaires arrondis; mandibules acurainées au

sommet, antennes robustes, second article du liuiicule sensiblement

plus long qiu; le troisième. Thorax (piadrangulaire, ses ])ords laté-

raux parallèles et faiblement concaA es ; il est un peu obliquement tron-

qué en arrière avec un onglet scutellaire petit mais distinct au sommet

de la troncature; sa face dorsale est grossièrement et longitudinale-

ment ponctuée-réliculée ou même ridée-réticulée, ce qui rend le bord

supérieur de la troncature crénelé; concavité des i)leures presipie lisse

l't assez luisante. Ainlomen o\ale, sessile; premier segment plus étroit

(|ue le suivant a\ec letiuel il s'articule régulièrement et sans contrac-
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tion; la sculpture de rabdonien est. indislincle par suite de Tabon-

dance de la vesliture; en dessous, le second segment est luisant et

niar(iué de gros points peu serrés; dernier segment dorsal muni d'une

aire pygidiale plane. Inen circonscrite, irrt'gulièivment et longiludina-

lement ridée à la base, presque lisse au sommet. Pattes avec les tibias

intermédiaires et postérieurs armés de 4 ou o épines sur leur Irancbe

externe.

S'' Isabel (Fernando-Pù), un exemplaire recueilli par M. L. Conradl

et appartenant à M. Alb. Schulz (\u\ a bien viiulii me le communi-

quer. Un autre individu tout semblable, mais ])r(ivenant de San Tliomé

(Guinée), fait partit^ de ma collection.

Cette espèce appartient au groupe, nombreux et diflicile des Mulilles

pourvues de deux taches sur le second segment abdominal; elle parait

se rapprocher de la M. petulans Sm., de l'Afrique occidentale, mais

l'auteur dit que le troisième segment porte une bande interrompue,

tandis que la Schulzi ne présente à cette place que deux taches qua-

drangulaires.La description de Smith est d'ailleurs ti'op brève et trop

insut'Iisantc pour permettre une assimilation qui ne pourrait être que

problémati(iue.

7. lliitilla luctifera nov. sp.

Ç Cette Mutille, qu'il est inutile de décrire en détail, est tout à fait

semblable à la précédente, sauf les ditTérences suivantes : la tète n'est

pas rétrécie et arquée derrière les yeux, mais presque droite posté-

rieurement, sensiblement prolongée après les yeux, avec les angles ar-

rondis. Le thorax est un peu plus court, plus large en arrière et entiè-

rement noir comme le reste du corps. Les deux taches dorsales du

second segment de l'abdomen sont un peu plus ovales, et celles du troi-

sième segment sont plus prolongées extérieurement, sans toutefois at-

teindre le bord latéral ; le quatrième segment porte aussi fréquemment

deux taches semblables, mais plus petites et parfois oblitérées. L'aire

pygidiale est rugueuse et mate sur toute son étendue, au lieu d'être

lisse en arrière. Tous lesautrescaractères sont ceu\de Sclnilzi. — Long.

o-G mill.

San Th(»mé (Guinée).

A première vue, j'avais pensé avoir alTaire à uni^ simple \ariété de

coloration de la M. Schulzi, mais un examen plus attentif m'a amené à

considérer cette forme comme espèce distincte, quoique très \oisine de

la précédente.
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8. Ifutilln scxnotala noT. sp.

Ç Nlgra, Ihorace fcnitniiiro. Capnl auhtjiuidraluiii. pont ociiIoh ar-

cuatum. Thorax rugoso-rpiiculatiis, latenhus subparallelis, crenulatis;

itnguiculo sculdhirl parro. Ahdonioi aubseasUe, m/mnitis 2-4 binh mn-

ruliii nirria oiiuifis: nrcd pijijidiali riujom. llnlrarui albn. — Long.

11 mill.

Noire, avoc le thorax enlièremenl (Fiin rouge ferrugineux; alxiomen

orné de six lâches formées de puhescence d'un hlanc de neige : deux

petites, arrondies, situées vers le miheu du second segment et à peu

près aussi distantes l'une de l'autre que chacune d'elles du bord ex-

terne; deux autres, un peu plus grandes et subquadrangulaires, sur

le troisième segment, et les deux dernières, très petites, sur le qua-

trième segment ; l'eusendjle de ces taches forme deux séries longitudi-

nales et rectilignes. En dessous, les segments 2-o stmt ciliés de poils

blanchâtres. Pilosité peu abondante, brunâtre sur la tète et le thorax,

noire sur l'abdomen, blanche sur le dessous du corps et sur les pattes.

Éperons blancs.

Tète subquadrangulaire, arquée en arrière, avec les angles posté-

rieurs très arrondis: front et vertex très grossièrement ponctué'S-réti-

culés, passant au ridé-réticulé; yeux grands, ovales, situés à peu près

à égale distance des mandibules et des angles de l'occiput; mandibules

acuminées au sommet, inermes; antennes robustes, second article du

funicule sensiblement plus long que le troisième. Thorax en rectangle

allongé, grossièrement et longitudinalement ridé-réticulé, a\ec la con-

cavité des pleures presque lisse el luisante; proiiotum arqué en avant

avec les angles eiïacés; bords latéraux du thorax presque parallèles

ou un peu divergents en arrière, irrégulièrement crénelés, ceux de la

face déclive du métanotum plus nettement denticulés; onglet sculel-

laire bas et peu distinct à cause de la grossièreté de la sculpture. Ab-

donn^n ovale, subsessile; premier segment court, i)lus étroit que le

suivant, non contracté eu arrière, éparsemeid ponctué en dessus,

chargé en dessi)us d'une carène étroitement et profondément éclian-

cnîe, ce qui la fait paraître bidentée; second segment grossièrement el

longitudinalement rid('-ponctué en dessus, marqué en dessous de gros

points épars, plus serrés au bord postérieur qui esl transversalement

dépfimé;sa base esl chargée d'inie carène longitudinale tranchanle.

ellacée en arrière ; dernier segment muni d'une aire pygidiale assez

plane, mate, irréguhèrement rugueuse. Pattes avec les tibias intermé-

diaires et ])OSlérieiu's armés d'épines noires dis[)osées sur deux rangs.



Mutillidcs nouveaux. 42o

Jkiitha (Afrique oriciitak' anglaise), un seul individu.

Cette espèce parait avoir certains rapports avec les M. Bottci/oi Magr.,

du Somaliland, et M. Thi/as Pér., du Transvaal, qui me sont inconnues

en nature; mais, chez la première, les taches abdominales sont plus

grandes et d'un jaune d'or; en ce qui concerne la .)/. Tliijns, Fauteur

ne parle pas des cnhiehu'es et denticules des bords latéraux du thorax,

dit (|ue l'abdomen est finement chagriné et indi(iue une taille de 11) mil-

limètres, toutes choses qui ne concordent pas avec les caractènss de

sexnotafu. Quant à la Mut. sexpunctata Sweder, sa description est

beaucoup trop sommaire [lour pei'mettre de la reconnaître avec quelque

vraisemblance.

m. — Espèces d'Asje.

Genre Rliopaloniutilla Ern. André

Ce genre a été créé par moi, d'abord comme simple sous-genre dans

la Zeitschrifl fiir Hijmenoptcrolofiie und Dipteiologie, tome I [19UJ1.

p. 32;i, puis élevé au rang de genre dans les Gênera Insectorum de

Wytsman. — MuUlUdae, 1903, p. 23. Il était basé sur une seule es-

pèce africaine, la Rh. clariconùs Ern. André, dont les deux sexes

avaient été capturés in copula, à Salisbury (Mashonaland), par M. G.

A. K. Marshall, et m'avaient été obligeamment communiqués par M. le

D'" Brauns.

Depuis, j'ai re(;u de M. le colonel Biiigham un mâle de Birmanie,

(|ue j'ai reconnu facilement pour appartenir au genre Rhopalomutilla,

et dont les caractères spécifiques sont extrêmement semblables à ceux

de Rh. rlavicornix, mais (|ui s'en distingue par l'absence complète de la

troisième nervure transverso-cubitalc aux ailes antérieures, de sorte

qu'il n'existe que deux cellules cubitales au lieu de trois. Je rappelle

ici que, chez l'espèce typique d'Afrique, la troisième nervure trans-

verso-cubilale était beaucoup plus faiblement tracée que les deux

autres et que, |)ar suite, sa disparition totale n'a rien qui doive nous

étonner. Quant à la seconde nervure récurrente, elle est très peu mar-

quée, mais non entièrement effacée et se discerne encore très facile-

ment. La comparaison directe de l'espèce africaine avec l'espèce asia-

tique dénoterait sans doute encore des dillérences de détail qu'il m'est

impossible d'indiquer, puisque l'unique exemplaire de /»//. rlaviroiiiis

n'est plus sous mes yeux.

Il me semblait donc avoir ailairr à une espèce nouvelle du genre
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[{Iiojxilomutilla, quand, en éludianl un récent travail de M. Cameron
iiililulé : Descriptions of nnv Gênera and Species of Hymenoptera collec-

ted l)ij Major C. S. Surse at Deesa , Simla and Fcrozepore, et publié

dans le Journal Bonibaij Satiinil Ilistorii Soriein, vol. XIV. p. 208, j'ai

trouve un niàle de Deesa d(''rrit soiis le nom de Mutilla Japhia et dont

le signalement convient tout à fait à l'exemplaire de Birmanie que j'ai

entre les mains. M. Cameron ne fait pas, il est vrai, mention de l'ap-

|)endice spiniforme assez remarquable (ju'ollre, de chaque côté, l'avanl-

diMMiier segment \ entrai, et qui se retrouve aussi bien chez mon exem-

plaire de Birmanie que chez l'espèce ty|)ique, mais il est probable que

ce caractère aura échappé à M. Cameron, et son omission n'est pas

suflisante pour faire croire à une espèce distincte.

Concluons donc que le genre Rhopalomutilln n'est pas exclusivement

africain, mais qu'il a aussi des représentants en Asie, et (pie les carac-

tères que j'en ai donnés doivent être modiliés en ce sens que la troi-

sième cellule cubitale peut disparaître |)ar suite de roi)litéi'ation com-

l)lèt(^ de la troisième nervure transverso-cubitale.

Ce genre comprend ainsi, pour le moment, deux espèces qui sont :

1" Rh. claricornis Ern. André 9 (S, du Zambèse.

2" — Japhia Cam. (5, de Deesa (Inde) et de Birmanie.

Dans le Mémoire précité, M. Can)eron décrit encore, à la page 267.

sous le nom de Mutilla cliniia, un autre mâle de Deesa, qu'il dit être

voisin de Japhia, mais sa desci'iption ne permet pas de le rapporter

avec quelque vraisemblance au genre lihopaloiiiulilla, et il doit rester

classé [irovisoirement parmi les espèces de place incertaine.

1>. 4lfloiitomiitilla silikimoiiKis ndv. st).

Ç Nigra, Ihorare rufo; ahdoininis scfjiiifnlo pritno macula iiicdia

triauf/ulari, secundo macula média rotandala maculisqne duabus apica-

lihus Iranrersis, tertio villa lala in niedio breviter inlerrupta, /laro-

piihescciitihus, praeditis. — Long. 13 mill.

.Nniic, ainsi que les mandibules, les antennes et les pattes, tiiorax

duii rouge fei'rugineux, éperons blanchâtres. Premier segment de

l'abdomen orné en son milieu, un peu avant le bord apical, d'iuie

tache à peu près triangulaire; second segment paré sur S(»n disque

d'une tache en ellipse transverse, située un peu plus près du bord an-

térieur (|ue du boid |iostérieur ; le bord apical du même segment porte

de cbacpu! côU- une tache en rectangle transverse, qu'on pourrait aussi

détinir comme une bande très largement interrompue et réduite à deux



Mutillides nouveaux. 427

taches latérales; troisième segment presque entièrement recouvert par

une large bande étroitement interrompue en son milieu; toutes ces

taches et bandes formées de pubescence serrée d'un jaune pâle soyeux;

dernier segment moins densément revêtu de poils de même couleur;

en dessous, les segments 2-o sont assez longuement ciliés de poils jau-

nâtres. Pilosité du corps éparse, celle des pattes plus abondante et

jaunâtre. •

Tète aussi longue que large, plus étroite que le thorax, arquée en

arrière avec les angles postérieurs très arrondis; front et vertex den-

sément ridés-réticulés; arêtes frontales très accentuées, sinueuses et

s'étendant jusqu'aux yeux; tempes et joues carénées en dessous, la

carène terminée en avant par une dent émoussée; mandibules assez

étroites, acuminées au sommet; antennes robustes, second article du

funicule plus long que le troisième. Thorax trapézoïdal, plus étroit en

arrière, son bord antérieiu' rectiligne avec les angles marqués mais non

saillants; ses bords latéraux sont faiblement crénelés et pourvus, vers

leur tiers antérieur d'une petite expansion dentiforme, triangulaire:

métath(»rax obliquement tronqué en arrière, inerme. Le dos du thorax

est longitudinalenient et densément ridé-réticulé, les pleures sont con-

caves, presque lisses et assez luisantes. Premier segment de l'abdomen

large et court, disciforme, tronqué en avant, non distinctement denté

à sa périphérie; second segment longitudinalement ridé-réticulé en

dessus, simplement et assez densément ponctué en dessous; dernier

segment (inement rugueux, sans aire pygidiale. Épines des tibias in-

termédiaires et postérieurs fortes, peu nombreuses et rougeàtres.

Sikkim (Inde), un seul individu.

Cette femelle se rapproche de cordùjera Sich. Rad., mais elle s'en

distingue par la présence d'une tache sur le premier segment abdomi-

nal, par celle du second segment non cordiforme et plus éloignée du

bord antérieur, et par la présence des deux taches rectangulaires au

sonuuet do ce même segment.

10. Uasylabris ]\ursel nov. nom.

ç5 M. le major G. G. Nurse a décrit dans les AiiikiIs ainl Magnziix' of

Mat IIml Hislorij, série 7, \ol. XI, [1903], p. 3!)o, un mâle de Mutille

proNcnant de Deesa (Inde) et auquel il a donné le nom de Mutilla sus-

prcld. Cet insecte, dont l'auteur a bien voulu m'envoyer un individu,

appartittnt au genre Dtwilabris, mais connue j'ai décrit sous W même
nom un Ddsijldljris du Turkestan dans la parlic du Sfiecies des Hymé-
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noptères d'Europe qui a été dislribuéc on décembre 1902, la dénorni-

iialion de l'espèce indienne doit être changée et je propose de l'appeler

/>. Sarsei.

Dans le travail précité, M. le major Nurse, se fondant sur une ressem-

blance apparente et sur ce fait (|ue le mâle en questit»n a été pris par

lui en compagnie de M. durf/d Bingliara, émet la présomption que la

M. dnr(j(i jjourrait être la femelle de Sursei [auspprtd Nurse). Cette hy-

pothèse doit être écartée, car la M. durija a|)parlient au genre MulilUi

el ne jx'ut être la femelle d'un Ihisuhibris.

IV. — Espèces d'Ausïrame.

11. Pseiidoinelbooa xi|»lio£;;iiatlia nov. sp.

Ç Fen'Ufiinen, parce pubesccna et pilo.m. Caput trnnsversiun,quadm-

tum, tliomce latius; oculis oratis, parum convexis, distincte areolatin;

mandibulis longis, arcuatis, apice acuininatis. Thorax brevis, subtrupe-

zoid(dis, poHtice (uujmlior. Abdomen ovatuni, sessile, hiiad nmcuUitum

nec vittdtuin. Cnlairin alba. — Long, o mill.

Corps entièrement ferrugineux, ainsi que les antennes, les mandi-

bules el les paltos; métapleures et face déclive du mélanotum un peu

brunâtres; boni {tostérieiu' du premier segment abdominal plus clairet

passant au testact"; cuisses et tibias rembrunis en dehors; éperons

blancs. Pubescence et pilosité jaunâtres ou brunâtres, mais très éparses,

ne dessinant ni taches, ni bandes sur l'abdomen.

Tête en rectangle transverse, beaucoup plus large que le thorax, ses

bords latéraux et postérieurs redilignes, ses angles postérieurs droits

et bien martpiés, mais non denliformes; tempes carénées à leur bord

inférieur, mais inermes. Front el verle\ un peu luisants, assez forte-

ment et densément ponctués, non ou à peine réticulés. Yeux assez

petits, ovales, pourvus de facettes distinctes, beaucoup plus rapprochés

de l'articulation des mandibules que des angles postérieurs; tubercules

anlennaii't>s petits et arrondis; arêtes frontales lin(>s et s'élendanl jiis-

(pTà l'u'il; antennes avec le premier article du funicule sensililemeni

jilus long que large, le second article plus long que les deux suivants

réunis; mandibules longues, étroites, falciformes, inermes au bord

interne et très acuminées au sommet. Thorax court, subtrapézoïdal,

un peu rétréci en avant, beaucoup plus en ai'rière, sensildement con-

tracté vers son tiers postérieur; son bord antérieur rectiligne avec les

angles très accentués, ses bords latéraux faiblement crénelés. Le mé-
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tanotum est obliqiiomont tronqué en arrière ot armé d'une ou deux

petites dents de chaque coté de sa troncature supérieure. Dos du tho-

rax ponctué réticulé, les pleures concaves, presque lisses et luisantes.

Abdomen ovale, sessile, assez luisant, densément ponctué; il est pro-

bablement dépourvu d'aire pygidiale, mais son extrémité étant très

endonmiagée chez l'exemplaire que j'ai sous les yeux, il m'est impos-

sible de préciser ce caractère. Tibias intermédiaires et postérieurs

armés de trois ou quatre épines disposées sur un seul rang.

Victoria, un seul individu en assez mauvais état, capturé par M. C.

French, de Melbourne, et à moi envoyé par M. G. Turner.

Je crois devoir rapporter cette espèce, qui s'éloigne de toutes celles

d'Australie à moi connues, au genre Pseudoinethocn Ashm., jusqu'ici

exclusivement américain, et dont la femelle que je viens de déci'ire

reproduit tous les caractères fondamentaux. Toutefois, celte attribution

n'est que provisoire et demandera à être sanctionnée par les caractères

du mâle quand il aura été découvert.

1:2. Ephutomorpha pacificatrix Smitb.

Mutilla pncificiitrix Sm. Descr. new sp. Hyni. Coll. Brit. ]\Ius.,

1879, p. 204, 9.

9 Malgré l'insuflisance de la description de Smith, je crois pouvoir

rapporter à cette espèce deux individus de Port-Darwin qui me pa-

raissent présenter l'ensemble des caractères donnés par cet auteur,

sauf (|uelques différences de coloration et de taille auxquelles nous

savons qu'il n'y a pas lieu d'attacher grande importance. Voici d'ailleurs

la description des exemplaires que j'ai sous les yeux.

Tète noire, tubercules antennaires, antennes et mandibules plus ou

moins rougeàtres, thorax d'un brun rouge ou d'un ferrugineux foncé,

pattes passant d'un brun noir au brun rougeàtre, abdomen noir avec

le premier segment plus ou moins rougeàtre. Tête hérissée de longues

soies noires, éparses, avec le vertex assez densément revêtu de pubes-

cence dorée; joues et tempes plus éparsement revêtues de pubescence

blanche. Thorax ht'rissé de soies noires et portant en outre, sur le dos,

une pubescence dorée assez éparse. Abdomen éparsement hérissé en

dessus de poils noirs, plus abondamment garni de pubescence de môme
couleur, son premier segment cilié de poils argentés; le second seg-

ment orné, pi'ès de sa base, de deux taches ovales, situées l'une à côté

de l'aulre, formées de pubescence argentée et à peu près aussi distantes

entre elles que du bord externe du segment; une autre tache de même



i^îO Krxest Anduk.

piibcsconco, plus petite et Irkingulaire, se voit ;ui milieu du boni npi-

cal de ce même segment, et on eu observe une autre semblable sur le

ciiu|uième "segment. Côtés et dessous de l'abdomen avec une pilosité

blanche; pattes hérissées do poils blancs mélangés à des poils noirs;

éperons jaunâtres, rembrunis au sommet.

Tète subquadrangulaire, plus étroite en avant et à peu près de la

largeur du thorax; elle est assez arquée en arrière et à peine prolongée

derrière les yeux; front et vertex dcnséraent ponctués-réticules. Yeux

ronds, très convexes, à facettes fines et presque indistinctes, plus

éloignés de l'articulation des mandibules que des angles de l'occiput.

Tubercules antemiaires arrondis; mandibules très acciuiiinées au som-

met; antennes robustes, avec le second ailicledu funicule un peu plus

long que le troisième. Thorax subtrapézoïdal, insensiblement rétréci

d'a\anl en arrière, son bord antérieur arqué avec les angles faiblement

dentiformes; il est perpendiculairement tronqué en arrière, sans arête

et sans onglet scutellaire, densément ponclué-réticulé en dessus, plus

faiblement sur les lianes, avec la concavité des pleures presque liss<'.

Abdomen pétiole, ovale; premier segment très étroit, presque nodi-

forme, chargé en dessous d'une carène basse, faiblement et largement

échancrée; second segment large et convexe à la base, beaucoup plus

large que le thorax, densément ponctué-réticule; dernier segment

nuuii d'une aire pygidiale plane et longitudinalemenl striée. Pattes

avec les quatre tibias postérieurs armés d'épines noires disposées sur

deux rangs. — Long. 0-6 mill.

Le type original de Smith provenait de Chanqiion Bay, mes exem-

plaires sont de Port-Darwin et m'ont été envoyés par M. (lilhert

Turner.

Par la disposition de ses taches abdominales cette espèce a une

grande analogie avec la ijuadrata Smith et, d'après les courtes descrip-

tions de l'auteur anglais, j'avais cru à ri(b'ntité des pacificairu- et qwi-

drata; mais en réalité ces deux Mutilles, ou du moins les individus

que je crois devoir leur rapporter, sont tout à fait distincts et la pacifi-

catiix se sépare nettement de la quudrata par sa taille moindre, par sa

tête bien plus ai'(]uée en arrière, nu>ins prolongée derrière les yeux,

par son thorax plus allongé, plus nettement trapézoïdal, non contracté

en son milieu, par son abdomen pétiole avec le second segment beau-

coup plus large, et par la présence sur le cinquième segment d'une

tache blanche qui manque chez quadraln.
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13. KplKitoinoi'plia liaenialogaNti'a nov. sp.

9 Cinjut et thora.v vigni, antninis fuscia, pedilms fcrnajinris, nil-

caribun pallidis. Abdomen nigruin, segmentis primo et secundo ferru-

gineis, hoc apice laie nigro, segmentis 2-3 dense fïavo-ciliatis, segmenta

ultimo ferrugineo. Thorax brevis, postice angustatus et coarctatns;

abdomen sessile, rijUndricum, postice attenuatum, area pugidiiili plana,

longitadinaliter striata. — Long. 7 inill.

Tète et thorax noirs, antennes d'un brun noir, mandibules rougeâ-

tres avec le sommet noir, pattes ferrugineuses, éperons d'un jaune

pâle; abdomen noir avec les deux premiers et le dernier segments

ferrugineux, le second largement noir au sommet; les segments dor-

saux 2-0 densément ciliés à leur bord apical de poils d'un jaune d'or.

Pilosité éparse, jaunâtre, mélangée de poils noirs; pattes hérissées de

poils blancs.

Tète arrondie, à peine plus étroite que le thorax, arquée en arrière

avec les angles postérieurs indistincts, fortement et densément ponc-

tuée-réticulée. Yeux de grandeur moyenne, arrondis, très convexes,

munis de facettes distinctes, situés vers le milieu des bords latéraux;

antennes robustes, second article du funicule pas plus long que le

troisième, les suivants aussi larges ou plus larges que longs, sauf le

dernier qui est plus allonge'. Thorax court, plus étroit en arrière, son

bord antérieur rectiligue avec les angles bien mar(]ués, ses bords

latéraux divergeant faiblement en arrière jusque vers le milieu, après

lequel ils se contractent assez fortement pour devenir à peu près

rcctilignes et parallèles à la partie rélrécie du métanotum dont la

troncature postérieure est faiblement oblique; le thorax est densément

ponctué-réticule ou môme ridé-réticulé, avec la concavité des pleures

presque lisse et assez luisante. Abdomen cyhndrique, atténué en

arrière, tout à fait sessile; premier segment aussi large que le suivant,

fortement ponctué en dessus; second segment fortement ridé-ponctué

en dessus; dernier segment muni d'une aire pygidiale plane, nette-

ment et longiludinalement striée. Tibias intermédiaires et postérieurs

avec deux rangées d'épines sur leur arête externe.

Australie du Sud (M. Froggatt); un seul individu.

Cette espèce est voisine de E. Gilberti André, mais se reconnaît

facilement à sa coloration diltérente, à son thorax plus court et surtout

à son aire [)ygidiale nettement striée.
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14. Ephutomorpha formicaria Fab.

Mutilla forniicaria Fab., Syst. Eut., 1775, p. 397, 9.

9 Cotte espèce, restée problématique, a été ainsi décrite par Fahri-

cius : Magna, caput cinerascens. Thorax scaber, hirfus, niger, imma-
culaium. Abdomen nigram, linea donali e punctia albis. Latrra abiht-

miiiis albicantia. Cette description fort vague peut s'appliquer à

plusieurs espèces et particulièrement à la Mutilla rugirollis de West-

wood [Arcana Eut., II, p. 17, tab. o3, fig. o). Mais, en décrivant sou

espèce, Westwood dit qu'elle se dislingue de formicaria par la structure

de son thorax et par la sculpture du corps. Il ligure, mais d'une

façon très défectueuse, les deux espèces, et l'iiispeclion de ces ligures

déuKtnlre, comme l'indique d'ailleurs la description, que le thorax de

rugirollis est pourvu, on avant et sur les côtés, de forts tubercules

dentiformes que ne reproduit pas la figure de formicaria et dont ne

parle pas non plus la description de Fabricius. J'ai vu do nombreux
individus de rugicollis, qui parait répandue dans la majeure partie de

l'Australie, et tous otlrent, en ellet, une sculpture extrêmement gros-

sière sur le dos du thorax dont les angles antérieurs sont fortement

dentiformes. Les bords latéraux sont également pourvus de tubercules

saillants dont les doux plus accentués sont situés au niveau de la suture

méso-métathoracique et aux angles postérieurs du métanotum.

D'après ces données peu précises, je crois pouvoir rapporter à la

véritable formicaria de Fabricius un individu de provenance austra-

lienne, sans indication plus précise, et qui se distingue de rugicollis

par son thorax beaucoup moins grossièrement sculpté et dépourvu dos

tubercules dentiformes qui semblent caractériser la rugicollis.

Voici quehjues indications complémentaires sur cette espèce, résul-

tant de l'examen de l'individu que j'ai sous les yeux et dont la con-

servation est assez défectueuse.

Corps noir; tète petite, moins large que le thorax, densémont revêtue

en dessus, surtout sur le vertex, d'une pubescencc soyeuse, d'un

blanc d'argent; front et vertex fortement ponclués-réticulés. Thorax

allongé, un peu rétréci en avant, beaucoup plus eu arrière, grossière-

m(mt mais régulièrement ridé-réticulé à larges mailles (chez la rugi-

collis il est très inégal et chargé de grosses rides irrégulières, séparées

par de profondes fossettes); ses angles antérieurs et postérieurs sont

elTacés et ses bords latéraux sont à peine obtusément crénelés, sans

saillies dentiformes. Abdomen ovale, sessile; premier segment super-

liciejlement ponctué en dessus, chargé en dessous d'un tubercule

denliforme assez saillant; second segment marqué on dessus de gros
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points-fossettes assez espacés, sauf sur le disque où il existe une forte

dépression arrondie et finement ponctuée. En dessous, le second

segment est chargé à la base d'une carène longitudinale et il est

marqué d'une forte impression transversale avant son extrémité;

dernier segment pourvu d'une aire pygidiale plane et chargée de rides

longitudinales saillantes et peu serrées. Tout le corps éparsement

hérissé de poils noirs ; les mésopleures et les côtés du second segment

abdominal sont ciliés de poils blancs. L'abdomen est orné d'une série

longitudinale de six taches de pubescence argentée, l'une à l'extrémité

du premier segment, la seconde dans la dépression médiane du second

segment, la troisième à l'extrémité de ce même segment, et les trois

autres au milieu du bord apical des troisième, quatrième et cinquième

segments. Pattes avec les épines et les éperons noirs. Mon exemplaire

mesure 14 millimètres, tandis que Westwood indique 9 lignes pour

celui qu'il a examiné, mais on sait combien est variable la taille des

Mutilles et cette ditïérence de longueur n'a rien d'insolite.

lo. Rpbtitoiuorplia allio^ig^nata nov. sp.

9 Nigrd, genis, vertice, macula parva apicali segmcntonim 1-5

cHuaque lateralibus albis. Thorax cloiigatus, subpirifornds, postice

angustior, rude reticulatus. Abdomen elongato-ovatuin, rude rugosum,

supra sulcis duobus longitudinalibus impressis, infra transi^ersa im~

pressione apicali praeditum; area pygidiali longitudinaliter striata. —
Long. 11 mi 11.

Corps noir, ainsi que les mandibules, les antennes et les pattes.

Tète hérissée en dessus de soies noires
;
joues et vertex densément

revêtus de pubescence d'un blanc d'argent. Thorax hérissé de soies

noi-res, sauf sur les mésopleures et de chaque coté du meta thorax,

près de son articulation à l'abdomen, où se voient des cils assez serrés

d'un blanc d'argent. Côtés du premier segment de l'abdomen, milieu

du bord latéral et côtés de son bord apical également ciliés de poils

argentés. L'abdomen est orné en outre d'une série longitudinale de

cinci petites taches de pubescence argentée, situées au milieu du bord

apical des cinq premiers segments; en dessous, les segments deux à

quatre sont ciliés de poils blancs. Pattes avec une pilosité blanche et

éparse; éperons noirs.

Tète plus longue que large et plus étroite que le tliorax, avec le

bord postérieur arqué et les angles arrondis; front lisse, assez luisant,

très épaisement ponctué (la sculpture du vertex est indistincte par

suite d(! l'abondance des poils); yeux hémisphériques, à facettes fines

Ann. Soc Ent. Kr., ixxii [1903]. 29
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et pou visibles, ('loignés de l'aiiiciilalioii des ni;indil)nlt'S d'une distance

à peu près égale a leur (iianiMre; mandibules bidentées ou indis-

linctcmenl tridenlées au sommet, avec, la dent apicale plus longue

(jue les autres; tubercules antcnnaircs arrondis; second article du

funicule sensiblement plus long que le troisième. Thorax très allongé,

subtrapézoïdal ou subpiriforme, très rétréci en arrière, non contracté

latéralement, son bord antérieur rectiligne avec les angles etïacés: il

s'incline en arrière en déclivité arrondie, sans troncature distincte, et

ses bords latéraux sont à peine crénelés, mais ni dentés ni tubercules.

Le thorax est grossièrement et longitudinalement ridé-réticulé sur

le dos, simplement ponctué sur les flancs, avec la concavité des pleures

lisse et luisante. Abdomen en ovale très allongé, sessile; premier

segment fortement ponctué en dessus, chargé en dessous d'une carène

qui se termine par une dent émoussée; second segment grossièrement

ridé-réticulé, marqué sur son disque de deux fortes impressions longi-

tudinales, parallèles, formées par l'etlacement de la sculpture et à peu

près aussi distantes l'une de l'autre que des bords latéraux ; l'arceau

ventral du mèjue segment est chargé à sa base d'une carène longitu-

dinale et marqué avant son extrémité d'une profonde impression

transversale; dernier segment muni d'une aire pygidiale plane, nette-

ment et longitudinalement striée. Tibias intermédiaires et postérieurs

armés d'une rangée de trois ù quatre épines sur leur arête externe.

Cap York (Queensland), M. G. Turner; un seul individu.

Cette espèce a de très grands rapports avec la formkaria Fab. ; elle

s'en distingue surtout par le second segment de son abdomen beau-

cou]) plus grossièrement sculpté, sans dépression médiane, mais avec

deux déi)ressious longitudinales, et par l'absence de tache blanche sur

le dis(iue de ce même segment.

10. Ephutomorpha Burkei Km. André.

Mutilla [SphaerophtlKihnn] Burkcl André, Mém. Soc. zool. Fr., YIII

[1895], p. 493, Ç.

ç Un petit nombre d'exemplaires de P(»rt-I)ar^vin, ipie j'ai reçus de

M. G. Turner, se distinguent de ceux de Mackay ]iar leur taille plus

faible (7 à 8 mill.), par le dos du tliora\ passant au brun rouge foncé,

par la pubescence du disque du second segment abdominal plus loca-

hsée, simulant parfois une bande ou une tache longitudinale plus ou

moins vague, qui rappelle, mais avec beaucoup moins de précision,

l'ornementation de luurosa Wcstw. et passe, comme chez cette der-

nière, du blanc d'argent au brun rouge ou au fauve doré.
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17. Epliutoiuorpliat fulvesceus nov. sp.

Q yigra, abdoinine plus minuscc rufo-fernigineo; genis, iiiacula (ir-

ciiata verticis, macula transversa upicali segmeutorum 1-4, ciliisqup

lateralibus, alhi.t. Thorax suhqnadrntus , rude reticulatus, poatirr ino-

dice (ingustatns. Abdoiuen sessile, oratuin, area pygidiali lo)igitudiua-

liter striata. — Long. 6-11 iiiill.

(5 JSigro-brunnra, prothorace, mesothorace, scuiello abdominajup plus

minusve ferrugineis vel rufo-castaneis. Caput postice arcuatum, luan-

dibulis extus obtuse dentatis. Abdomen ovatum, subsessile,'segment

i

primi apice albo-ciliato, segnicntis quinto et sexto parcius albo-cillaih.

Alae infnscatae, basi hgalinae, cellula radiait truncaia, ceUulis ciibita-

libus tribus. Calcaria nigra. — Long. 7-i;{ mill.

9 Corps noir, à l'oxception de l'abdomen qui est plus ou moins

d'un ferrugineux sombre sur le disque du second segment et sur toute

sa face ventrale ; tubercules antennaires, base des mandibules et des

cuisses plus ou moins rougeàtres ; le reste des pattes ainsi que les an-

tennes d'un brun noir. Tête éparsemenl hérissée en dessus de soies

noires
;
joues, côtés de la tête et une large bande arquée, assez vague,

occupant tout l'arrière du vertex, garnis de pubescence soyeuse d'un

blanc d'argent. Thorax éparsement hérissé en dessus de soies noires:

mésopleures et cotés de la face déclive du métathorax avec de longs

poils blancs. i\.bdomen hérissé eu dessus de poils noirs ; côtés du pre-

mier segment et des suivants assez densément garnis de poils blancs.

Les quatre premiers segments dorsaux ornés, au milieu de leur bord

apical, d'une tache transversale de pubescence blanche ou jaunâtre.

Dessous du corps et pattes avec une pilosité blanche assez éparse; épe-

rons bruns.

tête subquadrangulaire, un peu plus étroite que le thorax, avec les

angles postérieurs très arrondis ; front et vertex grossièrement et peu

densément ponctués. Yeux hémisphériques, luisants, à facettes indis-

tinctes, plus rapprochés du vertex que de l'articulation des mandi-

bules; ces dernières acuminées au sommet, inermes, mais munies à

leur bord externe d'une entaille qui produit près de la base une forte

dent obtuse. Tubercules antennaires arrondis; antennes robustes, se-

cond article du funicule presque deux fois aussi long que le premier

et une fois et demie aussi long que le troisième. Thorax subquadran-

gulaire, son bord antérieur très faiblement arqué avec les angles non

saillants; il est sensiblement rétréci en arrière et faiblemennl contracté

latéralement vers son tiers postérieur, tronqué per[)endiculairement

en arrière, très largement ridé-réticulé sur le dos, faiblement ponctué
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sur les lianes, avec les pleures assez conca\es et i)res(jue lisses et lui-

santes. Abdomen ovale, sessilê; premier segment large et assez court,

fortement ponctué en dessus et mimi en dessous d'un appendice tu-

berculiformn échancré; second segment grossièrement ponctué-réti-

cule en dessus, plus éparseraent en dessous où il est faiblement et

transversalement impressionné à son tiers postérieur: les segments

suivants plus linement et plus densément jionctués; aire pygidiale net-

tement et longitudinalement striée. Tibias intermédiaires et postérieurs

armés, sur leur arête externe, de deux rangées d'épines noirâtres.

Port-Darwin (M. G. Tiu'ner).

Celte femelle est extrêmement voisine de Burkri André avec la-

quelle elle concorde tout à fait pour la forme générale et pour l'orne-

menlation. Elle s'en distingue surtout par la tète plus arrondie en

arrière, moins prolongée derrière les yeux, par la sculpture très dille-

renle de son thorax qui est réticulé à larges mailles au lieu d'être

ponctué-réticule, par son abdomen en partie ferrugineux et orné seu-

lement de quatre taches dorsales de pubescence blanchâtre, le cin-

quième segment en étant dépourvu.

(5 Tète noire, ainsi que les mandibules, les antennes et les pattes:

thorax noir, à l'exception du pronotum, du mésonotum, du scutellum

et des écaillettes, qui sont d'un rouge ferrugineux sombre; abdomen

ferrugineux ou d'un marron plus ou moins rougeàtre, obscurci en

arrière. Tète hérissée de poils blanchâtres mélangés à quelques poils

bruns : joues revêtues de pubescence blanche, vertex et côtés de la

tète hérissés de poils argentés. Dorsulum hérissé de poils noirs, mé-

tathorax et devant de l'abdomen avec de longs poils argentés; les

segments deux et suivants plus ou muins densément revêtus en dessus

de pubescence noire; bord apical du premier segment étroitement

cilié de blanc, les cinquième et sixième segments plus éparsement

ciliés de poils semblables
;
pattes avec une pilosité blanche assez abon-

dante, éperons noirs.

Tète arrondie, un peu plus élroile (|ue le thorax, très arquée derrière

les yeux, sans angles postérieurs distincts; front et vertex densément

et assez fortement ponctués. Yeux gros et saillants, en ovale court,

luisants, sans facettes distinctes, assez distants de l'articulation des

mandibules; ces dernières aciuninées au sommet, munies d'une forte

dent mousse à leur bord externe; ocelles petits, les postérieurs un

peu plus rapprochés entre eux (jue des yeux; second article du funi-

cule des antennes un peu plus court que le troisième. Thorax subqua-

drangulaire, plus étroit en arrière; pronotum faiblement arqué en
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avant avec les angles antV'rieurs peu marqués, largement arqué à son

bord postérieur, fortement ponctU(''-réliculé ainsi que le mésonotuni

dont les sillons longitudinaux sont peu distincts; écailleltes petites,

ovales, convexes, à bord non réilécbi, marquées do quelques gros

points; scutellum peu convexe, grossièrement ponctué-réticule, avec

les lobes latéraux dentiformes; métanolum subtronqué en arrière, ridé-

réticulé avec les nUiculations plus larges sur le disque. Abdomen
ovale, subsessile, acuminée en arrière

;
premier segment assez forte-

ment ponctué en dessus, muni en dessous d'une carène courte et

un peu crénelée; second segment assez densément ponctué en dessus,

plus fortement et plus éparsement en dessous; les segnK^nts suivants

Jinement ponctués. Ailes byalines à la base, assez fortement enfumées

sur leurs deux derniers tiers; stigma opaque, d'iui brun noir ainsi que

les nervures; cellule radiale assez allongée, tron(|uée au sommet; trois

cellules cubitales et deux nervures récurrentes dont la première

aboutit vers le milieu de la seconde cellule cubitale et dont la seconde

est interstitialo avec la troisième nervure transverso-cubitale.

Port-Darwin (M. G. Turner); deux indi\idus.

Ce mâle est extrêmement voisin de castaiicirentrix André: il s'en

distingue par sa tète beaucoup plus fortement arquée derrière les yeux,

par les angles antérieurs de son thorax beaucoup plus etïacés et non

ou à peine dentiformes, par la couleur rouge de la majeure partie de

son thorax et par les ailes plus hyalines à la base.

Bien que les deux sexes de E. fulvescens n'aient pas été capturés in

copuld, ils proviennent des mêmes parages et il y a de grandes pré-

somptions pour leiu" identité spécilique, comme le pense aussi M. G.

Turner. C'est pourquoi j'ai cru devoir les réunir sous le même nom.

18. Eitliutoiuorpha rtig^idoi*!^!!»» nov. sp.

5 yiijro-hninned, fronle rerticcquf loto pallidc (iureo-s:ericris ; ye-

nia, niaculd apicali ^^eijnionloruni L-o cUihqur hiteralUius albo-aerkeis.

Thorax qnadnito-piriformis, rude irticulatux
,
postkc anijustior. Ab-

domen sessile, ovatum, area pijgidi(di longitudinaliter striata. — Long.

13-15 mill.

Corps d'un noir brun, y compris les mandibules, les antennes et les

pattes. Tête éparsement hérissée en dessus de longues soies noires

mélangées à quelques soies jaunâtres; joues garnies de pubescence

blanchâtre; front et vertex densément revêtus de pubf^scence soyeuse

d'un jauiK! doré pâle. Thorax éparsement hérissé en dessus de soies
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noiros: môsoploures et côlt-s do la face déclive du luétathonix hérissés

de longs poils blancs. Abdomen hérissé en dessus de poils noirs; côtés

des segments assez densément pourvus de poils blancs. Les cinq pre-

miers segments dorsaux ornés, au milieu de leiu' bord apical, d'une

tache de pubescence blanche, subcarrée sur le premier segment, trans-

versale sur le second et le troisième, et à peu près aussi longue que

large sur les deux suivants. Dessous du corps et pattes hérissés de

poils blancs peu serrés ; éperons bruns.

Têt(^ subquadrangulaire, un peu plus étroite que le thorax, sensible-

ment prolongée derrière les yeux, avec les angles postérieurs très

arrondis; front et vertex grossièrement pondues, autant que permet

d'en juger l'abondance de la vestiture. Yeux hémisphériques, luisants,

à facéties indistinctes, un peu plus rapprochés du vertex (pie de l'ar-

ticulation des mandibules, ces dernières acuminées au sommet, inermes,

mais munies à leur bord externe d'une entaille qui produit près de la

base une forte dent obtuse. Tubercules antennaires arrondis; antennes

robustes, second article du funicule jiresque deux fois aussi long que

le premier et une fois et demie aussi long que le troisième. Thorax sub-

piriforme, sensiblement rétréci en avant, beaucouii plus en arrière, son

bord antérieur presque rectiligne avec les angles non saillants; il est

visiblement contracté après son milieu, tronqué en arrière avec les

bords latéraux de la troncature denticulés; sa face dorsale est très

grossièrement et irrégulièrement ridée-réticulée , les pleures sont con-

caves, presque bsses et assez luisantes. Abdomen ovale, sessile: j)re-

mier segment fortement pondue en dessus, niuni en dessous d'une

carène courte et assez saillante ; second segment fortement ridé-ponc-

tué en dessus, plus éparsement ponctué en dessous où il est faiblement

et transversalement impressionné à son tiers postérieur; aire pygidiale

nettement et longitudinalemenl striée. Les quatre tibias postérieurs

armés sur leur tranche externe de deux rangées d'épines noires.

Cook-Town (Queensland); M. G. Turner; deux individus.

Cette espèce est, comme la précédente, extrêmement voisine de

Burkei André, mais s'en distingue de suite par son thorax grossière-

ment ridé-réticulé au lieu d'être ponclué-réticulé,et par sa tète entière-

ment rec(Mi verte en dessus de pubescence dori'e. Le thorax est aussi

un peu moins quadrangulairecU se rap|)roche davantage de l'apparence

piriforme. Elle se distingue de falvpsrens qui précède, par sa taille plus

grande, par sa teinte générale plus noire, par son thorax plus piriforme

et par son abdomen orné de cinq taches jjlanches au lieu de quatre.
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10. Ephutomorpha morosa Woshv.

MutilUi inorosn Westwood, Arcnna ont., II. 184:5, p. lîl, c5.

Mutilla {Sj)li(ii'roi)hthalma) niornsn André. Méiii. Soc. zool. Fr., YIII

[181)o],p. 49o. V.

Var. rufilliora.v nov. var. — 9 La E. viorosn est une espèce très

répandue en Australie et extrêmement variable dans les deux sexes.

J'ai eu occasion d'examiner ces variations dans mes précédents mé-

moires (*), mais celle que je signale aujourd'hui est des plus remar-

quables, quoique étant loin d'être sans exemple chez les Mutilles. Elle

consiste en ce que le thorax, qui d'ordinaire est noir comme le reste

du corps, passe entièrement au rouge sanguin ou au ferrugineux, ce

qui donne à l'insecte un aspect tout dillerent. Tous les autres carac-

tères de forme et d'ornementation étant d'ailleurs les mêmes que chez

les individus typiques, il s'agit évidemment d'une intéressante variétt'

de cette espèce polymorphe. Les taches et la bande médiane de l'abdo-

men sont d'un blanc d'argent. — Long. 0-7 mill.

J'ai reeu de M. Froggatt deux exemplaires de cette variété provenant

de Manilla et Clarence River (N"*'-Galles du Sud).

^0. Ephutomorpha cordata Sinitli.

Mutillii roninid Smith, Cat. Hyra. Brit. Mus., 18oo, p. 28, Q.

Mutilla cordata André, Mém. Soc. zool. Fr., XIV [1901], p. 493, 9.

Mutilla laorosa var. aWocalcarata André, Mém. Soc. zool. Fr., XI

[1898], p. 262, d.

9 J'ai précisé les caractères de la femelh» d'après ini individu de ma
collection étiqueté d'Australie, sans indication plus précise. D'autres

exemplaires envoyés par M. Froggatt et provenant de Victoria et de la

Nouvelle Galles du Sud, confirment ma description à laquelle je dois

ajouter que la bande médiane longitudinale du second segment de l'ab-

domen est tantôt d'un doré pâle, tantôt d'un beau fauve doré, et que

sa longueur est très variable, pai'courant dans certains cas le second

segment de la base au sommet, et, dans d'autres cas, se raccourcissant

plus ou moins, jusqu'à no représenter qu'une tache à l'extrémité du

segment. La taille passe de 6 à 8 millimètres.

(5 Trois couples de cette espèce m'ayant été envoyés par M. Froggatt

connue capturés in copula, je puis en faire connaître le mâle qui n'est

(1) E. André : Mém. Soc. zool. Fr., XI [18981. p. 261; loc. cit.. .\V [1902],

p. 248.



440 Kunest Andiîk.

aiitro que celui (|no j';ii décril {loc. cit.) sous le mun de inorosa Wostw.
\ar. (ilhoralccirata André. La ressornblance frappante^ do co màlo avec

celui de morosa, dont il ne se dislingue que par ses «jperons blancs et

non noirs, m'avait fait croire à une simple variété, mais il s'agit bien

d'une espèce distincte, car sa femelle, quoique très voisine de celle de

iiiorosd par le mode d'ornementation de son abdomen, s'en distingue

tout à fait |iar la forme, la sculpture et la couleur de son tliorax.

21. Ephutomorpha instabilis Smith.

.1//*////^/ iiislahUis Smitli, Cat. ilym. Brit. Mus., 111, IS-m, p. il, ç

9 Malgré le vague de la description de Smith, je crois reconnaître

son espèce dans un individu de l'Australie méridionale qui correspond

assez exactement au signalement (|u'en donne l'auteur anglais. Voici

les |irincipau\ caractères de cette Mulille d'après l'exemplaire (pie j'ai

sous les yeux.

Noire, avec le disque du thorax et des deux premiers segments de

l'abdomen d'un rouge marron peu foncé: le bord postérieur du pre-

mier segment est d'une couleur plus claire et testacée; antennes et

pattes. rougeàlres, cuisses brimes, éperons pâles; le second et le troi-

sième segments de l'abdomen sont assez abondamment ciliés de poils

d'un jaune d'or à leur bord apical.

Télé subquadrangulaire-arrondie, plus étroile que le thorax, faible-

ment arquée en arrière avec les angles arrondis mais sensibles : front

et vertex fortement pondues, assez luisants; yeux arrondis, nn-diocre-

menl convexes, pourvus de facettes distinctes, situés vers le milieu

des bords latéraux
; second article du funicule un peu plus long que le

troisième. Thorax très court, subhexagonal, plus large que long, sen-

siblement rétréci en avant, beaucoup plus en arrière, ayant sa plus

grande largeur en son milieu: bord antérieur du pronotum recliligne

avec les angles bien inanpiés; inétanotum abrupteuient lron(pié en

arrière: le dos du thorax esl fortemenl ponctué-réticule, assez luisant.

Abdomen ovale, sessilc; premier segment très court, aussi large que le

suivant, ponctué en avant, presque lisse en arrière; second segment

fortement ponctué-réficulé: dernier segment muni d'une aire pygidiale

plane, maie, longiludinalement ridée à la base, tinemenl chagrinée sur

le reste de sa surface. Pattes avec les tibias intermédaii'es et postérieurs

armés de fortes épines disposées sur deux rangs. — Long. O inill.

Australie du Sud (M. Froggatt); un seul individu.

Par sa forme générale, celte femelle semble se rapprocher de corddtn
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Sniitli, mais le Ihorax est moins eordiforme, un peu moins rétréci en

arrière, et la couleur ainsi que l'ornementation de l'abdomen sont ditîé^

rentes.

22. Ephutomorpha rubromaculata Eru. André.

Matilla [^phuefophihnhnn) rubroiiiarnUita André, Mém. Soc. zool.

Fr., VIII [1895], p. ;i07, 9.

9 Deux individus de cette espèce, provenant de Clarence River (N"'-

Galles du Sud), sont semblables à ceux du Queensland, sauf (pie les

taches rouges du second segment sont contlucntes et forment parleur

réunion une large bande transversale, fortement et anguleusement

échancrée au milieu de son bord antérieur.

23. Ephutomorpha Henrici Ern. André.

Muiilla Henrici André, Mém. Soc. zool. Fr., XI [1898], p. 264, ç.-

ç Un individu de Port-Darwin, que m'a envoyé M. G. Turner, se

distingue du type par son aire pygidiale lisse et luisante, sans appa-

rence de stries longitudinales. Comme je ne puis trouver aucune autre

difïerence appréciable, je considère cet insecte comme variété de Hen-

rici, car il serait souverainement imprudent d'établir une espèce sur ce

seul caractère et surtout d'après un unicjue exemplaire.

24. 1<:pliutoinoi>i)lia aeiieifrons nov. sp.

9 Cnpût et thorax obscure ferrugined vel rufo-cantanea
,
fronte ver-

ticeque aeneo-micantibiis. Pedes et antennae rufo-brunnea, culcaribus

iilbis. Caput ovato-tivnsrersuni, thorace paulo latins: thorax ovato-

elongatas, postice angustior, angulix anticis olisoletis. Abdomen subpe-

tiolatum, ovatum, segmenta primo fusco, postice testaceo, secundo caera-

leo-viridi, lateribus riolaceis , segmentis 3-0 oljscure cyaneis; primo et

secundo macula parva apicali albo-sericea ornatis ; area pygidiali sub-

convexa, laevi, nitida. — Long, o mill.

Tête et thorax d'un ferrugineux sombre ou d'un marron clair, front

et vertex avec un reflet bronzé; antennes, mandibules et pattes d'un

brun noirfdre varié de rougeâtre, éperons blancs; abdomen avec le

premier segment briuiàtre, bordé de lestacé en arrière, second seg-

ment d'un bleu vert, violacé en avani et sur les côtés, les segments

suivants d'un bleu foncé; le premier et le second segments sont ornés,

au milieu de leur bord apical , d'une |)etite tache de pubescence d'un
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hianc d'argoiU. Dessus du corijs éparsomont hérissé (1(^ longs poils

noirs, plus abondants sur les segments trois et suivants de l'abdomen:

le second segment est, en outre, plus densément garni, sur sa partie

dorsale, d'une pubescence noire un peu soulevée; les côtés et le

dessous du corps sont éparsement liérissés de poils blancs: pattes avec

une pilosit('' ('parse, blanche, mélangée de poils noirs.

ïète plus large que longue et un peu plus large que le thorax, très

arquée eu arrière immédiatement après les yeux, sans angles posté-

rieurs; front et vertex luisants, assez fortement mais peu densément

ponctués; yeux grands, arrondis, très convexes, pourvus de facettes

distinctes, assez distants de Farticulalion des mandibules; tubercules

anteimaires arrondis; mandibules acuminées au sommet; antennes ro-

bustes, second article du funicule à peine plus long que le troisième.

Thorax en ovale très allongé, plus étroit en arrière, son bord antérieur

faiblement arqué avec les angles arrondis; métanotum obliquement

tronqué, saiis arête supérieure et sans onglet scutellaire: le thorax est

grossièrement ponctué-réticule en dessus, passant au ridé-réticulé en

arrière; la concavité des pleures presque lisse et faiblement luisante.

Abdomen ovale, subpétiolé; premier segment beaucoup plus étroit que

le suivant et faiblement contracté à son articulation postérieure, épar-

sement ponctué en dessus, muni en dessous d'une carène peu sail-

lante; second segment luisant, assez densément ponctué; segment

apical muni d'une aire pygidiale un peu convexe, lisse et luisante.

Port-Darwin (M. G. Turner); un seul individu.

Cette femelle est extrêmement voisine de E. confvatcrna André: ellt>

s'en distingue par sa tète plus rougeàlre avec un reflet bronzé sur le

vertex, par les angles antérieurs de son thorax beaucoup plus arron-

dis et plus clïacés, par l'abdimien subpétiolé avec le premier segment

bien plus étroit, par les deux premiers segments seuls ornés d'iuie

petite taciie au milieu de leur bord apical. et par Taire pygidiale lisse

et luisante.

Var. cuprei%eiitri!«» no^ . var. — 9 Un exemplaire reçu de

M. Froggatt et provenant de Townsville (Queensland) se distingue du

type par le dessus du thorax faiblement bronzé comme la tète, par

l'abdomen bronzé avec un reflet cuivré, par le premier segment vm

peu plus large et moins pétioliforme, et par l'aire i)ygidiale présentant

des vestiges de stries à sa base. Ne pouvant, d'après ce seul exeni-

plaire, apprécier le degré de constance de ces variations, je rattache

provisoirement cet individu ù aeneifrons, mais je ne suis pas certain

qu'on ne doive plus tard l'en séparer comme espèce particulière.
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2o. Ephutomorpha apicalis Smith.

Mutilla apicalis Fv. Smith, Cat. Hym. Brit. Mus., III. I800, p. i'i, (5.

(3 Si je ne me trompe pas en rapportant à cette espèce, très insuf-

lisamment décrite par Smitli, deux individus de Berwick (Victoria)

reçus de M. Froggatt, voici quels seraient les principaux caractères de

ce mâle :

Noir, avec les tubercules antennaires, les mandibules (sauf le som-

met), les anteimes, à l'exception des quatre derniers articles qui sont

brunàtreë, les pattes, le métathorax, le pétiole du premier segment

abdominal et l'arceau dorsal du dernier segment, ferrugineux, éperons

blanchâtres. Les segments abdominaux sont peu densément ciliés de

[Kùls jaunâtres, plus apparents au bord apical des second et troisième

segments où ils forment des bordures distinctes.

Tète plus large que longue, à peu près de la largeur du thorax, for-

tement arquée derrière les yeux, sans angles postérieurs distincts:

front et vertex densément ponctués-réticules. Yeux arrondis, con-

vexes, munis de facettes lines mais visibles; ocelles assez groupés, les

postérieurs beaucoup plus rapprochés l'un de l'autre que des yeux;

mandibules étroites, arquées, falciformes, aiguës au sommet, inermes

à leur bord externe; tubercules antennaires arrondis; second article

du funicule plus long que large, bien plus long que le premier et seu-

lement un peu plus court (]ue le troisième. Thorax ovale, densément

ponctué-réticule, avec le métanotum ridé-réticulé, sillons médians du

mésonotum bien marqués, mais n'atteignant pas le bord antérieur;

scutellum plan, non saillant; écaillettes petites, luisantes, marquées de

quelques gros points. Abdomen subpétiolé; premier segment plus

étroit (pie le suivant et sensiblement contracté à son articulation pos-

térieure; il se relie au thorax par une partie grêle, pétioliforme et assez

allongée; ce segment est luisant, éparsement ponctué en dessus, peu

distinctement caréné en dessous. Ailes assez uniformément enfumées

dans toute leur étendue; sligma opaque; cellule radiale arrondie ou à

peine subtr()nquée au sommet; trois cellules cubitales dont la troisième

est parfois ouverte en arrière par suite de l'oblitération de la troisième

nervure iransverso-cubitale; les deux nervui'es réciu'rentes s'insèrent,

la première vers le milieu de la seconde cellule cubitale, et la seconde

près de l'extrémité de la troisième cubitale. Pattes hérissées de poils

blancs; tibias inermes sur leur arête externe. — Long. 8-9 mill.

Cette espèce ressemble beaucoup à fragilis Sm., mais s'en écarte

par le premier segment abdominal bien plus large en arrière, i)ar le
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second artick' du l'iiiiiculc non transversal et plus long {jiie le premier,

par ses ccaillettes noires, par ses ailes uniformément enfumées, sans

taclie jaunâtre ou sulîhyaline avant le sommet, par sa tète plus arquée

et moins anguleusement rétrécie en arrière et par ses éperons blan-

châtres et non brunâtres comme chez fnifjilis.

;20. Epliulomorplia <»vi%oiitri« nov. sp.

(3 Cnanea, purtim violaacena , abdominis segmenta primo postice tea-

tuceo-margimito, xegmentis 3-7 nigris, primo, secundo, tertio et quarto

parce albo-ftmbriatis, quinto et sexto nigro-ciliniis, septimo albo-piloso:

tmtennis tarsisque piceis, cnicaribus albis. Thorax sat brecis, subqua-

dratux: abdomen breviter oratnm, sessile, i^egmeuto iirimo Itaud lato.

Alae fumatae, rrlliila radiait traurala, rrllulis rabilalihus tribus. —
Long, ii mill.

Tête, thorax, les deux premiers segments de l'abdomen et les pattes

d'un bleu foncé luisant, le dorsulum, les écailleltes, le second segment

de l'abdomen, les cuisses et les tibias plus ou moins violacés, les an-

tennes et les tarses d'un brun noir; premier segment de l'abdomen

bordé de testacé en arrière, les segments trois et suivants entièrement

noirs. Les quatre premiers segments abdominaux peu dens(''ment fran-

gés de cils blancs à leur bord postérieur, les suivants ciliés de noir,

sauf le dernier qui porte quelques poils blancs. Tète hérissée de poils

blancs mélangés à quelques poils noirs , dessus du thorax , des écail-

lettes et du second segment abdominal assez abondamment garni de

poils noirs semi-couchés; le dessous du corps et les pattes hérissés de

poils blancs ; éperons blancs.

Tète transversale, à peine plus étroite (jue le thorax, brusquement

rétrécie un peu après les yeux, sans angles postérieurs distincts; front

et vertex densémont ponctués; yeux en ovale court, très convexes,

pourvus de facettes distinctes, assez voisins de l'articulation des man-
dibules; ces dernières acuminées au sommet, inermes à leur bord ex-

lerne; ocelles rougeâtres, les postérieurs beaucoup plus rapprochés

entre eux que des yeux; antennes avec le second article du funicule

à peine plus long que large et un peu plus court que le troisième.

Thorax court, subquadrangulaire, un peu plus étroit en arrière; pro-

notum rectiligne en avant avec les angles très arrondis, anguleusemenl

••chancre à son bord postérieur, densément ponctué en dessus; méso-

noliun et scutellum assez densémeiil ponctués; métaiiolum fortement

ponctué-réticule; mésonotum dépour\u de sillons médians; scutellum

plan, subquadrangulaire, lobes latéraux dentiformes mais peu sail-
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Jants; écaillettos assez grandes, deiisémcut ponctuées. Abdomen en

ovale court, très convexe, sessile; premier segment beaucoup plus

étroit que le suivant, mais non contracté en arrière, fortement et peu

densément ponctué eu dessus, sa carène inférieure peu saillante; se-

cond segment assez fortement et densément ponctué en dessus, les

suivants finement et plus éparsement ponctués. Ailes fortement enfu-

mées, à peine plus subhyalines à la base; stigma opaque, d'un brun
noir ainsi que les nervures; cellule radiale tronquée au sommet; trois

cellules cubitales et deux nervures récurrentes dont la première est

reçue après le milieu de la seconde cellule cubitale, et la seconde près

de l'extrémité de la troisième cubitale.

Sydney (N"<'-Galles du Sud); M. Froggatt; un seul individu.

Ce mâle est très voisin de ojanesceiDi André, dont il se distingue par

sa taille plus grande, sa slalure beaucoup plus massive, son thorax et

son abdomen plus courts, ses écaillettes plus grandes, plus velues et

plus densément ponctuées, ainsi ([ue par ses ailes plus obscures.

il. Eitlkutomoriiha iiiiirorniis nov. sp.

(5 Nigra, segmenta primo abdominis testaceo-marginato, segmentis

omnibus parce albo-ciUatis, plus minusve pilis nigris immixtis; antennis

pedibusque nigris, calcaribus albis. Caput reticuInto-punctutniH, post

oculos arcuatum, mnudibulisextus inermibiis. Thoni.rovnto-qHadnitus,

postice angiistior. Abdomen subsessile. Alae hiialinde, vi.r apice

fumatae, relluhi radinli trunrala, rellulis ciibitalibus diKibus. — Long.

(j-7 mill.

Corps noir, ainsi que les mandibules, les antennes et les pattes
;

premier segment de l'abdomen bordé en arrière de testacé et très

éparsement cilié, ainsi que les segments suivants, de poils blanchâtres,

entremêlés de poils noirs, surtout sur les derniers segments; épistome,

joues, tempes, scutellum, métanotum, côtés et dessous du corps

hérissés de poils blancs; dessus de la tête et du dorsulum avec une

pilosité noirâtre; pattes hérissées de poils blancs; éperons blancs.

Tôle en ellipse transverse, de la môme largeur ou à peine plus

large que le thorax, densément ponctuée-réticulée, fortement arquée

en arrière immédiatement après les yeux, sans angles postérieurs dis-

tincts. Yeux assez grands, convexes, pourvus de facettes visibles,

très voisins de l'arliculation des mandibules; ocelles petits; mandi-

bules aigu('S au sommet, nuuiies d'une faible dent subapicale à leur

bord interne, inermes à leur bord externe; scape des antennes creusé
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inft'riearcment d'un profond sillon longitudinal: funicule robuste, le

second article un peu plus large ([ue long et sensiblement plus court

(|ue le troisième. Thorax subquadrangulaire ou subovale, plus étroit

en arrière, fortement et densêment ponctué, un peu réticulé; méla-

lliorax ridé-réticulé; pronotuni rectiliync en avant avec les angles

antérieurs i)('U piononcés, obtusénient éehancré en arriére ; mésonotum

dépourvu de sillons médians; écaillettes asssez petites, grossièrement

ponctuées; scutellum plan, lobes latéraux indistincts. Abdomen sub-

sessile; premier segment plus étroit que le suivant, mais à peine

contracté à son articulation postciieure, fortement mais peu densénienl

ponctué en dessus; second segment supcrilciellement ridé et marquf-

de points assez fins et peu serrés. Ailes subliyalines, à peine plus

obscures au sommet; stigma petit, d'un brun noir ainsi que les ner-

vures; cellule radiale courte et tronquée au sommet; deux cellules

cubitales fermées et deux nervures récurrentes dont la première

aboutit vers le milieu de la seconde cellule cubitale, et dont la seconde

rcjoinl le prolongement de la nervure cubitale. Pattes avec les tibias

intei'médiaires et postérieurs armés de quelques épines sur leur arête

externe.

Mittagony (N"«-Galles du Sud), Tasmanie; M. Froggatt.

Ce mâle est très voisin à'adjacens André, du Queensland, mais il

s'en distingue facilement par les lobes latéraux du scutellum non la-

mellaires ni dentiformes, et par ses ailes pourvus seulement de deux

cellules cubitales. Ce dernier caractère le rapproche (ïrxigua André,

mais il s'en écarte par sa taille plus grande, par la ponctuation beau-

coup plus forte de la tète, du thorax et des écaillettes, par son premier

segment abdominal plus large et bordé de testacé, ainsi que par la

cellule radiale plus nettement -tronijuée.

28. Ephutoniorplia Frogrgalti nov. sp.

c5 yhjrn, abdominis segmento primo, ni)irr excepta, femoribusque

nifo-feynujincis, cakaribus albis. Abdomen subsessile, segmento primo

Jnto, postice cotistricto, segmentornm 1-4 mnrgine npicali parce albo-

cilialo. Alae basi subUgnlinae, (ipire fumutne, celluln radinli ad (ipicrni

rotundafd, celluUs cubitalibus tribus. — Long. 9 mill.

Corps entièrement noir ainsi que les antennes et les pattes, à l'ex-

ception des cuisses et du premier segment de l'abdomen qui sont d'un

rouge ferrugineux; les tibias antérieurs sont aussi en partie rougeâtres

et le premier segment abdominal est étroitement noir eu arrière;
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éperons blancs. Les quatre pi'omiers segments de Tabdomen éparsc-

ment ciliés de poils blancs à leur bord postérieur; dessus de la tète et

(lu dorsulum hérissé de poils bruns, métanotum, premier segment de

Fabdomen, côtés et dessous du corps, ainsi que les pattes, hérissés de

poils blancs.

Tète arrondie, à peu près de la largeur du thorax, brusquement et

fortement arquée derrière les yeux, sans angles postérieurs distmcls:

front et vertex densément ponetués-réliculés. Yeux grands, arrondis,

très convexes, pourvus de facettes distinctes, très voisins de l'articu-

lation des mandibules: ocelles assez groupés, les postérieurs beaucoup

plus rapprochés entre eux que des yeux; mandibules inermes à leur

bord externe; anteiuies robustes, second article du fuuicule trans-

versal et sensiblement plus court que le troisième. Thorax ovale, plus

étroit en arrière; pronotum arrondi en avant avec les angles ellacés,

obtusément anguleux à son bord postérieur, densément et fortement

ponctué; mésonotum luisant, assez fortement ponctué, dépourvu de

sillons médians; scutellum plan, fortement ponctué; écaillettes de

grandeur moyenne, luisantes, marquées de gros points plus serrés en

arrière; métanotum arrondi, densément ridé-réticulé. Abdomen sub-

sessile; premier segment convexe, étroit en avant, très élargi en

arrière où il est presque aussi large que le segment suivant, fortement

contracté à son articulation postérieure, ce qui lui donne une appa-

rence largement nodlforme; il est luisant, marqué en dessus de gros

points assez serrés et chargé en dessous d'une carène peu saillante;

second segment assez convexe, luisant, plus finement ponctué. Ailes

subhyalines, enfumées au sommet ; stigma opaque, brun ainsi que les

nervures; cellule radiale peu allongée, arrondie au sommet, trois

celjules cubitales et deux nervures récurrentes dont la première est

reçue vers le miheu de la deuxième cellule cubitale et dont la seconde

aboutit près de l'extrémité de la troisième cubitale. Pattes avec les

tibias intermédiaires et postérieurs faiblement épineux sur leur arèle

externe.

Mittagony (N"<"-Galles du Sud); M. Froggatt; un seul individu.

Par la forme de son abdomen cette espèce se rapproche beaucoup

de minuscula André, mais elle s'en distingue de suite par sa taille [ilus

grande et par la col(»ration rouge do ses cuisses et du premier segment

de l'abdomen.
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V. — Esi'KCES d'Amkriqik.

2i). Typliootcs s:lal><'i' nov. sp.

Ç Femigiuea. nilida, hnud pubesceuit et parce pilom: nbdomhrh

miinenioruin primi et secundi munjine apicnli anjeHleu-ciliato: ailcu-

rihus alhis. — Long. H inill.

Eiitièromcnt d'iui fcrniginciix pou foncé, assez luisant, sommet des

antennes et des mandibules noirâtre; les deux premiers segments de

l'abdomen ornés à leur bord apical de cils argentés, un peu ondulés

et plus serrés latéralement qu'au milieu où ils disparaissent en partie.

Pubescence du corps à peu près nulle; une pilosité noirâtre, longue

et très éparse, bérisse la partie supérieure du corps et se voit aussi à

la partie inférieure où elle est mélangée à des poils blancs. Pattes

éparsement bérissées de poils noirâtres, éperons blancs; épines des

tibias et des tarses noires.

Tête subquadrangulaire-arrondie, de la largeur du thorax, finement

et éparsement ponctuée: yeux grands, en ovale allongé, peu convexes,

plus rapprocbés de l'occiput que de l'articulation des mandibules;

arêtes frontales indistinctes; mandibules assez étroites, terminées en

pointe mousse ; antennes très grêles, scape assez court, tous les arti-

cles du funicule allongés, le second article beaucoup plus long que le

])remier et à peu près de la longueur du troisième. Thorax nettement

contracté entre le pronotum et le mésonotum
;
pronotum en trapèze

renversé, plus étroit en arrière qu'en avant, assez plan en dessus,

finement et très éparsement ponctué; le reste du thorax est ovale,

non divisé, arrondi en arrière, faiblement rugueux en avant et sur

les côtés, éparsement ponctué sur le disque. Abdomen allongé, fusi-

forme; premier segment réuni au thorax par un pétiole grêle, cylin-

dri(|ue et beaucoup plus court (]ue le reste du segment qui est trian-

gidaire (vu en dessus), sensiblement contracté â son articulation

postérieure, très superficiellement ponctué-rugueux et portant en

outre quelques gros points très espacés; second segment très fine-

ment et assez densément ponctué; les segments suivants presque lisses

et plus luisants.

Mexique; un seul indi^i(ln.

Cette espèce se distingue facilement de T. peniliaris Cresson, type

du genre, par sa coloration plus claire, par sa sculpture plus faible,

et surtout par l'absence totale de la belle pubescence dorée qui recou-

vre la tète et le pronotum de ]ierrili(iris.
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'M. Rliopti'omutilla cainitonotirorniis nov. sp.

9 Corpus ferruginrniii, supra (lun'o-Hericruni : pedibiis saipotiue fi'r-

rmjinpk; funiculo, biisi crccpln, et mandibulnrum apice nifiria: obdo-

minla sctjmpnto secundo DUiculis diiubus iu(i(juis,baMilibu>i,braniu'is, or-

)into; seijmentis tertio et quarto vitta lata, brunnea, in medio late

interruptn, praeditis. Corpus; elongatum, capite post oculos fortitcr an-

f/ustato, [route carina média, longitudinali praedita. — Long. 12 mill.

Tout le corps ferrugineux, ainsi que les pattes, le scape des antennes

et les deux premiers articles du funicule; le reste dufunicule et le som-

met des mandibules d'un noir brun. Dessus de la tète, du thorax et

(le Tabdomen densément revêtu d'une pubescence serrée d'un jaune

d'or soyeux. Second segment de l'abdomen orné'de deux grandes ta-

ches liasales, arrondies, trf'S rapprochées l'une de l'autre et formées

de pubescence brune; troisième et quatrième segments ornés chacun

d'une l)ande de semblable pubescence, assez fortement interrompue en

son milieu. Le dessus du corps est hérissé d'une pilosité jaunâtre ou

brunâtre, courte et peu serrée; segments ventraux de l'abdomen épar-

sement ciliés de p^ils jaunâtres; pattes hérissées de poils jaunâtres,

courts et épars; éperons pâles.

Tête assez convexe, un peu plus large que le thorax, longuement

prolongée et fortement rétrécie derrière les yeux, ce qui lui donne une

apparence conique; sa sculpture, ainsi que celle du reste du corps, est

cachée par l'épaisseur de la vestiture dorée qui recouvre ces parties;

front traversé dans le sens de sa longueur par une carène fine qui n'at-

teint pas tout à fait l'insertion des antennes. Yeux grands, ovales, plus

rapprochés de l'articulation des mandibules que du bord postérieur;

mandibules assez étroites, inermes, terminées en pointe; tubercules

antennaires arrondis; antennes robustes, second article du funicule

un peu plus long que le troisième. Thorax allongé, comprimé, uniformé-

ment arqué d'avant en arrière, arrondi en dessus, sans limite entre sa

face dorsale et ses faces latérales ; il est muni en avant d'un prolongement

colliforne qui s'articule avec la tète ; il se rétrécit graduellement en ar-

rière, sans face postérieure tronquée et sans onglet scutellaire. Abdo-

men avec le pétiole court, cylindrique, plus large que .long, trontiué-

excavé en avant; le reste de l'ahdomen en ovale très allongé, avec le

dernier segment convexe, sans aire pygidiale. Pattes grêles, tibias pos-

térieurs et intermédiaires armés d'épines ferrugineuses.

Colombie; un seul exemplaire.

Par sa forme générale, ainsi que par son corps entièrement recou-

Ann. Soc. Ent. Fr., lxxii
|
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vorl on dessus de pubescence soyeuse, eetle belle espèce a une ressem-

blance assez frappante avec Touvrière minor du Caniponotus sericei-

orntris Guérin, fourmi très répandue dans l'Amérique centrale et

méridionale. M. P. Cameron a décrit sous le nom de SplineiophthnUnii

niiinnkiformu, une autre MiUille américaine (pii m'est inconnue et dont

il signale aussi la ressemblance avec la même fourmi, mais sa descrip-

tion ne s'accorde pas avec l'insecte que j'ai sous les yeux, et l'auteur

rattache son espèce aux Ephuta (SphncrophthoJma), c'est-à-dire à un

groupe tout difTérent des RhoptromvtiUn.

31. 'rallium Konowi nov. sp.

9 Nigra, iliordcis rittis dudhns lutrraUhm, snjiiH'ntoinm (ibihniina-

lium primi, secundi et tertii lateribus, (iiiarti et qiiinti vel tautum

quinti macula média, pallide flavo-sericets. Abdominis segmentuin pri-

mum macula transversa apicali, secundum villa lala longiludinali, nn-

tice abbrevial<i, lerliiiiiH/ne iimruln média subqnadratdjCorriueo-sericeix

ornuta. Area pijgidialis disliiirta, ferruginea, longiladinnliler rugosa.

Calcaria iilba. — Long. 8 mill.

Tète noire, sans pubescence jaunâtre sur le front et le vertex ou n'en

présentant que des traces le long de l'orbite interne des yeux. Thorax

noir, trapézoïdal, sensiblement plus étroit en arrière, assez densément

revêtu en dessus de pubescence noire, bordé de chaque côté d'une

bande bien dessinée de pubescence argentée ou d'un jaune pâle soyeux,

partant des angles antérieurs et s'avançant en arrière jusqu'à la tronca-

ture postérieure du métathorax; ces bandes ne sont pas reliées en ar-

rière par une bande transverse. Abdomen ovale, tout à fait scssile;

son premier segment orné, de chaque cùté, d'une tache de pubescence

argentée et paré, au milieu de son bord postérieur, d'une grande tache

transverse d'un rouge doré soyeux; second segment ofirant, de chaque

coté de son bord postérieur, une tache transverse argentée ou d'un

doré très pâle, et orné en son milieu d'une tache allongée. longitudi-

nale, d'un rouge soyeux, ne rejoignant pas celle du premier segment,

mais se continuant sur le troisième par une tache transverse de même
couleur et un peu plus étroite ; le troisième segment porte en

outre, de chaque côté, une tache de pubescence argentée; les qua-

trième et cin(|uième segments sont dépourvus de taches latérales, mais

olfrent en leur milieu une tache argentée faisant suite à la tache rouge des

second et troisième segments et pouvant parfois man(|uer sur le qua-

trième. En dessous, les segments deux et trois sont faiblement ci-

liés de poils blanchâtres. Dernier segment dorsal d'un ferrugineux
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sombre, pourvu d'une aire pygidiale irrégulièrement rugueuse. Tibias

intermédiaires et postérieurs avec de fortes épines noires disposées

sur deux rangs; éperons blancs.

République Argentine (Santiago del Estero), un individu recueilli par

M. José Steinbach et que je dois à l'obligeance de M. Fr.-W. Konow,
ainsi que toutes les espèces de mémo origine. Un autre exemplaire a été

rapporté par M. G.-A. Baer de Tapia, dans la province de Tucuman.

Cette espèce est très voisine de T. mipyreum Gerst. elpictum André,

mais elle se distingue de la première par les bandes latérales du tho-

rax non réunies en arrière par une bande transverse, et elle s'écarte

de toutes deux par la bande médiane rouge du second segment cpii

n'atteint pas son bord antérieur et ne rejoint pas la tache postérieure du

premier segment.

32. Epikuta (Trauniatomutilla) lineifcra nov. sp.

9 ?ii(j)'a, ikiijro pUosa ;
pleumniiii pnvtc inféra, thoracis vittis duabm

ilorsalibus, subpanillelis, saepe in segmenta primo abdominis prolongo-

tis, segmenti secundi, tertii et qutirti lateribus, segmentorumque 2-^> ma-
cula média longitudinali, aurickdceo-sericeis ; segmento secundo Hneis

duabus angustis, suhparallellis, basalibiis, lineaque simili trans7:ers(i

suhapicali,vittellinis^ laevibus, impuncialis,orn(ifo. Caput Ihorace paulo

angustius: thorax elongatus, lateribus tuberculatis. Calcaria nlba. —
Long. 19-20 mill.

Forme générale, sculpture et pilosité tout à fait semblables à celles

de parallela Klug; les hgnes latérales d'un doré pâle qui parcourent le

dos du thorax sont étroites, presque parallèles, un peu convergentes

en arrière où elles se prolongent jusqu'au bas de la face déclive du mé-

tathorax et se continuent par deux lignes semblables sur le premier

segment abdominal, ('es bandes thoraciques ne divergent pas en avant,

mais auraient plutôt une faible tendance à converger et n'atteignent pas

tout à fait le bord antérieur du pronotum. Second segment orné de

deux bandes linéaires, longitudinales, glabres, lisses, luisantes, ini-

ponctuées, d'un jaune d'œuf, faisant suite aux hgnes pubescentes du

premier segment et divergeant un peu en arrière où elles s'arrêtent

vers les deux tiers de la longueur du segment; une bande linéaire

toute semblable, également mje et luisante, traverse le second segment,

un peu avant son bord postérieur, formant ainsi une ceinture qui

s'arrête avant d'atteindre les bords latéraux. Une tache longitudinale

étroite, formée de pubescence d'un doré pâle, se voit au milieu du bord
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postérieur du second segment et se continue par des taches semblables

sur les trois segments suivants, formant ainsi une ligne claire non in-

terrompue. En dessous, les segments deux et suivants sont éparsemcnt

ciliés de longs poils pâles à leur bord postérieur. Pygidium grossière-

ment et irrégulièrement rugueux. Éperons blancs.

Brésil.

Par la disposition des bandes linéaires glabres de son second seg-

ment abdonùnal, cette espèce n'a de rapports qu'avec la T. unimanii-

nata Cresson, qui seule, à ma connaissance, oifrc une ligne transverse

continue avant le bord apical de ce segment. Toutefois, la Uneifera se

distingue facilement de cette dernière par sa taille plus grande, par les

bandes pubescentes de son thorax beaucoup plus étroites et non d'un

fauve doré, par les deux lignes nues de la base du second segment

beaucoup plus allongées, et par ses éperons blancs, tandis qu'ils sont

noirs chez unimarginata.

.'$3. i:pliuta (Trauiuatoiuutilla) ingens nov. sp.

Ç T. Irlslï Klug siiiiilllma, sed muUo inajor. Myru, nùjro-pilom

,

meso- et mctapleurarum parte infera, metanoti rittis duabus posticis,

segitienlorma abdom'nuilium 1-3 lateribus, mac.idaque média quadrata

seymentorum. 2- G aibo- vel pallide Jlavo-Hericeis; segmento secundo mn-

culis quatuor mngaineis, laevibuit, sparse punctatis, anticis ovatis,

posticis subquadratis, ornato. Caput thorace paiilo augustius, thorax

modice elongatus, lateraliler hiermis. Calcaria pallida. — Long.

20-22 mill.

Noire, avec le bas des mésopleures et des métapleures, une bande

longitudinale de chaque côté du métanotum, se prolongeant parfois un

peu sur le mésonotum, les côtés du premier segment abdominal, le

bord latéral du second, une tache de chaque côté du bord apical des

second et troisième segments, une large frange au bord postérieur des

mômes segments ventraux, et une ligne médiane longitudinale, com-

posée de taches allongées s'étendant sans interruption du sommet du

second segment jusqu'à l'extrémité de l'abdomen, le tout formé de pu-

bescence soyeuse et serrée d'un blanc argenté ou un peu jaunâtre.

Second segment orné de quatre taches nues, luisantes, grossièrement

mais très é])arsement ponctuées, d'un rouge de sang; les deux anté-

rieures ovales, louchant le bctrd postérieur du premier segment, un

peu divergentes en arrière, les deux postérieures irrégulièrement qua-

drangulaires, distantes du bord postérieur et éloignées l'une de Faulre
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d'un intervalle à peu près égal an diaiiièlre transversal de l'une d'elles.

Corps revêtu en dessus d'une longue pubescence noire, couchée
;
plus

éparsement hérissé de poils noirs. Pattes avec une pilosité noire, celle

des hanches et du dessous des cuisses blanchâtre ; épines des tibias

noires, éperons d'un jaune pâle.

Tète plus étroite que le thorax, ce d(!rnier de la forme ordinaire de

celui des Traumatomutilhi, assez robuste, obtusément tubercule sur

les côtés. Abdomen ovale, plus large que le thorax; carène inférieure

du premier segment prolongée en une forte dent ; aire pygidiale indis-

tincte, étant cachée par la pubescence.

République Argentine (Santiago del Estero) ; M. Steinbach.

Celte espèce se rapproche, pour sa forme et son mode d'ornemen-

tation, de tristis Klug, mais elle est beaucoup plus grande et surtout

jilus massive, et les taches rouges postérieures du second segment ne

sont pas tranversales, mais aussi hautes que larges.

;U. Epliuta (Traumatoiniitilla) g:raviee|>!!» nov. sp.

Ç yUjra, nigro et fhiro-pilosd: thoracis rittis dnabus (loi'Sdlibiix,

iintkr abbmiatis, scgntciitoniinque abdominalium 2-5 macula média

pallidc flavo-sericeis; segmenta secundo maculis quatuor sanguineis,

laevibus, grosse et parce punctatis, ornato. Caput transversum, tliorace

latins; thorax sat brevis, postice angustatus, tateraliter inermis. Cal-

caria nigra. — Long. 12 mill.

Noire, avec le mésonotum et le métanotum ornés de chaque coté;

d'une bande dorsale, longitudinale, formée de pubescence d'un blanc

jaunâtre soyeux; premier segment sans tache pâle, sommet du se-

cond, ainsi que les trois suivants, ornés d'une tache médiane allongée,

de semblable pubescence, dont la réunion forme une bande longitu-

dinale ininterrompue ; le second segment est, en outre, paré de quatre

lâches nues, lisses, luisantes, d'un rouge de sang, marquées de quel-

ques gros points enfoncés , les deux antérieures arrondies ou très

brièvement ovales, touchant le bord postérieur du premier segment et

distantes l'une de l'autre d'un intervalle plus grand que le diamètre

transversal de l'une d'elles; les deux postérieures irrégulières, un peu

plus hautes que larges, plus étroites en haut qu'en bas et laissant

entre elles une distance moindre que le diamètre transversal de l'une

d'elles; segments ventraux 2-o assez densément cihés de poils blancs.

Corps densément revêtu de pubescence noire et plus éparsement hé-

rissé de poils noirs sur la tête et le thorax; la pilosité du métanotum.
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(lu premier segment aI)dominal et du dessous du corps est blanchâtre.

Pattes hérissées de poils noirs mélangés à (piclques poils jaunâtres;

épines des tibias noires ainsi que les éperons.

Tête subquadrangulairc, plus large que longue et plus largo que le

thorax, à peu près rectiligne a son bord postérieur avec les angles ar-

rondis, densément ponctuée-réticulée. Yeux assez grands, lisses, lui-

sants, situés à peu près à égale distance des mandibules et des angles

postérieurs; mandil)ules assez étroites, acumin(''es au sommet, munies

d'une dent à leur bord interne; second article du lunicule des anten-

nes à peu près deux fois aussi long que le troisième. Thorax court,

large en avant, très rétréci en arrière, non denté ni tubercule sur les

côtés, obliquement déclive en arrière, sans limite entre sa face dor-

sale et sa face postérieure. Abdomen pétiole, son premier segment à

peu près hsse et presque glabre en dessus, marqué de quelques gros

points enfoncés, sa carène ventrale basse, inerme; second segment

très convexe et presque gibbeux à la base, densément ridé-ponctué

en dessus, non caréné et éparsement ponctué en dessous; aire py-

gidiale chagrinée, mate. Tibias intermédiaires et postérieurs armés

d'épines disposées sur deux rangs.

République Argentine (Santiago del Estero); M. Steinbacli: un seul

individu.

Cette espèce est très voisine de rlratn Cresson, du Brésil, à laquelle

la rattache sa forme générale et la grandeur de sa tète, mais elle s'en

distingue facilement par les taches nues de son second segment qui

sont d'un rouge de sang et non d'un jaune d'anif, par la présence, au

bord apical de ce même segment, d'une tache médiane blanche qui

manque chez civata, par le bas des pleures dépourvu de pubescence

pâle et par ses éperons noirs.

C'est peut-être la M. (HaboUca Gersl., mais l'insuffisance de la des-

cription ne permet pas d'acquérir une certitude à cet égard.

3o. Ephula (Ti'uumaloiuiitilla) vulneri*!'!!!!'!» nov, sp.

m
(5 Corpus nifjruin, iiinro-piloxuia, sriitello, inrUnioli IdtcrihuK ahdu-

ivis<ji(e mjmento primo fluro-liirxatis: xctjiiinito scciDido macuUs

(luabiis magnis, subquadratis, aunintiacis ornnio: srymcnio tertio,

quarto et quinto Interaliter flavo-sericeis. Caput parvuin, thorarr tui-

(justius; segmenti ahdominalis primi carina infera dente viagiui prae-

diia; segmenti spcundi fovea reiitraiis nulla. Alae fuscae, cellula rii-

dinli truncata, cellulis cuhitaJibiis tribus, ('.alearin nigra. — Long.

17 mill.
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Corps noir, hôriss»"' de poils noirs; scutoUum, cùtés du niétanotuni

et premier segment de ral)domen avec des poils dressés d'un hlanc

jaunâtre; second segment orné sur son disque de deux grandes ta-

clies orangées, quadrangulaires, un peu plus larges que hautes, lui-

santes, presque glabres, éparsement ponctuées, situées l'une à côté de

l'autre, plus près du bord apical que de la base du segment et dis-

tantes l'une de Tautre d'une longueur presque égale au diamètre trans-

versal de l'une d'elles; troisième et quatrième segments parés d'une

bande de pubescence jaunâtre largement interrompue en son milieu
;

cinquième segment avec une tache latérale do même pubescence. In-

dépendamment de la pilosité, la tète, le tborax et le dos de l'abdomen

sont plus ou moins garnis de pubescence noire, couchée; les seg-

ments ventraux Irois et quatre sont ciliés de poils blanchâtres. Pattes

hérissées de poils noirs; tibias non épineux sur leur arête externe;

éperons noirs.

Tête subarrondie, plus étroite que le thorax , arquée en arrière,

sans angles postérieurs distincts. Yeux assez grands, très convexes,

peu luisants, munis de facettes très fines, assez éloignés de l'articula-

tion des mandibules; ocelles petits et peu visibles; second article du

tunicule un peu plus court que le troisième. Thorax court, ovalaire;

pronotum échancré en arc postérieurement; sillons du mésonotum peu

marqués; scutellum non saillant, lobes latéraux larges et arrondis;

mésopleures sans saillies tuberculiformes ; écaillettes petites, luisantes,

éparsement ponctuées; métanotum tronqué-arrondi, grossièrement

ponctué-réticule. Abdomen pétiole; premier segment petit etnodiforme,

sa carène inférieure armée d'une forte dent assez aiguë ; le reste de l'abdo-

mea formant un ovale large à la base, très acuminé au sommet ; second

segmeiiit peu profondément et irrégulièrement ponctué en dessus, plus

éparsement en dessous, sans carène ni fossette médiane. Ailes d'un

brun très foncé, marquées d'une petite tache subliyaline sur leur

disque; cellule radiale tronquée au sommet; trois cellules cubitales

dont la troisième dépasse le niveau de la cellule radiale ; les deux ner-

vures récurrentes s'insèrent l'une avant le milieu de la seconde cellule

cubitale, et l'autre après le milieu de la troisième cubitale.

République Argentine (Santiago del Estero) ; un seul individu recueilli

par M. J. Steinbach.

Ce mâle avoisine les culorala Gersl. et ciiluerata Cerst., mais sa

taille est plus grande et il se distingue de la première par sa tète, son

pronotum et ses pattes uniformément pourvus de poils noirs, tandis

(lue chez colonita ces parties sont revêtues dc^ poils jaunâtres. 11 s'é-
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hngno de ruinerata par la formo Ijeaucoup moins allongée de son ab-

domen, par ses paltes hérissées de poils noirs, par S(tn second segment

alidominal sans pubescence blanche à la base et sans fossette tomen-

tciise a sa partie ventrale, et enlin par ses éperons noirs.

liQ. Fipliuta ti'iliiicala nov. sp.

9 Obscure ferruginea, abdomiiiia segmentis 3-6 niyris, (wtenni.i pedi-

husfjue testacpis. Abdomen vitiis tribus longitudinalibus, argenteo-seri-

ceis ornntum, scilicet : média tolam abdominis UingHudiiiem {pgijidio

cxceplo) percurrente , sed in niedio segment i secundi inlerruptd; late-

ralibus dunbm segmenta 2-.") perciirrentihus. Capui ma.viumm, snbtra-

pezoidale, thorace mutto latius, genis temporibusque acute carinatis,

oeulis globosis, prope mandibutarum articulationem sitis. Thorax haud

hrerix, in medio constrictus, pnstice nngustior et lalernliter denticu-

laius. Abdomen subsessile, ooatoncuniinatuni, segmento nltimo conrexo,

sine area pygidiali. Pedes parce pilosi, nonnuUis spinis longis iestaceis

armati; calcaria patlida. — Long. 8 mill.

Entièrement d'un ferrugineux brunâtre, sauf le bord postérieur des

deux premiers segments alidominaux qui est un peu noirâtre, le second

arceau ventral qui est en majeure partie noir et les quatre derniers

segments qui sont en entier de cette couleur
;
pattes et antennes tesla-

cées. Abdomen orné de trois bandes longitudinales de pubescence

cendrée, très fine; l'inie médiane et plus étroite, s'étendant du bord

postérieur du premier segment jusqu'à l'extrémité du cinquième, mais

assez larg(niîent interrompue au milieu du second segment; les deux

latérales plus larges, surtout en arrière, et s'étendant sans interruption

jusqu'à l'extrémité du cinquième. Deux lignes obliques, très vagues,

de pubescence cendrée, partent du bord interne des yeux pour se réu-

nir à l'occipul. mais send)lent très caduques et sujettes à disparaître

facilement, l'ilosité noire et très éparse sur le dessus du corps, blanche

ou jaunâtre en dessous et sur les pattes; éperons blanchâtres.

Tête grande, subtrapézoïdale, plus étroite en arrière, plus large que

longue et beaucoup plus large que le thorax, ses bords latéraux presque

reclilignes. son bord postérieur faiblement échancré en arc; front et

\ertex densément ponclués-relicuh's; joues et tempes bordées d'une

arête vive avec les angles postérieurs arrondis; yeux de grandeur

moyenne, convexes, luisants, situés très près de l'arliculation des

mandibules; arêtes frontales fines, s'étendant jusqu'aux yeux; tuber-

cules antennaires faiblement saillants et dentiformes: mandibules larges,

acuminées au sonnnel, munies d'une forte dent vers k' milieu et d'une
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petite avaut rexlrémité; auteniies assez grêles, tous leurs articles plus

longs que larges, le second article du funicule au moins deux fois

aussi long que le troisième. Thorax en forme de violon, contracté vers

son milieu, ses bords latéraux cri'nelés, ceux de la lace déclive du mé-
tatliorax armés de quatre dents aiguës; en arriére, le thorax est en

déclivité arrondie, sans limite entre sa lace dorsale et sa face posté-

rieure et sans onglet scutellaire ; il est densément ponctué-réticule en

dessus, passant au ridé-réticulé en arrière; pleures concaves, lisses et

luisantes. Abdomen subsessile, eu ovale allongé; premier segment un
peu plus (Hroit (pie le suivant, mais non contracté en arrière, éparse-

ment ponctué en dessus, muni en dessous d'une carène basse qui se

termine en avant par un tubercule arrondi; second segment mat, très

densément et longitudinalement rugueux , manjué de points piligères

épars, luisant et peu ponctué en dessous; dernier segment convexe,

sans aire pygidiale. Tibias intermédiaires et postérieurs armés de 4 ou
o longues épines sur leur ariHe externe.

République Argentine (Santiago del Hlstero); M. Steinbach; un seul

individu.

Par l'oniemcnitation de son abdomen cette espèce rappelle la Gounel-

lel André, du Brésil, mais sa tète est beaucoup plus grande, plus qua-

drangulaire , et de même couleur que le thorax ; ce dernier est jjIus

allongé, la bande blanche médiane du second segment de Tabdomen
est interrompue en son milieu, les pattes et les antennes sont testa-

cées, etc.
'

.

37. Kpliiita Iiydroooplialct nov. sp.

O yi<Ji'<(, (iiitcnnis hruniiris. Cfiput iiuwiiuuni. ilioracr hilina, ociclis

modke convexis, subrotuudis, perxpkuc avcolatis, mniulibulis extus

inermibus. Thorax brevis , suàquculratus, postice truncatus. Abdoineu

sessile, primo segmento postice ritta flavo-serkea or^iato, sfiimcnto ter-

tio vitta ximili, in luedio latc intcrrupta,pracdito. Ahie violacme, basi

.subliyalinac, cellulis cubitalibiis tribus. Cnlcaria pnlUda. — Long.

20 mill.

Tout le corps noir, antennes d'un brun rougeâtre avec le scape plus

rouge en dessous et au sommet; éperons blanchâtres. Tète assez épar-

sement hérissée de poils noirs, revêtue sur sa moitié antérieure de pu-

bescence peu serrée d'un blanc jaunâtre. Thorax hérissé de poils

noirs et densément garni en dessus de pubescence noire, la majeure

partie de ses tlancs ainsi que la totalité du métanotum densément

revêtus d'une pubescence jaunâtre, plus épaisse et plus soyeuse sur
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la lacebasaledii mélanolmn. Premier soginont do rabdoiiion orné à son

]j(ird apical d'une bande assez étroite d(^ pubescencc serrée d'un jaune

pâle: une bande de semblable pubescence.mais plus large et fortement

interrompue au milieu, cou\re la majeure partie du troisième segment.

Tous les segments ventraux, à partir du second, sont ciliés de poils

jaunâtres à leur bord apical; les bords latéraux du second arceau dor-

sal sont également ciliés de poils semblables, formant une étroite bande

longitudinale, visible seulement rpiand l'insecte est examiné en dessous.

Pattes assez aliondamment hérissées de poils jaunâtres.

Tèt<' très grande, transversale, beaucoup plus large que le thorax,

rétrécic eu avant, pres(pie recliligne en arrière, avec les angles posté-

rieurs très arrondis; front et vertex luisants, assez fortement mais

éparsement ponctués. Yeux assez petits, arrondis, peu connexes,

munis de facettes Unes mais distinctes, situés plus près de l'articula-

tion des mandibules que des angles postérieurs de la tête et assez

distants des bords latéraux ; ocelles petits et très groupés. Epistome

prolongé, au milieu de son bord antérieur, en un lobe linguiforme,

assez étroit, arrondi au sommet et s'avançant au-dessus des mandi-

bules. Tubercules antennaires arrondis ; arêtes frontales caréniformes,

et assez saillantes au voisinage de r(eil ; un sillon tin et bien marqué

part de Tocelle antérieur et s'avance jusqu'au niveau de l'insertion des

antennes. Mandibules luisantes, ponctuées à la base, lisses à l'extré-

mité, inermes en dehors, acuminées au sommet et munies d'une dent

â leur bord interne. Antennes robustes, scape aplati et un peu creusé

en dessous; funicule atténué au sommet, son second article presque

trois fois aussi long que le premier et à peu près une fois et demie

aussi long que le troisième. Thorax court, quadrangulaire : pronotuni

faiblement arqué en avant avec les angles arrondis , largement mais

peu profondément échancré en arc en arrière, assez densément et for-

tement {)onctué; mésoiiotum fortement rugueux-ponclué, ses sillons

médians indistincts; scutellum convexe ou subconique, fortement

ponctué, avec une ligne longitudinale lisse en son milieu. Ecaillettes

assez grandes, lisses, luisantes, â Ijords non relevés, marquées de

(pielques gros points. Métanotum nettement tronqué en arrière, le

bord supérieur de la troncature formant une arête nette: sa face ba-

sale est parci»uruc en son milieu par une carène longitudinale qui se

termine en arrière par une dent mousse. Abdomen o\ale, sessile: pre-

mier segment lisse et luisant en dessus, mar(jué seulement de points

épars, sa carène inférieurt^ à peu près nulle ; second segment luisant,

peu densément ponctué sur les cotés et en arrière, presque lisse sur

son disque qui est seulement marqué de points épars; les segments
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suivants plus finoment et plus densément |)onctués. Ailos très obscures,

violacées, subhyaliiies à la hase; cellule radiale grande, arrondie et

subtronqut'e au sommet; trois cellules cubitales et deux nervures ré-

currentes respectivement reçues vers le milieu des 2*= et 3^ cellules

cubitales. Pattes robustes, tibias intermédiaires el postérieurs inermes

sur leur arête externe.

Guyane (Rivière Lunier) ; lui seul individu, recueilli par M. F. Geay et

faisant partie des collections du Muséum de Paris.

La place de ce mâle dans la systématifpie est assez difllcile à préciser

en l'absence de la femelle. Malgré ses yeux peu convexes et pourvus de

facettes distinctes, il me parait appartenir au genre complexe Ephuta,

et la grandeur de sa tète semble le rapprocher du groupe des E. hnr-

pijia Gerst. et patruelis André, dont les femelles seules sont connues.



VOYAGE DE M. LE D- ED. BUGNION

AU VENEZUELA, EN COLOMBIE ET AUX ANTILLES

COLÉOPTÈRES CLAVICORNES

par A. Grouvelle et A. Léveillé.

[Planche VII.]

La planclio que nous publions, grâce au gracieux concours de notre

collègue M. le D"" Ed. Bugnion, de Lausanne, vient compléter le mé-

moire paru dans les Annales de la Société, en 1902, pages 461-4G7;

elle contribuera à faire disparaître les incertitudes que nos descriptions

pourraient présenter.

Explication de la planche.

1 Tenebroidrs Bugnioni Lv\ .

2 Cryptoniea DuluKisi (Innn .

2rt id. (dessous de l'abdomen).

;{ Camptodes Foreli Grouv.

''ia id. (Crochet des tarses |iostéi'ieurs}.

4 Penthelispa infima Grouv.

o Gonicoclus affinis Grouv.

() Berdinua jniiictatoUncatiis Grouv.

7 Pliuuoccrus Buyiiioni Grouv.

<S Itriiojis fratrr Grouv.

r^^t—'^^i



COLÉOPTÈRES HÉTÉROMÈRES

RECUEILLIS PAR M. BAER DANS LE HAUT-PÉROU
ET LE TUCUMAN

par L. Fairmaire.

Etlrotînus II- g.

L'insecte qui forme le type de ce nouveau genre ressemble tout à

fait aux Edvotes de l'Amérique du Xord: son corps est court, assez

velu, hérissé de soies sur les côtés; la tète assez grosse, convexe,

fortement impressionnée de chaque côté en avant, le chaperon convexe

entre ces impressions et prolongé en avant; son extrémité obtuse;

les antennes sont aussi assez courtes, le 3" article plus long que le 4%
les derniers plus courts et un peu plus gros; le corselet est aussi

très court, fortement échancré en avant avec les angles marqués, mais

non aigus et saillants; l'écussonest bien visible; les élytres sont aussi

courtes mais un peu moins convexes, les épipleures bien moins larges

n'embrassant pas les côtés de l'abdomen ; le prosternum est médiocre-

ment large, assez acuminé; le mésosternum fourchu: les pattes un
peu plus robustes et plus longues, les tarses ont des soies à l'extrémité

inférieure des articles.

Il est intéressant de retrouver dans le centre de l'Amérique aus-

trale un représentant d'un genre particulier à l'Amérique du Nord.

Edrotinus tucumanus n. sp. — Long. 8 mill. — Breviter ova-

tus. raodice convexus. nigro-fuscus, nitudulus, paulo ferrugineo-vil-

losulus, lateribus longe ferrugineo-setosus; capite convexo, antice

biimpresso, clypeo medio lobato producto
;
prothorace brevi, antice

late emarginato, lateribus rectis, fere parallelis, angulis anticis haud

acute productis, dorso laevi, margine postico medio obtuse angulato
;

scutellu nitido laevi; ejytris sat brevibus, apice obtusis, dorso seria-

tim [lunctulis setiferis signatis, epipleuris parum latis: subtus nitidior,

pedibus fusco-piceis, pilosulis, tarsorum articulis apice setosis.

Tucuman, Santa-Ana, 360 mètres.

Cacicls americaxus Lac. — Les individus recueillis [tar M. Raer
à Tapia (GOO mètres) dilîèrent de ceux des plaines par la taille plus

faible (2o à 3â mill.) et surtout par la forme des élytres qui sont plus

ovalaires, plus convexes, plus courtes, avec la côte externe [irolongée
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jusqu'à l'extrômité ; ce n'est pas une diiïérence do sexes, les tibias

postérieurs a l'iitlainème forme, les épaules sont plus elTacées. Celte

forme que je nomme ovipennis se retrouve encore plus petite dans une
passe entre la République Argentine et le Pérou. Je n'ose pas en faire

une espèce distincte et je préfère y voir le résultat de l'iiifluence du
climat.

Leptinoderes strangulatus n. sp. — Long. 11 mill. — Taille,

forme et coloration du L. vuricosus Germ., en dilfère par la forme du
corselet qui est plus large, fortement rétréci à la base, cette partie lé-

gèrement sinuée, avec 4 tubercules placés transversalement sur le

milieu du disque; la tète n'a pas de carène sur le milieu du chape-

ron; les antennes ont la même structure, mais le 3'' article est plus

épais, les suivants plus larges, plus serrés, diminuant un peu de lar-

geur vers l'extrémité, les 2 derniers articles également rembrunis;

mais pas plus larges que les précédents; les élytres ont aussi les

côtes plus faibles, mais un peu plus tuberculées, les 2'^ et 3'= plus sail-

lantes, surtout à la base.

Tucuman, Tapia, à 600 m. d'altitude, très rare.

Scotobius depressicollis n. sp. — Long. 17 mill. — Oblongus,

modice convexus, prothoraco deplanato, fuscus, subopacus; capite

inaequali medio convexo, antice valde impresso, inter oculos linea

arcuatim elevata signato, margine antico truncato, angulis rotundatis.

antennis sat crassis, protlioracis médium paulo superantibus, articulo

tertio haudincrassato, 3 sequentibusconjunctisferelongiore
;
proliiorace

parum transverso, elytris baud angustiore, antice parum angustato,

dorso planiusculo, utrinque late marginato-reflexo
,

postice haud an-

gustatis, lateribus antice arcuatis, dorso fere laevi; scutello brevi,

apice obtuse rotundato; elytris ovatis, antice vix angustatis, sutura et

utrin(pie lineis (5 auguste elevatis, sat subtiliter granulatis. interstitiis

paulo concavis, laxe, subtiliter et iiTcgulariter granulatis: sulitus

paulo angosulus, prosterno granulato, pedibus asperatis, sat validis.

Tucuman, Tapia, à 600 mètres.

Remarquabk; par sa tète courte, le 'S'' article des antennes allongé, à

peine plus épais que les suivants, le corselet grand, nullement rétréci

à la base, avec le dos uni, et les élytres finement granulées en lignes

peu saillantes.

Scotobius elegans n, sp. — Long. 13 à lo mill. — Ressemble

assez au chit lira tus Guér., mais le corselet est plus étroit, peu élargi
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et tout à fait en avant, le dos est moins convexe avec quelques petits

reliefs rugueux, les bords latéraux largement relevés, tranchants, les

angles antérieurs un peu saillants, le bord largement échancré; les

élytres sont un peu plus courtes, moins rétrécies en arrière, les côtes

sont faiblement granuleuses, parfois lisses à la base, les intervalles sont

à peine ridés avec des lignes de points moins grands et moins pro-

fonds; les pattes sont plus rugueuses.

Tucuman, Santa Ana, XiO mètres.

Praooidia n. g.

Ce nouveau genre est voisin des Prnocix et des Platestlips, se rap-

prochant davantage des derniers par la saillie sternah^ arquée en ar-

rière et le dernier article des palpes maxillaires sécuriforme; il en dif-

fère par le corps assez convexe, les yeux transversaux plus saillants,

le corselet aussi large à la base que les élytres, se rétrécissant assez

fortement en avant avec les bords latéraux largement déprimés, les

angles antérieurs très obtus et le bord postérieur presque droit, à peine

sinué avant les angles; les antennes sont un peu plus longues, attei-

gnant presque la base du corselet.

Le type de ce genre est la Praorisnervosa Fairm. (Bull. Soc. ont. Fr.,

1902, p. 119), décrite sur des Q ; les c? sont plus petits, 7 à 9 mill., plus

étroits, couvert d'un enduit cendré sur lequel se détachent les côtes,

souvent avec des ramilications, la bordure externe des élytres est dou-

ble chez les 9, à peu près simple chez les o*. Ces derniers sont plus

connus dans les environs de Santiago du Pérou, les 9 cependant se

trouvent aussi dans la province d'Otuzco. à 2.100 m. d'altitude.

Psectrascelis ambigena u. sp. — Long. 12 à lo mill. —
Ovata, postice paulo ampliata, parum convexa nigra, nilida; capite

valde rugoso, summo late impresso, antice transversim plicatulo;

prothorace transverso, sat brevi, elytrishaudangustiore, antice parum

angustato, dorso planiusculo, dense longitudinaliter strigato, strigis

extus paulo irregularibus, margine postico fere recto, angulis posticis

acute rectis vix retroversls; elytris breviter ovatis, striis paulo inter-

ruiitis sat impressis, cicatricosis, intervallis modicc^ convexis, inaequa-

libus, paulo pUcatulis, undulatis, 3" latiore, margine externo plus mi-

nusve intus impresso; subtus strigosa, ad latera fortius, abdomine

tenuiter strigosulo aut fere laevi, pedibus valde rugosis, proslerno me-

dio sulcatulo; c5 minor, femoribus tibiisquc intus dense fulvo-pilosis.

Tucuman, Lara, 4.000 mètres.
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Ressemble pimr l;i forme et pdur la sculpliii'e des ('h très à /'. ursimi

Burin., tandis (pie les fortes stries du corselet rappellent le G. mUni-

ficniiis.

l'ne antre espèce venant des mêmes régions, mais sans indication

de localilé, est la suivante :

Psectrascelis semistrigosa n. sp. — Long. IIJ mill. — Res-

seml)le extrêmement à la préci'dente, mais un peu plus étroite, moins

convexe, d'un iinui noirâtre presque mal: la tête est très rugueuse

avec un pli transversal en avant, mais sans dépression à la base; le

corselet a la môme forme, mais plus déprimée, avec les stries aussi

nombreuses mais un peu moins profondes; les élytres ont la même
forme, sont assez llneraent et densément ponctuées, ayant chacune

i cotes discoïdales peu saillantes, plus relevées à la base, un peu

inégales, la suture assez semblable, mais moins relevée, les intervalles

sont un peu coriaces ; vers l'extrémité quelques poils fauves peu nom-

breux ; le bord marginal à peine marque, le dessous du corps est fine-

ment striolé, les fémurs et les tibias sont aussi garnis en dedans de

poils serrés d'un fauve |)àle.

Pilobalia alboscripta n. sp. — Long. 13 à 14 mill. — Oblongo-

anguslula. ni^ra, i)arum convexa. capite prothorace(pie cinereo-pul)e-

rulis, elytris piceonigro veliUinis, utrincpie striga brevi in medio ba-

seos, vitta marginali angustaalbido-sericea, intus medio et post médium
ramosa, apice latiore etper suturam auguste adscendente, subtus cum
pedibus griseo-puberula, tibiis interdum et antennis plus minusve ru-

fescentibus.

Cet élégant insecte est remar([ual)lc par sa vestiture et sa forme

svelte; la tète et le corselet sont revêtus d'une line pubescence cendrée

qui disparait parfois; le corselet est transversal, fortement arrondi

sur les côtés chez le (5, débordant un [»eu les élytres. ayant de chaque

côté à la base une assez forte impression, les angles postérieurs un peu

obtus, les élytres sont assez étroites, rétrécies à la base et à l'exlrt-mité,

les lignes blanches sont bien plus étroites, plus courtes, moins régu-

lières. Chez la 5 le corselet est plus étroit, les côtés sont plus droits

ainsi que les angles postérieurs et il y a, au milieu des côtés, une fos-

sette bien marquée, brillante: les ('lylres S(Uît plus ovalaires avec les

dessins bien marqués.

Pérou, province Otuzco, Choquisongo, 2.100 mètres d'altitude.

Se rapproche de la décora Er. |)our le dessin, mais le corps est

bien |ilus étroit, moins ovalaire, moins convexe longitudinalement.
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Telleus n. ji.

Ce DOiivcau goiiro csl voisin des Snptix dont il dilïï'iv par le cor-

selet plus étroit, plus convexe, plus rétréci en avant avec les angles

antérieurs tout à fait tombants et elîacés, par la tète plus dégagée, les

yeux plus distants et moins rapprochés du corselet, par les élytres un

peu élargies en arrière, fortement striées ponctuées ; le prosternum est

également aniaé a\ec la pointe acurainée, le mésosternum fortement

échancré en Y. Les pattes et les antennes sont semblables.

Telleus orenatus ji. sp. — Long. 13 mill. — Oblongus, postice

vix ampliatus, niger, valde nitidus; capite lato, prothorace vix an-

gustiore, dense punctato, fere ruguloso, clypeo truncalulo, sutura

clypeali fere recte impressa, antennis prothoracis basin attingentibus

apice paulo crassioribus; prothorace elytris vix angustiore, subqna-

drato, antice et postice vix anguslato, lateribus fererectis, dorse dense

punctato, basi tenuiler marginalo: elytris ad bumeros rotundato-angu-

latis, fortiter punclabi-striatis, punctis basi magis grossis, intervallis

convexis, laevibus; siibtus cnni pcdibns nilididr. luuiclulalns. pedibus

sat gracilibus.

Tucumau, Santa-Ana,.'{oO mètres.

Strongylium cupreocinctum n. sp. — Long. (S mill. — Sal

elongatum, subcylindricum, caeruleum, metallicum, nitidum, elvlrn-

rum basi et margine externo sat auguste cupreis, nitidissimis pedibus

caeruleis, femoribus interdum basi rulescentibus ; capite dense subliliter

punctato, fronte surama subtiliter striata, oculis parum grossis, distan-

tibus, sutura clypeali forliter impressa, antennis fuscis, prothoracis

basin paulo superantibus, apiceni versus laliorilius; prothorace sub-

([uadrato, ;uilice a medio levissime angustalo, dense sal subtiliter punc-

tulato, basi utrinque obsolète impresso; elytris oblongis, parallelis,

crenulato-striatis, intervallis panun convexis, subtiliter coriaceis; sub-

lus subopacum, femoribus laevibus, tibiis punctatis.

Tiiciunan, Tapia, 600 mètres.

Voisin pour la forme el la sculpture du .S. It'.rhnii MJikl., mais d'une

coloration bien diiïérente.

Pseudomeloe gracilior n. sp. — Long. 11 mill. — Oblongus.

convexiusculus, niger, nitidus, abdomine paido minus; capite pruthn-

raco vix angustiore. fortilei' |)unctalo, rugosulo, antiMinis -^implicibus.

elylrorum apicem fere attingentibus, (ibscuroferriigineis. basi fuscis. ni-

tidulis, prothorace transverso, antice dilatato, rotundalo-angulato, dorso

Aiin. Soc. Ent. Fr., i.xxii |190'$1. 31
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nnivcxô, rugoso, punctis grossis laxc spiirsiihi, liasi medio fovea sul)-

iriangLilaiitpr forliter impresso, utiinqui' lorlitt-r foveato, antico trans-

Acrsira impresso ; elytris brevissimis, ad suluram basi broviter junctis,

(loin valdc oblique divergcntibus et angustioribus, dorso profunde

plicato-rugosis, imraaculatis; abdomiue aoquali, laevi, lateribus plicalo

et uKiiginato; podibus validis. sat inagnis, dense punctatis, femoribiis

posticis abdomine paiilo longioribus, ungiiiculis billdis, libiarum calca-

lilms brevissimis.

Tiicuman, Lagiinita, ;{.U()0 mètres d'altitude.

Hessemble au Mcloe Klinjii Br. et Er., mais ce dernier csl nigiicuv

sur le corselet et les élytres, densément et fortement ponctué sur la

tète avec les élytres plus larges et les tacbes bien marquées; il se trouve

à Montevideo.

Pseudomeloe guttulatus n. S|t. — Long. 12 mill. — Ressemble

tout à fait au///'c/r///or,mais le corselet est angnlé sur les côtés en avant,

profondément sillonné au milieu dans toule sa longueur avec une

fossette ronde, fortement marquée de cliaque coté; les élytres ont la

même forme, mais sont peu fortement rugueuses, ayant chacune

3 taches fauves, 2 petites à la base, une grande à rextrémitë, planes et

lisses; l'abdomen a de fortes impressions sur le miUeu du dos, la base

est pond liée; les pattes sont un peu moins grandes, les éperons des

tibias sont |)his grands et les crochets tarsiens aussi profondément

bit ides.

Tucuman, la Criolla, l.oOO mètres d'altitude; également un seul in-

dividu.

Cette espèce est très voisine de P. scnjuttatiis Sharp, /// \\'hym[).

Travels in Great Andes, Append., p. 43, mais ce dernier est un peu

plus grand, peu ponctué, le corselet est simple et hsse sur les cotés, et

les côtés de l'abdonien sont largement leslacés; les élytres sont sem-

blalilemenl tachetées dans les 2 espèces. Pour la coloration de l'abdomen

la dernière se rap|)rocherail du Mclor rollcijidlis Audouin, chez (pii l'ab-

domen est d'un rouge orangé avec une bande noire médiane plus large

en dessous, et les élytres ornées chacune de 3 taches, les 2 basilaires

d'un jaune citron, l'apicale orangée: la tète est plus large que le corselet

(|iii est étroit et uni ainsi que les éhtres; il a été trouvé au pied du

Cotopa.\i,dans les Cordillères de (Juito, à une hauteur de 3.160 mètres.

Erichson a décrit dans son Couspeclus Col. l'innai).. publi('' dans

AViegm. Archiv., 1847, p. 123, deuv insectes du même genre et bien

voisins des précédents, dont ils dill'èrent essentiellement par la colora-
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lion d(^. l'abclumen qui est rougo au milieu au lieu df {"(Hre sur les côtés.

Voici leurs diagnoses :

M. pusTULATUs. — Long. 10 lignes. — Niger, nitidus, protliorace

canaliculato. utrinque subrugoso, lateribus luberculato; elytris parvis,

obsolète coriaceis, puslulis 3 elevatis tlavis, anterioribus 'i basalibus,

posteriorc oblonga, sublunala; abdoinine dorso sanguineo, areis cor-

neis magnis nigris.

M. STENOPTERUS. — LoHg !» lignes. — Niger, nitidus, prolhorace

lateribus rotundato, basin versus angustato, dorso depresso inaequali,

elytris parvis, angustatis, coriaceis, immaculatis; abdoniine dorso san-

guineo; areis corneis mediocribus, semi-orbicularibus nigris.

Les localités précises de ces deux insectes n'ont pas été indiquées: il

est probable qu'elles apparliennent aux parties élevées des Andes.

Une autre espèce des mômes régions el voisine des précédentes est

la suivante :

Meloe andensis (iuér.. Revue Zool., 1842, p. 339. — Long, ii raill,

— Ater, subnitidus ; capite tlioracequc mediocriter parce punctatis.

Capite canaliculato. Thorace transverso, lateribus anlice truncato, lon-

gitudinaliter canaliculato, antice Iransverse sulcato. Elytris minutis,

rug(»sis, luteo-trimaculatis, maculis nigro punctatis. Abdomine laevi-

gato, fulvo-castaneo, areis magnis aequalibus nigris, longitudinaliter

substrigosis; infra leviter subrugoso.

Sommet des Andes.

Les épines des jambes postérieures sont simples et très petites, les

crochets des tarses simples.

Pseudomeloe Baeri u. sp. — Long. 10 à lo mill. — Obl(»ugo-

ovalis, niger, paulo nitidulns, elytris utrin([ue gutlulis 3 teslaccis mi-

nutis signatis; caiiite protliorace liaud aut vixlatioi'e, parum convexo.

inter oculos îortiter sulcato, antice utrinque forliter l'ovealo, antennis

crassiusculis, prothoracis basin paulo superantibus; prothorace brevi,

antice angulatim dilatato, antice transversim et medio fortiter sulcato;

sculello magno; elytris angustis, fere a basi divaricalis, grosse pli-

catis fere clatbralis; abdomine ovato, latei'ibus valde plicalo, seg-

mentis apice plus minusve elevatis; pedibus mediocribus, calcarilous

sat longis ; d" minor, elytris mindribus, abdomine niagis plicato;

9 major, capite crassiore.

Tucuman, la Criolla, l.oOO mètres, Lara, i.OOO melres.
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(]o[ inscclo a le faciès fin Meloe nuiiiiufi Ih'andl. mais avoc i'ab-

(Idiiicn plus fortement plissé sur les côlés et les élytrcs plus (•()urlps,

pins rugueuses, avec de pclites taches rousses.

Outre les espèces préci-dentes (pii oui été recueillies par M. Baer. je

possède un individu provenant du Haut-Pérou, mais sans indication

précise de localité.

Pseudomeloe sulcifrons n. sp. — \jOng. 19 mill. — Ressemble

exlrèmeujent au précédent, mais plus étroit, d'un noir brillant avec les

segments abdominaux roux sur la membrane basilaire, comme chez le

Meli'oe maialis ; la tête a quelques gros points écartés, une profonde im-

pression sur le front et deux autres entre les yeux réunies transversale-

ment, les antennes dépassent la base du corselet et sont un jxmi épais-

sies au milieu; le corselet est plus court, profondément et largement

impressionné en travers en avant, fortement impressionné de cbaque

côté et transversalement à la base; le bord postérieur est échancré,

les élytres sont courtes, rétrécies vers l'extrémité, très rugueuse et

plissées, sans tache; l'abdomen est lisse, peu marginé; les pattes sont

sont assez grêles avec les tarses allongés.

Pseudomeloe sublaevis n. sp. — Long. 12 à 17 mill. — Oblon-

gus, niger, fere opacus; capite, prothorace paulo latiore, convexius-

culo et breviter punctalo, clypeo transversim fortiter impresso, an-

tennis sat gracilibus, apicem versus paulo crassioribus, articulis 3 et

4 aequalibus; prothorace transverso, antice paido dilato, basi medio et

antice utrin(iue inq^resso, dorso laevi; elytris brevibus, late divari-

catis. subtilissisme coriaceis; abdmnen laevi, haud crispato, pariun

marginato; pedibus sat validis, nilidis, calcaribus niedioeiibus;

(5 minor, elytris basi maculis 2 minutis et macula ante apicali tes-

taceis, abdomine angustiore, vix marginato; Ç major, elytris basi

tantum maeulatis, abdomine latiore, magis marginato.

Tucuniaji, la (Irinlln. l..")0() mètres d'altiliide.

Enlin, pour terminer avec les Méloïdes de l'Amérique nn-ridionale.

en dehors du Chili, il existe une plus grande espèce, longue de

18 mill., trouvée dans la Plala, noire avec 3 grandes taches rouges

sur chaque élylre, 3/. miniiicro-DifiruInfo RI', vin. d'Orbignx. et (|ui

paraît assez lisse.



LE GENRE ACANTHIULUS (IVIYRIAPODES)

par Ik'm\-W. Buolemaw

LVxcellento description d'un Acanthiulus nouveau, Ac. Maindroni,

que vient de puiilier M. le Professeur Bouvier {Bull. Mus. Hist. Not.

Paris 1903, pp. 263-267, 11". A-D), met sur le tapis la question de la

place à assigner au genre Acanthiulus dans la classification.

Le nom fut créé en 1844 par P. Gervais {Ann. Se. Nat., Zool., (3), II,

1844) pour Vlulm Blainrillei Le Guillou. Il l'adopta comme sous-

genre et le caractérisa par les particularités des téguments de son

R. J. Pocock, 011 181)3 (Report upon tlie Myriapoda of tlie « (Challen-

ger » Expédition, etc. Ann. Mag. Nat. Hist., (6) XI, February 1893),

donne à ce nom une valeur générique, et nous fait connaître une nou-

velle espèce, sous le nom de Acanthiulus Murraiji. Mais, tout en en

donnant une description parfaite, il ne parle pas des caractères sexuels

du mâle; son échantillon semble avoir été une femelle.

G. 0. von Porat, en 1894 (Zur Myriopodenfauna Kameruns. — Bih.

t. K. Sv. Vet.-Akad. Handlincjar, XX, Afd. 4, n° o, 1894), (ait abusive-

ment usage de ce nom de genre pour un Spirostreptide, A. tubercu-

losm, qui depuis a re(:u, en 1896, du IV Silvestri (-), le nom de Tro-

ll) Dans la note de la page 70, P. Gervais s'exprime en ces termes :

« Je signalerai aussi, comme devant être l'objet d'un sous-genre à part, le

« lulus Blainvillei (Le Guillou, lUdl. Soc. l'/iilom., 1841, p. 80) de la Nou-

« velle-Guinée.

« M. Le Guillou signale, dans celle notice, plusieurs espèces de Diplopodcs

« du genre Poljjdesmus et lulus ; son /. Btulnvillel est cerlainenient la plus

« remarquable de toutes. Ce Iule a les yeux agrégés en triangle, les anlepnes

« de six articles évidents, le septième étant très petit et comme rentré dans

« le sixième. Les anneaux de son corps ont des slrics saillantes, et on re-

« marque, sur presque toute la longueur du corps, quatre rangées d'épines

« équidistantes, et le commencement d'une cinquième médio-dorsale. Couleur

» brunâtre. Longueur 0.140. Ce sera notre sous-genre AcvNrniur.ts. »

(2) l. Diplopodi. Parte I; Sistematica. Genova; 18U6.

Ann. Soc. Ent. IT., lxxii |I!»03|. 3-2
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pimlm iiihririilosus, ot on 18% également, de 0. F. Cook ('), celui de

Leiiiostreplus tuberculosus.

Jusqu'ici nous sommes donc demeuré totalement dans Tignoranco

des caractères qui distinguent le genre Acanthiulufi. Tout ce que nous

savons est qu'il apparlieiU à la famille des Spirobolides, par la confor-

mation du gnathocliilai'iuni (examiné par Pocock) et par la disposition

(les pattes ambulatoires sur les premiers somiles, disposition (pii se

traduit par la formule : 1.1.1.1.1.2. etc.

Les dessins que nous a donnés M. le Prof'" Bouvier et ceux que,

grâce à son obligeance, nous avons pu faire nous-même sur ses pré-

parations vont nous documenter sur les points qu'il est intéressant de

connaître, c'est-à-dire sur la structure des pattes copulalrices iVAcan-

thiulus et sur leurs aflinités avec les organes similaires des autres Spi-

robolides (^).

P. C. ANTÉRIEURES : Acanthiuîus. — La lame ventrale (Bouvier,

lig. 3, r.), étroite à la base dans les côtés, s'élargit rapidement, for-

mant un lambeau à silhouette ogivale; ses côtés sont échancrés au-

dessous du milieu, sa pointe est arrondie; elle dépasse notablement la

pointe du coxoïde de la P. C. antérieure.

Celle-ci est du type usuel, c'est-à-dire composée d'un coxoïde

(Bouv., lig. 3, IP) bien développé, subrectangulaire sur la face anté-

rieure, dont l'angle supéro-interne est rétréci et faiblement prolongé,

d'ailleurs arrondi. Sur la face postérieure (Bouv., lig. 6, //'), il n'est

visible que sous la forme d'une pièce transversale basse, sur laquelle

est planté le fémoroïde (F') trapézoïdal, à bord interne concave, à

bord externe convexe, et portant un petit lambeau triangulaire, à

angles arrondis (peut-être le vestige d'un tibia). Le fémoroïde est ra-

battu sur la face postérieure du coxoïde, comme de coutume. L'écar-

tement des deux pièces est faible.

Les deux pattes ne sont soudées entre elles sur aucun point: elles

ne sont même pas en contact.

Nous n'avons pas pu constater la présence des poches trachéennes

(le la premi('re paire de P. C. ; néanmoins tout fait supposer qu'elles

(1) Brandtia. XIII; The gênera ol' Trachystreptidae. Huntington, N. Y.; 7 oc-

tobre 1896.

(2) Nous ne prendrons en considération que les genres Spiroholu.s, Rfiino-

cricus, Trigoniulus et Spirobolclhis, dont les P. C. nous sont assez bien

connues. Nous ne nous occuperons ni de Parnspirobolus dont nous ne

sommes pas sûr de connaître la forme adulte, ni de Ambli/Oolus Cook, O.nj-

pijge Silv., Tliiroproctiis Poe, Trarliclomrgalici Silv.. el autres dont les

P. C. n'ont jamais été rigoureusement étudiées.
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doivent exister, dans ce genre, à la même place que chez les autres

Spirobolides.

Autres Spirobolides. — Pas de dilférences essentielles à signaler

dans la constitution do ces organes ('); nous ne relevons que des va-

riations dans les rapports des diverses pièces entre elles.

L'écarlement du coxoïde et du fémoroïde est beaucoup plus grand

chez Spirobolus (tig. 1. ), les P. C. postérieures étant très épaisses;

les deux pièces sont presque placées à angle droit l'une par rapport à

l'autre. L'écartement, chez Rhinocricus (fig. 3), n'est guère difïerent

de ce qu'il est chez Acantinulus. Il est beaucoup plus réduit chez Tri-

(joniulus (lig. 7). Chez Spirobolellus (llg. 9), les deux pièces sont ap-

pliquées l'une sur l'autre et soudées sur toute leur surface de contact,

la P. G. postérieure demeurant libre.

Chez Spirobolus et Spirobolellus, les deux pattes de la paire anté-

rieure sont indépendantes. Par ccmtre, Rhinocncus présente cette par-

ticularité, que les deux coxoïdes sont soudés par leur angle inféro-in-

terne. En ce qui concerne Trigoniulus, nous sommes mal renseigné
;

cependant, si nous nous reportons aux dessins de Yoges (-), nous

avons toutes raisons pour croire que les coxoïdes ne sont pas soudés

bien que pouvant être parfois en contact sur la ligne médiane.

P. C. POSTÉRIEURES : Acantkiulus. — Ces organes sont montés sur

une lame ventrale étroite ir. fig. 5 et 6) en forme de V, à branches la-

térales arquées ; c'est dans la concavité de ces branches que s'appuient

les poches trachéennes [pt.), tandis que les P. C. sont posées sur leur

convexité.

La patte est divisée en deux parties; l'une courte, dilatée, le coxoïde

(ff.), et l'autre, plus mince, cintrée en faucille (F. 4- T.). Le coxoïde,

très épais, est grossièrement tronc-conique ; il présente plusieurs plis

le long du bord concave (supérieur), sur la face antérieure, et deux
plis parallèles au bord opposé, sur la face postérieure. La face posté-

rieure est en outre échancrée sur la ligue médiane. Les coxoïdes sont

(I) Les auteurs, qui ont figuré des P. C. de Trigoniulus, les ont générale-

ment représentées vues par la face antérieure, ce qui ne nous renseigne nul-

lement sur la forme du fémoroïde. Celui-ci parait être assez compliqué et

pourra probablement fournir des critériums pour le fractionnement de ce

genre. Nous signalerons simplement que, sur deux formes étudiées par nous,

le fémoroïde a perdu complètement la structure subcylindrique, fréquente

chez Rhinocricus, et s'étale sur la face postérieure du coxoïde jusqu'à être en

contact avec son voisin sur la ligne médiane,

{'i) Beitrage zur Kentniss der Iuliden. — Zeilsckr. wiss. Zool., 1878, 2""

Heft, pi. XIH, fig. 3G, J8 et 39.
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ri'liôs ontro oiix, non seiilcnicnl |»;ir l;i lanic ventrale, mais encore par

une autre bride en U {y), qui joint leurs angles supéro-internes. Entre

les coxoïdes, la lame ventrale et la bride supérieure, nous n'avons pu

voir qu'une simple membrane non (ou très faiblement) chitinisée.

La soudure de rarticulation coxo-fémoralc est complète; son empla-

cemeiit («) est toutefois facilement reconnaissable aux plis qui ceignent

l'organe.

Le reste de la patte est fort simple, en faucille, terminé par un petit

crochet que précède, dans la concavité, une lamelle translucide.

La rainure séminale suit le bord de la concavité dans la première

moitié de l'organe. Son extrémité proximale se perd dans l'épaisseur

du coxoïde, sans que nous ayons |)U contrùlei" si elle forme une boucle,

ni si elle se termine dans une ampoule. Pour s'en rendre compte, il

faudrait faire bouillir une pièce dans la potasse; les matériaux néces-

saires nous ont manqué pour une semblable préparation. D'autre part,

la raimu'e séminale aboutit environ à moitié de l'organe dans un en-

tonnoir de fail)le diamètre formé par des épaississements chitineux.

Cet entonnoir est accompagné d'un épanouissement lamellaire trans-

lucide très peu développé qui fait un peu saillie dans la concavité de

l'organe. Nous sommes porté à voir dans le point (b), où se termine

la rainiuY'. l'extrémité du fémur, la partie distale de l'organe repré-

sentant le tibia; ceci, par analogie avec ce que nous voyons chez les

autres Spirobolides et beaucoup de Pohdesmides.

Autres Spirobolides. — La P. C. postérieure de Spirobolus (lig. 2)

est composée de deux pièces absolument indépendantes ; un coxoïde

(/y) ouvert sur la face interne, ayant par conséquent perdu la forme

cylindrique usuelle,' et un fémoroïde (F) épais et court. L'articulation

coxo-fémorale (a) est libre, ce qui est tout à fait remarquable; c'est

même le seul cas qui nous soit connu, chez les Iuloides, d'indépen-

dance des éléments constitutifs des P. C. postérieures; chez lihino-

cricus, TriijoMulm, Spirobolellus, ils sont soudés et plus ou moins

fondus. Chez lihinocricus (fig. 4) l'articulation {a) est encore appa-

rente; elle est accompagnée d'un sinus de la rainure. Toute trace

d'articulation a disparu dans les P. C. de Trigoniulus (fig. 8) et de

Spirobolellus (lig. 10) et ce n'est que grâce à la courbure de l'organe

qu'on peut la locaUser approximativement [a] (';.

Le fémoroïde de Spirobolus est encore mal connu; il peut élre clivi'

(1) Dans la fig. 8 de Trir/oniuliis Xare.fi Poe, remplacement de l'articula-

tion coxo-fémorale est en outre indicfué par un pli, mais celte indication est-

elle constante? Nous avons lieu d'en douter.
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en partie, mais ses caractères généraux sont encore insuffisamment

étudiés. La rainure séminale semble déboucher à son extrémité.

Par contre, on sait que le fémoroïde de Rliinocricus est bifurqué;

l'un des feuillets, celui qui porte la rainure, est plus ou moins llagel-

liforme, et les analogies qu'il présente avec le feuillet tlagelliforme de

certains Strongylosomes sont telles que nous sommes autorisé à le

considérer comme un prolongement du fémur, tandis que le feuillet

secondaire (T) représenterait le tibia. Le point même où les deux

feuillets Ijifurquent {b) doit donc nous indiquer l'emplacement d'une

articulation fémoro-tibiale, dont il ne reste d'ailleurs plus trace.

Chez Trigoniulus, il peut y avoir encore clivage du fémoroïde, mais

nous ne connaissons pas de cas où le feuillet séminal soit tlagel-

liforme. Il s'agit le plus souvent d'un épanouissement lamellaire, à la

base duquel la rainure séminale s'ouvre dans un entonnoir, à peu près

comme chez Acanthiul us. Enfin, chez TrUjoniulas, la partie de l'organe

assimilable au tibia (T) est généralement moins développée; elle repré-

sente beaucoup moins de la moitié de l'organe.

La P. C. postérieure de Spirobolellus est plus simphfiée encore (à en

juger par l'unique espèce connue, .S;^ cruentdtiis ). Pas de trace d'ar-

ticulation coxo-fémorale; pas de cUvage. C'est une tigelle un peu com-

primée, coudée au delà du premier quart de sa longueur et faiblement

cintrée ensuite. Elle est parcourue dans toute sa longueur par la rai-

nure séminale ; celle-ci aboutit à l'extrémité du membre au centre d'un

champ en fera cheval garni de papilles. Quand au tibia (T). il est

réduit à un épanouissement subarrondi, muni d'un crochet sans' im-

portance.

Pour faciliter les comparaisons, nous avons groupé dans le tableau

ci-annexé les dillerents caractères des pattes copulatrices des divers

genres, en y ajoutant celui tiré des bâtonnets du dernier article des

antennes. Nous avons ainsi été amené à placer Acanthiulus entre Rlii-

nocricus et Trigoniulns.

Les pattes antérieures ne nous fournissent pas d'indications précises

à cet elTet, si ce n'est peut-être en ce qui concerne Spirobolus. Par

contre, les pattes postérieures, les plus importantes par leurs fonctions,

otîrent un enchaînement de formes bien caractérisé par l'état de l'arti-

culation coxo-fémorale et par le développement du tibia.

Il semblerait que la présence, chez llhinocricus, d'un pscudo-llagel-

lum (feuillet (lagelliforme), organe en apparence bien spécialisé, soit

de nature à faire placer ce genre en tête de tous les autres: mais.
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d'autre part, l'articulation coxo-fômoralc est encore très distincte et il

nous a semblé que ce caractère devait primer l'autre. En elîet, si nous

considérons les Polydesmides , nous voyons que le pseudo-tlagellum

existe souvent chez Stronrmlofionia, forme plutôt simple, alors qu'il

tend à disparaître chez VuUjdesmus, dont les P. C. sont plus spécia-

lisées et qui présente évidemment un degré d'évolution plus élevé.

Il n'y a pas de raison pour qu'il n'en soit pas de même chez les

Spirobolides.

D'ailleurs, à la réduction graduelle du pseudo-tlagellum de Rluno-

cricm, chez Acmithiulm et Tfujiminlm {il est remplacé chez Sjrho-

holclluf; par une dispositi(»n particulière), correspond la réduction du

tibia ((ui, proportionnellement grand chez les deux premiers, est plus

réduit chez Trigoniulus et plus encore chez SpirobolcUus. Enfin Spiro-

boldlus, par la fusion du fémoroïde avec le coxoïde de la paire anté-

rieure, et par la présence d'un dispositif spécial à l'extrémité de la

rainure, nous a paru réaliser le degrt' le plus élevé de l'évolution de ce

groupe.

Il est toutefois bon de faire observer, en terminant, que les maté-

riaux sur les{|uels nous avons établi nos comparaisons sont peu

abondants. DWranihiuIus et de Spirobolellus nous ne connaissons, en

fait, qu'une espèce, puisque les P. C. des autres espèces créées n'ont

jamais été décrites; nous n'avons eu en mains, jusqu'ici, que deux

échantillons de Spivobolus; enfin, il nous reste beaucoup à apprendre

sur Ilhinoaicus et Trigoniulus , même en ce qui touche celles des

P. C. qui ont été figurées. Le résultat auquel nous sommes arrivé, s'il

répond à l'état actuel de nos connaissances, ne peut donc être que pro-

visoire, quelque soin que nous ayons apporté à apprécier les éléments

qiu' nous avions sous les yeux.

Cannes. 29 oct. 1903.
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Le (lenre Acnuthiulus. Itll

Explication des figures

N. 15. — Sur toutes les figures :

a indique remplacement de rarticulatiou covo-fémorale;

h — rexlrémité distale (supposée) du fémur;

F signifie Fémur ou témoroïdc;

H — Hanche ou coxoido;

pt — poche trachéenne;

T désigne la pièce assimilée au tibia :

'• — la lame ventrale.

Fig. 1. Spiroholus inarginatus Say, P. G. anl''<^;

i. — — — P. C. post'%-

3. Rhiiiocn'ciiit Chazaliri Brol., P. G. anr«;

4. — piKjio BruL, P. G. posf'^; •

o. Acaniliiulus Moindroni Bouvier, P. C. post'''; face anf'^;

6. — — — — faceposf^;

7. Trif/oniulus AUuuudl Brôl., P. G. anf^;

8. — y'iiresi Pocock, P. C. posf'';

9. Spirobolellns cruentatus Brôl., P. C. ant''';

10. — — — P. G. posfe;



VOYAGE DE M. MAURICE MAINDRON
DANS L INDE MÉRIDIONALE

(mai à novembre 1901).

DASCILLIDES ET MALACODERMES

Par J. BouncEois.

DASCILLIDAE.

Pherocladus Andreivesi Bourg. — Mahé. Un exemplaire J (foll. tlii

Muséum).

MALACODERMIDAE

Ltyciui.

Lymti (Lycostomus) similis Hope. — Environs de Malié, Ghates du

Malabar, 2 ex. 9 (sept. 1902), achetés à des correspondants indigènes

(coll. M. Maindron et coll. Muséum).

Lfinis [Lycostomus] praeustiis Fal)r. — Environs de Mahé, chasseurs

indigènes; Genji; Nilghiris (Coonoor, loOO à 2000 mètres altitude). —
Nombreux exemplaires (5 et 9 variant sensiblement de taille (long. 10

à 15 mill.). Coll. du Muséum. Très commun à Genji en septembre. —
Vole en plein jour sur les nopals, par troupes.

Plateros [Entodaphus] dispellens Walk. — Ceylan (Kandy). Deu\

exemplaires c5 Q- (Long. S à 6 mill.).

Je rapiiorte à cette même espèce un exemplaire de taille plus grande

(long. 7 à 8 mill.) récolté à Mahé en août et auquel je n'ai pu trouNcr

d'autre caractère le dilTérenciant du dispellens.

L<ani|)yri«liiii (').

Lamprophonis tenebrosus. Walk. — 1 ex. Genji (coll. Muséum)

pris la nuit dans la maison; vole en émettant une lumière verte extrê-

mement puissante et continue.

(1) Ces insectes ont été étudiés par M. Ernest Olivier.
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L. tardas Goiiiam. — Nous rapportons avec douto à cotte grande

espèce deux, exemplaires pris dans les Gliates du Malabar en avril 190â

par les chasseurs indiiiènes de M. Maiiidron (1 ex. coll. Muséum).

Luriold oralis. Hope. — Espèce commune à Mahé pendant la saison

des pluies. Vole la nuit en émettant une lumière verdàtre. intermit-

tente, paraissant et disparaissant à peu près une fois par seconde (4 ex..

Coll. Muséum).

L. resprrtina F. — Quelques exemplaires pris à Mahé par les chas-

seurs de M. Deschamps et achetés à M. l)onckier.(l ex. coll. Muséum).

L. sp.'? — Coonoor (Nilghiris) (1 ex. coll. Muséum) pris par M. Main-

dron à loOO mètres d'altitude, en juillet.

L. sp.'l — Mahé. Chasseurs indigènes, même origine que L. vesper-

tina (1 ex. coll. Muséum).

L. sp.l — Mahé, même origine 2 ex. coll. Muséum).

L. sp.'? — Mahé, même origine {i ex. coll. Muséum).

Orhotizii seniimta Pascoe. — Genji, 1 exempl. pris à la hunière en

septembre; n'émettait aucune lueur (coll. Muséum).

C'autikarldini.

Cantharis dhn'uliata Fabr. — Ceylan (Kand\ ). Quelques exemplaires

(5 et 5. (Coll. Muséum.)

Les caractères sexuels de cette espèce sont les suivants :

(5. Ongle externe des tarses antérieurs et intermédiaires numi à la

hase d'une dent mousse et en majeure partie soudée; celui des tarses

postérieurs bifide à l'extrémité.

$. Ongle externe des tarses antérieurs et intermédiaires muni à la

base d'une dent bien détachée, presque en hameçon; celui des tarses

postérieurs simple comme l'interne.

Le (5 se distingue en outre de la 5 par la forme plus allongée, les

yeux un peu plus saillants, les antennes un peu plus longues, le

sixième arceau ventral fendu dans toute sa longueur.

Deux individus récoltés à Coonoor, dans les Nilghiris, dilîèrent des

exemplaires typiques par les antennes à coloration claire plus étendue

et par les tarses concolores (subsp. rufitarsis Bourg.).

Tylooeru.** apU'aliiîi, sp. nov. — Rufo-lcstaceuH, oculis, anlennis

{articulis basalibus exceptis), eUjtris macula apicnli communi basin

vfrsm plus minuavp exteusa tarsisque niyris : iirothonirr raldr trarnt-
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l'emo, initiée Icviter rotumlato, luteribita KnhixudlleUs, haxi aubrecte

truncala.

Q. Antennis fere usque ad apicem prolongatis ; articuln prima crasm,

jnjriformi, ultiino jiyaecedenti ri.r longiore; prothoraee niiyuHs posticis

(leiitieuhitis.

Ç. Antennis dimidio corporis longitudiiw ; miieuln primo rix incras-

mio; prothoraee angulis postiei^ rotundatis.

Loiifi'. 8 mill.

Voisin du bimaculatus Hope, mais bien distinct par les premier et

dernier articles des antennes (c5) moins renflés, le premier pyriformc

an lien d'être cylindrique, et par les élytres noirs postérieurement

sur toiile leur étendue, tandis que chez bimaeidatus ils sont seule-

ment marqués chacun d'une tache isolée, antéapicale.

Les pattes sont entièrement flaves, à l'exception des tarses qui sont

noirs. La tache noire postérieure des élytres est sujette à varier do

grandeur. (Coll. du Muséum. Type c?; ma collection. Type Ç).

Ceylan iKandy). Un exemplaire (5-

Sili« MaiiKlroiii, sp. nov. — Elongaia, nigra, prothoraee rufo,

medio nigro-maculaio, valde iransrerso, ad latera rotundato et incras-

sato, ante basin coarctato; elytria rugulosis, einereo-pubescentibus,

obsolète eoslaiis.

(5. Oculia ralde prominentibiiii : anleiinis a tertio articula inde fJa-

bellatis ; prothoracis angulis posticis inaequaliter bipartitis.

9. Oculis minus prominent ibus; antennis serratis ; prothoracis an-

gulis posticis retusis vel subdentatis.

Long. 6-G 12 mill.

Variât protliorace omnino nigra.

Noir; épistome en partie, joues, mandihules et prothorax roux,

celui-ci plus ou moins maculé de noir dans son miUt'u, qucUiucfois

presque enlièrement noir. Antennes diderentes suivant les sexes : celles

du (5 flabellées, chaque article, à partir du 3^ jusqu'au 10*, inclusive-

ment, émettant de son sommet un long rameau comprimé, presque

deux, fois aussi long que lui, celles de la î simplement serriformes.

Prothorax très transversal, plus de deux fois aussi large que long, assez

fortement arrondi sur les cotés, étranglé avant la base, canaliculé dans

son milieu, brillant, presque lisse, avec les angles postérieurs pro-

longés, chez le c5, on deux lobes inégaux, l'un supérieur plus grand,

plus large et subarrondi à l'extrémité, l'autre inférieur plus grêle et

spiniforme; ces mêmes angles simples, obtus ou subdentés chez la 9-
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Élytros ruguleux, piiboscents, avec des traces de cotes longitudinales.

Dessous du corps et pattes noirs.

Nilghiris (Coonoor, loOO à 2000 ni. ait.). Xonibreux exemplaires c?.— La ç, qui paraît plus rare, a éti' récoltée dans les mêmes régions

par M. Andrew es.

Intéressante espèce, remarqua!)le par la conl'ornjalion antcnnaire

chez le o' ''t que je me fais un plaisir de dédiera M. Maurice xMaindron.

(Coll. Muséum. Tijpt's).

BIriliiii.

Drilufii? KaiKlyaiiiiM , sp. nov. — yioer, cainte. ihorace, roxis

anticis tjeinibi(s(ji(e rti/is: aittennis lathisculix, simplicUnni : prosterna

brfvi. — Long. S mill.

Noir, avec la tète et le prothorax roux. Tète transverse, à peine lui-

sante, fortement et assez densément ponctuée avec deux petites im-

pressions sur le front; extrémité des mandibules et palpes rembrunis;

antennes atteignant à peine la moitié du corps, leur l^'' article subc\-

lindrique, le 2^ très court, transversal, les suivants d'abord assez larges

et obtriangulaires, puis se rétrécissant graduellement jusqu'au dernier,

nullement serriformes. Prothorax en trapèze transversal, une fois et

demie aussi large que long, légèrement arrondi à son bord antérieur,

droit sur les côtés, à peine bisinué à la base, très peu convexe, peu

brillant, aussi densément mais sensiblement moins fortement ponctué

que la tète, angles antérieurs subarrondis, les postérieurs bien mar-

qués, très légèrement saillants en deliors. Écusson semi-circulaire, très

fortement ponctué. Élytres assez brillants, rugueusement et assez irré-

gulièrement ponctués, avec des vestiges de stries longitudinales, plus

visibles dans le voisinage de la suture. Dessous du corps et pattes

noirs, à l'exception des hancbes antérieures et des genoux qui sont

roussàtres; prosternum très court, triangulairement prolongé entre les

hanches antérieures.

Ceylan (Kandy). Un exemplaire (Coll. Muséum).

Cet insecte ressemble à première vue à un petit Malacogastcr Paft.sc-

linii Bassi, mais il est glabre, moins brillant, la tète est rousse, le

corselet est en trapèze transversal au lieu d'être subcarré, l'écusson

est fortement ponctué, le prosternum est très court sur les côtés et ne

s'allonge que dans son milieu pour pénétrer triangulairement entre les

hanches antérieures. N'ayant eu qu'un exemplaire à ma disposition, je

n'ai pu le disséquer pour étudier le mode d'insertion de la languette

et m'assurer s'il appartenait réellement au genre hrihis.
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§tcla«>iia Maiiifiroiii. sp. iiov. — Orhriiceo-rubrn, nculis ehilrix-

qiie poxtice iiifjrix, his riKjoso-jmnctatis, haud striaiis. — Long. 6 iiiill.

Entièrement d'un roux-ocracé, à l'exception des yeux qui sont noirs

et de la moitié postérieure des élytres qui est fortement rembrunie.

Tète transverse, l)riôvement puhescente, assez brillante, tri's tinenjcnt

et peu densément ptaicluée, marquée sur le front de deux impressions

subarrondies peu profondes; mandibules rembrunies à l'extrémité;

yeux grands et assez saillants; antennes flabellées à partir du 3"= ar-

ticle, les rameaux subégaux H ne dépassant pas chacun en longueur

les articles 3 et 4 réunis. Prothorax en trapèze transversal, légèrenuml

arrondi à son bord antérieur, presque droit sur les côtés, bisinué à la

base, peu convexe, assez brillant, pubcscent, très linement et très peu

densément ponctué, marqué d'un sillon longitudinal médian abrégé

antérieurement, angles antérieurs arrondis, les postérieurs bien mar-

qués, presque droits, nullement dirigés en dehors. Écusson triangu-

laire, arrondi au bout. Élytres assez brillants, densément et très line-

ment pubescents, d'un roux-ocracé sur un peu plus de leur moitié

antérieure, d'un brun noirâtre ensuite, la couleur foncée remontant un

peu de chaque côté, mais sans recouvrir le bord marginal ni la su-

ture, rugueusement et assez irrégulièrement ponctués, sans traces de

stries longitudinales; saillie humérale assez élevée et prolongée obli-

quement jusque vers le milieu de l'élytre. Dessous du corps et pat-

tes roux.

(ienji. Un exemplaire (5. (Coll. Muséum).

Très voisin de -S. decipiens Guér. Ménev. et coloré de môme, mais

bien distinct par ses élytres simplement ponctués-rugueux, sans trace

de stries longitudinales. Les rameaux antennaires sont aussi plus

courts.

Eus;;eu!si!i», sp. ?

xNïlghiris (Coonoor, loOO à 20()() mètres altitude). Un exemplaire c?.

Le genre Eugeusis , extrêmement remarquable par les dimensions

démesurées du dernier article des palpes maxillaires et labiaux for-

mant une grande lame oblongue, arrondie, plus longue (pie la tète et

le prothorax réunis, a été établi par Westwood sur une espèce du

Bengale ( K. p(ilp<ilor Westw.) dont le faciès, connue le dit Lacordaire.

rappelle celui des Colophotid, de la Iribu des Lampyrides.

L'exemplaire récolte par M. Maindron parait différer de l'espèce de

Westwood par un aspect un peu plus brillant et par les palpes, les

tibias et les tarses fortement rembrunis; mais il est diflicile de décider,
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sur un seul individu, si Ton se trouvo en présence d'une simple va-

riété ou d'une espèce distincte (Coll. Muséum).

llelyridini.

Idg^ia ptincticollii^ , sp. nov. — Ab Idgia Cardoni Bourg., cui

fade et pictiira simillima, (intennis breinoribm, prothorace anymtiori,

elongatiori, fortius et crebriiis punctato discedit.

Long. 10-12 mill.

Ressemble à s'y méprendre à mon /. Cardoni du Bengale occidental,

mais facile à distinguer néanmoins par les antennes plus courtes, dé-

passant à peine le niveau des épaules et par le prothorax plus étroit,

plus allongé, presque mat, densément recouvert d'une ponctuation

assez forte et rugueuse, tandis que dans Ca/v/oji/ le prothorax est assez

luisant, à ponctuation beaucoup plus Une et plus espacée, surtout sur

le disque qui est presque lisse. Les diirérences sexuelles sont les

mêmes dans les deux espèces.

Mahé, chasseurs indigènes; Pondichéry (juin). Nombreux exem-

plaires c5 et 9. Espèce commune, volant le soir à la lumière. (Coll.

Muséum. Ti/pes).



GENERA ET CATALOGUE
DES

PSÉLAPIIIDES

Par Ach. RAFFIUY.

Avec 3 i)lanches (').

L;i famille des Psélaphides va chaque jour en augmentant, à mesure

que sont méthodiquement explorées des régions de notre glohe peu

ou pas connues jusqu'alors et il devient indispensable, pour en faci-

liter l'élude , de coordonner les matériaux épars dans tant de recueils

divers.

Le Catalogue de C. SchaufTuss, publié en 1888, a rendu déjà de

très grands services, mais il est disposé par ordre al[ihaljétique et, du

reste, relativement ancien.

J'aurais voulu pouvoir olîrir à mes collègues un catalogue descriptif

de cette intéressante famille, mais deux raisons m'ont empêché de

réaliser complètement ce projet. Bien que ma collection renferme en-

viron les cinq sixièmes des espèces connues, celles que je n'ai pu voir

sont encore relativement nombreuses : éloigné comme je le suis, je

ne pouvais demander aux possesseurs de ces types précieux de leur

faire courir les risques d'un si long voyage pour me les envoyer en

communication; enfin ce travail aurait demandé un temps considé-

rable et des loisirs dont je ne dispose pas.

J'ai donc restreint, à regret, le cadre (jue je m'étais tout d'abord

tracé, mais qui n'est pas abandonné com|>lètement pour l'avenir.

Le Gênera que j'ai publié en 1890, dans la Revue (VEntomoloyie de

Caen, est resté vrai dans ses grandes lignes, tout en exigeant d'être

considérablement revu et surtout augmenté. Je suivrai donc la même
classification, l'expérience ne m'en ayant i)as depuis suggéré de meil-

leure.

Je donnerai d'abord des tableaux synoptiques des tribus, puis, pour

chacune d'elles, les tableaux des genres dont les principaux et sur-

tout les plus nombreux seront eux-mêmes divisés eu groupes carac-

(1) Les planciies paraîtront dans le voluint' 19ûi.
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lérisôs qui en faciliteront rélude. Des descriptions d'espèces nouvelles

suivront avec des notes sur quehjues espèces litigieuses et enfin

viendra le catalogue systématique, bibliographique et géographique de

la tribu.

Le catalogue proprement dit sera divisé lui-même en plusieurs

parties : en première ligne les espèces que j'aurai pu étudier en na-

ture, ou dont les descriptions m'auront fourni des indications suf-

fisantes pour leur assigner une place certaine dans l'ordre systémati-

que; celles (lui aiu'aient laissé quelques doutes seront précédées d'iui

point d'interrogation.

Parmi celles que je n'aurai pu voir, il faudra encore distinguer :

d'abord celles pour lesquelles le genre n'est pas douteux, mais dont

les afUnités spécifiques sont impossibles à déterminer; elles seront ca-

taloguées à la suite du genre, sous la rubrique « Espèces inconnues

d'affinités douteuses » : puis celles dont le genre lui-même reste dou-

teux. Il y a, par exeùiple, un certain nombre d'espèces décrites comme
Euplectus ou Bnjaxis et qui n'appartiennent certainement à aucun de

ces deux genres, sans qu'il soit possible de former autre chose que do

lointaines conjectures : on en trouvera la liste à la suite du genre

auquel elles ont été attribuées, sous la rubrique « Espèces inconnues

de genre douteux ».

Je me suis attaché, avec soin, aux indications géographiques, sans

cependant entrer dans le détail des petites localités, qui ofTre plus d'in-

térêt pour une faune locale.

Quant à la bibliographie, je me suis efforcé de la donner aussi

complète et aussi exacte que possible, mais n'étant pas à proximité

des grandes bibliothèques
,

je n'ai pas toujours pu la vérifier à la

source originelle : j'ai largement utilisé le catalogue alphabétique d(^

C. Schaufuss et le remaniuable travail de L. Gangibauer, limité

malheureusement à une faune trop restreinte et trop artificielle.

J'ai pensé qu'une liste alphabélicpie, par noms d'auteurs, des princi-

paux travaux sur les Psélaphides, pourrait rendre des services et on

la trouvera à la fin. J'ai fait suivre le catalogue de la liste alphabéti-

que des Psélaphides soi-disant décrits par Motschulsky : ces espèces

n'ont pu être identifiées et ne le seront probablement jamais, tant

qu'on n'aura pas tous les types authentiques de l'auteur russe; elles

sont certainement bonnes, mais il est impossible, avec la plus grande

indulgence, de les considérer connue décriti^s.

Enfin il y aura un index alphabétique des noms de tribus, genres

et espèces mentionnés au cours de ce travail.

J'ai intercalé, dans le texte, beaucoup de figures au trail, dans les-

Aun. Soc. Eiil. Fr., Lxxii [IGW]. 33
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quollfs je me suis attaché surtout à indiquer les caractères distinctifs

des espèces nouvelles.

Dans des planches séparées j'ai représenté un certain nombre de

genres particulièrement curieux, déjà décrits, mais qui n'avaient pas

encore été figurés.

J'espère que ce travail, malf^ré les erreurs, les omissions cl les im-

perlections qu'il contient nécessairement, attirera l'attention sur ces

curieux petits insectes et suggérera à mes collègues des améliorations

et des modilications dont je leur serai très reconnaissant de me faire

ixirt.

Il me reste l'agréable devoir d'adresser tous mes remerciements à

ceux de nos collègues qui ont bien voulu m'aider de leurs conseils ou

de leurs communications et qui souvent m'ont généreusement aban-

donné des types précieux ou des nouveautés intéressantes.

Dans le nombre, je citerai plus particulièrement :

MM. L. Fairmaire, le prof. E.-L. Bouvier, E. Simon, L. Bedel, Ph.

François, A. Grouvelle, Ch. Alluaud, E. Gounelle et G. -A. Bacr, de

Paris; A. Fauvel, le Rév. P. M.-.I. Belon, R. Oberthur, J. S^-^-Claire De-

ville, M. Pic et P. dePeyerimhofî, de France; A. Dodero, d'Italie; A.-L

Montandon, de Roumanie; E. Brendel, major Th. Casey et le Rév. Jér.

Schmitl. des États-Unis; Théry, d'Algérie; Bouchard, de Sumatra;

le D' D. Sharp, de Cambridge; G.-J. Arrow, du British Muséum a Lon-

dres; le D' W. Horn, de Berlin; le D'' G. Horvalh. du Muséum de

Budapest; le Rév. E. Wasmann, de Luxembourg; L. Péringuey,

directeur du South African Muséum, à Cape Town; le Rév. O'Neil et

le D' Brauns, du Cap; G.-K. Marshall, de la Rhodesia; Arth. Lea et h'

Rév. T. Blackburn, d'Australie; Th. Broun, de la Nouvelle-Zélande.

1 amill( PSELAPHIDAE

Psclaplill (Psélaphiens)Latreille, Gen. Crust. Ins. 111, 1807, p. 7(>. —
Vsehiphl Reichenbach, Mon. Pselaphorum, Lipsiae, 1816. — Pselaplii-

</«<'Leach,Zool. Mise. Lond. III, 1817, p. 80. —Pselaphidap H. Denny,

Mon. Psel. et Scydm. Brit. Norwich, 182o. — Pselaphii Aube, Psel.

Mon. 1833, p. 10 : Psélaphiens Aube, Ann. Soc. ent. Fr. 1844, p. 7().

— Psélaphides Jacq. Duval, Gen. Col. d'Eur. I, 1837, p. 127. —
Psehiphidae et Clarigeridae Thomson, Skand. Col. III, 1861, p. 220.

— Clavujeridne et Pxelnphidae Saulcy, Bull. Soc. d'hist. nat. Metz,

XIII, 1874, p. 20. — Clavigeridae et Padaphidae Reitter, Verh. na-
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turf. Ver. Bninn, XX, 1881, p. 183 : Xatiirg. Ins. Doulschl. III, 2.

1882, p. 10. — PselapMdae Leconto ot Horn, Classif. Col. N. Ame-
rica, 1883. p. 84. — Psélaphidos Rallray, Rov. (FEiit., 1890, p. 22. —
Pselaphiddc Gang-lbauor, Kafer von Milttlcuropa, II, 18!)o. p. 771.

Corps généralement court, trapu, convexe, pailois allongé, subli-

uéaire. cylindrique ou déprimé. Téie grande, de forme \ariable, mais

jamais engagée dans le prothorax. Antennes très variaijles, de 2 à 11

articles, généralement beaucoup plus courtes que le corps, insérées

dans des fossettes frontales anté-oculaires ou sur un tubercule frontal,

distantes ou subcontiguës. Palpes maxillaires généralement très déve-

loppés, de 4 articles, dont le premier très petit, parfois d'un seul ar-

ticle. Palpes labiaux au plus de deux articles. Mandibules grandes,

falciformes ou carrées. Mâchoires à deux lobes, généralement garnis

de spicules, parfois formées de poils en panache. Languette membra-
neuse, à paraglosses très développés, parfois formés de poils en pa-

nache. Prothorax très variable. Élytres toujours courts, laissant l'ab-

domen découvert, d'ailleurs très variables. Abdomen de 6 ou parfois

3 segments en dessus; le premier segment dorsal membraneux reste

caché sous les élytres : 6 segments ventraux et, parfois, 7 chez les

mâles. Pieds robustes. Hanches antérieures plus ou moins coniques,

intermédiaires saillantes ou arrondies, postérieures coniques, sub-

triangulaires ou arrondies. Trochanters variables, longs, en massue ou

courts et obliques. Tarses toujours de trois articles, avec un ou deux

ongles égaux ou inégaux.

I. Sous-famille 1>^EL.AE»H1\I genuini

l'si'Iaplii Redtenbacher. Fn. Austr. éd. 1, 1849, p. o7. — Psélapliides

Lacordaire, Gen. Col. II, p. 103. — Psélaphites .lacq. Duval, Gen. Col.

d'Eur. I, p. 127. — Pselaphinae Leconte et Horn, Classif. Col. i\.

Amer. 1883, p. 80. — Pselaphidae genuinae Rafîray, Rev. d'Ent. 1890,

p. 81. — Psclaphinne Ganglbauer. Kâfer von Milteleiu'opa. II, 189o,

p. 777.

CARACTKitEs ixvAiu.\iîLEs. — Bouclio bien développée, mâchoires

(^t paraglt^sses munis de spicules ou au moins fortement ciliés, propres

à la mastication. Abdomen de 2 à G segments en dessus et en dessous.

Antennes de ."i à 11 articles, le dernier ne présentant jamais, au som-

met, de troncature garnie de poils tactiles. Il n'y a ni plis ni fascicules

à la base de l'abdomen, ni à l'extrémité des él\ très.

Caractkhes instables. — Palpes maxillaires de 4 articles, rare-
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ment de 3. très exceptionnollement de 1 à 2. Premier article des an-

tennes toujours visible, généralement plus grand que les suivants.

Tarses variables, premier article presque toujours petit, les i" et 3''

plus grands, variables. Trie très variable.

II. Sous-lamille l-e^AVU,il^UlNI

C/ca/(/c>'i Redtenbaclier, Fn, Austr. éd. 1, 1849, p. o8. ti47. — Cla-

vigérides Lacordaire, Gen. Col. II, 18o4, p. 178. — Clavigérites Jacq.

Duval, Gen. Col. d'Eur. I, 18oo, p. HH. — Clavigeridae Leconte,

Classif. Col. N. Amer. 1802, p. oo. — Clavigeridae Tbomson, Skand.

Col. III. p. 240. — Clavificritlar Saulc\ . Bull. Soc. d'bist. nat. Metz,

XIII. 1874, p. 20. — Clavigeridae Reitter, Naturg. Ins. Deutscbl. III,

2, 1882, 2. — Clavigerinae Leconte et Horn, Classillc. Col. N. Amer.

1883, p. 8o. - Clavigeridae Ratlray, Rev. d'Ent., 1890, pp. 81, 163-

168. — Clavigerinae Ganglbauer, Kâf. von Mitteleuropa, II, 1895, p. 8ol.

Caractères invariables. — Bouche atrophiée, mâchoires et para-

glosses avec de longs poils en panache, impropres à la mastication.

Abdomen de 3 segments en dessus et de 6 segments en dessous. An-

tennes de 2 à 6 articles, dont le premier est toujours très petit, caché

dans une cavité latérale du front. Les deux premiers articles des

tarses très petits, le 3^= allongé, cylindrique : un seul ongle.

Caractères instables. — Dernier article des antennes ayant pres-

que toujours, au sommet, une troncature garnie de poils tactiles.

Base de l'abdomen et extrémité des élytres le plus souvent plissées et

garnies do faisceaux de poils correspondant à des excavations de la

base de l'abdomen. Tète presque toujours cylindrique, avec l'épi-

stome et les joues dilatés en avant et latéralement.

I. Sous-lamille I»?«»I':L.AI»HIXI genuini

A. Tous les trochanters courts; la cuisse est insérée obliquement sur

le trochaiiter et conliguc ou subcontiguë à la hanche.

l""*^ Di^ision Pselapliiui l»racliyseeli«lae.

B. Trochanters intermédiaires toujours longs, plus ou moins en

massue ; la cuisse est insérée moins obliquement sur l'extrémité

du trochanter et loin de la hanche (cette conformation est moins

constante aux autres pieds).

2*^ IHvision P^olapliini ma erowcd idae.
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Tableal' des Thibis

1''^ Di\ision Psolapliini liraeliyscclîdac

Il 3. Articles des tarses 1 el2 petits, subégaux, simples (très ra-

rement le 2'' est dilaté et le 3" inséré sur lui), 3« très

grand : deux ongles égaux. Palpes réguliers et nor-

maux l''^ Tribu Faroiiini.

a 2. Articles des tarses, 1 petit, 2 presque invisible, 3 grand,

simple : un seul ongle. Palpes irréguliers, de 4 articles, so

repliant les uns sur les autres pour se loger dans une fos-

sette palpaire située a la lace supérieure de la tète : un tu-

bercule antennaire entre les fossettes

2'' Tribu Pyxidicerîni n. trib.

Il 1. Articles des tarses, 1 petit, 2 et 3 grands et simples : on-

gles variables.

h 2. Hanches postérieures coni(pies.

(• 2. Menton très large, occultant la bouche et recouvrant une

partie des mâchoires dont le cardo, à son côté externe,

est prolongé obliquement en pointe obtuse

3'' Tribu dtihini n. trib.

c i. Menton normal : cardo des mâchoires simple : palpes ré-

guliers et normaux, 3^ article presque toujours très petit.

Tête variable, avec ou sans tubercule antennaire, mais

sans fossette palpaire â la face supérieure.

r/ 2. Un seul ongle aux tarses, parfois accompagné d'une soie

onguiculiforme 4' Tribu Eupleclini.

d 1. Deux ongles inégaux aux tarses, le plus petit arqué et ne

pouvant être confondu avec une soie

o'- Tribu Trifhoiiyi'liiui

h 1. Hanches postérieures globuleuses ou tout au moins trian-

gulaires.

(•' 2. Abdomen de six segments en dessus et en dessous (le

premier segment dorsal est toujours caché sous les élytres).

d' 2. Premier segment ventral très court, caché sous les han-

ches postérieures ou n'apparaissant, entre elles, que comme

un boulon ou un bourrelet.

e' 2. Deux crochets très inégaux aux tarses. Premier segment
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vciilral pou nppaiY'iit. Ikinclics postérieures un pru trian-

gulaires.

/ 2. Tète sans tubercule anlennaire : antennes droites uu

très rarement un peu géniculées en-dessous

6^ Tribu Balrisini.

/ 1. Tète avec un très long tubercule anlennaire : antennes

très fortement coudées latéralement, le premier article

très long, formant scape comme chez les Curculionides..

7'' Tribu Hlolopiini ii. tilb.

e' 1. Un seul ongle aux tarses. Hanches poslérieures globuleu-

ses. Premier segment ventral généralement très petit, in-

visible entre les hanches postérieures

(S'' Tribu Brac*li:!»'glulini nom. n^w

.

d' 1. Premier segment ventral plus grand, dépassant toujours les

hanches postérieures.

e" t. Antennes droites, de 10 ou de 11 articles. Tarses avec

un seul ongle, ayant parfois en plus une soie onguicu-

litorme. Tète variable. Antennes rapprochées ou distantes.

9'' Trilm Tycltini nom. nov.

e" 1. Antennes fortement géniculées, à premier article très grand;

de Sa 11 articles. Tôle avec un fort tubercule frontal : joues

et épistomc déprimés, ce dernier dilaté en avant : yeux

situés en avant 10'' Tribu C-<»iiiaccrini.

c' 1. Abdomen de deux segments seulement, visibles en des-

sus et en dessous. Antennes droites, de 7 articles, le der-

nier très gros, trapézoïdal ou transversal. Tète avec un

largo tubercule frontal, l'n seul ongle aux tarses

11' Tribu l'>atliis;eriiii.

2^ Division Psclapltinf iiiacroscelîflae

a 2. Tarses simples, à articles non bilubés.

b ',]. In seul ongle aux tarses.

c 2. Tète gibbeuse en dessous, cm ariière de la pièce pré-ba-

silaire. Premier segment dorsal et 2"^ ventral toujours

très grands. Palpes généralement très grands. Trochanters

intcrmétliaires et antérieurs très longs

12' Tribu PfMolapliini.
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(' 1. Tète plate en dessous. Premier segment dorsal et '^'^ ven-

tral pas plus grands que les autres. Palpes très petits

ou, au plus, médiocres. Troelianters intermédiaires relati-

vement peu allongés, antérieurs courts, à insertion de la

cuisse, latérale 13'' Tribu lloloxodiui n. Irib.

b 2. Deux articles très inégaux aux tarses (très rarement deux

articles égaux qui sont alors très petits). Tète en dessous

concave au milieu et carénée sur les côtés. Pubescencc

écailleuse 14' Tribu Hyltoeeplialini.

b 1, Deux articles aux tarses (parfois très légèrement inégaux).

Tète variable en dessous, généralement plus ou moins mu-
cronée ou épineuse sur les côtés, au-dessous des yeux, ou

avec une carène transversale ou simple, mais jamais gib-

beuse, après de la pièce basilaire.

/•' 2. Épistome grand, bombé entre le labre et la base du tuber-

cule antennaire, plus ou moins dilaté et souvent auriculé

ou noueux sur les côtes, en avant. Pubescence toujours

écailleuse lli' Tribu Cleiii!stini.

c' 1 Épistome moins grand, toujours simple sur les côtés, en

avant, en forme de bourrelet entre le labre et le tubercule

antennaire. Pubescence toujours simple, sétiforme, ra-

rement courte et râpeuse, mais jamais écailleuse

16'' Tribu Tyrinl.

a 1. Tarses à articles plus ou moins bilobés.

b' 2. Troisième article des tarses entièrement bilobé, formé de

deux lames verticales placées Tune près de l'autre. Pal-

pes maxillaires très grands, de 4 articles. Corps lisse

17' Tribu Soliisloclactylini.

b' 1. Deuxième article des tarses bilobé (comme chez les Cur-

culionides), 3'' cylindrique, s'insérant entre les deux Idbes

du premier. Palpes maxillaires atrophiés, d'un seul article.

Pubescence très écailleuse 18'' Tribu Ai'liytodiui.
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l""'' Tribu Faroniiii.

Tableau des Genres

1. (2). Deuxième article des tarses antérieurs dilaté, cordi-

forme, un peu plus long que le premier, 3<= long, un peu
arqué, inséré sur le S*" : articles des tarses inteniK'diaires

cl postérieurs simples, 1 et 2 subconiques, 2'" un peu plus

long que le premier, 3^ long, deux crochets égaux, un
peu coudés à la base, près de leur insertion. Tempes
arrondies. Antennes séparées à la base

(ien. Exeirarthra Broun.

2. (1). Tous les articles des tarses simples, 1 et 2 subégau\,

un peu coniques, 3 grand, deux ongles égaux non cou-

dés à la base, près de l'insertion.

3. (4). Tempes nulles, yeux 1res gros, très saillants

Gen. Faronidius Casey.

4. (3). Tempes très marquées, parfois mucronées ou dila-

tées arrondies, yeux médiocres, toujours éloignés des tem-

pes.

o. (6). Tempes formant un angle très aigu et pointu, un peu

relevé et à arêtes vives. Antennes très peu distantes à la

base Gen. Faronus Aube.

r». (o). Tempes arrondies ou dilatées en angle arrondi et dé-

tlécbi, plutôt que relevé.

7. (15). Sur la tète il y a un sillon longitudinal qui est com-

plet ou une fossette prolongée en avant, mais le bourrelet

frontal est toujours entaillé antérieurement.

5. (14). Tète avec un sillon simple (]ui entaille la marge anlé- •

rieure du front.

!». (10). Tète forte, transversale ou à peine plus longue que

large, brusquement atténuée en avant, pour former un

tubercule antennaire large, aplati, tronqué en avant. Troi-

sième article des antennes seulement un peu plus petit

que le suivant Gen. Sagola Sharp.

10. (9). Tête relativement plus petite, plus longue que large,

pas abruptemenl mais régulièrement atténuée en avant,

Iiour former un tubercule antennaire non tn^iqué, plus ou

moins acumini'.
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H. (12). Quatre premitTs segments dorsaux siibôgaux. Tn sil-

lon longitudinal médian au prothorax. Troisième article

des antennes très petit. Gen. Prosagola n. gen.

12. (11 ei 13). Trois premiers segments subégaux, le 4Mrès

grand. Trois sillons longitudinaux au prothorax. Troi-

sième article des antennes très petit.. Gen. Salagosa n. gen.

13. (12). Troisième et 4*" segments dorsaux suhégaux entre

eux et beaucoup plus grands que le 2°. Pas de siUon lon-

gitudinal médian, mais deux latéraux au prothorax. Troi-

sième article des antennes presque aussi large et seule-

ment un peu plus court que le suivant. . . Gen. Golasa n. gen.

14. (8). Tète avec une fossette frontale qui se prolonge en

avant en entaillant la marge antérieure du front. Les trois

premiers segments dorsaux subégaux, 4'= bien plus grand.

Troisième article des antennes très petit

Gen. Megarafonus Casey.

lo. (7). Sur la tète il y a une grande fossette qui ne se pro-

longe pas en avant, et la marge antérieure du front forme

un bourrelet entier qui n'est pas entaillé.

It). (17). Côtés des élytres non rebordés. Fossettes du vertex

hbres. Élytres aussi longs que larges. . . Gen. Sonoma Casey.

17. (16). Côtés des élytres rebordés. Fossettes du vertex re-

hées par deux sillons à la fossette frontale. Élytres très

courts Gen. Delenda Croiss.

Notes sik divers Genres.

Gen. Exeirarthra Broun.

Dans ce genre curieux, le second article des tarses antérieurs est

fortement dilaté et un peu cordiforme, mais non bilobé. C'est là une

modilication fort rare, mais déjà connue chez les Psélaphides, notam-

ment chez les Balrisini el Bmchyglutini i^anciens Brija.fini). Cette mo-

dification est exclusivement sexuelle.

Gen. Sagola Sharp.

Dans ce genre comme dans les suivants, il arrive que le premier

segment abdominal siqiérieur- porte une liando de |)ubescence écail-

leuse, parfois irisée. Ce caractère est purement sexuel et d'ailleurs

très variable suivant les espèces : il n'a donc aucune valeur gêné-
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riqiie. Toutes les espèces soiil propres à la Nouvelle-Zi'-l.-inde. M. Tli.

Broun en a décrit un grand nombre qui ne me sont pas toutes con-

nues et j'adopte la classification qu'il en a donnée lui-même, en y inter-

calant les espèces que cet entomologiste a passées sous silence.

Tableau du genre Sagola
A 2. Ongles des tarses postérieurs très grands , irré-

guliers.

Antennes avec les articles intermédiaires plus ou

moins renllés Groupe 1.

A 1. Ongles des tarses postérieurs simples.

B 2. Prothorax sillonné longitudinalement de chaque côté, (iroupe 11.

B 1. Prothorax sans sillons longitudinaux.

Tempes dilatées, arrondies Groupe 111.

Tempes carrées Groupe IV.

Tempes arrondies, tête rétrécie en arrière . . Groupe Y.

Tête large, angles postérieurs obtus Groupe VI.

Tète avec les angles postérieurs obtus, tempes droites . Groupe VII.

Tête transversale, arrondie en arrière, armée en des-

sous chez les mâles Grou|ie VIII.

Corps étroit allongé : tète large en arrière Groupe IX.

C.;olai<i>a n. gen.

Ce genre nouveau démembré des Sagola en dillère par la lète bien

plus longue que large, peu brusquement atténuée en avant des yeux

et assez obtuse en avant : le sillon longitudinal entier entaille le front.

Le 3« article des antennes est seulement un peu plus petit. Le pro-

thorax a deux siUons longitudinaux diiïus. Les élytres sont assez

longs. Les segments dorsaux 1 et 2 subégaux, 3 et 4 deux fois plus

grands que le second.

Pi'0!^au:oln n. gen.

Ce genre nouveau, t'galement démembré des Sagola, en diiïère par

la tète beaucoup plus petite et surtout plus allongée, graduellement

atténuée en avant des yeux et un peu rétuse en arrière, près du cou,

ce qui la rend légèrement triangulaire. Le S*" article des antennes est

très petit. Le prothorax est plus régulièrement cordifoi'me, moins

arrondi en avant, avec un sillon longitudinal nu-dian. Le premier seg-

ment dorsal est seulement un peu plus ])etit que le i" qm est égal au 3"'.

Ëialag^oisa n. gen.

Ce nouveau genre est encore démembré des Sagola. La tète est gra-

duellement atténuée en avant des yeux, moins pointue en avant; le
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sillon longitudinal entier entaille le front. Le 3'" article des antennes

est médiocre. Le prothorax a trois sillons longitudinaux dont le mé-

dian est très marqué et les latéraux diiïus. Les élylres sont très courts.

Les segments dorsaux 1, 2, 3, subégaux, le 4'' très grand.

CATALOGUE.

FARONINI

Raffray, Rev. d'Ent. 1890, p. 82: 1893, p. i. —
Gaxglbauer, Kaf. Mitteleur. II, 1895, p. 778.

EXEIRARTHRA

Broun, Man. N. Zeal. Col. Prl. o. 1893, p. 10o4.

enigiua Brolx, loc. cil. p. IUo4. V'^-Zêlande.

I>alli4la Broux, loc. cit. p. 1424 X"''-Zélaudr.

~2^

FARONIDIUS

Casey, Trans. Ent. Soc. Lond. 1887, p. 381. —
Rakfray, Rev. d'Ent. 1893, p. 3 : Trans.

S. Air. Pliil. Soc. 1897, p. 47.

afriraniiK Casey, loc. cit. p. 382 et tig. — Raffray,

Rev. d'Ent. 1893, p. 4, pi. I, f. io : Trans. S. Afr.

PhiL Soc. 1897, p. 48 Le Cap : Cape Toicn, Wrllingtoii.

mouili« Raffray. Trans. S. Afr. Phil. Soc. 1897,

p. 382 Le Cap : Cape Toivn.

T
FAROM'S

AuBÉ, Ann. Soc. ent. Fr. 1844, p. lo7. — Raffray,

Rev. d'Ent. 1893, p. o. — Ganclbauer, Kiif.

Mitteleur. II, 189o, p. 778.

lloi^niini Croiss. Miscel. ent. I, 1893, p. lo4, pi. III,

L 14 France centrale.

liafortci AuHÉ, Ann. Soc. ent. Fr. 1844, p. I08. —
Jacu. Duvai., Gen. Col. Eur. I, pi. 43, f. 212. —
Sallcy, Spec. in Bull. Metz, 1874, p. 8.').— Refiter,

Yerh. z. b. Ges. Wien, 1881, p. 400. — Raffray,
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Rev. d'Ent. 1893, p. 6. — Gantjjj.. Kiif. Mittel.

189o, p. 779. France. E-ynigne. Halir. (Irke. AUier. Tuniaie.

Aubei Luc. Bull. Soc. ont. Fr. 18;)4, p. xxx\

.

telonensis Faihm. Bull. Soc. cnt. Fr. 18()(>, p. xi.v.

»«iini»lioieei))!> Reitt. \\'i('n. Ent. Zeit. 1893, p. 173.

Alijérie : Batnn

.

pyrenaeus Saulcy, Cat. Grenier, Mal. 1867. p. 173 :

Spec. p. 88. — Raffray, Rev. d'Enl. 1893, p. 7.

pi. I, f. 17 Fnmcr .- /{"''-Pyrénées.

«.irouvellei Raffray, Rev. d'Ent. 1893, p. 8, pi. I,

f. 19 France .- Nice.

wpnrtaniis Reitt. Deuts. Enl. Zeits. 1884, p. ol. —
Raffray, Rev. d'Ent. 1893, p. 10, pi. I, f. 18

Grèce : Morée, Attique.

iioaeii«il!>« Sallcy, Spec. I, p. 89. — Raffray, Rev.

d'Ent. 1893, p. 10, pi. I, f. 20. — Ganglr. Kaf. iMit-

teleur. II, 189o, p. 779 France : Sice. Corse.

liitspann*!» Saulcy, Berl. Ent. Zeits. 1870, p. 87 :

Spec. p. 89. — Raffray, Rev. d'Ent. 1-893, p. 11,

pi. I. f. 21 Espoijne méridionale.

gravlUuis Reitt. Yerh. z. 1). Ges. Wien, 1884, p. 81.

— Raffr. Rev. d*Ent. 1893, p. 12, pi. I, f. 22

Espagne méridionale.

Espèces appartenant probablement à un autre genre.

iMiiK'iatii^ KiNc, Trans. Ent. Soc. N. S. Wales, 186o,

p. 168 .\uslralie.

pioeu»^ KiNG, loc. cit. 18S6, p. 361

.Xustralie : Paramatta, Caniperduirn.

SAGOL.\

Sharp, Trans. Ent. Soc. Lond. 1874, IV, p. o06.

Raffray, Rev. d'Ent. 1893, p. 14.

Groupe I.

notalHlis Broux, Man. N. Zeal. Coi. Prt. 1, 1880,

p. 137 N"''-Zélande.
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macronyx Broun, loc. cit. Prt. 7, 1893, p. 1418 N"''-Zélande.

monstrosaREiTT. Verh. nat. Ver. Bninn, XVIII, p. 4.

Raffray, Rev. d'Ent. 1893, p. 17, pi. I, f. 2,2 ' ... . W'-Zélande.

Groupe II.

pulclira Broux, Man. xN. Zeal. Col. Prt. 1, 1880, p. 137.

A'"« -Zélande.

«leforniipe!!» B^ouN, loc. cit. p. 138 y^''-Zélande.

robusta Broun, loc. cit. Prt. 7, 1893, p. 1420 W'-Zélmide.

excavala Broun, loc. cit. Prt. 4, 188(5, p. 884 ^"'-Zèlande.

l»i-eYitarsi!>i Broun, loc. cit. Prt. 4, 188H, p. 887. ..

.

y^'' -Zélande.

Itarallela Broun, loc. cit. Prt. o, 1893, p. 1053. . .

.

N"'-Zélnnde.

puncliilata Raffr. Rev. d'Ent. 1893, p. 21, pi. I, f. 9. W'^-Zélande.

citina Broun, Ann. Mag. Nat. Hist. XV, 189o, p. 73.. N"''-Zélande..

Groupe III.

Konalis Broun, Man. N. Zeal. Col. Prt. 2, 1881, p. 6(33.

Raffray, Rev. d'Ent. 1893, p. 19, pi. I, f. 7

y^'-Zélande .- Àachiiind.

iii!<»ig^nis Broun, loc. cit. Prt. o. 1893, p. 1049

y"''-Zélande : Ile Mokohimoa.

cai^tanea Broun, loc. cit. Prt. 4, 188G, p. 884. —
Raffr. Rev. d'Ent. 1893, p. 20, pi. I, f. (3 y^'^-Zélaitde.

eminens Broun, Ann. Mag. Xat. Hist. XV, 189o, p. lo.

N"'-Zélande.

Groupe IV.

maior Sharp, Trans. Ent. Soc. Lond. 1874, p. 507. —
Raffr. Rev. d'Ent. 1893, p. 18, pi. I, I". 1 N"'-Zélande.

ruticei»!^ Broun, Man. N. Zeal. Col. Prt. o, 1893,

p. 1053 y""-Zélaiide.

oisculansi Broun, loc. cit. Prt. 4, 1880, p. 885 y^''-Zéhntde.

luiniica Broun, loc. cit. Prt. 7, 1893, p. 1419 N"''-Zélande.

pertinax Broun, Ann. Mag. Nat. Hist. XV, 1895, p. 72. y"'-Zélande.

Groupe V.

sulcator Broun, Man. N. Zeal. Col. Prt. 4, 188(3,

p. 885 \... y"''-Zélande.
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(liiplic.tta Huoux, lûC. cil. Prt. 4, p. 88H y"''-Zêlmule.

Iiii-lali)« Broix, loc. cit. Prt. o, 1893, p. lOoO S"' -'Mande.

rcc'lipes Buolx, loc. cit. Prt. o, p. lO-'il S""-Zélandr.

bipunclala Baou-X. loc. cit. Prt. 4, p. 887 y"'-Zélandp.

liiieata Broux, Ann. Mag. Nat. Hist. XV, 189o, p. 73. y'-Zélandc.

iM'iwoa Sii.vRi', Trans. Eat. Soc. Loiid. 1874, p. 507.

Haï TH. Rov. d'Ent. 1893, p. iï, pi. I, f. 3 N"'-Z<'land('.

fi-ontalis Bafir. Rev . d'Ent. 1893, p. 23, pi. I, f. 14.

N'i^-Zélande.

i»r«'vicornis« KafI'U. loc. cit. p. 27, pi. I, f. 13 y^-ZéUinde.

l»ai'%'a Sh.\rp, Trans. Ent. Soc. Lond. 1874, |». o08. .

.

^^''-Zèlande.

•tiliarpi R.vffr. loc. cit. p. 26, pi. I, f. 11 y"'-Zélande.

mi!«ella Sharp, Trans. Ent. Soc. Lond. 1874, p. 508. N"'-Zélande.

tcrricola Broux, loc. cit. Prt. 4, 1886, p. 832 V-ZcUuuIp.

fovoaliï» Br(»ux, loc. cit Prt. 4, p. 886 N"^-Zélande.

CM>iive:«a liRouN, loc. cit. Prt. 4, [i. 88<). ^"''-Zélnndo.

iiiNuloiis Broux, loc. cit. Prt. o, p. lO'il y^-Zêlaiidi'.

navii»c<iii Broux, loc. cit. Prt. 7, p. 1422 N"^-Zêlnndp.

•iiK'irron^ Broun, Ann. Mag. Nat. Hist. XV, 189o.

p. 73 .V'^-Zcliindf.

Groupe VI.

elevala Broux, Man. X. Zcal. Col. Prt. 4. 1880,

p. 886 y^-Zélande.

rulia Broux, loc. cit. Prt. o, p. 1().")2 ^"''-Zélandc.

(lenticolli$« Broux, loc. cil. Prt. 1, 1880, p. 138 N"<'-ZélaiHli'.

Groupe VII.

iiiii<«arllii'a Broux, loc. cit. Prt. 'i. [). 1053 y'-Zèlandc.

l»uiic'lata Broux, 1(h-. cit. Prl. "), p. 10o2 N"*-Zélande.

eloii;;afa Buoux, loc. cit. Prl. 7., p. 1423 y"'-Zél(i)uh\

Groupe VIII.

lamiiiata Broux, q, loc. cit. Prt. 7. p. 1421. y"'-Zclande.

r. iiiiinota Broux, loc. cit. p. 1422
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(iroiiiK' IX.

tenuis Broun, loc. cil. Prl. 4, p. 88S. N^'-ZcUniflr.

s:i*acilis I3i{(U.\. lue. cil. Pii. 7. p. 1424 (n. gen. ?) y"''-Zélinidr.

(iOLASA

luicrorepliala Reitt. {Saf/ola) , Dt'iits. Eut. Zoits.

XXVIl, 1883, p. o3. pi. I. f. 7. — Rakik. Rev. d'Eut.

1893, p. 21, pi. I, f . 10. Chili : VoMiciu.

1

PROSAGOLA

Elfridac Reitt. [Saç/ola), Dcuts. Ent. Zeits. 188o,

p. 332. - Rafkr. Rov. d'Ent. 1893. p. 23. pi. I,

1". 12 Chili : Valdiriii.
1"

SALAGOSA

I>rovii»eiini« Reitt. {Sagola), Dculi. Ent. Zoits. 1883.

p. 332. - Raffk. Rev. d'Ent. 1893. p. 22, pi. I. f. 8.

Chili : Vdhlii'Hl.

T
SOXOMA

Casey. Bail. Cal. Ac. Se. II, 8, 1887. p. 480 : Col. Xot. V,

iu Ann. X. Y. Ac. Se. 1893, p. 435.

Rafonus Casey, Col. Xot. V, 1893, p. 441.

lsal»ellae Lecoxte {Faronus), Ann. Lyc. Xat. Ilist. V,

1881. p. 663.— Casey {Somma), Bull. Cal. Ac Se.

1887, p. 482. — Brendel, Bull. In. lowa, 1890, p. 79.

Ami'r. scpV' : Califoniic.

eorticina Casey, Bull. Cal. Ac. Se. 1887, p. 480.

pi. XVI .
1". 10 Californie.

;;'ranflit'ei»w Casey, Col. Xot. V, 1893, p. 437.. ...... Californie.

lonv;icolli!<» Casey, loc. cit. \\. 438 . Californie.

•<*iil»«»iiuili!>> Casey, loc. cit. p. 439 . . Californie.

rubula ( Iasey, loc. cit. p. 439 Californie.

parviceps Maerlix [Euplectus], liull. Xat. Mosc. II,

18o2, p. 372. — Brendel {Faronus), Bull. Un. lowa,

1890, p. 79. — Casey, Col. .Xot. V, p. 4i0

Amrr. sept'' : Silkha, Colombie hrilainiiiiue.
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cavifrons CasEV, Bull. Cal. Ac. Se. 1887, p. 481. —
Brendel {Faronus), Bull. Un. lowa, 1890, p. 77,

pi. XII, f. im. — Raffr. [Sddola), Rev. d'Eiit. 1893,

p. 28 ,
pi. I , f . 16 CnUfovnic.

Tolulat- l>:(;0NTE (f'rtroiat.s), Bost. Journ. Xal. lllst. VI,

iS.'iO. |). 109. — Brendel [Faronm), Bull. Un. lowa,

p. 70. pi. XII. f. 12o. — CA8KY (liafoiius). Col. Xot. V,

1893, p. 441 Aiiu')-. srpt'' : (^.éorgie , PcumU-iinie, Mrijinir.
~9~

.MKCiARAFOXUS

Casev. Col. Not. VU, in Ann. X. Y. Ac. Se. 1897, p. 5o0.

veMira lis Casey, loc. cit. p. .wO Amer, sept''' : Oràjon.

1

DELEXDA

Croissandeau, Le Coléoptéristc 1891. p. lo2.

EusoQoma Reitter, Wien. Ent. Zeit. i8!llî, p. 17)5.

Cai'lliago Croiss. Le Goléopt. p. 152, pi. V, f. %\. Constanlinoplc.

Frivalddiji Reitt. Wien. Ent. Zeit. p. 173...T
S'' Tribu ryxi«Iiferini n. trili.

Celle nouvelle tribu correspond au groupe I {Rer. (FFiil. 1879, p. 204)

J'avais déjà fail prévoir, à cette épotjuc, que ce groupe 1res Iranelié,

en raison de la forme bizarre de ses palpes, devrail former une tribu

distincte.

Tarleal: des Genres

1

.

(2) Fossette palpaire fermée extérieurement par un prolon-

gement de la joue. Antennes do 11 articles, les deux pre-

miers très gros, les intermédiaires lenticulaires, massue

très forte, de 2 articles, le dernier turbiné

(îen. Pyxidicerus Motschulsky.

2. (1) Fossette palpaire ouverte extérieurement, la joue n'étant

pas prolongée en avant des yeux. Les deux premiers ar-

ticles des antennes très gros, les intermédiaires lenticu-

laires, massue formée seulement du dernier article qui est

très gros, ovoïde.
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3. (4) AiUennos de dix articles Gen. Zethopsus Reitler.

4. (3) Antennes de neuf articles. . Gen. Bythinoplectus Reittor.

[Genre qui m'est inconnu et que je crois douteux]

Euplectomorphus (') Motschulsky

.

Tableaux et Descriptions.

Tableau du genre Pyxidicerus

A 2. Trois premiers segments dorsaux bicarénés Groupe I.

A 1. Segments dorsaux simples, sans carènes Groupe II.

Pyxicliceras laevipcnniii» n. sp. — Elomjatus depkmatus

,

dilute ferrugineus, pedibus aiiffiniaruiHque articulo ultimo paulo pal-

Hdioribiis, breviter disperse pubescens, cnpite prothornreque mediocriter

punctato, elijtfis laecibus. Caput tmnsvcrmni, tuberculo antennaho
apicp rotundato, longltadimiUter sukato. Antennanim nrticulis 1 elon-

ijato, ctjHndneo, 2 quadrato, 3-9 transversis, 10 niulto majore, trans-

rerso, 11 eadeiii latitudine, breriter obconico, leviter turbinato. Protho-

rax latitudine sua vie longior, antice abrupte attenuatus,subcordatus,

(ingulis anticis notatis sed obtusis, lateribus leviter bisinuatis, forea

média magna, parum profunda, subgeininata. euin foreis lateralibus

multo minoribus fere juncia, focea diacoidali obsoleta. EIgtra subqua-

ilrata, foceis duabus magnis basalibus quarum externa sulciformi.

Abdomen eUjtris longius, segmentis dorsalibus 1 et 2 totis, 3 usque ad

médium, tenuiter bicarinatis. Metasternum convexum, postice sulratum.

Pedes médiocres, iibiis leviter incrassaiis et arcuaiis.

(5 Segmentis ventraltlius penultimo transversim jiaulalum impresso,

ultimo subtriangulari et subgibboso. — Long. 1,40- l.oO mill.

Sumatra : Palembang.

Cette espèce diflerc de P. liajalt Scliaul'., par la ponctuation de la

tète et du prothorax plus fme et par les élytres entièrement lisses.

I»j-xî«lîceru» latieolli!!» n. sp. — Praecedenti valde affinis sed

magis conrexus, punctis in capite et protliorace similibus. Caput magis

convexum, tuberculo antennario angustiore, haudsulcato, antice leviter

acuminato. Antennae paulo breriores, articulis 1 guadralo, 2 tranx-

1. Co genre m'est inconnu et il n'est pas du tout ceilain qu'il ai>|iarlienne

à la tribu des Pijxidiccrini ; l'auteur russe n'a pas signalé la singulière con-

formation des pal|>es constante dans cette tribu.

En tout cas, les espèces testi.s et etcgans décrites par Seliaufuss comme

Euplectomorphus, rentrent dans le genre Zclhopsas.

Ann. Soc. Eut. Vr., i.xxu [1902;. 34



•m A. Bafkj'.ay. (19)

verso, ultimo for yloboso. Prothorn.c sKbconie.ius, corddtiis, lougitu-

<line sua paulo latior, lateribm rotwulaius, fovea média juxta bashi

sita, minore, mbtrilobata, libéra, foveis laieralibm validis, rotundatis,

sulco dorsali déficiente. Elijtra quatirata, laevia, pimctis aliquot atta-

men perspicids ad latera, sulco dorsali lato, média evanescente. Seg-

iiientis dorsalibus tribus primis totis tenuiter hicarinatis. Tibiis e.rtus

iiiedio incrassatis, leriter incurcis. — Long. 1,00 niill.

Singapore.

Colle espùcc appartient encore au groupe chez kMjuel les segments

dorsaux de l'abdomen sont bicarénés ; mais elle est plus convexe, le

prothorax est plus régulièrement cordiforme, la fossette médiane est

très près de la base, les latérales sont plus voisines du miUeu.

Tableau du genre Zethopsus.

A 3. Deuxième segment dorsal bifurqué Groupe I.

A 2. Trois premiers segments dorsaux bicarénés Groupe II.

A 1. Trois premiers segments dorsaux sans carènes,

seulement avec une impression transversale plus ou

moins marquée à la base.

B o. Ponctuation rugueuse et coniluente, au moins sur

la tète et le prothorax Groupe III.

B 4. Ponctuation grosse, éparse, superlicielle, plus ou

moins ocellée sur la tête et le prothorax, plus rare

sur les élytres Groupe IV.

B 3. Ponctuation profonde, grosse, espacée, nullement

ocellée, sur la tète et le prothorax, nulle sur les

élylres, sauf parfois sur les côtés; corps entièrement

très i)rillant Groupe V.

B 2. Ponctuation fine et très espacée, mais bien marquée

sur la tète et le prothorax, parfois nulle sur les

élytres Groupe VI.

B 1. Corps entièrement lisse et brillani Groupe VII.

Xctliopi^us piinctîceps n. sp. — Elongalus, ijarum depressus,

rufo-ferrugineus, parce pubescens, capite prothoraceque confluenter

rugoso-punctato, elytris laevibus. Caput valde transversum, occipite

retusum et arcuatum, tuberculo antennaric lato, depresso, apicc recte

trancato, basi impresso. Antennarum articulis 1 magno, supra im-

presso, 2 quadrato-rotundato, sequeiitihus transversis, compactis, ul-

timo magno, breviter ovalo, obtuse acumiuato. Prothora.v valde cor-
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datus, laieribus subobliqiiis, haud sinuntis, foceis quatuor quarum
basait majore, discoidali obsoleta. Elijtra quadrata, foveis externis ma-
(jnis , sulciforinibus. Abdomen ehjtris longhts, segnientis primis tribus

basi média i)rofunde trausversim inrpressis. Pedes médiocres. — Long.

1 niill.

Sumatra.

Cette espèce est très voisine de Z. laeripennis RalVr., le Inbercule

antennaire est plus large, plus nettement tronqué en avant, le i'"-' arti-

cle des antennes est plus gros, impressionut' en dessus ; le prothorax: est

plus étroit, à côtés plus obliques, et plus fortement rétréci en arrière.

Bytliinoplectas aculangtiluM u. sp. — Oblonyus, subpuralle-

lus, parum conrexus, obscure castaneus, eli/tris pallidioribus, antennis

pedibusque rufis, nitidus, vie perspicue pubescens, capite protlioracque

subtilissime coriaceo. Caput convexum, occipite

transverso, tuberculo frontali magno, basi constric-

to , supra depresso et in medio minute tuberculato,

apice rotundato, conrexo. Antennae crassae, articu-

lis 1 magno, extus leviter rotundato, supra im-

presso, i subgloboso, 3-8 minoribus, transcersis,

compactis, 9 {ultimo) magno, breviter ovato. Protho-

rax irregulariter hexagonus,anticevalde et abrupte

attenuatus, angulis aniicis acutis, lateribus regu-

lariter obliquis, ad angulos anteriores praesertim

deplanatis, pone médium lateribus foveola parum

conspicua, in disco fovea sulciformi, ante basin fo-

veolis duabus rotundatis, profundis. approximatis.

Elgtra fere transversa, liumeris nodoso-rotundata,

lateribus postice leviter rotundata , basi foveis

duabus magnis, sulciformibus, stria suturali in tegra,

discoidali nulla, margine posteriore flavociliata. Abdomen ehjtris lon-

gius, segmentis dorsalibus aequalibus, duobus primis basi transversim

impressis. Metasternum convexum. Pedes brèves, femoribus leviter in-

crassatis , tibiis omnibus extus circa médium leviter ampliatis.

c5 Antennarum articulo 2 intus leviter obliqua et basi obtuse pro-

ducto. — Fig. 1.

Antilles : Grenada.

Cette espèce se distingue de toutes les autres par la forme de son

prolhorax dont les côtés sont régulièrement obliques, avec les angles

antérieurs aigus mais à sommet émoussé et la partie antérieure brus-

quement et fortement atténuée en forme de cou.

Fig. 1.
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lyfliinoi>l<^<^tu^ trans^erslccps II. sp. — Elongatm, paruin

deplamitus, ferrugineus, vix perspicue minutmime punctntus, fere

qlaber, antennis pedibusque paUidioribus . Caput prothorace multo la-

tins, vahle tmnsversum et convexum, tuberculo frontali magno, qua-

ilrato basiiitriHiiHP impresso et loinjUiidintiUter cnrUudn. Antennarum

(irticulia / niatjuojongitudine siui pauloldtiure, e.itus rùtn)idaio,mpra

deplanato, 2 quadnito, caeteris coinpnctis, mugis m inagis tninsversis,

uIti))io maximo, breviter ovato. Protliomx latitudine sua longiur, irré-

gularité}- ovntus, latitudine maxima ante médium, foveis lateralibus

ralidis, antebasali média maxima, griniuata, discoidaliparuin profunda,

sulciforini, basi minute, crebre punctata. Ktgtra uihijuadrata , basi

paulo angustiora, lateribm subobliquis et postice rotuntlatis, sulco dor-

sali brevissimo. Abdomen elgtris longius, segmentis tribus primis aequa-

libus et basi transversim impressis, 4 majore. Metasternum convexum.

Vedes brèves. — Long. 1 mill.

Brésil : Blumenau.

Cette espèce est voisine de B. impressifrons RatTr., elle en diiïère

par la t(Me bien plus transversale et plus convexe ;
la carène qui se

trouve à la base du tubercule frontal est beaucoup plus mince, divisant

en deux l'impression; le prothorax est iraponctué et moins cordiforme.

CATALOGUE.

PYXIDICERINI.

PYXIDICERUS

MoTSCHULSKY, Bull. Nat. Mosc. XXVI. 18()3. p. 42^. -
L.-\V. ScHAUiTSS, Tijds. Ent. XXX, 1887, i). 93. — Reitter,

Verh. naturf. Ver. Brunn, XX, p. 19o. — Rafihay. Rev.

d'Ent. 1890. pp. 97, 19o : 1897, p. 204.

Groupe I.

nnnularis Rafkray, Ann. Mus. Xat. Hung. 1903,

p ^<) N"'-Guinc'e : golfe Iluou.

Ra.iali ScnAUFUss, Tijds. Ent. 1887, XXX, p. 90. -
Rakfray, Rev. d'Ent. 1890, pi. II, f. 3 Sumatra sepf'

.

laevipennis n. sp Sumatra : Palembang.

laticollifsi n. sp. . .
.

,

Siiigapore.
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Groupe II.

§laltaii Rafkray, Rov. cVEnt. 1894, p. i06 Singapore.

monoceros RArFRAY, Ann. Mus. Nat. Hung. 1903,

p. 30 y"'-Guinée : Wilhemhafeu.

(elratomus Raffray, Rev. d'Ent. 1894, p. 20o, pi. I,

f . 19 Singapore.

Espèce inconnue d'affinités douteuses.

ca«tancus Mots. Bull. Nat. Mosc. 18G3, p. 423 : 1861,

pi. IX, f. 16 Ceiilan.

8

ZETHOPSrS

. Reitter, Ent. Mon. Berl. 1880, p. 8o : Verli. iiaturl'. Ver. Bninn,

XX, p. 195. — Raffray, Rev. d'Ent. 1887, p. 30 : 1890, pp. 97,

26o : 1894, p. 207 : Ann. Soc. ent. Fr. 1893, p. 444.

Zethus ScHAi'FUSs, Nunq. ot. II, p. 246 : Psel. Siams,

Dresd. 1877, 7. 11.

Groupe I.

fui'cirer Raffray, Ann. Soc. ent. Fr. 1893, p. 444.

Ceylan : Nuivara-EUija.

Groupe II.

procerns Raffray, Rev. d'Ent. 1894, i». 207

Singapore. Penang.

elegans Schaufuss [Euplectomorphus) . Tijds. Ent.

XXX, p. 159 Sumatra.

«paptianus Raffray, Ann. Mus. Nat. Hung. 1903.

p. 30 y"'-Guinée : Baie d^ VAstrolabe.

Groupe III.

cordiger Schalflss [Pijxidicerus], Tijds. Eut. XXX,
1887, p. 99 Sumatra.

puberulus Raffray, Rev. d'Ent. 1894, p. 208 Singapore.

simpllcifrons Reitter, Verh. z. b. Ges. Wien.

1883, p. 419 Bornéo .• Telung.

Tcnaatus Schaufuss {Pyxidicerus), Tijds. Ent. XXX, .

p. 98 Sumatra

.

amoenus Schaufuss {Pyxidicerus), loc. cit. p. 99—
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seiilptifrons JiEiTTEU, Yorli. z. 1). (ios. Wien, 188:5,

p. 411) ,l(ini : Hdluriit.

oi»aeii» ScHAUFUss, Psel. Siain's, J)resd. 1877, p. 12. Sidni.

lytliiis ScHAiTUSs {Pij.jcidicems), Tijds. Ent. XXX,

p. 97 SiDiiutra.

Iiiiniilis Raffkay, Rev. d'Eiit. 1894, p. 207 Siiujapore.

laevipennis RAFFRAY,Aun. Soc. ont. Fr. 1893, p. 4G(). SiiiiKifra.

pancticei»^ n. sp SiDiuitni.

nohcni Raffhay, Rev. d'Ent. 1883, p. 248, pi. V, f.24:

1887, p. ol Birmanie.

Groupe IV.

major Raffray, Ann. Soc. ent. Fr. 1896, p. 228 Zanzibar.

<lecîi»ien« Raffray, Rev. d'Ent. 1887, p. o3 : Ann.

Soc. ont. Fr. 1896, p. 228 Zanzibar.

Groupe Y.

l»irovcola(iis Raffray, Rev. d'Ent. 1894, p. 209... Singapure .

!»einipuiictatiis Raffray, loc. cit. p. 209 Singaporc.

Irioplillialniiifs Schaufuss [Pyxidiccnis], Tijds. Ent.

XXIX, 1896, p. 96 Sumatra.

Groupe VI.

Mulilaevis Raffray. Ann. Soc. ent. Fr. 1893, p. 467. Sumatra.

te»tis ScHAUKLss {Enplectomorplius), Tijds. Ent. XXIX,

p. 281. Ccgtan.

ii(i«liiliiM Rkitter, Verh. z. b. Ges. Wien, 1882, •

p. ;{S2 Ceylan.

•Hiilcicolliiii Raffray, Ann, Soc. ent. Fr. 1896, p. 228 :

Trans. S. Afr. Phil. Soc. 1897, p. 50

Zanzibar, yatal. liliodesia : Sali-tburii.

(iroupe VII.

cra!«!iiicornis Raffray, Rev. d'Ent. 1887, p. o2,

1)1. II, ff. 11, 12 : Ann. Soc. ent. Fr. 1896, p. 229... Zanzibar.

c'ornulus Raffray, Ann. Soc. ent. Fr. 1896, p. 229. Zanzibar.

rrafiKirornis Raffray {olim), Rev. d'Ent. 1887, p. 52.

latifrons Raffray, Ann. Soc. ent. Fr. 1896, p. 229. Zanzibar.
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latiec|»!ii Rakfkay, Trans. S. Afr. Pliil. Soc. 1897.

p. oO lihndi'sid : Salisbidij.

Espèces inconnues, d'affinités douteuses.

Westwoodî ScHAUFUSs. Bull. Soc. eut. Fr. 1882.

p. cxiii [iidc. liirmanie.

balavianiiis Schauflss, Tijds. Ent. XXV, 1882.

p. 67 : Not. Leyd. Mus. IV, p. 147 hini : Bntacia.

30

BYTIIINOPLECTUS

Reittek, Verh. nat. Ver. Briinu, XX, p. lOo.

Raffray, Ann. Soc. eut. Fr. 1896, p. 229.

acutaiigulus n. sp Antilles : C.renada.

donliooriiisi Raffray. Ann. Soc. ent. Fr. 1890, p. 230,

pi. X, f. 1 Mexique.

iinpi-eMsifrous Raffray, loc. cil. p. 230. pi. X. f.

io Brésil.

foveatufii Reitteh, Délits. Ent. Zeits. 1883. p. 37 :

1883, pi. III, f. 28 Antilles : S'-Thomas.

transversîceps n. sp Brésil : Blanienna.

o

EUPLECTOMORPHUS

MOTSCHULSKY, Biill. Xat. Mosc. 1803, I, p. 424.

pys^inaeiis Mors. loc. cit. p. 424 : 1861, p. 9. f. 17.. (>;//(/».

T

3' Tribu dul»iui n. trib.

Cette nouvelle tribu correspond au groupe A. 1, de la tribu des

Fnronini (Rer. d'Ent. 1893, p. 2), qui diiïère par des caractères si

importants du premier groupe A. 2, que je pense qu'il est préfé-

rablt' d'en faire une tribu séparée.

Tableau des Genres

1. (17). Massue des antennes le plus souvent indistincte, ou

au plus de o articles, de proportions normales et bien dis-

tincts les uns des autres.
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2. (13. Face inférieure de la lète avec deux carènes obli-

ques, bien accentuées, tranchantes.

3. (6). Tête subitement élran<^lée avant rextrémilé, puis di-

latée en museau carré, face inférieure de la tcto avec les

deux carènes courtes, se rejoignant vers le milieu et for-

mant un Y qui circonscrit entre ses deux branches un

espace bien déhmité, concave.

4. (o). Prothorax avec deux sillons longitudinaux bien accen-

tués. Forme allongée. Anlt-nnes allongées, articles plus

longs que larges Gon. Pselaphomorphus Motsclmlsky.

o. (4). Prothorax avec deux simples dépressions longitudi-

nales. Forme bien plus courte. Antennes plus courtes,

compactes, articles en carré transversal. Gen. Macta Raiïray.

6. (3). Tète allongée, non étranglée en avant, sans museau.

7. (8). Face inférieure de la tète à rebord tranchant sur les

côtés, une fine carène médi uic bifurqiiée en avant. Prothorax

campanuHforme, sans sillons longitudinaux, un sillon trans-

versal avant la base qui est subitement atténuée

Gen. Arctophysis Reitler.

8. (7). Face inférieure de la tète plus ou moins convexe, à re-

bord arrondi et non tranchant sur les cotés, deux carènes

obliques partant des deux côtes de la bouche, pour venir

se rejoindre près du cou et formant plus ou moins un V.

i). (12). Tête tronquée en avant, antennes réellement distantes.

iO. (H). Fofme assez allongée. Tubercule frontal assez large,

tronqué, profondément et largement excavé. Épaules très at-

ténuées. Premier segment abdominal très grand. Antennes

assez longues, à massue très tranchée de (piatre articles.

(len. Jubomorphus RalTray.

11. (10). Forme courte, élargie. Tubercule frontal large, non ex-

cavé. Antennes plus courtes, massue distincte de 4 articles.

Élytres longs, peu atténués aux épaules. Premier segment

dorsal pas beaucoup |ilus grand (pie le 2"

Gen. Sebaga RalTray.

ii. ;9). Tète atténuée en avant. Antennes rapprochées ou très

peu distantes. Forme assez variable. Antennes variables.

Premier segment dorsal |)lus grand que le 2'^ ou égal

Gen. Jubus Schaufuss.
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13. (2). Face inférieure de la tète [)liis ou moins bossuée, mais

sans carènes distinctes.

14. (15). Face inférieure de la tète avec trois sillons longitudi-

naux et deu\ élévations obtuses. Antennes à massue in-

distincte, graduellement épaissies. Prothorax avec un sil-

lon médian longitudinal bien marqué et deux fossettes laté-

rales oblongues Gen. Balega Reitter.

15. (14 et 16). Face inférieure de la tète avec une fossette sur

la pièce prébasilaire. Antennes à articles régulièrement

carrés. Prothorax cordiforme, échancré postérieurement,

plus long que large, avec deux sillons longitudinaux et un

transversal. Élytres a peine aussi longs que le prothorax.

Corps entièrement couvert d'un duvet lîn, long, serré.. .

.

Gen. Phamisus Auhé.

16. (15). Face inférieure de la tète avec un sillon peu marqué

près du cou. Antennes à articles 6-10 fortement trans-

versaux. Prothorax plus large que long, campanuliforme,

très fortement échancré à la base, lobé sur les côtés. Ély-

tres plus longs que le prothorax. Pubescence assez four-

nie, mais non duveteuse Gen. Stratus Schaufuss.

17. (1). Massue des antennes très grande, très compacte, de 6

à 7 articles peu distincts entre eux.. Gen. Endytocera Sharp.

Tableau et Descriptions

Tableau du genre Jubus

A 2, Premier segment dorsal beaucoup plus grand que

le suivant.

B 2. Tête sans sillons Groupe I.

B 1. Tète avec deux sillons.

G 2. Massue des antennes très distincte Groupe II.

G 1. Massue des antennes indistincte Groupe III.

A 1. Premier segment dorsal égal ou subégal au suivant.

B' 2. Sillons céphahques simples, ne se terminant pas,

en arrière, dans une fossette.

G' 2. Massue antennaire distincte, de 4 articles Groupe IV.

G' 1. Massue antennaire indistincte Groupe V.

B' 1. Sillons céphaliques plus ou moins arqués, se ter-

minant, en arrière, dans une grande fossette.
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C- 2. Massue antennaifL' distincte, de o articles Groupe VI.

C- 1. Massue antennaire indistincte Groupe Vil.

•Iiiliu.s lircviiii n. sp. — Breris, Inliis, castaupm, clutris (inienuis

jK'dihiixfiur iHiulo (lilutiorihiix, sut h)t\ijp et dense rufo-pubescens, cnpile

protliordcrtiue (Ihperse punciato. Cjqmt parian elon(jatu)ii, latUudinr

alla jKiulo lonçjlus, antice atienuatKiii, lemporihus rotiuiddiis, sulcis

duobus subpa railélis et appw.iiinath, ad médium verticis abruptis,

postice juxta collum fovea valida média. Antennae prothoracis basin

attinfjentes, validae, articulis duobus primis majoribus, 3-7 minutis,

paulo crcscentibus, 7 (éviter transverso, 8-10 majoribus, quadratis. Il

magno, subconico, tribus praecedentibus lonfjitudine aequali. Prothorar

leviter transversus, rapite latior, lateribus et antice una rotundatus,

pone médium abrupte et valde constrictus, sulco transverso valido,

angulo laternli rotundato et mutico. Elytra vix perspieue punctata,

latitudine sua paulo lonyiora, basi rix attenuata, transversim carinata,

vix perspieue foveolata, humeris obtuse dentata. Abdomen vix puncta-

lum, elijtris fere brevius, segmento primo dorsali majore. Pedes médio-

cres. — Long. 1,70 mill.

Haute-Bolivie : Yuracaris.

(Jlette espèce dillèrc de J. liliputanus Rallr., par sa taille beaucoup

plus grande, sa forme large et courte.

•Iiilins g:i>aeilicomiN n. sp. — Oblongus, rufus, breriter sut

dense pubescens, antennis testaceis, totus impunctatus. Capnl médio-

cre, subtriinujulare, sulcis duobus validis, postice ampliatis, ante

médium abruptis. Oculi permagni. Antennae graciles, prothoracis basin

haud attingentes, articulis duobus primis majoribus, 3-7 )ninutis,

quadratis, 8-10 majoribus, quadratis, il subconico, duobus praeceden-

tibus longitudine vix aequali. Prothorax transversus, capite mUltd

latior, lateribus et antice una rotundatus. ante basin abrupte cons-

trictus, angulo laterali obluso et mutico, sulco transverso medio vahie

ampliato, utrinque obsoleto. Elgtra latitudine sua multo lonyiora, an-

trorsum vix attenuata, basi tota transversim carinata, humeris vix

dentata. Abdomen ehjtris paulo longius, segmento primo dorsali paulo

majore. Pedes médiocres. Scf/motlo ullimo ventrali arcuatim apice

emarginato d- — Long. 1,80 niill.

Mexique : Chinibo.

Cette espèce est beaucoup plus allongée que J. laticollis Rall'r.. la

tète est plus petite; le sillon transversal du prothorax est moins régu-
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lier, plus SLiperliciel sur les côtés ot dilaté en grande fussette au milieu;

les él\ très sont beaucoup plus longs.

•Iul>u!ii elavatUM n. sp. — Oblonfius, snbpdrallclus et snbdi'pri's-

sus, nifus, antcnnis p<'(libus(ju(' tostaceis, tmuissiiiw pubescens, totas,

(ibdomine excepto, subtilissime punctatus. Caput magnum, elongatum,

iintirr vahfr attnmatum, lateribus antice leviter wiuutum, teinporihus

rahle rolmidattiin, margiue jjostica cultrata et medio incisa, supni

(intennaa binodosum, sulcis dnobiu approxinuitis, pcrparuiii, arcuatis

ot postice in depressione communi inter ociilos situ desincntibus. UcuU
inagni. Antennae brèves, articulis 2 cylindrico, latitudine sua longiore,

H-7 moniliformibus, dava S-articulata, 8-10 transversis. Il duobus

pmecedentibus siniiil sumptis paiilo longiore, cylindrico, apice acuiiii-

uain. Prothorax capitc latior, longifudino el Intitudinc acquali, late-

ribus valde rotundatus, miiiutissi)ue dental us, postiee valde conxtrictus^

sulco transi^erso leviter arcuato. Ehjtra siibquadrato-elongata, liumeris

leviter rotundata, basi transrersim obsolète carinuta et bi/'oveata, sulco

dorsali fere nullo. Abdomen elgtris paulo brevius, lateribus paralleluni

,

postice rotundatuin, segmentis dnrsalibiispriniis uef/ualibus. Metasternum

obsolète sukatum. Fenioribus leviter incrassaiis.

(5 Segmentis ventralibus medio deplaiialis. — Long. 1,20-1,40 mill.

Antilles : Grenada.

Dans cotte espèce les sillons cépiialiques ne sont pas tout à fait

l)arallèles et aboutissent, eu arrière, dans une grande dépression; elle

l'orme ainsi la transition entre les groupes A.1-B.2 et A.l-B.l de ma
monographie [Rev. d'Ent. 189.'3, p. lo9).

Baleg;a «lentata n. sp. — Elongata, rufa,

parce et breviter pubescens. Caput elongatum,

xubtrianyulare, leviter convexum, fronte binodosa

et sulcata, sulcis duobus antice convergentibus et

eum sulco frontis connexis, occipite supra collum

postice trisinuato et cultrato , tenuiter nigro,

utrinque fasciculato, temporibus rotundatis. Oculi

magni. Anlennae brèves, crassae, articulis l et 2

ijuadratis, 4-7 transversis et crescentibus, H- 10

liaulo majoribus, inter se aequalibus, transversis,

IL oblongo-ovato, basi truncato, apice acuminato.

Prothorax latitudine sua paulo longior, antice

niullo nuigis atlenuatus, lateribus rotundatus, pone

ineiliuni valde et acute dentatus, dein sinuato-rons- l'is.
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trictus, ad strictiiram foreis duabua stilco trausverso vuUdo, profuudo,

recto, jimctis, disco sulco medio longitiidinali obsoleto, pone sulcum

tmnsi'prsum parte basuli transversim convexa et tenuiter medio cari-

natn. Elijtra lalitmline sua longiora, laleribus vix rotundata, hume-

ris notatis et ilentntis, foveis dnabus basalibus quarum cxterna majore,

stria mturaH intégra, dormli nulla. Abdomen ebjtris paulo longim,

segmentis dorsalibus aequalibns. Metaxternum sukatum. Pedes graciles,

tibiis ad apicem leviter incrassatis. — Lon;?. 1.40 mill. — Fig. 7.

Mexique.

Cette espèce diffère de B. elegans Reitt., par le sillon longitudinal

médian du prothorax entier, mais moins profond, les articles des

antennes plus transversaux, les élytres beaucoup plus longs et lisses.

Pliamiisiiis voliitinii<<i n. sp. — Oblongus, antrorsum altenua-

tm, ferrugineux, longe et dense pube aurea vestitus. Caput médiocre.

subtriangulare, tuberculo antennario trans-

rerso, medio sulcato, isto sulco postice pro-

longato et ante orulos triangulatim ampliato,

juxta collum postice sinuatuni. Antennae

validae, proihoracis basin attingentes, sensim

ad apicem incrassatae, clava inconspicua,

articulis 2 cylindrico, 3-10 quadratis, cres-

centibus, Il subconico, duobus praeredenti-

bus paulo longiore. Prothorax campanulaiiis,

antrorsum attenuatus, pone médium abrupte

et maxime constrictus, angulis lateralibus

longe dentatis, sulco transrerso recto, intégra,

sulcis lateralibus leviter arcuatis, lobo late-

rali leviter deplanato. Elgira disperse sed

valde punctata, subcoriacea, iransversa, an-

lire attenuata, lateribus obliquis, basi valde

carinata , sutura tasi depressa. Abdomen

)nagnum, segmento primo dorsali elgtris lon-

gitudine subaequali et raeleris paulo majore.

Corpore infra, praesertim in capile et proslerno, densissime aureo-

pubescente. — Long. 2,80 mill. — Fig. 2.

Haute-Bolivie : Yuracaris.

Cette espèce diffère de Ph. Heitleri Raffr.. par sa forme plus élargie

en arrière, les antennes plus longues, le prolliorax plus court, plus

fortement étranglé, en arrière, avec les angles latéraux encore plus

aigus, les élytres beaucoup plus courts et très transversaux.

Fig. 3.
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CATALOGUE.

JUBINI.

PSELAPHOMORPHUS

MoTSCHULSKY, Et. eiit. 18oo, p. 15. — Raffray,

Rov. d'Ent. 1890, pp. 85. 86 : 1893, p. 42.

seul|>turatn!ii Motsciiulsky, Et. ent. 1855, p. 15,

lilauche f. 7 Amérique centrale : Panama.

lous:icep!«> Raffray, Rev. (VEnt. 1890, p. 193, pi. II,

f. 1 : 1893, p. 43, pi. I, f. 23 Brésil .- Blumenau.

micropltfltalnms Raffray, Aun. Soc. eat. Fr. 1890,

p. 298, pi. YII. f. 1 : Rev. d'Ent. 1893, p. 44

Venezuela : Colonie Tovar.

mnticus RalTray, Aiin. Soc. ont. Fr. 1890. p. 298.. ..

~ir

MACTA

Raffray, Rev. d'Eiit. 1890, p. 85 : 1893, p. 45.

coustvicta Raffray, loc. cit. 1890, p. 193, pi. II,

f. 53 : 1893, p. 46 Brésil : Blumenau.

T
ARCTOPHYSIS

Reitter Verh. nat. Ver. Briinn, XX, 1881, p. 200.

g^igantoa Reitter, Verh. z. b. Ges. Wien, 1882,

p. 384 : Deuts. Ent. Zeits. 1885, pi. III, f. 35 Colombie.

JUBOMORPHUS

Raffray, Ann. Soc. ent. Fr. 1890, p. 299 :

Rev. d^Ent. 1893, p. 47.

Simoni R.\ffray, Ann. Soc. ent. Fr. 1890, p. 299,

pi. VI, f. 2 : Rev. d'Ent. 1893. p. 48, pi. I, f. 24.. .

.

Venezuela : Colonie Tovar.
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SEBAGA

Raffray, Ann. Soc. ont. Fr. 1890, p. ;{0() :

Rcv. d'Ent. 1893, p. 49.

ccntrallfti Raffray, Ann. Soc. ont. Fr. 1890, p. 300,

pi. yi, f. 3 : Rov. d'Ent. 1893, p. oO, pi. Il, f. 39..

.

Vcui'zuelti : San Esirhaii.

lamcllata Raffray, Rov. d'Ent. 1893, p. oO, pi. Il,

f. 37 Mo.rique.

«lilatata Raffray, loc. cit. p. ol, pi. I, f. 36

Brésil : Blumennu.

flenlicollis Schaufuss [Jiihus], NuiKj. ot. II, p. 4oo.

Raffray. Rov. d'Ent. 1893, p. 52, pi. II, f. 35 Mexique.

seydmacnilla Sharp [Ducioki], Biol. Centr. Ara.

Col. II (1), 1887, p. 44, pi. I, f. 24.— Raffray, Rov.

_ d'Ent. 1893, p. 53 Guatemala.

o

JUBUS

L.-W. Schaufuss. Nimq. ot. II, p. 455. — Raffray,

Rev. d'Ent. 1890. pp. 85, 87 : 1893, p. 157.

Duciola Reitter, Ycrh. naturf. Vor. Briinu. XX, p. 199.

Gamba Schaufuss, Xunq. ot. II, p. 247.

Gasola Reitter, Bouts. Ent. Zoits. 1882, p. 150.

Groupe I.

laeviceps Raffray. Rov. d'Ent. 1893, p. 101. pi. II,

f. 31 Brésil : Blumenau.

Groupo II.

viilpinns Raffray. loc. cit. p. 162, pi. II. ff. 21-2i.

Brésil : Jilaaieitau.

torevi» n. sp Haute-Bolivie .• Yuracaris.

Iiliputanii!i> Raffray. loc. cit. p. 162. pi. 11. f. 32..

Brésil : Blumenau.

^•«piuicollis Schaufuss, Xunq. ut. II, p. 45ti : Tijds.

Ent. XXX, pi. VII, f. la-g. — Raffray, Rov.

d'Ent. 1893, p. 163 Colombie : Bogota.

Schuufussi Raffray, Rcv. d'Ent. 1883, p. 24
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deeipieiis Raffray, Rev. d'Ent. 189.3, p. 104, pi. 11,

1- -^ Colombie.

Trouessarli Raffray, Ann. Soc. eut. Fr. 18î)G, p. 128.

.• Brésil méridional.

Groupe 111.

Arg-us Raffray, Rev. d'Ent. 1893, p. IGo, pi. Il, f. 29.

• Brésil : Bhimenau , S^-Paolo.

lativentris Raffray, loc. cit. p. 16."), pi. 11, f. 26. .

.

Brésil : Bluineiutu.

Groupe IV.

longicornis Raffray, loc. cit. p. 166, |)1. II, f. !()..

Brésil : Blumeimu.

tetratonius RErrxER {Duciola), Verh. z. b. Ges. Wien,

1882, p. .384. — Raffray, Ann. Soc. ent. Fr. 1890,

p. 301 : Rev. d'Ent. 1893, p. 167, pi. II, fl. 3, 34. . Venezuela.

ahhrevialHs Raffray, Ann. Soc. ent. Fr. 1890, p. 302.

Hetschkoi Raffray, Rev. d'Ent. 1893, p. 168, pi. II,

1. 33 Brésil : Blumenau.

laticollis Raffray, Rev. d'Ent. 1883, p. 246 : 1893,

p. 169, pi. Il, f. 17 Venezuela : Caracas.

g^racilicoruiiii n. sp Mexique : Chimbo.

inerniiis Schaufuss, Tijds. Ent, XXX, p. 101. —
Raffray, Rev. d'Ent. 1893, p. 169, pi. II, f. 27. .

.

Colombie.

isubopacus Schaufuss, Nunq. ot. II, p. 4o6 : Tijds.

Ent. XXX, pi. VII, f. 2 a-b. - Raffray, Rev.

d'Ent. 1893, p. 170, pi. II, f. 2 Colombie.

seviiopacus G. Shaufuss, Cat. Psel. in Tijds. Ent. XXXI,
p. 10

punetulatus Raffray, Ann. Soc. ent. Fr. 1890,

p. 303 : Rev. d'Ent. 1893, p. 171, pi. II, f. 13 Venezuela.

semipuiietatus Schaufuss, Nunq. ot. p. 4o6. — Raf-

Fi'.AY, Rev. d'Ent. 1893, p. 171, pi. II, f. 16 Colombie.

l>allidu« Raffr.\y, Rev. d'Ent. 1893, p. 172, pi. Il,

I. 2.'i Colombie.

caviventris Raffray, Ann. Soc. ent. Fr. 1890,

p. 301 : Rev. d'Ent. 1893, p. 173, pi. II, f. 22 Venezttela.
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Groupe V.

lons^i|>oniii« Raifr.vv, Rov. d'Eiil. 1883, p. 24G :

1893, p. 17o, pi. II, f. 11 Colombie : liogoia.

laetus Raitray, Ann. S(X'. oiU.Fr. 1890, p. 302 : Rev.

d'Enl. 1893, p. 173, pi. Il, f. 7 Yniczurln.

Groupe VI.

flavatus n. sp Antilles : Greniuhi.

eoeeulu!^ Rai-tr.u-, Aiin. Soc. ont. Fr. 1896, p. 128..

Brésil méridional.

intermedius Raffray, Rev. d'Eut. 1893, p. 175,

pi. II, f. 20 Brésil : Blumennu.

Cironvcllci Raffray, loc. cit. p. 170 Brésil.

Groupe VII.

floininulus Raffray, loc. cit. p. 177, pi. II,

f. 6 Brésil : Blumendu.

g:raeili!i» Raffray, loc. cit. p. 177, pi. II, f. 19. Brésil : Bliimenau.

l>rasilion!iti!!i Raffray, loc. cit. p. 178 Brésil : Blnmennu.

fltiatlratii» R.vffray, loc. cil. p. 179, pi. II, f. 18. ..

Brésil : Bluinendu.

Itifosiiiulatus Raffray, loc. cit. p. 180, pi. II, f. 11.

Brésil : Bliinienaii.

uiierocepltalus Raffray, loc. cit. p. 180, pi. 11,

f. 12 Brésil : Blnmennu.

siibreetus Raffray, loc. cit. p. 182, pi. II, f. 4. Brésil : Blumcmm.

siiiuatii!i$ Raffray. loc. cil. p. 181, pi. II, f. o. Brésil : Blumenau.

mieroplillialiniiN Raffray, loc. cit. p. 182, pi. II.

If. 8, 9 B)-ésil : BlnnirniiU.

«^inioni Refiter {Gasola), Deuts. I']i)t. Zeils. XXVI,

1882, p. loi, pi. V, f. 1. — Raffray, loc. cit.

p. 183 Brésil : S''-P(ioh).

convexiuseulws Raffray, loc. cit. p. 184, pi. II,

f. 14 Brésil : Blumenuu.

Espèce inconnue d'affinités douteuses.

l>uiietatu!!« Sharp {Duciola), Biol. Cenlr. Am. Col. Il

(1), 1887, p. 4.3 Mexique .- Acapuko.
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Espèces inconnues de genre douteux.

aberrans Sharp [Duclola], loc. cit. p. 44

Guateiuala : San Juan, Vera-Paz.

Brucki Schauf. {Coiuba), Niinq. ot. II, p. 3o8 .

.

^^''^-Grenade.

elongata Schauk. [Gamba], Niinq. ot. II, p. 3o9 :

Tijds. Ent. XXX, pi. VII, f. 3 a-d

Amer, mér^" : Vampax.

l'ug^icollis Schauf. [Gamba], Xunq. ot. II, p. 360 :

Tijds. Ent. XXX, pi. XIII, f. I a-c

Amer, mér^'- : Pampas.

42

BALEGA

Reitter Verh. naturf. Ver. Briinn, XX, p. 200. —
Raffray, Rev. d'Ent. 1893, p. 187.

elegans Reitter, Bouts. Ent. Zeits, 1883, p. 43. —
Raffray, Rev. d'Ent. 1893, p. 188, pi. II, f. 38. .

.

Antilles : S'-Thoma.^.

dentata n. sp Mexique.

1
PHAMISUS

- AuBÉ (non Schaufuss), Ann. Soc. ent. Fr. 1844, p. 94.

- Raffray, Rev. d'Ent. 1890, pp. 86, 104 : 1893,

p. 138. — Reitter, Deuts. Ent. Zeits. XXXII, 1888,

p. 23o (error).

Reiobenliaclii Aubé, Ann. Soc. ent. Fr. 1844, p. 9o, Colombie.

Reilteri Raffr.vy [Jubus], Rev. d'Ent. 1883, p. 247 :

1890, pi. II, f. 2 : 1893, p. 189 Colombie : Bogota.

velutinuH n. sp Haute-Bolivie : Yuracaris.

3

STRATUS

Schaufuss, Xunq. ot. II, pp. 246, 4o2. — Reitter,

Verli. naturf. Ver. Briinn, XX, p. 194.— Raffr.\y,

Rev. d'Ent. 1890, p. 90 : J893, p. 191.

? Canthoderus Motsch., Et. ont. 18oo, p. lo, pi. f. 6.

Ann. Soc. Enl. Fr.. lxxii [1903]. 35
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nr!^inii$« Schalf. Niinq. ot, II, p, 452 : Tijds. Ent.

XXIX, 188(). p. 274. — Raffray, Rev. d'Ent. 1890,

pi. Il, f. 52 : 1893, p. 191... Mexique : Teapa. Nouvel!e-Orléau s.

?villo!i<»u!!« MoTscH. {Canthodenis).É\. ent. 1855, p. 15. Punnina.

2

EXDYTOCERA

Sh.\ri', Biol. Centr. Ain. II (1), 1887, p. 46.

vestita Sharp, loc. cit. p. 40, pi. I. f. 25

Pavanui : Volcan de Chiriqui.

cog^nata Sharp, Ioc. cit. p. 4(5 Vannma : Bubaijn.

'2

4^ Tribu Euplectini.

Tableau des Genres

1. (24). Hanclies intermédiaires plus ou moins écartées, lais-

sant voir entre elles les processus des méso-ot métaster-

num.

2. (15). Hanches postérieures écartées, jamais contiguës.

3. (4). Pas d'yeux. Antennes insérées sous un rebord du

front; tête creusée, en dessous, de grandes fossettes pal-

paires Gen. Mirus Saulcy

.

4. (3). Des yeux. Insertion des antennes normale.

5. (14). Forme épaisse, courte, élargie. Tête beaucoup plus

étroite que le4)rothorax qui est plus ou moins transversal

et atténué en avant. Élytres longs. Marge de l'abdomen

large, mais peu marquée; abdomen convexe, court, très

obtus, ou même presque tronqué à l'extrémité.

6. (13). Tempes nulles ou presque nulles. Métasternum bica-

caréné.

7. (8). Antennes de 10 articles

Gen. Neodeuterus Schaufuss.

8. (7). Antennes de 11 articles.

9. (10). Massue antennaire de 2 articles. Premier segment

dorsal très grand Gen. Phthartomicrus Schaufuss.
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10. (9). Massue antennairc de 3 articles. Premier segment dor-

sal égal ou subégal au suivant.

11. (12). Massue des antennes de dimension ordinaire. Pro-

thorax denté sur les cotés Gen. Mechanicus Schaufuss.

12. (11). Massue des antennes très grande, aussi longue que

la moitié de l'antenne. Prothorax mutique sur les côtés.,

Gen. Intempus Reitter.

13. (6). Tempes ,bien marquées, les yeux étant situés seule-

ment en arriére du milieu. Antennes sans massue distincte,

épaisses, à articles larges, transversaux. Métasternum

sans carènes Gen. Proterus Raiïra>

.

14. (S). Forme allongée, aplatie (tout à fait euplectiforme).

Tète aussi large que le prothorax qui est cordiforme.

Elytres courts. Abdomen long. Métasternum sans carènes.

Hanches postérieures très écartées. Gen. Pseudoterus RatTray.

lo. (2 et 16). Hanches postérieures subcontiguës. Jlarge de

l'abdomen peu large, mais élevée, très marquée. Abdomen
très déprimé, très atténué et acuminé à l'extrémité. Tète

petite, avec un tubercule antennaire très accentué

Gen. Pygoxyon Reitter.

16. (15). Hanches postérieures contiguës.

17. (18). Tète atténuée en avant, mais n'ayant pas de véri-

table tubercule antennaire, pas plus large que le protliorax

qui est cordiforme. Élytres courts. Antennes à massue de

2 articles, le W étant aussi large que le dernier

Gen. Apothinus Sliari).

18. (17). Tète avec un véritable tubercule antennaire plus ou

moins large. Élytres longs.

19. (20). Antennes à massue très grande, de 4 articles. Pros-

ternum non caréné Gen. Acotreba Reitter.

20. (19 et 23). Antennes à massue moyenne, de 3 articles.

Prosternum caréné.

21

.

(22). Massue de 3 articles, très tranchée. Tète avec des

tempes très marquées
;
yeux assez gros, situés vers le mi-

lieu de la tète Gen. Euglyptus Broun.

22. (21). Massue de 3 articles, peu tranchée. Tète sans tempes;

yeux très gros situés tout à fait en arrière

Gen. Panaphantus Kiesenwe^ter.
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23. (20). Massue formée d'un seul article, antennes un peu asy-

métriques, courtes, épaisses, articles transversaux, 9 et 10

un peu moins larges que les précédents

Gen. Placodium Broun.

24. (1). Hanches intermédiaires conliguës, ne laissant pas voir

entre elles les processus des méso- et métasternum qui se

trouvent réduits à des lames très minces cachées par les

hanches. Hanches postérieures contiguës.

2o. (38). Tète avec un tubercule antennaire.

26. (31). Premier article des antennes relativement très long.

27. (28). Tète transversale avec le tubercule antennaire très

long, très étroit. Antennes contiguës à leur insertion, mas-

sue de 3 articles Gen. Rhinoscepsis Leconte,

28. (27) Tète triangulaire, tubercule antennaire beaucoup

moins long, plus large; antennes légèrement distantes à

leur insertion.

29. (30). Corps très déprimé. Prothorax denté au milieu et

étranglé vers sa base. Deuxième segment ventral plus

grand que tous les autres ensemble

Gen. Autoplectus Rafïray.

30. (29). Corps assez convexe. Prothorax mutique sur les cô-

tés, régulièrement cordiforme. Deuxième segment ventral

à peine plus grand que le suivant.. Gen. Ranavala Raiïray.

31. (26). Premier article des antennes égal au suivant, ou pas

beaucoup plus grand.

32. (33). Premier segment dorsal beaucoup plus grand que le

suivant.

33. (34). Tubercule antennaire simplement bilobé; premier

article des antennes plus gros que le 2*=. Pas de fossette pal-

paire Gen. Morius Casey.

34. (33). Tubercule antennaire trilobé; 2« article des antennes

plus gros que le premier. Une fossette palpaire en avant

des yeux qui sont très petits Gen. Mirellus Raffray.

,35. (32). Premier segment dorsal égal au suivant. Tubercule

antennaire court, transversal, séparé du front par un sillon

transversal entier.

36. (37). Pas de sillons au proUiorax Gen. Apoterus Raffray.
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37. (36). Trois sillons longitudinaux cl un transversal au pro-

tliorax Gen. Aulaxus Ralïinx

.

38. (2o). Tète très variable, triangulaire et atténuée en avant

ou large et plus ou moins trapézoïdale, mais ne présentant

jamais de tubercule antennaire
;
premier article des an-

tennes de dimensions ordinaires.

39. (40). Dernier article des palpes pas plus grand que le pré-

cédent Gen. Basolum Casey.

40. (39). Dernier article des palpes toujours beaucoup plus

grand que le précédent.

41. (92). Dernier article des antennes très gros, formant à lui

seul la massue.

42. (47). Hanches postérieures distantes.

43. (46). Premier segment dorsal beaucoup plus grand que

les suivants.

44. (45). Tète petite, triangulaire, assez pointue. Antennes peu

éloignées à leur insertion, premier article plus court que

le 2« Gen. Aphiliops Heitter.

4o. (44). Tête moins triangulaire, moins pointue en avant.

Antennes plus distantes à leur insertion, premier article

plus long que le 2'' Gen. Saulcyella Reitter.

46. (43). Premier segment dorsal égal ou subégal aux sui-

vants. Tète beaucoup plus grande, carrée, plus ou moins

aplatie. Forme convexe, cylindrique. Prothorax cordi-

forme, resserré un peu avant la base par un sillon trans-

versal sinué. Yeux situés en arrière du milieu

Gen. Dalmoplectus Rafïray.

47. (42). Hanches postérieures contiguës.

48. (49). Antennes de 10 articles Gen. Prophilus RallVay.

49. (48). Antennes de 11 articles.

50. (69). Premier segment dorsal plus grand que les suivants.

51. (52). Prothorax avec une carène longituiliiiale médiane.

Arrière-corps large. Forme convexe, obèse, un peu bryaxi-

forme) Neodalmus Ralïray.

52. (51). Prothorax ne prt'sentant jamais de carène longitudi-

nale. Forme plus cylindri(jue, moins élargie.
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03. (08). Épaules dentées.

04, (5o). Antennes assez grêles et longues, dernier article for-

mant seul la massue, mais un peu moins gros, 10'" sim-

plement moniliforme, transversal. Une strie dorsale au.\

élytres. Une fossette discoïdale au prothorax

Gen. Euplectodina Ralîray.

55. (54). Antennes plus courtes, dernier article très gros et

transversalement triangulaire. Pas de strie dorsale, celle-ci

remplacée par une fossette un peu oblonguc.

56. (67). Côtés du prutliorax à rebords bien marqués, avec

une fossette large, pubescente, de chaque côté, assez dis-

tante du bord Gen. Cupila Casey.

57. (56). Côtés du prothorax sans rebord marqué, sillon trans-

versal ne se prolongeant pas en dessous des flancs

Gen. Simplona Casey.

58. (53) Épaules entières, non dentées.

59. (60). Abdomen fortement rétréci à la base du premier seg-

ment dorsal qui est très grand. Prothorax et élytres sans

fossettes, sillons, ni stries. Tête petite, triangulaire

Gen. Aphilia Reitter.

60. (59)v Abdomen non ou insensiblement rétréci à la base.

61. (62). Prothorax ovale, sans sillon ni fossettes. Tête petite,

triangulaire Gen. Chaetorhopalus llallray.

62. (61). Prothorax ayant au moins un sillon transversal, avec

ou sans fossette latérale.

63. (66). Dixième article des antennes en triangle transversal,

asymétrique.

64. (65). Tête petite, triangulaire, pointue en a\ant. Antennes

peu distantes à leur insertion. Prothorax presque orbicu-

laire Gen. Pseudotrimium RalTray.

65. (64). Tête grosse, plus ou moins tronquée en avant. An-

tennes bien distantes à leur insertion. Prothorax plus long

(jue large, cordiforme Gen. Trimium Aiibé.

66. (63). Dixième article des antennes simplement lenticu-

laire, symétrique,

67. (68). Tète transversalement convexe en arrière, assez
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brusquement atténuée en avant des yeux, avec deux sil-

lons longitudinaux Geu. Trimiodina RalTray.

68. (67). Tète plate, avec les rebords assez marqués, réguliè-

rement atténuée en avant, sans sillons, plus ou moins fo-

véolée Gen. Trimiomelba Casey.

69. (30). Premier segment dorsal égal ou subégal au suivant.

70. (71). Abdomen en dessous, de o segments apparents $ et

de 6 segments apparents c5 : le o« segment normal, qui

existe en réalité, est caché sous le 4« et c'est à peine si on

en aperçoit la trace sur les côtés.. . Gen. Limoniates RalTray.

71. (70). Abdomen composé toujours de 6 segments apparents,

dans les deux sexes : le plus souvent il y a 7 segments

chez les mâles.

72. (89). Prothorax ayant toujours un sillon transversal re-

liant les fossettes, quand il y en a.

73. (80). Épaules dentées.

74. (77). Sillon susépipleural des élytres très profond, marge

latérale des élytres dilatée et tranchante.

7o. (76). Tète carrée. Prothorax très ovoïde. Marge latérale

des élytres très dilatée. Antennes grêles, 2« article plus

long, mais pas si gros que le premier. Abdomen acuminé

en arrière Gen. Aloxomidus RalTray

76. (75). Tête transversale. Prothorax cordiforme. Marge des

élytres bien moins dilatée, peu tranchante. Antennes

courtes, compactes, '^'^ article beaucoup plus gros que le

premier. Abdomen très acuminé en arrière

Gen, Calarus RalTray.

77. (74). Sillon susépipleural des élytres peu marqué, marge

des élytres nullement dilatée en tranchant.

Antennes épaisses, articles pénultièmes lenticulaires.

78. (79). Forme assez allongée. Épaules dentées, mais non

gibbeuses. Base des élytres simple Gen. Actium Casey.

79. (78). Antennes assez grêles, articles pénultièmes monili-

formes. Forme courte, épaisse, convexe. Épaules dentées

et gibbeuses. Base des élylres avec une carène transver-

sale Geu. Actionoma RalTray.

80. (73). Épaules non dentées.
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81. (88). Tète toujours plus ou moins grande et plus ou moins

tronquée en avant, avec dos sillons et des fossettes. Ély-

tres avec les épaules arrondies, non dentées, mais bien

marquées.

82. (87). Côtés du protliorax ayant un rebord bien marqué,

presque caréné et, en dedans de ce rebord, une fossette

latérale dans laquelle aboutit le sillon transversal.

83. (84). Tète bien plus large que le prothorax. Dixième arti-

cle des antennes très fortement triangulaire et asymé-

trique. Forme cylindrique Gen. Trimiopsis Reitter.

84. (83). Tète au moins aussi longue, mais pas plus large que

le prothorax. Dixième article des antennes simple, symé-

trique. Forme cylindrique.

8o. (86). Forme très allongée, aplatie. Tète sculptée en dessus.

Antennes à articles intermédiaires lâches, 2" plus étroit que

le premier. Prothorax à côtés sinués et tubercules, auprès

de la fossette latérale Gen. Omotimus n. gen.

86. (85). Forme plus courte, très convexe. Tète sans sculp-

ture supérieure. Prothorax sans sinuosité près de la fos-

sette latérale. Antennes à articles intermédiaires très com-

pacts, 2^ un peu plus gros que le premier

Gen. Trimiosella RallYay.

87. (82). Côtés du prothorax arrondis, sans rebord, sillon

transversal se prolongeant sur les tlancs où il se termine .

par une fossette plus ou moins accentuée, située sur les

flancs et invisible en dessus Gen. Melba Cascx

.

88. (81). Tète petite, triangulaire, ncuniinée en avant, sans

sillons ni fossettes. Élytres graduellement rétrécis vers la

base, épaules absolument nulles. Dixième article des an-

tennes fortement en triangle transversal, asymétrique.. .

.

Gen. Zibus Saulcy.

89. (72). Prothorax sans sillon transversal, fossettes libres.

Tète grande, plus Jarge que le prothorax.

90. (91). Forme allongée, cylindrique. Fossettes du |trotliorax

obsolètes, sulciformes. Élytres allongés, avec deux fos-

settes basâtes Gen. Trimiomorphus RafTray.

91. (90). Forme courte, parallèle, aplatie. Fossettes latérales

du prothorax très fortes. Élytres carrés, avec trois fos-
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scttes basales, épaules très marquées

Gen. Amudrocerus Raffray.

92. (41). Dernier article des antennes moins gros, massue très

distinctement formée de plusievu's articles ou grossissant

insensiblement de la base au sommet.

93. (187). Derniers segments dorsaux déclives, plus ou moins

arrondis ou obtus, jamais horizontaux comme chez les

Staphylinides.

94. (103). Premier segment dorsal plus grand que les sui-

vants.

95. (102). Prothorax sans sillons longitudinaux.

96. (99). Tète petite, plus étroite que le prothorax et surtout

beaucoup plus courte que lui.

97. (98). Tête notablement plus étroite que le prothorax, ré-

gulièrement atténuée en avant. Antennes assez longues et

lâches. Prothorax allongé, cordiforme. Faciès de Trimiani.

Gen. Trimioplectus Brendel.

98. (97). Tète brusquement atténuée devant les yeux; an-

tennes courtes compactes. Protliorax presque orhiculairc

Faciès de Bibloplectus Gen. Philiopsis RaiTray.

99. (96). Tète grande, aussi large et parfois aussi longue que

le prothorax.

100. (101). Prothorax très cordiforme, arrondi sur les cotés.

Tète grosse, large, mais un peu plus courte que le protho-

rax. Élytres courts, épaules très dentées. Forme épaisse,

convexe Gen. Prodalma Raiïray.

1(11 . (lOOj. Prothorax plus long que large, atténué en avant et

en arrière, un peu anguleux sur les côtés. Tète aussi longue '

et presque aussi large que le prothorax. Élytres assez

longs, épaules marquées, mais nullement dentées. Forme

aplatie, allongée Gen. Stenoplectus RafTray.

102. (9o). Protliorax avec un sillon lougiluduial entier coupant

le sillon transversal à angle droit. Forme très aplatie, très

parallèle. Tête aussi large que le prothorax, très transver-

sale. Prothorax assez long, atténué en avant et en arrière.

Élytres à peine plus longs que le prothorax

Gen. Adrogaster Raiïray
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103. (94). Premier segment dorsal égal ou siibégal au suivant.

104. (111). Deuxième segment ventral plus grand que les autres.

lOo. (109). Forme assez épaisse, cylindrique. Pas de sillons lon-

gitudinaux au protliorax.

lOC). (107). Tête transversale. Prothorax ovoïde. Élytres beau-

coup plus longs que le protliorax. Antennes conqjactes,

Courtes, dernier arlicle très gros, 2'' un peu plus gros que

le premier (îen. Peripiectus Raffray.

107. (100 ei 108). Tète grande, trapézoïdale, plus longue que

large. Prothorax cordiforme. Élytres à peine plus longs que

le prothorax. Antennes assez longues, grêles, lâches, le

dernier arlicle de grosseur normale, à peine aussi gros que

le premier, massue à peine visiblement triarliculée

Gen. Trimiodytes Haiïray.

108. (107). Tête assez petite, triangulaire. Antennes petites,

grêles , compactes , 2^ article un peu plus gros que le pre-

mier, massue fortement triarticulée, dernier article de

grosseur normale. Prothorax légèrement cordiforme, pres-

que ovoïde. Élytres à peine plus longs que le prothorax,

.

Gen. Diarrogus Raiïray.

109 (105 et 110). Forme allongée, cylindrique. Tète et prothorax

liexagonaux; pas de sillon sur la tète; un simple sillon

transversal au prothorax. Élytres sans stries ni fossettes.

Gen. Capnites RalTray.

110, (109). Forme aplatie. Trois sillons longitudinaux raccour-

cis au prothorax qui est fortement cordiforme. Tète petite,

transversale, moins large que le prothorax

Gen. Euplectina Rall'ray.

111, (104). Deuxième segment ventral égal au suivant.

112, (113). Les quatre premiers segments dors;ui\ égaux.

Massue antennaire de o articles Gen. Methorius n. gen.

113, (112 et 118). Troisième et quatrième segments dorsaux

plus grands que les autres.

114, (Ho). Premier segment ventral très grand, a|)lali. Trois

fossettes basâtes et deux stries dorsales aux élytres. Pro-

sternum caréné Gen, Oropodes Casey.

Ho. (114). Premier segment ventral petit, plus ou moins ca-

réné entre les hanches postérieures.
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116. (117). Protliorax oblong ou cordiformo, avec une fossette

(liscoïdale oblongue ou un sillon longitudinal plus ou moins

entier. Quatre fossettes basales aux élytres et une strie

dorsale raccourcie. Prosternum caréné

Gen. Euplectopsis Raiïra)

.

117. (116). Prothorax carré, à angles arrondis ou orbiculaires,

avec ou sans fossette discoïdale. Trois fossettes basales aux

élytres, mais pas de strie dorsale. Prosternura non caréné.

Gen. Asymoplectus Raffrav.

118. (113 et 143). Quatrième segment dorsal seul plus grand

que les autres.

119. (136). Un sillon transversal au prothorax.

120. (133). Prosternum non caréné.

121. (130). Pas de sillons longitudinaux au prothorax, mais

souvent une fossette discoïdale oblongue.

122. (123). Tête aussi grande que le prothorax, tronquée en

avant, à côtés obliques, tempes en angle aigu à sommet
émoussé. Massue des antennes indistincte. Prolhorax cor-

diforme, sillon transversal très sinué, un vestige de sillon

longitudinal médian, mais pas de fossette discoïdale, fos-

settes latérales grandes, un peu sulciformes. Strie dorsale

raccourcie, mais bien marquée Gen. Gabata Rafl'ray.

123. (122 et 126). Tète grande, généralement plus large que le

prolhorax, mais au moins toujours aussi large (|ue lui,

carrée ou un peu transversale, peu ou pas rétrécie en

avant, aplatie, tempes très grandes, arrondies. Massue des

antennes peu marquée. Une fossette discoïdale au prothorax

qui est plus ou moins cordiforme, mais jamais étranglé à

la hauteur du sillon transversal qui lui-même ne fait jamais

complètement défaut. Élytres avec une strie dorsale va-

riable. Forme aplatie, plus ou moins large, à côtés paral-

lèles.

124. (12o). Pas d'yeux. Élytres plus courts

(îen. Scotoplectus Reitter.

12o. (124). Des yeux, Élytres plus longs... Gen. Euplectus Leach.

126. (123 et 127). Tête grande, pas plus large que le protho-

rax, allongée, rétrécie en avant, assez convexe, tempes

grandes, arrondies. Massue antennaire peu marcpiée. Pro-
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thorax allonge cordiformc, sans étranglement et sans fos-

sette (liscoïdale. Quatre fossettes basâtes aux élytres, strie

dorsale très courte et très obsolète. Forme assez allongée,

plus ou moins aplatie, moins parallèle. Gcn. Vidamus Raffray.

127. (126). Tète bien plus petite, plus étroite et plus courte que

le prothorax, toujours assez fortement atténuée en avant,

avec les côtés obliques, jamais aplatie, vertex plus ou

moins convexe transversalement, tempes beaucoup plus

petites, formant un angle aigu à sommet arrondi. Strie

dorsale très variable, mais ne faisant jamais complètement

défaut.

128. (129). Prothorax cordiforme, sans étranglement, ayant tou-

jours une fossette discoïdale. Massue des antennes triarli-

culée, très tranchée, plus forte Gen. Thesiastes Casey.

129. (128). Prothorax très cordiforme. assez fortement étranglé

à la hauteur du sillon transversal, la fossette latérale étant

située sur le bord même des flancs, nulle trace de fossette

discoïdale. Massue des antennes moins tranchée

Gen. Meliceria Ikilïray.

130. (121). Des sillons longitudinaux au prothorax.

181. (132). Deux sillons latéraux fins au prothorax, mais bien

marqués, avec une petite fossette discoïdale sur le pro-

thorax qui est transversal et en trapèze renversé. Tète

petite, transversale. Une assez longue strie dorsale aux

élytres, fine et bien marquée Gen. Sampsa RalIVay.

132. (131). Trois sillons larges et profonds au prothorax, le

médian un peu raccourci; protliorax cordiforme. Tète

assez grande. Pas de strie dorsale aux élytres, mais la fos-

sette basale externe très grande (ien. Glastus RalTray.

133. (120). Prosternum caréné.

134. (13o). Tète grande, plus longue que large, mais plus

étroite que le prothorax, à peine rétrécie en avant, aplatie,

tempes peu arrondies. Prothorax cordiforme, un sillon lon-

gitudinal médian entier, de chaque côté deux fossettes,

dont l'une terminant le sillon transversal et l'autre basale,

entre les deux une dent obtuse. Quatre fossett(>s basâtes

aux élytres, pas de strie dorsale. Gen. Diastictulus nom. nov.

13o. (134). Tète plus grande qui- le prothorax, atténuée en
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avant, tempes grandes, arrondies. Prothorax plus ou moins
cordiforme, sans fossette discoïdale, mais avec un vestige

de sillon sur le disque et un court sillon longitudinal

médian entre la base et le sillon transversal. Quatre fos-

settes basales aux élytres, pas de strie dorsale

Gen. Macroplectus Rallray.

136. (119). Pas de sillon transversal au prothorax.

137. (140). Prosternum non caréné.

138. (139). Un seul sillon médian au prothorax. Tète grande,

avec une large fovéole centrale émettant en arrière \\\\

sillon et, sur le vertex, deux fossettes libres. Forme plus

ou moins linéaire Gen. Octomicrus Schaufuss.

139. (138). Pas de sillon médian au prothorax, mais seulement

trois fossettes basales libres. Gen. Acolonia Casey.

140. (137). Prosternum caréné.

141. (142). Trois sillons longitudinaux plus ou moins entiers

au prothorax et pas de sillon transversal. Tète petite.

Deuxième article des antennes aussi long mais pas plus

gros que le premier Gen. Bibloporus Thomson.

142. (141). Pas de sillons longitudinaux au prothorax, mais un

sillon transversal angulé au miUeu, reliant deux grandes

fossettes latérales. Tète assez grande, transversale.

Deuxième article des antennes plus gros que le premier.

.

Gen. Biblomimus n. gen,

143. (118). Les quatre premiers segments dorsaux subégaux.

144. (154). Pas de strie dorsale aux élytres; fréquemment la

fossette externe est accentiforme, d'autres fois les deux

fossettes externes sont réunies dans une dépression com-

mune un peu allongée, mais qui ne peut être considérée .

comme une strie.

145. (150). Segments ventraux 2, 3, 4 subégaux.

146. (147). Prothorax carré à angles arrondis, sans aucune trace

de fossette ni de sillon sur le disque. Forme asssez aplatie

et allongée Gen. Bibloplectus Reitter.

147. (146 et 148). Prothorax cordiforme, avec une trace de

sillon sur le disque. Forme aplatie plus large

Gen. Anoplectus Ralïray.
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148. (147 et 149). Protliorax 1res curdifonne, iiidisliuctement

denté sur les côtés au milieu, et de là à la base, un peu

échancré, une fossette discoïdale sulciforme. Forme plus

épaisse Gen. Pteroplectus Ralli';i> .

149. (148). Prothorax très fortement échancré carrément et

resserré après le milieu, une dent mousse au-dessus de

lY'chancrure. Antennes compactes, petites, massue à peine

apparente , formée presque exclusivement du dernier ar-

ticle, quoique les articles 9 et 10 soient visiljlement plus

gros que les précédents Gen. Epithematus Hallray.

loO. (14o). Segments ventraux 2 et 3 subégaux, 4 plus petit.

151. (132). Prothorax à peu près carré, à angles arrondis, sans

aucune trace de fossette ni de sillon sur le disque. Forme
aplatie et parallèle Gen. Pseudoplectus Reitter.

152. (loi et 153). Prothorax très cordiforme, sans trace de

sillon ni de fossette sur le disque. Forme très aplatie et pa-

rallèle Gen. Lioplectus RafTrax

.

153. (152). Protliorax ovale ou un peu cordiforme, avec un

sillon longitudinal raccourci sur le disque. Forme assez pa-

rallèle et légèrement aplatie Gen. Protoplectus RalTray.

154. (144). Élytres ayant toujours au moins une strie dorsale

(parfois plusieurs) raccourcie, large, diffuse ou longue,

fine et très rfelte

155. (177). Une strie dorsale raccourcie avant le milieu, géné-

ralement large et diffuse, peu profonde, parfois cependant

assez nette, mais courte.

156. (163). Tète transversale, plus étroite et beaucoup plus

courte que le prothorax.

157. (160). Antennes grêles ou Unes, plus ou moins courtes

ou allongées. Pas de sillon latéral, mais une grande fos-

sette de chaque côté.

158. (159). L'n sillon médian raccourci au prothorax. Tète non

rétrécie en avant, à côtés parallèles. Antennes allongées,

grêles , Gen. Plectusodes Raffray.

159. (158). Pas de sillon ni de fossette médiane au prothorax.

Tête très atténuée en avant, côtés très obliques. Antennes

fines, courtes. Gen. Ramecia Case\

.
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160. (157). Antennes éi'aisses.

161. (162). Trois sillons longitudinaux au prothorax, latéraux

très marqués, médian très fin. Strie dorsale très courte,

très diffuse Gen. Dalma Sharp.

162. (161). Un seul sillon longitudinal médian au prothorax.

Strie dorsale large, profonde, mais très nette, atteignant

le milieu Gen. Eutyphlus Lcconto.

163. (136). Tête beaucoup plus grande, au moins aussi longue

que large, plus ou moins atténuée en avant, tantôt moins,

tantôt plus large que le prothorax.

164. (174). Tète avec les tubercules antennaircs normaux.

16o. (171). Tète atténuée en avant.

166. (167). Deux fossettes basâtes aux élytres. Tète bien plus

longue que large, presque aussi longue que le prothorax

qui est cordiforme et sans sillon longitudinal. Strie dorsale

assez fine, peu profonde Gen. Xenogyna Ralîray.

167. (166 et 170). Trois fossettes basâtes aux élytres, strie dor-

sale profonde, bien nette, ayant pour base une fossette uni-

que, assez longue, épaules efîacées mutiques, pas de sil-

lon susépipleural. Prothorax cordiforme, assez allongé ou

presque ovale.

168. (169). Front tronqué carrément en dessus de l'épistome,

vertex tranversal, tète brusquement rétrécie en avant des

yeux, deux sillons céphaliques convergents eu avant

—

Gen. Microplectus Ralîra\

.

169. (168). Front non tronqué, mais très déclive, pas de sillons

céphaliques, mais une excavation entre le vertex et le front.

Gen. Epiplectus Raiïray.

170. (167). Quatre fossettes à la base des élytres, strie dorsale

très courte, diffuse, presque géminée, ayant pour base

deux fossettes, épaules carrées, dentées, avec un sillon

susépipleural. Prothorax brièvement cordiforme

Gen. Pteracmes RalTray

.

171. (16S). Tète à peine ou nullement atténuée en avant.

172. (173). Un très fort sillon longitudinal au protliorax. Tète

plus étroite que le prothorax.. Gen. Plectomorphus RafTra>

173. (172). Pas de sillon longitudinal médian au prothorax.
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Tète au moins aussi large que le prothorax

Gen. Sagolonus RafTray.

174. (164). Tète prolongée en avant des yeux, avec les tuber-

cules antcmiairos très dévelo|)pés.

175. (176). Antennes avec le premier article aussi long que les

trois suivants réunis, assez rapprochées à la base

Gen. Dalmisus Sharp.

176. (175). Antennes avec le premier article carré, à peine aussi

Idng que le 2% très distantes à leur base; le front est lar-

gement concave entre les tubercules antennaires

Gen. Brouniella nom. nov.

177. (lo5 cl 18o). Une strie dorsale très nette et très longue,

atteignant le plus souvent rextrémité des élytrcs.

178. (179). Ni sillon longitudinal ni fossette sur le disque du

prothorax, ce dernier très cordiforme. Tète transversale.

Antennes courtes, dernier article au moins aussi long que

les quatre précédents réunis. Deux fossettes basales aux

élytres, strie dorsale atteignant au moins les 3/4 de la lon-

gueur Gen. Tomoplectus Raffray.

179. (178 et 180). Pas de sillon longitudinal, mais une fossette

discoïdale au prothorax qui est un peu coudiforme, mais

plus atténué en avant qu'en arrière. Tète transversale. An-

tennes compactes, dernier article plus long que les deux

précédents réunis. Trois fossettes basales aux élytres,

strie dorsale atteignant au moins le milieu des élytres. .

.

Gen. Aminosimus Rallray.

180. (179). Trois sillons longitudinaux bien marqués au pro-

thorax.

181. (184). Bords latéraux du prothorax très légèrement ou

même nullement sinuésà la hauteur du sillon transversal.

Tète transversale ou pas plus longue que large. Quatre

fossettes à la base des élytres, strie dorsale le plus souvent

preéquô" entière.

182. (183). Prosternum caréné Gen. Euplectops Roilter.

183. (182). Prosternum non caréné... Gen. Paraplectus Rallray.

184. (181). Bords latéraux du prothorax largement et profondé-

ment sinués et entaihés à la hauteur du sillon transversal.

Tète notablement plus longue que large. Deux fossettes à la
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base des élytres, stri(^ dorsale dépassant le milieu

Geii. Deroplectus Ralïra\

.

18o. (177 et 186). DeuK stries dorsales très nettes. Unes, rap-

prochées l'une de l'autre et semblant géminées. Tète mé-
diocre, atténuée en avant. Prothorax presque ovale

Gen. Trychioplectus Ualîray.

186. (18o). Deux stries dorsales larges, confuses, éloignées

l'une de l'autre, avec la trace d'une troisième strie externe,

les intervalles assez convexes. Protliorax cordif(trnie assez

large. Tète grande, à peine atténuée en avant

Gen. Zelandius Uafîraj

.

187. (93). Derniers segments dorsaux et ventraux horizontaux,

acumiués comme chez les Staphilinides

Gen. Eleusomatus Uaiïrav.

Tableaux et Deschu'tioxs

Tableau du genre Trimium

A 2. Deux strioles plus ou moins écartées ou rajipro-

chées à la base du premier segment dorsal.

B "2. Strioles de la base du premier segment dorsal éloi-

gnées l'une de l'autre, renfermant 1/3 ou 14 de

la largeur.

C 2. Espace compris entre les deux strioles du pre-

mier segment dorsal non creusé en fossette,

parfois simplement un peu déprimé tout à l'ait à

la base.

D 2. Les trois fossettes du prothorax très grandes, la

médiane séparée des latérales seulement par une

petite carène longitudinale Groupe I.

D 1. Les trois fossettes du prothorax normales, reliées

par un sillon transversal Groupe II.

C 1. Espace entre les deux strioles du premier segment

dorsal plus ou moins creuse en fossette Groupe IIL

B 1 . Strioles du premier segment dorsal très rapprochées

l'une de l'autre, l'espace compris entre elles ni

impressionné ni fovéolé Groupe IV.

A 1. Strioles basâtes du premier segment dorsal absolu-

ment invisibles (Jroupe V.
Ann. Soc. Ent. Fr., lxxii [1903]. 30



034 ,
A. Haki l'.Av. (,")!)

Trimium lonsivoiilrc n. sp. — Tealdceum. Cuput maymiiii,

anlrorsum nHfimalum, froriic rudoso-piincltila, iuter ocnloa forcis

diKilim et sulco pnraholico. uccipite lurdio hrevissiine inipresso. Aii-

leiiiiae brèves, arllculis 2 primo iiuijore , quadraio, sequentibm com-

pactis, leriter transversis, 7- 10 (jradatiiH latitudine crescentibus ei

magis ne mayis tramversis, 10 leriter asijinetrico et intus crassiore,

Il breriter conico. Prothoru.r cordatus, capiti latitudine vix aequalis,

liileribiifi rolundiitus, foreifs tribus noriualibus quarum média leriter

salriformi, salro transverso junctis. Elijtra proilioraris et suae latitu-

dini lonçjitudine vix aequalia, basi minus attenuata, lateritms rotun-

data, humeris notatis. Abdomen elytris fere triplo longius, seiimento

primo dorsali sequente vix dimidio majore, striolis basalibus brevissi-

mis, lertiaiii partem disri includentibns, intcr eas disco linud foveato.

Metasternuiii ronve.rum. Seiimento ventrali kite et ovaliter impresso. —
Long. 1,;{0-1.40 mill.

Transcaucasic : M'" Talycli.

Celte espèce se rapproche de T. expandnm Reilt., par beaucoup de

points ; mais les antennes sont plus épaisses avec les derniers articles

plus transversaux, les élytres sont plus courts, tandis que l'abdomen

est très grand, convexe, un peu arrondi sur les cott's et très légère-

ment ri'tréci à la base et atténué à l'extrémité.

Tableau du genre Actium

A 8. Deux strioles à la base des premiers segments

dorsaux; trois fossettes à la base des élytres... Groupe I.

A 2. Deux strioles à la base du premier segment dorsal

seulement.

li ^. Trois fossettes à la base des éhtres (iroupe II.

lî \. Deux lossettes basales aux élytri'S Groupe III.

A 1. Pas de strioles à la base des segments dorsauv. . . Groupe IV.

Oiiiotimus n. geu.

Elonyalus, snhdeplanatus. Capul anlire atteiinatum. protliorare an-

qaslias, latitudine sua loiujins, profunde sculpluraluiii . l'alpi ma.nlla-

res miniiti, artirulo :i ylobuloso, 4 breriter ovato. Aulcunae sat elon-

f/atae, elava uniartirulata, ai'ticulis 2 primo non majore, sequentibus

nioniliformibus, parum rompartis, 10 leriter transrerso. Il mediocri,

ovato. Prothorar cordatus, forcis lateralibus supra lalera et intm

sitis, laterc juxta eas sinuato et tubcrculato, sulco transverso anyulato.

J
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Elijtra elou(jat(i, humeris notatis sed non den-

tntis,suk() epiplriirali ih'firienle. Ahdomen elijlris

non longius sed Irriter (un/ustius, se(/mentis dor-

salihus subaequalilms, l husi iinpresso, ventruli-

l)us I brerissimo, 2, .V in ter se aequalibiis, niajo-

ribus, 4 minore, o diniidio minore, G muyno,7 sat

magno, iriangulari, leviter transverso. Proster-

nion haud carinatum. — Fig. 3.

Ce genre que j'avais confondu avec Trimio-

dijtes, est en réalité plus voisin de Melba et appar-

tient à ce groupe dans lequel la massue des

antennes n'est formée que par le dernier article.

La figure ci dessus représente la seule espèce du

genre, Omotimus sulcifrons Haflray.

Tableau du genre Melba

Fig. 3.

A 2. Antennes plus courtes, plus épaisses, articles 3-8

transversaux, 9 et 10 lenticulaires, 10 asymé-

trique Groupe I.

A 1. Antennes plus longues, plus grêles, articles 9 et 10

seuls transversaux, symétriques.

B "2. Tète rétrécie en avant des yeux, dans les deux sexes.

G 2. Front non prolongé en avant au-dessus de l'épi-

stome, plus ou moins tronqué en avant tiroupe II.

G 1. Front prolongé au-dessus de l'épistome plus forte-

ment c5, moins fortement Q (iroupe III.

B 1. Tète carrée, souvent dilatée et même auriculée en

avant chez les mâles Groupe IV.

Moll»a gi'euadensîs n. sp. — Breciter oldonga, sat crassa,

convexa, rufescens, antennis pedibusque testaceis, subtilissime pubescens.

Caput latitudine sua longius, antice attenuatum, lateribus obliquis,

supra antennas binodosum, in frontis medio deplanatum, foveis duabus

ohlongis in ter ornlos anterius si fis et magis inter se quant ab oculis

distanlibus, temporibus rotundatis. ncripite valde sulcato. Oculi mé-

diocres. Antennae breres, graciles, articulis 2 magno, snbquadrato,

sequentibus minutis, nioniliforniibus, compactis, 9, lu transcersis,

Il mediocri, orato, acuminalo. Protliorax capite latior, lateribus

cable rotundatus et sulco transcerso leciter sinuatus, isto sulco angu-

lato, ralido. Klgtra magna, lateribus rotundata, Itumeris notatis.
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foveis basalibus duabus nuignis, e.vtcrna sulciformi. Abdomen elylris

pnulo brevius, postice obtusum. Metasternum deplanatuin. Pedes crassi.

(5 Sefjinentis vrntralibiis 2-3 valde decresccntibus, 6 magno, irans-

versim leviter iiiipresso, 7 toio operculato, inegulariter transrrrsiiu

rhomboidali
; femoribus crassioribus, intermediis supra tumidis, infra

leviter sùmatis, tibiis intermediix apice intus obtuse et breviter colcn-

ruti.s. — Long. 0,90-1 mill.

Antilles : Grenada.

Cette espèce est très voisine de .V. mlcatula Casey, mais elle est

plus courte et plus arrondie sur les cotés : le dernier article des anten-

nes est plus court, plus ovoïde, les cuisses intermédiaires, chez le

mâle, sont moins renllées : elle ressemble davantage encore à M. den-

tipes qui est décrite ci-après, mais les antennes sont plus grêles et

les tibias intermédiaires ne sonl pas dénies au milieu.

llolba «lciitii»<'«* n. sp. ^ Ohloiuja, mt crasm, couve.ra, rufes-

cens, untennis pedibusfiue pallidioribus, sublilissime pubescens. Caput

subtriangulare, temporibus valde rotundatis, occipite sulcato, foveis

duabus intcr se luagis (juam ab oculis distantibiis. sulci/t profandh,

Irriter obliquis, antice angulatix, utrinque supra antenuas nodosuin.

(kuli iiKigvi. Antonnae capite longiores, articulis 1 (juadrato, 2 majore,

obocato, leviter tuiaido. H-V moviliforinibus, W transveiso, 11 ovutu.

Prothorax capite paulo lutinr, cordatus, lateribus valde rotundatus et

postice pcrparum sinuatus, sulco transrerso valida, angulato. Elytra

magna, lateribus leviter rotundata, humeris uotatis, foveis duabus

magnis, sulco dorsali mullo (Uitc médium abbreviaio. Abdomen elglrix

paulo brevius, postice rotundatum. Metasternum liulcatum. Segmentis

ventralibus S, 3, 4 aequalibus, 3 medio fere inconspicuo, 6 magno,

basi transversim impresso, 7 toto operculato, transversim irregulariter

subovato. Pedum anticorum femoribus crassis, tibiis apice incrassatis,

intermcdiorum femoribus tumidis, e.rtus rotundatis, intus leviter si-

nuatis, libiis intus medio dente vatido subtriangulari armatis, posti-

corum femoribus parum crassis, tibiis parum incrassatis (5. — Long.

1,10 mill.

Amérique septentrionale : Pensylvanic, S'- Vincent.

Cette espèce est très voisine de M. sulcatula Casey, mais elle est plus

convexe, plus épaisse, les tibias intermédiaires sont armés d'une dent

un peu en hameçon, tandis (jue dans .)/. sulcatula ils sont simplement

un peu dilatés et comprimés.
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Melba quacirifoveata n. sp. — Ohlonga, ovuta, couvera, rufa,

nitida, rix perspicue pubescens. Cajiut vaUdum, anticc attemintum,

Intel ibus obliqitis, fronte truncntum , occipite

medio leviter conrexo, postice sinurito, fovt'is (lua-

tiior rnlidis et inter se iicfjindibua , iiiulto iiuifjis

inter se quam a latere dishnitihiis. Anteinnirum

articulis 2 primo iiidjorr, orato, sequentibus

moniliformibus , 1er i ter tninsverxis , 10 lenticu-

tari, synietrico. Il iiiaguo , ovato. Prothornx

capite pnulo latior, ralde corddtnx, Uttitudine siui

perjxrruiit longior, lateribiis nnte médium valde

rotundatus, foreis lateralibus validis, sulco trans-

rerso sat profundo, medio (oigulato, haud am-

pliato. EUjtrn subquadrntn, hiterilnis perparimi

rotundata , humeris obtuse notât is, basi foveis

duabus magnis et profundis , anguHs externis

posticis hériter truncatis. Abdomen ehjtris lougius.

Pedes sat graciles. Metasternum convexum

Fis-. 8.

Fig. 8.

— Long. 1 mill.

Antilles : S'-Tliomas.

Cette espèce diffère de toutes les autres par les 4 fossettes très mar-

quées de la tcMe et l'absence de tout sillon.

llelliorius n. gen.

Mediocriter elongntus, nubparnllehis. Coput vtiniitum , onliee ntte-

niintam, lateribus obliquis. Oculi mngni, pone

médium siti. Palporum articula ultimo orato.

Autennue crassae, articulis 1, 2 magvis, S-0

minutis, 7- Il dimidiam partem antenmie ae-

quantibus et claram quinque-articulatam for-

ma ntibus. Proihorax trausversus, capite multo

latior, foveis tribus glandulosis , sulco trans-

rerso junctis, externis supra latus et intus

sitis. Ehjtra magna, basi haud attenuata, liu-

meris subdentatis, sulco susepipleurali conspi-

euo, foreis tribus basalibus quorum externa

suiviformi, stria dorsali attamen defciente.

Segment is dorsulibus aequalibus, rentralilms

I minuta, inter eoxas carinato, 2, -i aequalibus,

minutissimo, magno, septimum ovalem el opereulalum.
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amplectente. Tursi crassi, brrces, mUculis 2 conico, -i rijliiiilrico, Inr-

riorr; ungue iinko mmjno. — Fig. 4.

J'avais rangé à lort parmi los l'criplrctus l'ospèce unique qui rentre

dans ce genre très caract(''risé par la massue de ses anlennes aussi

longue que la moitié de raïUenne et composée de cinq articles.

O.tte espèce, Methon'as hicolor Haiïr. (sub Prriplrrtua), est repré-

sentée ici.

A»!i.vnio|>lectusi fIas;ollatiis n. sp. — Suhparnlklns , minuy

l'Ionyatus, li-ritcr coiivcrus , briiiniriis vel piceo-bruuitens, ebitroniiii

ilisro rnbi'Krentc, miinniis ix'dibiixfiiic Ir^tiirc/x. Cajinl pioihonicc tinf/iis-

this, laiitudine ncf/Hilonguin, nnliçe iiltciiualuin , Interibus obliquis,

in linea média oculorum foveis duabus muximis, sulcis duobus parnl-

lelis cum sulco frontali transverso junctis, fronte utrinque supra an-

tennas lepiter nodosa. Antenuue validne, clnva bene notaia, articulis

.V-8 inoinUforniibiis, 9, lu iiiajoribus, vir transversis , H uiediurri,

ovato, acuiiiinnio. Prothorax aipi le rix longior, laliUidine aequilongus,

lateribus subrotundatus
,
poslice levlter angustior, foveis lateralibus

niaguis, sulco transverso ralido, purum sinuato, posterius medio pro-

longato, fovea discoidali déficiente. Ehjlra lantummodo latitudine sua

loiigiora, hilrribiis subrectn.

rj Srginrntis dursalibus :i praecedente diiplo

longiore, 'i tertium vix aequante, ventralibus 4

tiiinsrersim et arcuatim profundissime sulralo

et nigro-)iiftculnlo , .ï medio angusti!<si)Uo, ri.r

inipressii, niinnle bitnbercnlato , (1 medio vix

ronspicuo, utrinque flageUam apicem attingen-

tem et septimum tegentem cmittente, istis fla-

gellis asgmetricis, dextrn longiore et subrecto,

iid sinislrum breriore et baxi nngnlalo, 7 magno

ogirtûi, Umgitudintililer rarinato. — Fig. o. —
Long. l,()o-l,i.") mill.

Le Cap : Stellenbosch.

Cette espèce; se distingue de toutes les autres par la petitesse de la

Icte, et par Tarmatun; abdominale chez le ô", plus compliquée encore

que dans les autres espèces : le 4*^ segment ventral porte un très pro-

fond sillon semi-circulaire, le o'' est très étroit au milieu, proéminent

siu' les côtés, le ()' est à peine visible au milieu, dévelo|ipé asymétri-

quement sur les côtés (pii émetlent ciiacun un appendice llagelliforme

Fis. 5.
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aussi lon^ que le 1" segmcnl, ct'lui de gauche ('tanl |ilus court, plus

coud('' à la base, celui de droite plus long et plus droit.

Tableau du genre Euplectus

A 2. Corps allongé, mais n(tn linéaire : massue des an-

tennes toujours nettement triarticulée ; sillon trans-

versal reliant les trois fossettes prothoraciques tou-

jours bien marqué.

H 3. Premier et deuxième segments dorsaux sans strio-

les basales.

C 2. Prothorax sans sinuosité et sans tubercule sur les

côtés à la hauteur de la fossette médiane (subg.

PIcctophloeus Reitt.) Groupe 1.

G 1. Prothorax avec une sinuosité et un tubercule sur

le coté, à la fossette latérale Groupe II.

B 2. Premier segment dorsal seul avec une impression

basale (iroupe III.

B 1. Les deux premiers segmcnits dorsaux avec deux

strioles à leur base.

C 2. Côtés du [U'othorax sans sinuosité ni tul)ercule sur

le côté, à la hauteur de la fossette latérale.

D 2. Tète avec deux fossettes sur le vertes, sillons cé-

phaliques variables, généralement obsolètes, sou-

vent une grande fossette frontale; dernier article

des antennes ovoïde, plus ou moins acuminé.

Espèces paléarctiques.

E 2. Strioles dorsales des deux premiers segments dor-

saux longues, dépassant le milieu Groupe IV.

E 1. Strioles dorsales des deux premiers segments dor-

saux très courtes (iroupe V.

Espèces américaines.

F 3. Tète large, plate, généralement plus large que le

prothorax, un peu ou pas atténuée en avant; der-

nier article des antennes assez court, ovale Groupe YI.

F 2. Tète avec deux sillons parallèles réunis en avant

à un sillon transversal. Kspèce inconnue, probable-

ment très voisine du groupe précédent.

{E. signifer Reitt.) (iroupe VII,

F I. Tète un peu moins large, très légèrement atténu('e
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on avant, deux tivs forts sillons subparallèles réu-

nis à un sillon transversal, railion du vortcx et co-

tés de la tète un peu convexes ; dernier article des

antennes plus long, un peu cylindri(|uc, obtus au

sommet {Pycnoplpctns Cas.) Groupe VIII.

I) 1. Tète avec deux forts sillons obliques réunis angu-

leusement en avant, dernier article des antennes

assez gros, ovoïde Groupe IX .

G' 1. Côtés du prothorax très légèrement sinuésavecun

tubercule plus ou moins marqué à la hauteur de la

fossette latérale.

D^ 2. Sinuosité et tubercule du côté du prolhorax très

])eu marqués; tète jjortant, tout à fait en avant, lui

sillon transversal entier allant d'un bord à l'autre.. Groupe X.

D' 1. Sinuosité et tubercule du prolhorax très marqués
;

tête sans sillon transversal entier sur le front. . . . Groupe XI.

A l. Corps très étroit, linéaire; massue des antennes à

jieine triarticulée, articles 9 et 10 très transversaux.

11 brusquement très gros; sillon tranversal du pro-

lhorax très superficiel Grouiic XII.

Euplectus Srilmitti n. sp. — Eloiigatiis, p(iriiUplus,depl<inatuii,

totns nifns, litrrilrr pubescens, cum setis nUquot Innyioribns. Caimt

Inter'ihm sithrugo^c piotrintuiii, maf/nuni, Jevitrv tnnisveisum, imtlce

lii'rpdrnin titlcmintiun, trmporibitx votitnduth, occipitc postice brcviter

sulcaiuiu, in fronte sulco trnnsverso iniegro, medio anguhito, in ver-

lice foveis duabus inter se et ab oculis aequaliter diMantibus, sulcis

diiobus redis cum sulco transverso junctis. Avteunde médiocres, arti-

ctilis I cglindrico, 2 ovato, S -7 immiliformibus, 8 pnulo minore et

snbtransverso, 9, 10 paulo mnjoribm, siibtrausrersis, Il oblougo-oralo,

hasi Iruncato, apice ohluso. Prothorax capili latiludinc aequalis et la-

tiludine sua aequilongus, subhe.xagonus, anlice plus attenuatus, foveis

lateralibus média paulo majoribus, sulco transverso obsoleto, sulco dis-

roidali tenui, antice abbreviato. Elgtra quadrato-elongata , lateribus

subrecta et parallela. foveis duabus quarum e.vtcrna magna, stria dor-

sali ohsoleta, nsque ad médium jierspicua. Abdomen elgtris paulo lon-

gius, lateribus leviter obliquis, in, segmentis duabus primis dorsalibus

striolis duabus divergentibus, tertiam partem disci includentihus. Me-

tasternum conrexum. Pedes brèves, femoribns crassis, tibiia leriter ad

apicem mcrassatis.

O Femoribus omnilms, praesrrtim intermediis, multo crassiorilnis,
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tibiis intermediis (ijnre valde sed nhsnlrlr cnh-fiifilix, trochnnievUmspos-

ticis carinatia. Segnifiitis ventralihus a ntruatun obsolète iiiipremi,

7 transcerso, oblique mrinato. — Long. 1,()0-1,70 mill.

Amérique septentrionale : Pensylvanie.

Cette espèce est voisine de E. elongatus Brendel, mais If iirolhorax

est très difTérent et les cuisses sont beaucoup plus renflées.

Je me fais un plaisir de dédier cette espèce au Rév. Jérôme Schmilt

qui l'a découverte et à qui j'en dois la communication.

Eii|)lectns infoiiisus n. sp. — Siibelongatus, snl ronve.rus, rufo-

testareus, breriter sed siibhirsute pubescens. (laput laeve, in nuiryinibus

attamen irregiihiriti'r et subnigose, parce punctatuin, suljquadratuui

,

anticerix attenuatum, teuiporibus brevilnis et obliqim, occipite conve.ro

simplice, in vertice, pone médium, forcis duabus inter se magis quam
nb oculis distantibus, sulcis duobus subrcctis et unticc ungulatim Junc-

tis. Àntcnnae sut clongntoe, urticulix l quadrato, 2 (Uigustiorc sed

longiorc, subcylindrico, :>-!) inoniliforinibus , hititudine perparum

crescentibus, W duplo Uitiore, transcerso, Il oblongo-siiborato , l)asi

truncato, apice obtuso et levitcr turbinato. Prothorax capite et longi-

tudine sua paulo latior, conrexus, rotiindato-cordatus, foreis tribus

quaruni lateralibus rotundatis , média minuta, punctiformi, sulco trans-

verso, medio anipliato et profundo, lateribus ol>solcto et inter foveas

vix perspicuo, fovea discoidali minuta sed profunda, leviter oblonga,

basi ipsa plurifoveolata. Elgtra latitudine sua longiora, parum convexa,

lateribus leviter rotundata, fiumcris notatis, basi foreis tribus quaruni

externa majore, sulco dorsali lato, paulo antc médium attenuatn. Ab-

domen elglris paulo longius, lateribus parallelum, postice ohtiisum
;

segmentis duobus primis basi, inter striolas vix perspicuas et terliam

partem disci includentes, impressis. Metaster-

num obsolète sulcatum. Segmentis ventralibus

1 parie média postica deflexa et excavala.

medio lobo quadrato et utrinqiie dcnlibus

obtusis quarum internis fusciculatis, "> mar-

gine superiore valde trisinuata, (i leviter

transversim impresso, 7 transversim rhom- '''S- 6-

boidali et medio carinato. Pedes médiocres

parum incrassali, tibiis posticis pcrp(trum sinuatis cJ. — Long.

1,40 mill. — Fig. 0.

Amérique septentrionale : Pensylvanie.

La moitié postérieure du ¥ segment ventral est défléchie et creusée :
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,•111 milieu il y a un lobe canv qui vient s'appliquer exactement dans

l'écliancrure mc'diane du .')'' et, de cha(|ue côté, deux dents obtuses,

dont rinternc est fasciculée et qui correspondent ù la sinuosité dépri-

mée du o« segment.

Celte espèce est évidenunent très voisine de K. se.ruaJis Case\
,
que je

ne connais pas malheureusement, mais, d'après la description, elle en

(liiïère certainement ]);u' rannature des segments ventraux chez le

màl(\

M. Casey a lait erreur en comptant les segments ventraux : ceux qu'il

indique comme étant les 3<=, 4^, o'' et ()'' segments ventraux sont en

i-éalil('' les 4% o", (V et 7*^.

EiiplectiiK [Viictwpkctus) exis^iiiiM n. sp. — Klongalus, Huhpa-

nillphis
,
parti III ronre.rns, ntfiis , birclmme sut dense et siibinile jm-

hesceiis. Caput muiiimiii, Intitudine sua fore lonfiias, antrorsuiii utte-

nuutuiii , lateribus obliquum , teiiiporibus obliquis, supra autennas

obsolète nodosriin, occipite traiisverso
,

iiostice obsolète impresso, foveis

daabiis maijnis iiiter se et ab oculis aeijualiter distaiitibtis, suleo para-

biiliro, lateribus recto, antice quadrato-lransrerso. Anteuiiae brèves,

arliculis 1, i> quadratis , majoribus, 3-S iiiiniiiis, iiioniliforiiiibus , !)-

10 multo majoribus, maxime transversis, il mediocri, ovato. ProtJiora.r

capiti subaequalis, antice et postice subaequaliter attenuaius, lateribus

rotundatus, foveis maijnis, lateralibus rntundatis, média transversa,

disroidali oblonfja, siilco traiisverso vali/lo. Elijtra laiitudiiie sua multo

iDtiijiora, lateribus subparaUehi, sulro dorsali brevi. Seymeiitis dorsali-

hiis t basi profande impresso, ciliato. ista impressione tertiam jnirtem

ilisei liaud includente, 2 obsolète siiiiiliter impresso. Metasternum pro-

funde sulcatum. Sef/mentis ventralibus simplicibus, (i ma(/no, profunde

emari/inafo. 7 irregularifer et breviter ovato, viv perspieue carinato.

l'edes met/iorres, femoribus intermediis paulo mayis incrassatis o. —
L(mg. d mill.

Antilles : Saint-Vincent.

Cette espèce se distingue de K. tenellus Casey, par sa tète plus grande

et surtout plus longue et par la massue des antennes, le plus grand

diamètre du 'Jl<" article étant à peine égal à celui du 10''.

ilu|>lec*lu!ii illepi<lus n. sp. — Elonijalits, parallehis, subdepla-

natus,rubro-castaiieus. antennis pedibusque rufis ,
parcissime pubescens.

Caput magnum, quadratum , anfiulis omnibus rolundatis , occipite sut-

C(ito,in /route sulco traiisverso iitteijro, iiiter ociilos medio foveis duabus

inter se et ab oculis aei/ualiter disUmlibus, sulco parabolico aiiteriiis
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rum sulco frantitli trdiisrcrsn juiirio. OeuJi mciliorycs. Autnindc ci'tissae,

nrtirulis 1 siihcnliiidriro, 2 quailrato, minore, :i-H pnulo viinorihus, nio-

mliformihus et ijerpanan tnmsi-enis, 9, K) pnulti tiinjovilnis, fere duplo

Intioribus, Iramversis, leriter crescentibm, Il Imsi iruiicato, oratu,

apice obtitso. Pruthnrn.r capile paulo laiior, cordatua, hiierihus rutun-

datus et pone luediiim leviter sinuatus, fovels tribus validis, quarum
média )ii(ij(ire, suiro tninsversotninulalo Juiirtifi, mlrodiscoidali longitu-

diiKili j)Ostire in foream inedidm desiiieute, antire paululnni nldireviato.

Elijtra subquadrato-eloiupitu, hiteribus sabparnUeln, sulco dorsali bre-

rissimo. Seymentis dorsalibus l, 2 basi transrersiin impressis; ventra-

libus 4 transversim foveato, 5 basi impresso, G ungulatim emarginato,

7 nuiguo, rhomboidali, leviter olilique cnrinato. Metasternum sukatum.

Femoribus sut crassis q. — Long. 1,40 mill.

Antilles : Grenada.

Cette espèce, avec le sillon frontal transversal entier et entaillant les

bords, se rapproche de E. inhonestusl\i\l\r.,i'l forme la transition entre

cette dernière et les espèces américaines tlu groupe de E. eonfluens

Lee, auxquelles elle ressemble, en réalité, davantage.

Tableau du genre Thesiastes

A 2. Tète au moins aussi longue que large.

B 2. Les deux premiers segments dorsaux impression-

nés transversalement à la base; corps convexe;

cuisses simples.

C i. Tète relativement petite, assez fortement atténuée

en avant, massue des antennes plus grande, articles

9 et 10 plus ou moins transversaux Groupe 1.

C 1. Tète relativement plus grande, peu atténuée en

avant, massue des antennes grande, lâche, articles

9 et 10 carrés (Jnmpe II.

H 1. Les deux premiers segments dorsaux sans imi)res-

sion à leur base; corps plus convexe; cuisses an-

térieures et intermédiaires très renflées, surtout

chez les mâles Groupe 111.

A l. Tête plus courte, presque transversale, très large

•en arrière, très atténuée en avant: corps large,

court, aplati (iroupe IV.

TliO!>iia!«teK lilipiitanus n. sp. — Oblongiis, sut iKirullelns,

ainrerus, iiiillide rufesrens, anlennis pedibnyqne testiireis, tenuissime
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pubescens. Cupui tmpezoidalr
,
fcrc tmnsrersuni , hilcrilnifi vaille oltii-

quia, frontp Inincata, utriiKpn' supra aulmnm levitcr nodosa et medio

plerain, temporibm brerUms, subqundratis, inter orulos anterim foveis

diinbm oblongis inter se viagis quain ah oculis distantibus, et cum

siilco frontali transrerso, valida, junctis, ocrijrite ronvexo, sulcato.

Ocnliumjni. Anlennae médiocres ,iirticul in 1 , 2 quadraiis, 3-(S minutis,

hionHifonnihus, 0, lOwulto ))iaj())'ibus,tramversis, IJ ovato. Prothorax

capiti subaequalis, longitudine sua latior, lateribus parum rotundatis,

foveis mediocribus rotundatis, siilco transverso, valida, parum angulato

junctis, fovea discoidali magna, ohlonga. Ehjtra subquadrato-elongata,

siilco dorsali unie médium abbreriato. Segmeniis dorsalihus 1, 2 basi

fransrersim im,pressis et hrerissime Jnrari)ialis, i.ttis carinis plus quam

tertia»! partem disri includentibus. Metasterirum laie impressum. Seg-

meniis ventralibus 6 arcuatim transverso, 7 magno, elongato, subtriait-

gulnri. Pedes brèves, femoribus sat rrassia c'. — Long. 0.1)0 mill.

Antilles : Grenada.

Cette espèce est beaucoup plus petite que T. fossulatus Brendel, mais

c'est d'elle qu'elle se rapproche le plus : cependant la tète est encore

plus alténuée en avant, la massue plus forte cl la fossette discoïdale

du prolhorax beaucoup plus grand(^

Ma(*i*oi>lec'Uis tasnianicii!!* n. sp. — Elongaius, subiiarallelus,

vi.r coiirr.nis, rufo-rastaurus, aritennis pedibusque rulis,subtiliter parée

pubescens. Caput magnum, temporibm niagnis, rotundatis, aniice raJde

attenuatum, lateribus leviter sinuatum , supra antennas obtuse nodo-

sum, pone oculos foveis duabus magnis, inter se et a latere sitbaequaliter

distanlibus, sulcis duobus leviter arcuatis in fronte anterius angulatim

junctis. Antciniae médiocres, articulis / cijlindrico, 2 }ninore, quadrato-

elongali), .">' abconico, i-7 breviler ovatis, S paulo minore, quadrato-

globoso, 'J paulo majore et leviter transverso. Lit simili sed adbuc majore.

H breviler ovato, acuminato. Prothorax cordatus, antice plus et postice

minus attenuatus, disco simpUce, foveis latéralibus magnis, antrorsum

et postice productis,sulco transverso valido, medio angulato et ampliato,

postice usque <ul basin sulco longitudinali producto, basi ipsa utrinque

depressa. Elijtra disperse, sat grosse punetata, latitudine sua multo Ion-

giora, lateribus subparallela, humeri<< obliquis, parum notatis, basi

(juadrifoveata, sulco dorsali lato, vix perspicuo. Abdomen elgtris.fere

brevius, postice ol)tusum, segmentis dorsalilms tribus primis aequalibus,

1 paulo majore. Metasternum conve.cum. Pedes simplices Ç. — Long.

t mill.

Tasmanie.
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Cette espèce est très voisine de M. rephalotes Rallray, mais la tèle

t'St plus atténuée en avant et les élylres sont ponctués.

ISil)loniiuiu!ii n. gen.

Oblonyus, subijaralU'lus, convexus. Capiit médiocre, aiiiicc calde atle-

nuatum, lateribus obliquum, impressum. Oculi magni. Palpi minuti,

articula ultimo ovato, leviter acuminato. Anteiinae médiocres, articulis

duobus primis magnis, 2 primo majore, sequeidibus minutis, clava

biarticulata. Protliorax cordatus, foveis tribus sulco transverso, angu-

lato, junctis. Elijtra basi trifoveata, stria suturati intégra, sulco dor-

sali abbreviato, humeris notatis. Segmentis dorsalibus 1, 2, 3 aequali-

bus, 4 majore, 3 mucronato. Prosternum carinaium. Segmentis ventra-

libus 1 inter coxas deplanato, 2, 3, 4 aequalUms, o minore, 6 niagno.

Ce nouveau genre est très voisin de Bibtoporus, dont il dilTèrc par

l'absence de sillons longitudinaux au prothorax et la présence, au con-

traire, d'un sillon transversal reliant trois fossettes.

Ce caractère est peu important en apparence, mais l'expérience

démontre qu'il est toujours l'indice de modifications plus profondes

dans la structure ventrale du mâle, sexe qui reste malheureusement

encore inconnu pour ce genre.

Biblomiinus niinutuiî» n. sp. — llitfesn'ns, aiitennis pedibusque

testaceis. niinutissime pubescens. Caput trapézoïdale, lateribus valde

obliquum, antice recte truncatum , accipite transversini conrexo et pos-

ticc impresso, in vertice utrinque depressione magna, fundo xubrugosa.

Antennae médiocres, articulis 1 brevi, 2 quadrato, 3-9 minoribus, mo-

niliformibus, 8, 9 leviter transrersis, lu fere duplo latiore, valde

transverso. Il magno, basi truncato, subcylindrico, apice rolundato.

Oculi magni. Prothora-i- capiti [cum oculis) aequilatus, latitudine sua

paulo longior, lateribus rotundatus et setis breribus hirsutis subcrenu-

latus, sulco transverso valde angulato. Klgtra latitudine sua longiora,

antice posticeque aequaliter paruin attenuata. Abdomen paulo longius,

segmentis dorsalibus 1 basi transversini vix perspicue impresso, S acute

producto. Metasternum deplanatum. Pedes médiocres, femoribus leviter

incrassatis 9- — Long. 1 mill.

Antilles : S*-Vincent.

Bibloploc'fu!^ I»arvicei»«* n. sp. — Sut breris, convexus, niger,

nitidus, margine froatali et segmentis ultimis ventralibus rufescenti-

bus, ore, antenuis pedibusque obscure rufis. Caput minutum, latitudine
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suit jKiiili) louffiua, (Dite oculos abrupte attenuatwn, flein nd frontem

luterihus fere parnlMum, inter oculos foveis iliuibun maximis, sulro

jimaboHco cmn sulco fronlnU transverso, profundo, junctis, fnwlr

Irriter elevatn et supra antenniis nodom. oecipile sulcatu. Auleniuir

médiocres, articulis /, 2 inagnis. S-S moniliforriiilnis, praecedente

hnud multo majore, leciter transverso, 10 niulto majore, vix transverso,

tl mediocri, orato, acuminato. Prothorax capite multo major, îatitu-

dine sua perparum brevior, latitudive maxinia ante médium, postice

paulo (UKjnstior, lateribns rotundatus, foveis tribus maynis sulro trans-

verso parum angulato, sed postice medio leviter producto, junctis. Ehjtra

latitudine sua paulo longiora, lateribus leviter rotundata. Segmentis

dorsalibus aeq ualibus

.

(5 Segmentis ventralibns (I minutissimo , 7 triangulari, valde trans-

verso, operculo subquadrato, laliludine sua vix lomjiorr. — Long. 0,85-

1,15 mill.

Le Cap : Uitenliage.

Comparé aux autres espèces africaines, H. parvireps ou dilïère à

première vue par sa couleur très foncée, sa forme plus courte et plus

('paisse, mais surtout par la petitesse de sa tète qui est plus étroite et

plus courte ((ue le protliorax.

EulypIilHS ^eliinîlti n. sp. — Eutgplilo simili valde proxi-

mus. Antennar paulo longiores, articulis 0, lOpau-

lulum niagis transversis. Oculi fere duplo majores,

facetis pluribus et minutis constantes. Segmentis

ventralibus valde intricatis, 3 medio lobato et

utrinqur lateribus toto et maxime excavato, 1

utrinque lateribus transversim maxime excavato,

Pj g
angulis externis posticis valde acutis, o mi-

nore, utrinque transversim excavato, 6 simplice,

7 minuto, transversim rhomboidali, operculo oblongo prnedito o. —
Fig. 9.

Le 3*= segment ventral est entièrement creusé sur les cotés, jusqu'à

la marge, cette excavation s'étendant un peu obliquement à la base de

façon à laisser, au milieu, un grand lube transversal, un peu plus

étroit à la base où il est déprimé; le i'' est également e\ca^é transver-

salement, sur les côtés, et le lobe médian du iJ*" déborde de chaque

coté au-dessus de cette excavation; les angles postérieurs du 4'" sont

très aigus, proéminents, débordent sur la marge latérale externe et

sont même a isibles en dessus ; le 5'' est plus petit, creusé encore de



(64) ('.ruera et nitalofiue des Psélaphides. o47

chaque côté, sous la marge postérieure du 4' : le (i' est simple, le 7<=

petit, transversalement eu losange, avec un opercule oblong qui occupe

toute sa longueur.

Amérique septentrionale : Peusylvanie, S'-Yincent.

Les matériaux dont je dispose pour l'étude des espèces si curieuses

du genre Enfiiphliis se composent d'abord d'une quinzaine de femelles

reeues de M. Brendel, sous le nom de E. xinnlls Lccontc, ensuite d'un

mâle étiqueté Nirothneus tibûilii! Casey, provenant de la collection

Scliaufuss, enfin de o femelles et î mâles qui m'ont l'té envoyés par

le Rév. J. Schmitt, de S'-Yincent.

11 n'y a absolument aucune dillércnce entre les femelles reçues de

M. Brendel, qui provenaient d'ailleurs de Pensy Ivanie, et celles du Rév.

J. Schmitt, également de Pensylvanie : elles appartiennent sans auciui

doute possible à la même espèce qui, d'après Brendel, serait E. iiiiiiilis.

D'autre part Casey a reconnu lui-même que son Nicothaeux tihialis est

identique à E. similis. Mais les mâles que m'a envoyés le Rév. .1.

Schmitt et qui ont été pris avec les femelles, sont très dillerents de

Mcothaeus tibiaiis et présentent une structure abdominale si étrange

et si compliquée qu'elle n'aurait pu échapper ni à Brendel, ni à Le.

conte, ni à Casey.

Yoilà donc deux mâles très ditlérents se rapportant à des femelles

identiques. La femelle de E. similis reste-telle inconnue ou bien y
a-t-il deux formes de mâles pour une seule femelle? Le fait n'est pas

rare et les deux hypothèses sont admissibles.

Néanmoins la différence entre les mâles est si considérable et si pm
fonde qu'il est difficile d'admettre la [tolyandrie et je serais plut()t porté

à croire qu'il est pratiquement impossible de distinguer les' femelles

entre elles, ce qui n'est pas non plus sans exemple.

Les mâles sont tellement rares comparativement aux femelles (car

le Rév. J. Schmitt m'écrit qu'il a pris un seul mâle pour 300 femelles;,

(jue la question ne peut être encore complètement résolue et pour

le moment, je me borne à décrire le mâle qui m'a été si généreuse-

ment donné par le Rév. J. Schmitt.

Il convient aussi de noter que M. Casey a di-erit une aulre espèce.

EutjjphlKs prominens de Yirginie [Col. Xot. Y, |i. 4()0). mais il n'a

caractérisé que la femelle qui dillere par la forme de la tête et les

strioles du premier segment dorsal aussi bien de E. similis Lee, que

de cette nouvelle forme de mâle <pn' je nomme E. Srhinilti, en l'iion-

neur du zélé entomologiste qui l'a découverte.
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Kleu!>»otaiiiu!^ 11. gcn.

Ohlongus. Caput sulujuadratum, iii utroque aexu dissimile. Oculi

iiiagni, medio siti. Paipi miimti, articula ultimo

kriter conico. Antoinnc médiocres^ (uiiruUn duo-

bus primia )imJoribus,se(iU('ntil)usuiù)iilif()nuibm.

peiiultimis (jrndatim majoribus et iransvprsis,

clnva parum conspicua, ultimo conico, mediocri.

Prothorax breriter subcordatus, foveis duabus

sulco transverifo junctis, força disroidali valida.

Eh/tra quadrato-plonijala , humeria Hubduntata,

i^ulco susepipleurali obanleto, baai iransversiin

laie sed parum alte carinata, bicarinata, sulco

dorsali lato brevi. Abdomen postice gradatim et

ralde attennatnm, segmentis dorsalibus liand de-

rlinatis, supra conspicais. 1, 2, 3 decrescentibus,

4 longiore sed anguslo, .V multo minore, ventra-

libus (5 G, Q 5" iiistructum, primo inter coxas

minuto et piano, 2, 3, 1 decrescentibus, 3 praece-

dente tripla longiore, G orato, deplanato c5. Se-

cundo, 3, i decresrenlibus, i multo longiore,

conico, apice appendiculo minuto uriductum simulante et supra et

infra conspicue praedito Q. Prosterna haud carinata. — Fig. 10.

La conformation de l'abdomen est tout à fait anormale, pour un

Psélaphido et resseml)le davanlage à ct>lle d'un Stapliylinide. J^es

segments dorsaux, au lieu d'(Mre recourbés en dessous comme d'iia-

jjitude, sont horizontaux et tous complètement visibles en dessus ; ils

doivent être probablement un peu mobiles. La tète est diiréremment

sculptée dans les deux sexes et les antennes sont aussi un peu diffé-

rentes. M. Broun, de qui j'en ai reçu des exemplaires autbentiques,

avait pris les deux sexes pour deux espèces différentes. Eleusomatus

(3 allaceplialus et 5 caudatus Broun (sub Euplectus).

Fis. 10.
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CATALOGUE.

EUPLECTINI

Raffray, Rev. d'Ent. 1890, pp. 82, 91 : 1897, p. 198. —
Ganglbauer, Iviil'. .Milteloiir. II, 1890, p. 719.

MIRUS

Sailcy, Pet. Xouv. eut. 1877, p. 169. —
Raffray, Rcy. d'Ent. 1890, pp. 91, 97.

pcruiiru«$ Saulcy, loc. cit. p. 109. — Reitter, Dents.

Ent. Zeits. 188.3. pi. III. f. ;{:{ Cor.se.

1

XEODEUTERUS

ScHAUFUss, Tijds. Entom. XXX,
i). loi. —

Raffray, Rev. d'Knt. 1890, pp. 92, 99.

admirantliii^ Scitaufuss, Ioc. cit. p. l.")2 Suniatm.

alter Schaufoss, loc. cit. p. 1")3. — Raffray, Rev.

d'Ent. 1890, pi. II, f. 18 Sumatra.

2
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MECHANICUS

ScHALFUss, Tijds. Entom. XXX, p. 1.j8. — Raffray,

Rev. d'Ent. 1890, pp. 92, 98 : Ann. Soc. ent. Fr. 189:}, p. 46o.

crihratu^ Raffray, Rev. d'Ent. 189;{, p. 210, ])1. I,

1. 21 Siiujapore.

clklamitloplioru!!» Schauflss, Tijds. Eut. XXX,
p. I.j8. — Raffray, Rev. d'Ent. 1890, pi. Il, f. 17. Sumatra.

l»ul>exc«*n» Raffray {Phthartomicrus, error), Rev.

dEnl. 1890, p. 194, pi. II, f. 4 : Ann. Soc. ent. Fr.

1893, p. 468. Sumatra.

I>ai»uaiiu>« Raffr.vy, Ann. Mus. Xat. Ilung. 1903,

p. 31 .\""-Guinêe : WilheinJiafen.

Aiiii. Soc. Ent. Fr., Lxxii [1903]. 37
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INTEMPUS

r.KiTTKR, Verh. nalurf. Ver. Bninn, XX. p. 19o.

Rafiray, Rcv. d'Ent. 1890, pp. 92. 99.

puii€tatis«iniu!9 Reitter, Dents. Eut. Zeits. 1885,

p. 337, pi. III. f. 1>7 Manille.

PROTERUS

1{AFFRAV, Alui. Soc. oiit. Fi'. 1896, p. 231.

puncfafu!>« Raiiray, Ioc cit. p. 231, pi. X, f. 9

SuiiKitni : Palembanfi.

1

PYGOXYOX

Reitter, Verh. z. b. Ges. Wien, 1880 : 1881. — Raiiray,

Rev. (l'Elit. 18î)0, pp. 92, i)9. — Gaxglraler, Kaf.

Mitteleiir. II, 189o, p. 797.

scy<luiaeniforiiie Reitter, Verh. z. h. Ges. Wien,

188U, p. o08 Cauaisc.

latliridiirorme Reitter, Deuls. Enl. Zeits. 1881,

p. 200, pi. VI, fî. 1, 2. — Ganglbauer, Kâf. Mitte-

It'iir. II, 189o,p. 797 Dnlmatie. /ferzégovine. Montnv'uro.

Xelliolii (Janglbauer, Wien. Ent. Zeit. 1902, p. ol..

Dalmatie méridionale-

bytliinirornie Reitter, Wien. Ent. Zeit. 1888, p. 317. Circassie.

Apfelbeclii Ganglraier, Wiss. Mittli. Bosn. Herc. V,

1897, p. 493 Herzégovine. Monténégro.

tyfliiofornio Reitter, Ann. Mus. Civ. Gen. 1884,

p. 370. — Gaxc.eralei!, Kaf. Mitteleur. II, 189o,

p. 798 Italie : Ligurie.

(i

EUGLYPTUS

Hroi N. Man. N. Zeal. Col. Prt. 7, 1893, p. 1411.

Microtyrus Broux, Ioc. cit. p. 1413.

olog^ans Bruix , loc. cit. p. 1412 ^"'-Zélandr.

fO»«lifer Broux, Ann. Mag. Nat. Hist. 1893, p. 165... y'-Zélande.

puiif(atii!i» Riîoux {Microtgrus], Man. X. Zeal. Col.

Prt. 7, 1893, p. 1413 }s"'-Zélande.

T
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PSEUDOTERUS

Raifrav, Ami. Soc. ont. Fr. 189;]. p. 40!».

erassicornisi Rafkuav, loc. cil. p. 401), pi. X, f. :2. . Sumntni.

1

APOTHIMS

Sharp, Biol. Centr. Amer. Ci>l. II (1). p. 3o. —
Rafi-ray, Rev. d'Ent. 1898, p. 219.

Thesium Casey, Contr. Descr. Col. N. Amer. 1884,

p. 94. — Brendel, Bull. In. lowa, II, 1890, p. 48.

laticollii^i Casey {Thesium), loc. cit. p. 118 : Bull.

Cal. Ac. Se. 1887, pi. XVI, f. 9. — Bkexdel, Bull.

Un. lowa, II, p. 49 Ainér. sept''- : Lomiane, lotcit.

iïïn^tvcssifv^*nf!i Sharp, Biol. (^cntr. Amor.Col. II (1),

p. 3o Guateinald.

brevieoUis Raffray, Rev. cPEnt. 1898, p. 221

Yacatim'/ Teapa'/ Nouvelle-Oiiàinsy.

favifrons Lecoxïe {Euplectus), New. Spec. Col. I,

1803, p. 28. — MoTSCHULSKY (in litt.), Et. ent. 1856,

p. 7. — Casey, Contr. Descr. Col. N. Amer. II, 1884,

p. 117. — BREXDEt., Bull. Un. lowa, II, p. 48, pi. XI,

f. 104 Amer, sept'" : y""-Orléans, Mississipi, Pensijlcanie.

in!<iig^ui!i» Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 220. . , Brésil : ïilumennu.

ol)!<eurus Sharp, Biol. Centr. Ani. Col. II (1) p. 36,

pi. I, f. 19 Gii(item<thi.

vJiwsitnH Raffr.vy, Rev. d'Ent. 1898. p. 222 Mexique

TSIiai'Oi Raffray, loc. cit. p. 221 Me.vit/ue.

8

ACOTREBA

RErrTER, Verh. naturf. Ver. Bninn, XX, p. 195 : Deuts.

Ent. Zeits. 1883, p. 52. — Raffray, Rev.

(FEnt. 1890, pp. 93, 99 : 1897. p. 205.

Sinioni Rkitter, Dents. Ent. Zeits. 1893, p. 52, pi. I,

If. 4-0 Chili.

1
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l>LACOr)irM

BnoLN, Myn. X. Zoai. Col. 1893, Prt. ', p. 1431.

xcuartlirum Hroln, loc. cit. p. 1431 y"''-Zi'lan(k.

T
PANAPIIAMUS

KiESKNWKTTKR, Bei'I. Elit. ZcUs. 18o8, p. 48.

aloiuuM KiESw. loc. cit. p. 49, pi. III, f. 4. — Raf-

fray, Rev. d'Ent. 1890. pi. III, f. 38
' France mér''' : Hijères. Grèce. Tunisie. Lenhorun. Transcaucasie.

T
RHINOSCEPSIS

Lfxo.nte, Proc. Amer. Pliil. Soc. 1878, p. 38:2. —
Raffray, Rev. d'Eiit. 1897, p. 223.

Rhinosceptis C. Sciiauflss, Cal. Psol. p. 83.

l>isti*iata Lp:comte, Proc. Arn. Pliil. Soc. 1878. p. 382.

— Brendel, Bull. Un. lowa. I, p. â.'il, pi. VII. f. 32.

— Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 223

g;i>acilîs Schavvvss {Panapluni tus) ,^^1111(1. ol. II. p. 2(51.

— Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 223 : 1890, pi. III,

I. 39. — Brendel, Eut. Xews, Y, 1894, pi. Y. f. 3.

Amazones.

iiiilifari!^ Schaufuss {l'anaphantus) Xiinq. ot. II,

]). 2(il. — Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 224 Amazonea.

pubesooiis Raffray, Rev. d'Knt. 1898, p. 224 Amazones.

4

AUTOPLECTUS

Raffray. Rev. d'Ent. 1883, p. 248 : 1898, p. 224.

lorlicoriiiH Raffray, loc. cit. 1883, p. 249, pi. Y,

II. 20-29 Madagascar : Amboudisin.

T
RANAYALA

Raffray, Rev. d'Ent. 1898. p. 224.

iufojiri'icolliM Raffray [Auloplectus) , Rev. d'Ent.

1887, p. oO Madagascar : .imboudisin.

T
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MIRELLUS

Hakkkay, Rov. d'Ent. 1894, p. ^04.

Kulcicolliiii Bai-fkay, loc. cil. p. 204, pi. II, f. 4. . . . Sinyapore.

i

APOTERUS

Rafi-ray, Rev. d'Ent. 1894, p. 2M.

laovis Raffrav, loc. cil. [). 211, pi. I, î. 20 Sinyapore.

luci«lus Raffray, Ami. Mus. Nat. Hung. 1903,

p. 31 N"''-Guinée : Baie tic rAstrolahc.

AULAXUS

Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 22o.

l'iig^icolli!^ Raffray, loc. cit. p. 22o Australie : Sivan River.

ti'isuleatu!!» Raffray, loc. cit. p. 226

Australie : Ki)Hj C.corgc's Sound.

T
BASOLUM

Casey, Col. Not. in Ann. N. Y. Ac. Se. IX, 1897, p. ;i71.

iiu|)uii(*tatiim BreiNdel [Trimium], Bull. Un. lowa,

II, 1890, i). 34, pi. XI, f. 98. . Amer, sept'' : Virginie, Mari/land.

? clurum Brendel {Triminni), Trans. Amer. Ent. Soc.

XIX, 1892, p. 166 Xniêr. sept'' : lowa.

2

APHILIOPS

Reitter, Ueuts. Eut. Zeits. III, p. 208.

Philus Saulgy, Spec. I, p. 40 bis.

Aubcj Reitter, Verh. z. b. Ges. Wien, 1881, p. ol9.

Corse : Ajaccio

SAULCYELLA

Reitter, Wien. Ent. Zeil. 1901, p. 229.

Schiuidti Maerkel (Euplecius) , in Germ. Zeits. Ent.

V, 1844, p. 259. — AuBÉ [Eiiplectus), Ann. Soc. ent.
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Kr. 1844. p. loi. — Reitter. Verh. z. b. Ges. Wion.

1881, p. 519. — Gant.lbaiek (? Enplectus), Kàf.

Millcl. Il, 189o, p. 79»; AUemiujiin se/if' : limsie.

hitireniris Chaldoir, Bull. Nat. Mosc. 1845, p. 170.

1

DALMOPLECTL'S

Rafkrav, Rev. d'Ent. 1890. p. 90. 102 : 1898, p. 227.

batri«oi<IO!<> Reitter {Daliitodes), Ycrh, z. b. Gos.

Wion, 1882, p. 382 — Raffray, Rev. d'Ent. 1890,

pi. If. f. 27 lirrxil .- Priropolis.

1

PROPHILUS

Raffray, Rev. d'Ent. 18i>0, pp. 94, 100 : 1898, p. 227.

minutu!^ Raffray, loc. cit. 1890, p. 195, pi. II. f. 14.

Singapoip.

capitatus Raffray, loc. cil. 1894, p. 215, pl. I, f. 22.

• • • Shigapoir

.

2

NEOUALMIS

Raffray, Ann. Soc. ent. Fr. 1890, p. 304.

oai'iiiafu.*« Raffray, loc. cit. (). 304, |)1. YI. f. 4

Vcuezurlo : Cohmie Tovar.

1

EITI.ECTODLXA

Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 228.

liipi>osi«lei'0!ii ScHAiTuss [Euplectus], Psel. Siams,

1877, p. 12 Siam. Jacn •" Uatacid.

!

CUPILA

Casey, Col. i\ot. VII, 1897. p. 501.

olavicorni'ii iMaeklln {Triiniiim), Bull. Nat. Mosc.

1852, II. p. 371. — Casey. loc. cit. p. 561

Aiiin: sept'' : Silllin.

T
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SLMPLONA

Casky, Col. Not. VII, 1897, p. mi.

arlxonica Casey, loc. cit. p. 5(52 Amer. sepV'' : Arizona.

1

APHILIA

Reitter, Verh. nalurf. Yor. Briinii, XX, p. 19(5. —
Raffray, Rev. d'Eiit. 1898, p. 229.

Reitterî Raffray, Rov. d'Eut. 1894, p. 214 Singapore.

r<Miiorata Reitter, Verh. z. b. Gcs. Wien, 1882, p. 290.

— Raffray, Rev. d'Ent. 1890, pi. II, f. 13. ^

Bornéo : Tumbang-Hiang.

atumatrensis Raffray, Anii. Soc. eut. Fr. 1893,

p. 472 Sumatra.

3

CHAETORHOPALUS

Raffray, Rev. d'Ent. 1887, p. 49 : 1890, pp. 102, 104 :

1898, p. 229 : Ann. Soc. eut. Fr. 1893, p. 470.

uiiicoloi* Raffray, Rev. d'Ent. 1887, p. 49, pi. II,

IT. 810 Zanzibar.

afonius ScHAUFiss {Bgthinus), Tijds. Ent. XXV,
p. 6o : Not. Leyd. Mus. IV, p. 146 Jara. Sumatra.

minutait Raffray, Ann. S. Afr. Mus. II, 1901, p. 118.

Rliodexia : Sali^lmnj.

3

PSEUDOTRIMIUM

Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 230.

nicroeepbaliim Raffray, loc. cit. p. 230

\iiratan?. Téapa?. youvplh'-Orli'ans?.

T
TRLMIUM

AuBÉ, Psel. Mon. 1833, [). 44 : Ann. .Soc. eut. Fr. 1844. p. 138.

— Jaco. DrvAL, (ien. Col. Eur. I, p. 134. — Thomson,

Skand Col. III, p. 223. — Reitter. Verh. z. b. Ges.

Wien, 1881, p. 4o2. — Raffray, Rev. d'Ent.

1890, pp. 94, 100 : 1898, p. 230. — Ganclbauer,

Kiif. Mitti'leur. II, 189."), p. 792.
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Groupe I.

eavifollc Reitter, Vcrh. z. b. Gcs. Wicn, 1880.

p. 219 : 1881, p. o32. — Gaxglbauer, Kaf. MiUelcur.

II, p. 793 Dalinafii' : ynrovUi, /le de Lesiiui.

Groupe II.

JloprgarleiiiREnTER, Deuls. Eut. Zeits. 1881, p. 203 :

Verh. z. b. Ges. Wieii, 1881, p. o33. — Ganglbauer,

Kiif. Mitteleur. II, 189o, p. 794

Herzégovine. Monlene<jro. Ihûmalie inér'''. Bosnie eent"-.

expaïKluin Reitter, Deuts. Ent. Zeits. 1884, pp. ol.

Ml Corfou.

long^ivenlrc n. sp Transcaueasie : M" Tahjch.

IcnkoraiiHiu Reitteu. Wien. Ent. Zeil. 1898.

p. 117 Leiihorau.

niccki Reitter, Verh. z. b. Ges. Wien, 1881, p. o3o.

Cor.ie. S(rrdai(jne.

Mci'kli Reitter, Wien. Ent. Zeit. 1894, p. 113. Turquie il'lùirupe.

oaucasiciim Kolenati, Melet. Ent. III, p. 31,

pi. XII, f. 4 Caucase .- Martkopi.

Groupe in.

lafiusciilunii Reitter, Verh. z. b. Ges. Wien, 1879,

p. 40 : 1881, p. 94. — Gaxglbauer, Kàf. Mitteleur.

II, 189o, p. 794 Carniole. Slavunie. Croatie.

iinitaliiiu Reitter, Verh. z. b. Gcs. Wien, 1881.

p. 'i'.lo Portugal méridional.

breiit'urne Reichenbach, Mon. Psel. p. 47, pi. I,

r. 10. — Denny, Mon. Psel. 182."), p. 18, pi. II, f. 4.

— Albé, Psel. Mon. 1833, p. 44, pi. 88, f. 2 : Ann.

Soc. ent. Fr. 1844, p. 139. — ERicnsox, Kàf. Mk.

Rrand. I, p. 280. — Jacq. Duvae, Gen. Col. Eur. I,

pi. 42, f. 210. — Thomsox, Skand. Col. III, p. 224.

— Ganglbaler, Kaf. Mitteleur. II, 18Î);), p. 794. Touie l'Europe.

9 brevipenne Ciiaudoir, Bull. Nat. Mosc. 184o, II,

p. 172. — ScHAUM, Stett. Ent. Zeit. 1846, p. 3o4. —
Thomson, Skand. Col. II, p. 224. — Toi rmer, Ann.

Soc. ent. Fr. 1807, pi. 13, f. o.



(74) Ccnern et c<iliilo(jm' dex pHélnjtJndes. oo7

O CJicvrieri Tolhmku, loc. cit. p. 060, pi. ili, f. 7.

c5 hiiipcnnc Tulumer, loc. cit. p. o64, pi. 13, f. 6.

\ixr. punctkri)s Rkittkr, Voiii. z. b. Gos. Wicn, 1S80,

p. 219. — Ganglb.ueu, Kaf. Mitteleur. II, 1895,

p. 795 Hcrznjovine. Ilalie.

Xoiifali Ku.uss, Verli. z. b. (îes. Wi<'n,1900, p. 289.

Ildlic : Ancône.

aiMpliveutreBaudi, Aun. R. Ac. Agr. Torim», XXXII,

1889, p. 77. — GAN(iLB.UEn,Kaf. Mitteleiir. II, 189o,

p. 793 Italie : Val d'Aoste.

Groupe IV.

l>oniog;leti Reitteh, Verli. z. b. G es. Wicn, 1881,

p. o3o. — Gaxglhauer, Kiif. Miltclcur, II, p. 79o.

Hongrie .• .1/' Doinoylet.

Eniouae Reitteh, Yerh.z. b.Gcs. Wien, 1881, p. o.io.

— Ganglbauer, KalVr Mitteleur. II, 1895, p. 795..

.

AUeiiuKjne. Tijrol. Carniole. Croatie. Italie.

Kônig^i Reitter, DciUs. Eut. Zeits. 1887, p. 270 Clrcame.

minimum Dodero, Ann. Mus. civ. Gen. 19(J0, p. 7. Piémont.

Brcnskei Reitteh, Bouts. Eut. Zeits. 1884, p. 51. .

.

Grèce.

longipcuiie Reitter, Verh. z. b. Gos. Wioii, 1879,

p. 46 : 1881, p. 53G Croatie.

cai'patliicum Saulcy, Bouts. Eut. Zeits. 1875, p. 358.

— Reitter, Verh. z.b. Gos. Wion, 1881, p. 53(i.

— Ganglbauer, Kaf. Mitteleur. II, 1895, p. 796

Carpatliea. Silêsie. Hongrie. Tramtjlvanie.

(Jroupo V.

Uaflli'ayi Gltllebeau, Rev. d'Enl. 1890, p. 32

Carintlne : Adelsbery.

22

ÏRIMIOBINA

Raifrav, Rcv. d'Ent. 18!I8, p. 231.

ooncolor ^\\\\\\>[Trimi>un), Rio!. Centr. Amer. Col. II,

1887, p. 37 Caatemala.

T
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THIMIOMKLIJA

Casey, Col. N'ot. VII, iu Ami. X. Y. Ar. Se. 1897, p. o63.

— Rafkray, Roy. d'Ent. 1898, p. 231.

lacvis Casey, Col. Not. VII, p. o64.

Amer, sept'' : bislr. de (jAuiidiie.

coiivexiilaLEcoNTE [Tvirnium), Proc. Am. Phil. Soc.

XVII, 1878, p. 383. — Buendel. Bull. Un. lowa, IL

1890, p. 37, pi. XI, f. 94

Amer. scitV' : Illinois, Vensjjlrimic, Floride.

«Iiibia Leconte (7'rmm//?), Bnsl. Journ. VI, p. 108. —
Brendee, Bull. Un. lowa. Il, 1890, p. 37, pi. XL
f. 9o Amer. sepV' : ICIiils du Sud.

3

LIMOMATES

Raffray, Rov. d'Ent. 1898, p. 231.

auMti'ali!>i Raffray, Ioc. cit. p. 232. Austnilii' : .V?r South ]lV//ra.

1

ACTIUM

Casey, Bull. Calif. Ac. Se. 1887, p. 201 : Col. Xet. Y, 1893,

p. 462. — Brendel, Bull. Un. lowa. II, 1890, p. .39. -
Raffray, Rcv. d'Ent. 1898, p. 232.

Proplectus Raffray. Bcv. d'Ent. 1890, pp. 94, 100.

Actiastes Casey, Col. Xol. VII, 1897, p. 561.

Groupe L

fi'iiuiiforiue Reittkr {Pseudoplpctus), Deuts. Eut.

Zoits. 188.J. p. 331 , Chili Vnldirin.

(irouitf IL

calirornietini Leconte (T/v»</<<»/), Proc. Amer. Piiil.

Soc. 1878, XVI, p. .383 Califoruir.

jxillidiim Casey, Bull. Cal. Ac. Se. 1887, p. 473. —
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Rrexdel, Bull. Un. loua. II, 18!)0, p. 'M\ pi. XI,

f. 9Î).

dpcipieus^Avi'n.KX [Proplecttis),\\ev .d'Ent. 1890, p. 197.

polilum Casey, Bull. C;il. Ac. Se. 1887, p. 473. —
Brexdkf,, Bull. Un. lowa. II, 1890, p. 40 Californir.

gracile Baffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 238 C7*(7/.

robastiini Casey, Bull. Cal. Ac. Se. 1887, p. 475. —
Brendrl. Bull. Un. loAva, II. 1890. p. 40 Califonùe.

te!§itaceuiii Casey, loe. cit. p. 475. — Brendel, loe.

cit. p. 41 ('jiUfornic.

candicluiu Casey, Col. Xot. Y, 1893, p. 465 Californie.

marinicuni Casey, loe. cit. p. 465 Cctlifoniic.

Groupe III.

costale Brendei. [Triinium), Trans. Amer. Ent. Soc.

1892, p. 166. — Casey {Actinstes), Col. Not. VII,

p. 561 Amer, sept''' : Penstihuniic.

foveicolle Lecoxïe [Trimium], Proc. Am. Phil. Soc.

1878, p. 384. — Brexdel, Bull. Un. lowa, II, 1890,

p. 33. — Casey {Actiastes), Col. Not. VII, p. 561..

.

Amer, sept'" : Massachusetts, Rhode Islund, Pensijlcanie.

angiistnm Casey, ('ol. Not. VII, p. 5.59

Xiiirr. sept'' : PcHStjlvanie.

Itaeificum Casey, Col. Not. V, p. 466.. Californie.

bifoveatiim Casey, Not. Col. VII, p. 559 Californie.

brevipeiine Casey, Col. Not. V, p. 467 Californie.

cavicepxi Raffray, Rev. d'Ent. 1898. p. 234 Mexique.

Groupe IV.

grlobifei'um Leconte, {Trimiuni), Bost. .lourn. Nat.

Hist. VI, p. 107 : Amer. Phil. Soc. 1878. p. 107.—

Brendel, Bull. Un. lowa, II, 1890, p. 33

Amer, sept'' Caroline sud, Céorgie.

paraboliciim BRENonr. (? Trimiopleetus) , Traus.

Amer. Ent. Soc. 1893, p. 281, pi. IV, f. 7. Amer, septentrionale.

17
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ACTIOXOMA

Raffray, Rev. d'En t. 1898. p. 23o.

obcsum Raffray, loe. cit. p. 235 Mexique.

T
TRIMIOPSIS

Rfittkr, DcLits. Kn(. Zeits. 1882, p. 149. — Uaifrav,

Rev. d'Ent. 1898, p. 236.

ca«'icei»i8 Reitter, Douts. Ent. Zeits. 1882, p. loO,

pi. V, f. 9. - Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 23t)..

Colombie : Luzern, Tambillo.

? claviooi'iiis Sharp, Riol. Contr. Amer. Col. II (1),

p. 39 Guatemala.

? fenioralis Shari'. loc. cit. p. 39 Guatemala.

T
TRIMIUSELLA

Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 236.

aii;;iiiua Refiter {Trimiopsis), Denis. Ent. Zeits.

1883, p. 42 Antilles : S'-Tlioma.s.

1

OMOTLMl'S

sulcifroiis Raffray {Tn'miodijtes). Ami. S. Afr. Mus.

li)01, p. 119 Le Cap : Cape Totrn.

1

.MELBA

Casey, Col. Not. \1I, in Ann. N. Y. Ac. Se. IX. 1897,

p. o6o. — Raffray, Rev. d'iMit. 1898, p. 237.

Zolium (l\sEY, loc. cit. p. o60.

Dalmosella Casey, loc. cit. p. 570.

Trimiopsis Refiter [pvo parle). Dents. Ent. Zeits.

1883, p. 38.'

Groupe I.

tennis Casey {Dalmosella), Col. .\ot. VII. p. 570

[mer. sept'' •' Pensylvanie.

Groupe II.

mnjor Brendel {Trimium), Trans. Am. Ent. Soc. 1892,

p. 167.. . . Amer, sept'' : loua.
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unirorniis Gasev, Col. Xot. VII, p. oOl).

Aiiii'r. sept''' : Mode Islaud.

fossiscr Casky, loc. cit. p. o(i8 Xmér. sept''' : New Yorl'.

piineficollis Lecoxte [Trimiuin), Proc. Amer. Phil.

Soc. 1878, p. 384. - Brendel, Bull. Un. lowa, II,

p. ;{) Amer, sept''' : Arizona.

tboracicaBnEND. [Tritnium),¥A\[. Amer. 1889, p. 196 :

Bull. Un. lowa. p. 'io. \)\. XI, f. 9."). Amév. sept'" : Illinois, loicn.

lalicollis BREM»EL(7V/m///m), Trans. Amer.Ent. Soc.

1892, p. 167 Amer, sept''' : loua.

speeiilari)!i Reitter (Triiniopsis)^ Deuts. Ent. Zeits.

1883. p. 38 Antilles : S'-Ttiomas.

parviila Leconte [Euplectus), Bost. Jouru. Xat. Hist.

YI, 1848, p, 108 : (rn'//<mm),Proc. Amer. Phil. Soc.

1878. p. 384.— Brexdel {Trimium), Bull. Un. lowa.

II. 1890, p. 30, pi. XL f. 97 : Trans Amer. Ent.

Soc. 1892, p. 168. . . . .\mêr. sept'" : Pensylvanie, Illinois, lowa.

gibbnla Reitïer [Trimiopsis]^ Deuts. Ent. Zeils.

1883, p. 39 Antilles : S'-Thomas.

siilcaiiila Casev, Col. Xot. VII. 1897, p. ')67

Amer, sept''' : Pensijlranie.

greiiadensifii n. sp Antilles : Grenada.

(lentilles n. sp \mêr. sept''- : Pensijlvanie.

inconspicua Reitter [Trimiopsis], Ueuts. Ent. Zeits.

1883, p. 41 Antilles : S'-Tliomns.

tcxana Casey, Col. Xot. VII, p. o66 Amer, sept'^ : Texas.

<li!<tcolor Lecoxte (Trimium), Proc. Amer. Phil. Soc.

1878. p. 384. - Brexdel, Bull. Vn. lowa, II, 1890,

p. 34 itnér. sept''' : Louisiane.

amcriraiia Lecoxte {Trimium), Smiths. Mise. VI,

1863, p. 28 : Proc. Amer. Phil. Soc. 1878. — Brex-

del. Bull. Un. loAva, II, 1890, p. 38

Amer, sept''' : Mobile, .ilabama.

g^raciliM Brexdel {Trimium), Trans. Amer. Ent. Soc.

1892, p. 167 Amer, sept''' : lowa

.

Niiuplev Lecoxte {Trimium), Proc. Amer. Phil. Soc.
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187S, p. 384. — Bkkndel, Bull. Un. lowa, II, 1890,

p. :{H Amer, aept'- : FJnls dn Sud.

Ksgorsi Reitïkr {Trimiopsis). Deiits. Ent. Zcits. 1883,

p. 38 \nlilh's : S'-TIkhikis.

quadrirovcata il. sp Antilles : S^-Thomas.

(iroupe III.

rl.vpeala Hkittkk {Trimi(>psis\ Deuls. Eut. Zcils.

1883, p. 40 Aulilles .- S'-Thoinna.

Fleiiliaiixi 1\akfray {Trituiupsis), Bull. Soc. cnl. Fr.

1800, p. cciv Aniilles (•laulrlonpe.

Groupe IV.

voiilrifo»ia Hkittkh {Triiniojisi.^). Deuls. Kul. Zeits.

188:{, p. 30 Antilles : S'-Tlionim.

parmata Reittkh {Triniiopsix), loc . cil. p. 40. Antilles : S'-Tlionais.

Espèces douteuses.

miniiila Shahp. [Trimidpxis), Biol. Centr. Amer. Col.

II. p. 38 (hintemaki.

minuta SuÀnv [Triniiopsis], loc. cit. p. 38, pi. I, f. 20. Guatemala.

ZlBUS

Saulcy, Spec. I, p. 40 '"\— Reitter, Verh. z. b. Gcs.

Wien, 1881, p. olO. — Rafihay. Rev. d'Eiil.

1800, pp. 93, 100 : 1898, p. 289.

acliiwtiis Reitter, Vorli. z. b. Gos. Wien, 1881, p. ol7. Sicile.

Iklaiiiccps Reitter, Deuts. Ent. Zeits. 1878 : Verb.

z. 1). Ges. Wien, 1881, p. ol7 (irère.

laci'iceps Reitter Verh. z. 1). Ges. Wien, 1881,

p. "in. Sj/rie : Ik'ijroKlIi

.

leioecphalus Alué {Euplectus}, Psel Mon. 1833,

p. 00, pi. 93, f. o : {Trimium) Anu. Soc. ent. Kr.

1844. p. 139. — RioiTTER, Verb. z. 1». (îes. Wien,

1881, |). ol7 France méridionale.

": Kiedoli Fairmaire {Euplectus), Ann. Soc. ent. Kr.

l8o!), p. 34.- Reitter, Verb. z. b. Ges. Wien, 1881,

p. ^17 Sicile.

o
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TIUMIOMORPHLS

liXFFRAY, Rev. (l'Elit. 1890, p. 93 : 1894, p. i>ll>.

elons;atu!ii RAhFRAV. loc. cit. 1890, p. 194, pi. II.

f. 12 Singaporc.

T
AMUDROGERUS

Rakfray, Rev. d'Ent. 1894, p. 218.

g;i*an<licei>!>» Rakfray, loc. cit. p. 218, pi. 1. f. 1 Singajiorc.

T
ALOXOMIDUS

Raffray, Ann. Mus. Nat. Hiing. Rudapest, 1903, p. 34.

variolosu<« Raffray, loc. cit. p. 34, pi. I, 1". 10

y"''-Gui)i('e : Golfe Huoii.

T
CALARUS

Raffray, Ann. Mus. Nat. Hung. Budapest, 1903, p. 32,

pnucticepK Raffray, loc. cit. p. 33, pi. I, f. 3

N"''-(iuini'e : Wilheinhdfi'ii

.

dtiliius Raffray, loc. cit. p. 33

N"''-Guinee : Baie de FAstroIahe.

.«iemipiiiK'tatuK Raffray, loc. cit. p. 33

y"''-Giiin('e : Berlinhafen.

T
TRIMIOPLECTUS

Brendel, Bull. Un. lowa. II, 1890, p. oO. — Casey, Col. Not. VU.
1897, p. o72. — Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 240.

ob)SiOletii!Si Brendel, loc. cit. p. oO, pi. XI, f. lOo,

pi. XII, f. 123 imér. sept''' : Illinois.

T
PHILIOPSIS

Raffray, Ann. Soc. ent. Fr. 1893, p. 471 :

Rev. d'Ent. 1898, p. 241.

unicolor Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 242

Mada(j(ii<rar : foirt de Ndiiialoum.



564 A. Raki-uav. (81)

exigrua RAriRAV. Anii. Soc. ont. Fr. 180.5. p. 471.

pi. X, {. 3 Sunuitra sepl"' . Jard.

ol>!>»<-iii'a KaI'Kray. Hcv. d'Ent. 1898, p. 241 Shujdporc.

Iiil»er*'ulicei».s Raffray. Ann. Mus. Nal. lliing.

1903, p. 3o y"''-C.uinéc : Golfe lliion.

T
PRUDALMA

Raffray, Trniis. S. Afric. Pliil. Soc. X, 1897, p. 51.

capensis Raffray, loc. cit. p. 51, \)\. XVI, f. i)

\/r. uuslrak : Le Cap.

T
STEXOPLECTrS

Raffray. Rcv. (l"Ent. 1898, p. 243.

jiktoi'iiiiliM Raffray, loc. cit. p. 243 Ausimlio : Victorid.

T
ADROGASTER

Rai'fray, Rp\ . d'Ent. 1890, pp. 94, 100.

loiisiiieniiis Raffray, loc. cit. p. 193, pi. II, f. 5..

.

Brésil • Rio Gnnulp.

T
PERIPLECïrS

Raffray, Rev. d'Ent. 1887. p. 85 : 1898, p. 244.

ligriponnis Raffray, loc. cit. p. 85, pi. II, t". 17 :

1898, [1. 245 Zanzibar.

T
TRIMIODYTES

Raffray, Trans. S. Afr. Phil. Soc. 1897. p. 52.

iKilu^lris) Raffray, loc. cit. p. 52, pi. XVI. f. 18 :

1898, p. 383 Afr. aiixtralr : Lr Cap.

retirer Raffray, loc. cit. 1897, p. 127 : 1898, pi. WU,
(.21 Afr. amtrale : Stcllenbosch.

g-raciliM Raffray, loc. cit. 1898, p. 384

Afr. australe : iitenliage, Vort Elizabelh.

l»revii»oniii!<i Raffray, loc. cit. 1898, p. 381

\fr. australe : l'itenhiuje.
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cci»lialote!< Raffrav, loc. cit. 1898, p. 385, pi. XVII,

f. l'O Àfr. amtrnJe : Port Ellzahetli.

GAPNITES

Raffray, Rov. d'Eiit. 1898. p. 245.

ans'uslus Raffray, loc. cit. p. 24(3 Madayasear : Iiaerinn.

T
DIARROGUS

Raffray, Aiin. Mus. Nat. Hiing. Riidapesl, 1903, p. 30.

I>ul>esceii!!i Raffray, loc. cit. p. 30, pi. I, f. 1

N"''-Guivée : Biiir de rAstrolohe, Golfe Haon, Beriinhafen.

i

EUPLECTINA

Raffray, Rov. d'Ent. 1894, p. 210.

eoncolor Raffray, loc. cit. p. 217, pi. I, f. 2 Singapore.

iiig:i*il>eniii!!i Raffray. loc. cit. p. 210 Singapore.

1
METHÛRIUS

bicoloi* Raffr.U' [Periplectûs], Ann. S. Afr. Mus. II,

1901, p. 118 Rhodesla : Snlisburg.

T
OROPODES

Casey, Col. Not. V, in Ann. N. Y. Ac. Se. 1893, p. 453. —
Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 240.

orhiceps Casey, loc. cit. p. 453. — Raffray, Rev.

d'Ent. 1898, p. 247.

Piafl'raiji Brendel {Euplectas), Ent. News, Phil. V,

1898, p. 196 C(diforme, Chili?

1

EUPLECTOPSIS

Raffray, Rev. d'Ent. 1890, pp. 95, 101 : 1898, p. 247.

Reitteronymus Raffray, Rov. d'Ent. 1890, p. 104.

niU-rocepIiala Reitter {Triclionij.r), Yerh. naturf.

Ver. Briinn, XVIII, p. 5 N"'-Zélande.

Ann. Soc. Ent. Fr,, lxxii [190.S1. 38
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loiifticollix» nEiTTER [Ti'ichomjx), loc. cit. p. 4. —
Raikray {Reitteronynms], Rcv. d'Ent. 1890, p. 104. y"'-Zélamle.

roiiinclii'olliH Reitter [Trichonyx], loc. cit. p. (5.. . y^'-Zélandc.

IriclionyroriniN Reitter (Eupledus), loc. cit. p 7. y"''-Z('hwil('.

l)rcvic*oIli!t> Reitter {Tricltou)jx), loc. cit. p. (i y^-Zclande.

inseita Broun [Euplectiis], Man. N. Zoal. Col. Pii. 7,

189:5. p. 1428 y"'-Zélande.

l»iitruoliM Brolw [Euph'ctus], Man. N. Zoal. Col. Prl.

4. 1886, p. 919 yf'^-Zélande.

inontirola Rroun (Euplectus), loc. cit., p. 920 y'-Zêlande.

Espèces inconnues décrites comme Eupledus, appartenant
probablement au genre Euplcctopsis.

ovitliorax Broux, Man. N. Zeal. Col. Prt 4, 1886,

p. 920 N"*-Zdm)dr.

ol»iii!!>a Broux, loc. cit. p. 921 ^''^-Zclaudc.

tuniipos Broun, Ann.Mag. .Nat. Ilist. XY, 189o, p. 76. ^'"''-Zélandi'.

I»ai*vula Broux, loc. cit. p. 76 M^'-Zcluiidc.

nio<le»i>ta BR(tu.x, loc. cit. p. 78 y^-Zélaiidc.

cra»«si|»e!!i Broux, Man. .\. Zeal. Col. Prt. 4, p. 919.. V'-Zélunde.

14

ASYMOPLECTUS

RAi-rRAY, Trans. S. Afr. Phil. Soc. 1897, p. oo :

Rov. crEiit. 1898, p. 247.

cavivenlriw Rafirav, Trans. S. Afr. IMiil. Soc. 18i)7,

p. o7, pi. XYl, f. 22 Afr. auslnilr : Le Cap, Stellenbosdi.

seniiiiiiiielaliiH Raifi!AV, Anii. S. Afr. Mus. 1901,

p. 120 \fr. australe : Stellenbosdi.

alratus Raferav, Trans. S. Afr. Phil. Soc. 1897, p. o9.

pi. XYI, f. 24 \fr. australe .- Stdleuhosrh.

nmi-ius Raffray, Ann. S. Afr. Mus. 1901, p. 121

Afr. australe : Stelleiihnsrii.

aicrrimuN Raffray, Trans. S. Afr. Phil. Soc. 1897,

p. o8, pi. XYI, f. 2o \fr. australe : Le Cap.

<li!i>cicolliii Raffray [Biblopledus), Rov. d'Ent. 1887,
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p. o3 : Trans. S. Afr. Pliil. Soo. 1807, p. oo,pl. XVI.
1". 21 Afr. australe : Stellenhosch.

luctuosiis Raffray, Trans. S. Afr. Phil. Soc. 1897,

p. 57, pi. XYI, f. 26 Afr. australe : Le Cap, Stellenhosch.

nag-ellatu!^ n. sp l/V. australe : Stellenhosch.

aiifcnnatu^ Rai fhav [Euplectus), Rev. d'Ent. 1882,

p. o9 ' Ahtjssitiie : Hamacen.

iri*eg;ulai*iM Raffrav, Trans. S. Afr. Phil. Soc. 1897,

p. 36, pi. XYI, f. 23 Rhodesia .- Salishnnj.

10

SGOTOPLECTUS

Reitter, Verli. z. b. Ges. Wien, 1879, p. 44 : 1881, pp. 4o2, 4o6.

— Raffray, Rev.d'Ent. 1890, pp. 9o, 101. —
Gaxglbauer, Kaf. Mittelcur. II, 1893, p. 780.

Capellae Reitter, loc. cit. p. 44 : 1881, p. 321. —
Ganglbauer, loc. cit. p. 780 Carniole. Croatie.

1

EUPLECTUS

Leach, Zool. Miscol. III, 1817, p. 80. — Albé, Psel. Mon. 183.3.

p. 31 : Ann. Soc. ent. Fr. 1844, p. 140. — Thomson, Skand.

Col. m, 1861. p. 223. - Reittfr, Verh. z. b. Ges. Wion,

1881, p. 432. — Gaxglbauer, Kàf. Mitteleiir. II, 1893,

p. 780. — Raffray, Rev. d'Eiit. 1898, p. 248.

Pycnoplectus Casey, Col. Not. VIII, in Ann. N. Y.

Ac. Se. 1897, p. 3o2.

Subg. Plectophloeus Reitt.

Groupe I.

Ericb!i>oni Aube, Ann. Soe. ent. Fr. 1844, p. 143. —
Reitter, Verh. z. b. Ges. Wien. 1881. p. 321. —
Gaxglbauer, Kiif. Mitteleur. II, 1893, p. 782

Saxe. Silêsie. Croatie. Caucase

iiubig-ena Reittkr, Verh. natiirf." Ver. Briinn, XV,
1876, p. 13 : Verh. z. b. Ges. Wien, 1881, p. 322.

— Gaxglbauer, Kaf. Mitteleur. II, 1893, p. 783...

Alleia. moyenne et mer'". Hongrie. Transylvanie. Caucase.^

ni(i<lus FA1R.MAIRE, Ann. Soc. ent. Fr. 1857, p. 736.
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— Reitïer, Yorii. z. h. Gfis. Wien. 1881, p. o22. —
Glilleb. Rev. d'Ent. 1888, p. 214. — Ganglhaier.

Kâf. Mitteleur, II, 189.'), [). 783

France méi-''\ Corse. Mecklembourij.

Rcyt GuiLLEB. Rev. d'Ent. 1888, p. 214 France : Lijou.

tiibcroiilojHUM ToiRMER, Ann. Soc. ent. Fr. ISG7,

p. 214, pi. 13, f. 4 Suisse.

iubercûlnius, Reitteh, Veiii. z. b. Ges. Wion, 1881,

p. 322.

i*lienanu«$ Reiïter, Vorh. z. h. (k'S. AVicii, 1884,

p. 80 Bavière : Durckeini.

temiiooi'iii» Reitter, Vorh. z. h. Ges. Wion. 1884,

p. 8U Hongrie : liiinai.

Fi!i»cliei'i AuBÉ, Psel. Mon. 1833, p. o4, pi. 91, f. 3 :

Ann. Soc. ent. Fr. 1844, p. 144. — Gaxglrauer,

Kâf. Mitteleur. II, p. 784

Allemagne. Autriche. Herzégovine. Alpes. Russie.

TischeriUecv, Faiina Helv. I, p. 362. — Reitter, Yerli.

z. b. Ges. Wien, 1881, p. o22.

oorniculalii!!» Reitter. Wien. Ent. Zeit. 1902, p. 4,

pi. I, [. 7 Fiosnie : Vohijak.

eai'patbicus Reitter, Verh. z. h. Ges. Wien, 1881,

p. o23. — Gaxglbauer, Kaf. Mitteleur. II, 189o,

p. 784 Transylvanie. Carpiithes. Silesie.

Groupe II.

mcgraoeplialuii Raffray, Ann. Soc. ent. Fr. 1897,

p. 265 Madagascar : Diego-Suarez.

SiUoviu- AN'asmann, Kril. Yerz. Myrm. Terrait. Ar-

throi). Berlin, 1894, p. 213 Madagascar : .\ndrangoloaka.

iuaclaj^a5i>eai'iensis Raffray, Ann. Soc. ent. Fr.

1903, p. 327 Madagasivr : Fort-Dauphin.

Subg. Euplectus s. str.

Groupe III.

iiiuleiventriiii Guilleb. Rev. d'Ent. 1888, p. 215

France : .hnélie-les-Bains.
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«uilleltcaiii Xambeu, Rev. (l'Eut. 1889, p. 239

France : Pijr. -Orientales.

Groupe IV.

Aubeaniis Reitter, Yorb. z. h. Ges. Wien, 1881,

p. o23 Allemagne : Mecliembourg.

I»i>unneiis Grimmer, Steierm. Col. 1841. — Reitter,

Verh. z. b. Ges. Wien, 1881, p. o24. — Ganglbauer,

Kâf. Mitteleur. II, p. 78o Europe sept'" et moyenne.

Kunzei Aube, Anu. Soc. ent. Fr. 1844, p. 142. —
Chaudoir, BuI. Xat. Mosc. 184.3, III, p. lOo.

Erichsoni Thomson, Skand. Col. III, p. 227.

Frivalfl»»kyi Saulcy, Deuts. Ent. Zeits. 1878, p. 44.

— Reitter, Verh. z. b. Ges. Wien, 1881, p. o24..

- Hongrie : Marmaros.

Alieillei Guilleb. Rev. (l'Eut. 1888, p. 216 France : Lyon.

niiponti AuBÉ, Psel. Mon. 1833, p. 37, pi. 92, f. 4. —
Reitter, Verh. z. b. Ges. Wien, 1881, p. 324. —
Ganglbauer, Kijf. Mitteleur. II, p. 783

France. Silésie. Croatie. Hongrie. Moravie.

Felseliei Reitter. Deuts. Ent. Zeits. 1887. XXXI,

p. oûo Sardaigne.

Fauveli Guilleb. Rev. d'Ent. 1888, p. 219 France.

l>esci<liu!ii Reitter, Verh. z. b. Ges. Wien, 1881,

p. 324 Silésie. Moravie.

Pelopis Reitter, Deuts. Eut. Zeits. 1884, p. 51 :

Verh. z. b. Ges. Wien, 1884, p. 80 Grèce : Morée.

picouK Motschulsky, Xouv. Mem. Mosc. IV, 1833,

p. 320, pi. XI, f. 1. — Reitter, Verh. z. b. Ges.

Wien, 1881, p. .323. — Ganglbauer, Kaf. Mitteleur.

II, 1893, p. 786

Europe sept'" et moyenne : France, Angleterre, Russie.

Dennyi Waterhouse, Trans. Ent. Soç. Lond. 1801,

p. 2 : 1862, p. 46.

nigricans Chaudoir, Bull. Nat. Mosc. 1843, II, p. 169.

sulcatuhis Saulcy.
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Fairinairei Gl'illeb. Rev. d'Enl. ISSS, p. 218 France.

Groupe V.

iinuii*!» Roichenbach, Mon. Psel. 1810, p. ()9. pi. II,

f. 20. — AuBÉ, Psel. Mon. 1833, p. o3, pi. 91, f. i :

Ann. Soc. ont. Fr. 1844, p. 148. — Euichson, Kiif.

.Mk. Rrandhg. I, p. 279. — Thomsox, Skand. Col. III.

p. 228. — Rkitteh, Verh. z. b. Ges. Wion, 1881,

p. 525. — GuiLLEBEAU, Rcv. d'Enl. 1888, p. 217. —
Ganglbauer, Kâf. Mitteleur. II, p. 787

France. Angleterre. Allemagne. S(Lve. Roumanie.

liirbiji Dexny, Mon. Psol. p. 14, pi. 2, f. 1. — Wa-
TERHOLSE, Trans. Ent. Soc. Lond. 18G2, p. 48 : Ent.

Monlh. Mag. XVI, p. 123.

Reichenbnchi Denny, Mon. Psel. p. 10, pi, I, I. 1.

Wrhlerl Reitter, Bcrl. Ent. Zoits. 1870, p. 215, pi. I,

l. (1.

Var. lierelierei Reitter, Dcutsch. Ent. Zoits. 1884,

p. 113. — GriLLEB. Rev. d'Ent. 1888, p. 217

France mer''' Cor.^e. Grèce.

ooi>$^ieu<« GuiLLEB. Rev. d'Ent. 1888. p. 21(5 Cor.^c.

D4Mlei'4»i Reitter, Ann. Mus. civ. Gen. 1884, p. 370. Italie.

orcipiiali»-» Reitter, Verh. z. b. Ges. Wien, 1881,

p. 520 Lenhoran.

I^iu«lei'i Reitter, Bouts. Ent. Zeits. 1884, p. 52 : Verii.

z. b. Ges. Wien, 1884, p. 80

France mer''' : Nice. Sardaigne. Grèce.

voriicali^ Reitter, Bouts. Ent. Zeits. 1884, p. 113. .* Corfou.

sauj^uinetisi Benxy, Mon. Psel. p. 10. |)1. I, f. 2. —
AuBÉ, Mon. Psel. 1833, p. 55, pi. 92, f. 1 : Ann.

Soc. ent. Fr. 1844, p. 146. — Tiiomso.x, Skand.

Col. m, p. 228. — Reitter, Verh. z. b. Ges. Wien,

1881, p. 526. — Ganglbauer, Kiif. Mitteleur. II.

18î)5, [). 788 Europe.

Var. géorgiens Saulcy, Verh. natiirf. Ver. Bninn, XVI,

1878, p. 137, Caucase.

si^italuM Reichenbacii, Mon. Psel. p. 73, pi. 2, f. 22.

— AuBÉ, Psel. Mon. 1833, p. 56, pi. 92, f. 3 : Ann.
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Soc. eut. Fr. 1844, p. 14o. — Erichsox, Kaf. Mk.

Brandbg. i, p. 279. — Thomson, Skand. Col. IIL

p. 228. — Reitter, Voiii. z. h. Gcs. Wieii, 1881,

p. o26. — Ganglbaueu, Kaf. Mitleleur. II, 189"),

p. 788. — Denny, Mon. Psol. p. 13, pi. I, f. 4. —
WoLLASTON, Col. Allant. 1863, p. 4ol Europe. Caucase.

Kirbi/i Aube, Mon. Psel. 1833, p. 34, pi. 91, f. 4.

minutas Slephens, III. Bril. V, p. 97.

afer Reitter, Vorh. z. b. Ges. Wien, 1881, p. 527. .

.

Portaf/al. Espagne aiér^'. Corse. Algérie : Oran. Maroc.

Bonvouloiri Reitter. Vorh. z, b. (îos. Wion, 1881,

p. 327 Corse.

I»iiui*tieep!$ Reitter, Wien. Ent. Zeit. 1888, p. 318.. Circassie.

puiictatus MuLSA.NT, Opusc. ent. XII, 1861, p. 76. —
Reitter, Verli. z. b. Ges. Wien, 1881. p. 327. —
G.\>glb.\ler, Kaf. Mitteleur. II, 1895, p. 789

France sept'" et moyenne. Croatie. Herzégovine. Caucase.

intei'iiio«liiii§» WoLLASTOX, Cat. Col. Mad. 1837, p. 168.

— Reitter, Verh. z. b. Ges. Wien, 1881, p. 328..

.

Europe mér'". Silésie. Moravie. Autriche. Croatie. Caucase. Madère.

Tlieryi Guilleh. Bull. Soc. ent. Fr. 1893, p. ccxci.

Tunisie. Algérie : S'-CItarles

Tlioliui Guilleh. Re\ . d'Ent. 1888, p. 218 France.

laticeps GuiLLEB. loc. cit. 1888, p. 219 France méridionale.

Karstcni Reichexbach, Mon. Psel. p. 71, pi. 2, f. 21.

— AuBÉ, Psel. Mon. 1833, p. m, pi. 92, f. 2 : Ann.

Soc. ent. Fr. 1844, p. 146. — Erichsox, Kaf. Mk.

Brandbg. I, p. 278. — Thomsûx, Skand. Col. III,

p. 227. — Reitter, Verh. z. b. Ges. Wien, 1881,

p. 528. — Ganglbauer, Kaf. Mitteleur. II, 1895,

p. 788 Europe. Caucase.

cephalotes Motsch. Bull. Nat. Mosc. 1845, p. 4(i.

ligneus Motsch. loc. cit.

(jracilis Chaudoir, Bull. Nat. Mosc. 1845, p. 167.

/ilum Reitter, Verh. naturf. Ver. Briinn, XV, 1876,

p. 13.

monlieola Wollastox, Cat. Col. Canar. 1864, p. 527. Tènériffe.
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narciitinii!-» Rkittkh, Verh. z. b. Gcs. Wicn, 1881,

p. o29 J)(il)))(i(ii'.

fiipiiiolac AuiîÉ, Aiin. Soc. ont. Fr. 1844. p. 147. —
Reitïer, Verh. z. 1). Ges. Wien. 1881, p. o29. —
Ganglbauer, Kàf. Mitteleur. 1895, II, p. 690

Autriche. Hongrie. Dalmatie. Uerzèyovine. Suisse.

Grou|)o VI.

Espèces de l'Amérique du Nord.

loiis,-ieolli!^ Casey, Contr. Descr. Col. iN. Amer. II,

1884, p. 99. — Brendel, Bull. Un. lowa, II, 1890,

p. 65 Amer, sept'" : Maryland, Virginie.

oonfliien!!» Leconte, Bost. Joiirii. Nat. Hist. VI, p. 105.

— Casey, Contr. Descr. Col. N. Amer. Il, 1884,

p. lOo. — Brendel, Bull. Un. lowa, II, p. 69, pi. XI,

f. 112 Amer, sept''' : Versant de l'Atlantique.

io\%'eii!s»is Casey, Col. Not. V, p. 456 Amer, sept'" : lowa.

clongatus Brendel, Trans. Amer. Soc. Ent. XX,
189;J, p. 281 Amer, septentrionale.

fieliniiKi n. sp Amer, sept''' : Pensylvanie.

calirornictis Casey, Cal. Ac. Se II, 1887, p. 476.. Californie.

disjiin«*tii)i> Casey, Col. >îot. Vil, p. 554.. Amer, sept''' : Virginie.

planipoiinis Brendel, Ent. Amer. V, 1889, p. 195 :

Bull. Un. lowa, 11, p. 60, pi. XII, f. 118.. . . .Vmér. sept'' : loua.

l'otuntlicolliiii Brendel, Bull. Un. lowa II, p. 01,

1>1. XI, I". li;{ : pi. XII, f. 116 \mér. sept'" : lona.

Groupe Vil.

Mignifer Beitter, Verh. z. h. Ges. Wien, 1882,

p. 338 Venezuela.

Siibg. Pycnoplectus Casey.

Groupe VIII.

dilïioillis Leconte, Bost. Journ. Xat. llist. VI, p. 106.

— Casey, Contr. Descr. Col. X. Amer. II, ji. 100.

— Brendel, Bull. Un. lowa. Jl, p. 66, pi. XI, î. 109.

1 mer. sept''' : Etats île VEst.

vongenew Casey, Contr. Descr. Col. X. Amer. Il,

1884, p. 101 Vmer. sept'" : Virginie.
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scxiialis Casey, loc. cit. p. 103

Amer, sept'" : Caroline sud, Virginie.

sikiiiifer Casey, loc. cit. p. 104. — Brexdel, Bull. Un.

lowa, II, p. 62, pi. XI, f. 111 — pi. XII, f. 117.. .

.

[nier, sept''' : Illinois, Louisiane, Géorgie.

inrossu!<» n. sp Ainér. sept''' : Pensylranie.

lineari!i« Leco.nte, Bost. Journ. Xat. Hist. M, p. 104.

— Casey, Contr. Doser. II, 1884, p. 106. — Brex-

del. Bull. Un. lowa. II, p. 68, pi. XI f. 107

Aniér. sept''' : États du Mississipi.

biiilisonicus Casey, Col. Not. V, p. 4oo. Amer, sept''- : Xew York.

iiiterruptu» Leconte, Bost. Journ. Xat' Hist. YI.

p. lOo. — Casey, Contr. Descr. Col. X. Amer. II,

p. 107. — Brexdel, Bull. Un. lowa, II, p. 64, pi. XI,

f. 108: pi. XII, f. 122

Amer, sept''' : Floride, Virginie, Louisiane, loiva.

lon{^:iN!i>inluls Brexdel, Bull. Un. lowa, II, p. 71,

pi. XI, f. 114, pi. XII, f. Uo. Amer, sept'' : Caroline sud, Géorgie.

iniperrectus Casey, Col. Xot. VII, p. oo3

Amer, sept''' : Distr. de Colombie.

tenellu!« Casey, loc. cit. p. o2 Amer, sept''' : Pensglranie.

e.iL'ignus n. sp Antilles : Grenada.

(iroupe IX.

ceplialote»^ Beitter, Verl). naturf. Ver. Briin, XVIII,

p. 7 y"''-Zélande.

Groupe X.

ille|>i<lU!K n. sp Antilles : S'-Vincent.

inbonestus Baffray
, Bov. d'Ent. 1898, p. 249.

(Colombie : Tamhillo.

Groupe XI.

«liscoidalis Baffray, Trans. S. Afr. l'Iiil. Soc. 1807,

p. o3 Rhodesia : Salisbury.

luberculic'cpst Baffray, loc. cit. 1898, p. 386,

pi. XVIIl, If. 4, :; Afr. australe .- Port FJizahelh.

<Iiiacli'iccp!« Baffhav, loc. cit. 1897, p. o4.. Rhodesia : Salisbury.
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africnnus Raifkay. Hcv. d'Ent. 1898, p. 2ol. Ahijftxinir : Enderta,

Vallée du Mnreb. Ile de Zanzibar. Afr. orienlalc : liagnmoyo.

annaniita Rai'I'kav, loc. cit. p. 2ol Xrinani : Hué.

ag;ynixil)anu*>t IIapfrav, loc. cit. p. 2")1 Ile dr Xaiizilxir.

Groupe XII.

pei'tenuiM Casev, Contr. Dcscript. (loi. X. Amer. II.

1884, p. 109 Amer, sept'' : Wasliinylon, Pe}isijlrauii'.

anguiims Rai'FRAy, .\iin. Mus. Nnl. Hiwig. Budapest,

19(i;i, p. ;{7 y"'-Cuinée : Wlllieiiihafen

.

Espèces inconnues, d'affinités douteuses.

indicus Schmidt, Boitr. Mon. Psel.
i). 10, pi. Il, f. (i..

Inde : Calcutta.

metallieiis Schmidt, loc. cil. p. 11, pi. II, f. 7. . . Inde : Calcutta.

Espèces inconnues n'appartenant pas. probablement,

au genre Euplectus.

acumiiiatui» Schaufis-s, Tijds. Knt. XXV, p. (59 :

Xot. Leyd. Mus. IV, p. 149 .laça : Datacia.

brasiliensii*!» Sciiauflss, loc. cit. XXX, p. lo4 Brésil.

soIflariu!i« Suari', Biol. Coiilr. Amer. Col. H (1),1887,

p. ;{7 Cuaternala.

opaciis Sharp, Trans. Ent. Soc. Lond. 1874, p. 509..

?i"''-Zélandc : Auckland.

oiiiincn» Broux, Mai). N. Zeal. Col. Prt. 4, p. 945.

.

y"'-Zèlande.

ix'i'Konatu!!» Broux, loc. cit. Prt. 5, p. lOoO y"'-Zélande.

«oriiposufli Broix, loc. cit. p. l()o7 S"' -Zélandc.

«inicus Broun, loc. cit. p. 1060 y"''-Zélande.

vac'uus Broux, loc. cit. Prt. 4, p. 9:*I y'-Zèlande.

iiiconiptus Broux, loc. cit. p. î>:22 y""-Zélande.

iracuiKlus Broux, loc. cit. Prt. 7, p. 1429. .\'"'-Zclande.

ovicolliis Broux, loc. cit. Prt 1, p. o09 X"'-Zélande.

lepipliorus Broux, loc. cit. Prt. o, p. lOoO y"''-Zélande.

%'er(ioali!!i Broux, loc. cit. p. lOGl y"'-Zélande.

claviger Broux, loc. cit. Prt. 7, p. 1430 y"''-Zélande.



(92) Ccnem et catalogue des Psélaphides. ?)75

sculptiiratii!^ Broix, loc. cit. Prt." 1, p. 142 S""-Zèlande.

foveolatiis Broun, loc. cit. p. 143 N"'-Zélande.

Iirevitarsis Broun, loc. cil. p. 143 }\""-Zélande.

lon»-iiIU!ii Broun, loc. cit. p. 141 ^"'-Zélande.

frontalis Broun, loc. cit. p. 142 N"''-Zélande.

tnhigevum Broun, loc. cit Prt. 3, p. 760 lS"^-Zélande.

inirificus Broun, loc. cit. Prt 4, p. 922 W'-Zélande.

lMisillii« Broun, Aun. Mag. Nat. Hist. 189o, p. 82. .. N"''-Zélaude.

iieiuiopaeii!!^ Broun, loc. cit. p. 81 ' W-Zélande.

lïïïï"

YIDAMUS

Baffray, Bev. d'Ent. 1898, p. 2o2.

con%'exiits Shari' [Eaplectus], Trans. Eut. Soc. Lontl.

1874, p. 509 y"'-ZélamIe.

iiicertu!^ Beitter [Kaplectus), Verli. naturf. Ver.

Briiiin, XVIII, p. 8 W'-Zélaiule.

valiclu!^ Broun {Euplectus), Man. N. Zcal. Col. Prt o,

p. lUoG y"'-Zêlandi-.

Espèces Inconnues décrites comme Euplectus et rentrant

probablement dans le genre Vidainus.

? L'-iiupreJiisuiSi Broun, Mau. X. Zeal. Col. Prt. 4,

p. 922 y"'-Zélamle.

? cerews Broux, loc. cit. p. 923 N"''-Zélande.

'

GABATA

Baffray, Trans. S. Afr. Pliil. Soc. 1898, p. 387.

scmipiinctata Baffray, loc. cit. p. 388, pi. XVTIl,

ff. (j, 7 Afr. australe : Part Elizaheth.

T
THESIASTES

Casky, Col. Xot. in Ann. X. Y. Se. Ac. 1893, pp. 444, 4o7. —
hAFFRAY, Bev. d'Ent. 1898, p. 2;i2.

Groupe I.

fosMulatuM Brkxdel (Euplectus), Bull. Lu. lo^va, 1,

1890, p. 59 Amer, sept'- .- Illinois.
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lilipiitanus n. sp Antilles : Grenada.

i»uniilu!>« Leconte [Euplectus], Bost. Journ. Xat. Hist.

YI, p. 106. — Brexdel, Bull. In. Iowm. Il, p. 5î».

— Casev, Contr. Dcscr. Cul. N. Amer. II, 1884,

p. 97 Aniér. sept'"' : Louisiane, Géorgie.

«lebilis Leconte {Euplectus), Proc. Amor. Phil. Soc.

XYII, 1878, p. :}80. - Brexdel, Bull. Un. lowa, II,

p.58.— CASEY,Contr. Descr.Col.N. Amer. II, 1884,

p. 98 4 mer. sept'' . Floride.

tennis Lecome, loc. cit. — Casev. Ioc. cit.

airafus Casey, Col. Xot. Y. 1893, p. 407

Aiuér. sept'' : lihode Isinnd.

Arg^us Reitter [Euplectus], Deuls. Ent. Zeits. 1883,

p. o3 Chili : Valdivid.

Groupe II.

clavicoi>ni!<« Raffray (iJ(//)/^c/ws), Revue d'Ent. 1894,

p. 219 : 1897 , p. 2o3 Singapore.

Groupe m.

clcg:antulu!«> Raffray {Euplectus), Rev. d'Ent. 1882,

p. 82 : 1898, p. 2o3 : Ann. Mus. Nat. Hung. Buda-

pest, 1903, p. 39. . . y"'-Guinée : Port-Doreg, Baie de l'Astrolahe.

femoratus Raffray, [Euplectus), Rev. d'Ent. 1882,

p. 82 : 1898, p. 2o3 ^''''-Guinée .- Port-Doreg.

crawMipoii Raffray [Euplectus), Ann. Soc. ent. Fr.

1891, p. 47o : Rev. d'Ent. 1898, p. 2o3 Manille.

cor«licolli$« Raffray, Rev. d'Ent. 1882, p. 81 Zanzibar.

Groupe IV.

grandicep^ R-^ffray [Euplectus), Rev. d'Ent. 1894,

p. 220 : 1898, p. 2o3 Singapore.

orciiiilafus Raffray, Ann. .Mus. .N'at. Ilnng. Ruda-

l)est, 1903
,
p. 38 y"' -Guinée : lierlinhafen.

Ionm;i(>oi*nis Raffray, loc. cit. \). 39.. . . .\"''-Guinée : Golfe lluon.

14

MELICEKIA

Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 2o4.

arantliifera REFriER [Euplectus), Deuts. Ent. Zeits.
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1884, p. 111. — Rai-fray, Rev. d'Ent. 1898. p. ioi.

1

577

Cnvfou.

SAMPSA

Rai-fhay, Rev. d'Ent. 1898, p. 2o4.

ongiiionni!^ Rakfray, Iûc. cit. p. 2o4 Sumatra.

T
GLASTUS

Rafkray, Rev. d'Ent. 1898, p. Soo.

cicatricosus Raffray {Euplectus), Rev. d'Ent. 1894,

[). 2:20 Sirajapore.

T
MACROPLECTUS

Raffray. Rev. d'Ent. 1898, p. 254.

t-alcaralus Raffray, loc. cit. p. 2oo Australie . Victoria.

cei>Iialotes Raffray, loc. cit. p. 2o0 Xustralie : Sican Rirer.

ta$$niaiiioii$!i n. si) Tasinanie : Hobart.

DIASTICTULUS

Singhala
\\
Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 2oo.

I»aiictii>enni!<« Raffray {Octomicrus), Ann. Soc. ent.

Fr. 189.'{, p. 14o Cei/laii : yuH'ara-Elina.

T
OCTOMICRUS

Schaufuss, Psel. Siams, 1877, p. 14.

lons:iilU!4 Schaufuss. loc. cit. p. 14 d- — Raffray,

Ann. Soc. ent. Fr. 1893, p. 473 {Siam) Siam. Sumatra. Bornéo.

(5 verticalis Schauf. Tijds. Ent. XXIX, p. 27o {Sumatra).

(5 interruptus Schaufuss, loc. cit. {Sumatra).

divergens Reitter, Verh. z. b. Ges. Wien, 1883,

p. 420, pi. 20, f. 2o {Bornéo).

Faiivcli Raffray {Euplectus), Rev. d'Ent. 1882,

p. .')o Céll'bes : Mucassar.

cras!iiil»e!« Raffray. Rev. d'Ent. 1887, p. o4, pi. II,

fi". 13, 14 , lo Zanzibar.
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stryx Hkittkiî {Euplectus), Dents. Eni. Zeits. 1882,

p. l:*!l, pi. IX, f. 1 .!//•. occid"^ : Côle-d'Or.

4

ACOLOMA

Casey, Col. Not. V, in Ami. N. Y. Ac. Se. 1893, pp. 44;], 4,"J4.

cavieolliïi Lkconte {Euplectus), Proc. Amer. Phll.

Soc. XYII, p. ;{87. — Bhendel, Bull. Un. lowa. 1890,

p. 57 Amer. sepV' : Floride.

T
HIBLOMIMIS

iuinulii!<i n. sp Antilles : S'- Vincent.

1

BIBLOPORUS

Thomson-, Skand. Col. III, 1861, p. 225. — Casey, Col. Xot. V,

p. 458. — Reitter, Verli. z. b. Ges. W'ien, 1881, pp. 452,

456. — Raffkay, Rev. d'Ent. 1890, pp. 94, 101 : 1898,

p. 257. — Gaxglbauer, Kâf. Mitteleur. II, p. 791.

Faliscus (l\sEY, (>ontr. Doser. Col. N. Amer. II, p. 94.

l»i4'olor Dexny {Euplectus), Mon. Psel. ]). 17, pi. Il,

f. 3. — Albé {Euplectus), Psel. Mon. 1833, p. 57,

pi. 93, f. 1 : Ann. Soe. ent. Fr. 1844, p. 150. —
Thomson. Skand. Col. 111. 1861, ]>. 225. — Reitter,

Yorh. z. 1). Gos. Wicn, 1881. p. 531. — Guillei{.

Rev. d'Ent. 1888, p. 205. — (iAX(;LRAiEK, K;if. Mit-

teleur. II, p. 791 Europe. Cducasc.

glabriusculus Gyllh. Inseet. Svee. lY. p. 236.

fennicus Maeklin, Bull. Nat. Mosc. 184o, lY, p. SoO.

variiroloi* Reitter, Yerh. z. b. Ges. Wien, 1881,

p. 5.31 Lenkoran : Ilamarat.

pyrenaeus Guilleb. Rev. d'Eut. 1888, p. 206

France : H'^'-Pijrénées.

Ala.veli GiiLLEB. loc. cil. p. 207 France : Pijr.-Orientales.

.%l»cill<'i GUH.LEB. loe. cit. p. 207 Corse.

Ciiamboveti Gi illeb. loc. cit. [i. 208 France centrale.

Reyi Giu.lkb. loc. cit. p. 209 France centrale.
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Iticanalis Casev {Faliscus) . Gonlr. Descr. Col. N.

Amer. II, 1884, p. 120. — Brendel, Bull. Un. lovva.

II. 1884, p. 120. — Brendel, Bull. Un. lowa. II,

p. 74 Amer, sept''' : New York.
~8"

BIBLUPLECTUS

Beitter, Vorh. z. b. Gos. Wieji, 1881, p. 529. — Guillerevu,

Rev. d'Ent. 1888, p. 210. — Raffray, Bev. d'Ent. 1898,

p. 2o7. — Casev, Col. Not. V, 1893, p. 4o8. —
Ganglbauer, Kiif. Mittclour. II, 1895, p. 781.

Espèces paléarctiques.

ainl>is;uii$<i Beichenb. Mon. Psol. 1810, p. 67, pi. II,

f. 19. — Alré, Psel. Mon. 18313, p. 58, pi. 93, f. 2.

— Erichson, Kaf. Mk. Brandbg. I, p. 280. — Thomson,

Skand. Col. III, 1861, p. 226. - Beitter, Yerh.

z. 1). Ges. Wion, 1881, p. 530. — Guilleb. Bev.

d'Ent. 1888, p. 211. — Ganglbauer, Kaf. Mittclour.

II, p. 790 Europe sejd''' et moyenne,

pusilîus Denny, Mon. Psel. 1825, p. 15, pi. 2, f. 2. —
AuBÉ, Psel. Mon. 1833, p. 59, pi. 93, l. 3.

ruficornis Stephens, III. Brit. V, p. 428.

Uollieriui Giiller. Bev. d'Ent. 1888, p. 379.... France centrale.

t<'iiel»i'ONU^ Beitter, Yerh. z. b. Ges. Wien, 1880,

p. 218 : 1881, p. 530 France. Dalmatie. Roumanie.

ininutii^ftiinus Aube {Eupleefus), Psel. Mon. 1833,

p. 59, pi. 93, f. 4. — Beitter, Yerh. z. b. <ies.

\Yien. 1881, p. 530.— Guilleb. Bev. d'Ent. 1888,

p. 211. — Ganglbauer, Kiif. Mitteleur. II, p. 790..

France. Angleterre. Europe méridionale.

Carneijxi Kowler, Ent. Month. ^lag. XVI, p. 158. . .

.

aeuleafiiw Guuxeb. Bev. d'Ent. 1888. p. 380.. . . France centrale.

affinii^ Giiller. Ioc. cit. p. 212 France iiu¥" et centrale.

KoiKeri (Juilleb. loc. cit. p. 212 France centrale.

olktiiNiiM Guilleb. loc. cit. p. 213 Dalmatie. Corse.

Espèces de l'Amérique du Nord.

riifioei»!^ Leconte {Euplectus), New Spec. Col. 1, 1863,
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p. 28. — Casey, (loiilr. Descr. Col. N. Aincr. II,

1884. p. 116 Amer nept" : Texas, Floride.

inleser LEfiONïE {Euplertus), Proc. Amor. Phil. Soc.

XVII. p. 38G Ainéf. sepf" : Michigan.

lovioei».»* Casey [FMplectus], Contr. Doser. Col. N.

Amer. 1884, p. Ho Amer. stepV" : Washington.

Kol)riiiu!« Casey, Col. Not. VII , 1807, p. ooo

Amer, sept'' : lîhude Ishinil.

Espèces asiatiques.

iiolMUyi .ScHAUFUss [Euplectus], Pscl. Siams, 1877,

p. i:i Siam.

piiniilio Reiïïer, Verli. z. h. (ios. Wion, 1882, p. 21)8.

J(ua : Batavia.

puboruluM Raffray, Rpv. d'fint. 1894, p. 221

Singapore. Sumatra.

Espèces africaines.

vaWabilis Raffray. Roy. d'Ent. 1898, p. 258 Zanzibar.

iinieoloi* Raffray, loc. cit. p. 258 Zanzibar.

an^iiMluliis Raffray, Anii. S. Afr. Mus. II, 1901,

p. 120 Ilhodesia : Salisimrg.

|iai'viec|»!^ n. sp Afr. australe : Uitenhage.

Diformis Reitter. Bouts. Ent. Zcits. 1882, j). 192..

ifr. occid'- : Cote-d'Or, .iddati.

20

ANOPLECTUS

Raffray, Trans. S. Afr. Phil. Soc. 1897. p. 59 :

RcY. d'Ent. 1898, p. 259.

liget* Raiïray, loc. cit. p. 00 Afr. auslrate : Stellenbosch.

T
PTEROPLECTLS

Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 259.

g;i>au«lic*oi*iii!!« Schaufuss {Euplectus), Nunq. ot. III,

p. 500 Chili.

1
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EPITHEMATUS

Raffray, Anii. Mus. >Mt. Hiuig. Budapest, 1903, p. 39.

uili<lu!>i Raffray, loc. cit. 1903. p. 40, pi. I, f. 9

y''-Guinée : Golfe Ihion

.

l

PSEUDOPLECTUS

Reitter, Verh. z. b. Ges. Wien, 1881, pp. 4o:2, 4oo, o31.

— GriLLEBEAu, Rev. d'Ent. 1888, p. 2!)0. — Raffray,

Rev. d'Ent. 1890, pp. 9o, 101 : 1898, p. io9. —
Ganglbauer, Kâf. Mitteleur II, p. 792.

porplexMs Jacq. Duval {Euplectus], Bull. Soc. ont.

Fr. 18o4, p. XXXVI : Gen. Col. Eur. 1, pi. 43, f. 211.

— Reitter, Verh. z.b. Ges. Wien, 1881, p. o31. —
Ganglbauer, Kâf. Mittcl. II, p. 792. . . France. Espagne. Tunisie.

? fiiignaticoriiis Guilleb. Rev. d'Ent. 1888, p. 211... France.

olavatuiii Raffray {Euplectus), Rev. d'Ent. 1882, |». 84.

Abiissinie.

3

LIOPLECTUS

Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 260.

niti<lii!i> Raffray, Ioc. cit. p. 200 Amer, mer''' : Pampas.

T
PROTOPLEGTUS

Raffr.w, Rev. d'Ent. 1898, p. 201.

liuliesceii!!» Raffray, loc. cit. p. 261

Australie : yeiv Soutli Wales.

1

PLECTUSODES

Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 261.

I»revicei»s Raffray, loc. cit. p. 262 Australie : Forest lleef.

T
RAMECIA

Casey, Col. Xot. in Ann. N. Y. Ac. Se. 1893, p. 4^0.

crliiita Brendel [Euplectus), Bull. Un. lowa, II, 1890,

p. 35, pi. X, f. 106; pi. XII, f. 123. — Casey,

Ann. Soc. Ent. Fr., i.xxii [1903]. 39
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Contr. Doser. Col. .\. Amer. 1884. p. 111

[mer. itrjit'' .- Michifinu, Virginie.

capitiiliiin Gasev [Euplectus], Contr. Dcscr. Col.

N. Amer. 1884, p. 112 Atiiri'. srpl'' .- M'tcltiijdu, Fluridc

arcuafa Leconte {Euplectus), BosL .louni. Nal. Hist.

YI, p. 106. — Casev, Contr. Dcscr. Col. >'. Amer.

II. 1884, p. Ho Amer, sept''' : Gêorgit', Virginie.

«Ii<«('rela Casev, Col. Not. Y, 1803, p. 451

Amer, sept''' : Pensylvanie.

deeora Cm^fa {Euplectus) ,Con[r . Doser. Col.N. xVmor.

1884, p. 113 Amer, sept''- .- Texas.

clentivoiitris Casey, Col. Xot. Y, 1893, p. 432

Amer, sept'' : Virginie.

6

DALMA

Sharp, Trans. Ent. Soc. Lond. 1874, p. 304. —
Rafkray, Rev. d'Ent. 1898, p. 262.

pulie^ceuN Shari', Ioc. cit. p. 303 c? ^''-Zélande.

Q sordidd Sciiaufuss {Trichongx). Nimq. ot. III.

p. 308

tiibcreulata Hroln, Man. .\. Zoal. Col. Prt. 1. 1880,

p. 134 y"'-Zelmide.

2

DALMISUS

Sharo. Trans. Roy. Dublin Soc. 1886. p. 381.

i»alriMO€lo!<( Sharp. Ioc. cit. [i. 382 y'-Zélande.

T
EUTVPHLUS

Leconte, Trans. Amer. Ent. Soc. Vlll, p. 183. —
Brexdel, Bull. Un. lowa, II, 1890, p. 72. —

Rakfray. Rov. d'Ent. 1898, p. 263.

Nicothaeus Casky, Contr. Des. Col. N. Amer. II, p. 94.

MiniiliM Leconte, Trans. Am. Ent. Soc. YIII, 1880,

p. 183 Amer, sept''- : Virginie.
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tibialis Casey [yicothaeKx] , Coiitr. Doser. Col. N.

Amer. II, 1884, p. 121. — Brexdel [EuUjphlus),

Bull. lu. lowa. IL p. 72, pi. XII, f. 119 o^ f. 120 9.

pi'oniinoiis C.\sey, Col. Xot. VII, p. 460. Amer, sept''' : Vinjinie.

fliehniilli. n. sp Amer, sept'' : Pensytranie.

XENOGYNA

Rakfray, Traiis. S. Afr. Phil. Soc. 1897, p. 60.

Iieterocera Rafkhay, loc. cit. p. 61, pi. XVI, f. 17.

\fr. australe : Le Cap.

1

MICROPLECTUS

Raffray, Rev. d'Eut. 1898, p. 264.

«'xi^^iiiis Raffray, lue. cit. p. 264 Simjapore.

vagcpunelatiis Raffray. Anii. Mus. Xat. Hung.

Budapest, 1903, p. 40. pi. IL f. 8

y'"'^-Gainée .- Berlinhafen, Golfe I/uoit.

ocfi|»ifali!i» Raffray, loc. cit. p. 41, pi. 11. f. 9

?s ""-Guinée : Baie de l'Astrolabe.

fovoioepsi Raffray, loc. cit. p. 42, pi. II, f. 10

y""-Guinée : Wilhemliafen.

HtviiXtuH Raffray. loc. cit. p. 42, pi. II, lig. 6

\"''-Guinée : .)/''' Hansemann.

lougieeps Raffray. loc. cit. p. 43, pi. Il, tig. 7

^"''-Guinée : Baie île l'Astrolabe.

6

EFIPLECTUS

Raffray, Rev. d'Ent. 1898. p. 2()4.

eavifroii!!» Raffray [Philiopsis]. Rev. d'Ent. 1894.

[). 213, pi. I, f. 23 Singapore.

1

PTERACMES

Raffray. \{o\. d'Ent. 1890, pp. 9.*), 1!)6.

«oliaiifiissi Raffray. loc. cit. p. 196. pi. 11. f. io... Chili.

T
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PLECTOMOUPHUS

Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 26o.

SÀipinifor Bhoun {Euplectus), Man. N. Zoal Col. Prt. 7,

p. 1426 ^"'-ZélaniU'.

irisuleieollis Broun {Euplectus), loc. cil. Prl. 1,

p. 140 y""-Zclande.

llunroi Broux [Euplectus], loc. cit. Prl. 7, p. 1420.

yii'-Zélande.

T
SAGOLONLÎS

Raffray, Rev. d'Eiil. 1898, p. 265.

pairoiius Broun {Euplectus), Man. N. Zoal. Col. Prt.

.), p. 1060 y"^-Zélmde.

ai'ohaeii!!»is Broun {Euplectus), Ann. Mag. Nat. Hist.

_ KV, 1895, p. 79 y'i"-Zélande.

2

BROUNIELLA

Brounia H Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 266.

laovifrons Broun {Euplectus), Man. N. Zeal. Col.

Prl. 7 , p. 142o y"'-Zélande.

T
TOMOPLECTUS

Raffray, Rov. d'Ent. 1898, p. 266.

cordieolli» Raffray, loc. cil. p. 267 Mexique.

T
AMLNOSIMUS

Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 267.

niaclagascariensis Raffray, loc. cit. p. 267

Madagascar : forêt de yamalouni.

T
EUPLECTOPS

Reitter. Yerli. naturf. Ver. Bninn, XX, p. 197. —
Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 268.

Oflc^vahni King {Euplectus), Trans. Ent. Soc. N. S.

Wales, I, 1886, p. 314 Australie.
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? liiioai*i!i> KiNG {Euplectiis), loc. cit. 1863, p. 4(>.

pi. 16, f. 7'' Australie.

? sciilptus KiNG [Euplectus). loc. cit. 1863, p. 49. —
Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 268 Aiistratic : Donijbrook.

3

PARAPLECTUS

Raffray. Rev. d'Ent. 1898, p. 269.

punclulatus Raffray, loc. cit. p. 269 Australie : Victoria.

setiilosus Raffray, loc. cit. p. 270 Tasmanic,

l)il>lagiatu!<ii Raffray, Proc. Linn. Soc. X. S. Wales,

1900, p. 132, pi. X. f. 23 Australie : Siran Ricer.

infuscatu!!» Raffray. loc. cit. p. 133 Australie : Pinjarrali.

4

DEROPLECTUS

Raffray, Rov. d'Ent. 1898, p. 271.

evoisuis KiNG {Euplectus) Trans. Ent. Soc. N. S.

Wales, 1866, p. 313. — Raffr.^y, Rev. d'Ent. 1898,

p. 271 Australie : Donybrooh, Bridge Toivu.

1

TRYGHIOPLECTUS

Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 272.

geminatiis Raffray. loc. cit. p. 272 Australie : Victoria.

T
ZELANDIUS

Raffray, Rev. d'Ent. 1898, p. 272.

oliseurus Rroiin [Euplectus], Man. N. Zeal. Col.

Prt. 7, p. 1427 y"'-Zélande.

co:iLalis Broun (Euplectus), loc. cit. Prt. o, p. 1060.. N^'^-Zélande.

moeren*» Broun [Euplectus), loc. cit. p. lOoo N^^-Zélande.

Espèces inconnues décrites comme Euplectus,

appartenant probablement au genre Zelaudius,

ou à des genres nouveaux.

a!«i>er Broux [Euplectus), Man. N. Zeal. Col. Prt. 7,

p. 1401 y'i"-Zélande.
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!it»aii<lag;ci*i Broun [Euplectus] , loc. cit. IVt. o,

p. lO.jî) y"'-Zélamle.

foveiceps Iîroun {Euplectm), Ann. Mnt;. Nat. Hist.

lH9o, p. 80 y"--%élaufle.

cle-vedonensis Brous (Euplectus), Man. .\. Zoal. (loi.

Prt. o, p. IO08 y"'-Zélim(le.

antifiiiii« Bkoin [Euplcrtia), loc. cit. p. lOOl S"'-Zélan(Ic

8

ELEUSOMATUS

alloceplialuM Broun [Euplectus), Mnn. .X. Zeal. Col.

Prt. o, p. 10o7 c? y"'-Zél(mde.

Q cnnddtus Broun, loc. cit. Prt. 7, p. 142:2.

acuniinatiis Broun [Euplectus), loc. cit. Prt. o,

p. IO08 V'-Zrhinde.

2~

o' Tribu T * i e U ony c li i 11 i .

Tableau des Genres

1. (4). Hanches postérieures écartées.

2. (3). Les trois premiers segments ventraux subégaux

Gen. Trichonyx Chaudoir.

3. (2). Deuxième segment ventral plus grand que les pnVi'-

dents (ien. Amauronyx Beitler.

4. (1). Hanches postérieures contigurs, au moins à leur base.

5. (6). Premier segment ventral encore grand et très appa-

rent, triangulaire entre les hanches postérieures (|ui sont

contiguës à leur base, mais très divergentes

Gen. Trogaster Sharp.

6. (0). Premier segment ventral très petit entre les hanches

postérieures beaucoup moins divergentes, n'apparaissant

plus que comme un bouton ou une carène.

7 . (8). Prothorax bilobé. Antennes géniculées

Gen. Rhexius Leconte.

8. (7 et 22). Prothorax atténué et parfois presque étranglé en

avant, mais jamais bilobé.
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y. (21). Antennes loujours plus ou moins gcniculées, à premier

article toujours assez long. Tète transversale.

10. (20). Prothorax atténué en arrière, mais sans échancrure

brusque après le milieu.

11. (14). Prothorax toujours plus ou moins denliculé ou au

moins crénelé sur les côtés.

12. (13). Premier segment dorsal à peine plus grand que le

suivant. Prothorax denté sur les côtés. Gen. Eurhexius Sharp.

13. (12). Premier segment dorsal très grand. Prothorax sim-

plement crénelé sur les côtés Gen. Aporhexius n. gen.

14. (lleilo). Prothorax avec une seule dent latérale au-des-

sous du sillon transversal. Premier segment dorsal égal ou

subégal au suivant Gen. Oropus Casey.

15. (14). Prothorax absolument mulique sur les côtés.

16. (17). Premier segment dorsal très grand. Sillon longitu-

dinal du prothorax très obsolète Gen. Rhexinia Ralïray.

17. (16). Premier segment dorsal égal ou subégal au suivant.

18. (19). Corps assez court, convexe. Prothorax presque trans-

versal. Tète grande transversale, bien qu'un peu plus

étroite que le prothorax. Premier segment dorsal légère-

ment plus grand Gen. Anarmodius RalTray.

19. (18). Corps allongé, aplati. Prothorax heaucoup plus long

que large, plus ou moins ovoïde. Tète petite, légèrement

transversale, mais plus étroite que le prothorax. Premier

segment dorsal égal ou subégal au suivant

Gen. Mesoplatus Ralïray.

20. (10). Prothorax avec une très brusque et profonde échan-

crure après le milieu et Tangle latéral fortement denté.

Premier segment dorsal très grand (îen. Xherius Ralïray.

21. (9). Premier article des antennes normal, à jieine plus

long que le suivant. Tète transversale. Gen. Rhexidius Casey.

22. (8). Prothorax simplement et normalement cordiforme.

23. (30). Tète normale, h' front ne recouvrant pas Tépistome.

24. (2o). Antennes à articles intermédiaires pluridenti'S. Forme

assez épaisse, généralement plus ou moins parallèle

Gen. Rafifrayia Reitler
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25. (24). Antennes à articles inlcrniédiaires mutiqucs.

26. (27). Antennes sans massue, avec les articles intermé-

diaires toujours un peu plus gros Ç, plus ou moins

noueux c5. Tète normale Gen. Dalmina RalTray.

27. (26). Antennes avec une massue bien marquée.

28. (29). Tète normale. Segments ventraux 2 et 3 beaucoup

plus grands que les autres. Premier article des antennes

pas beaucoup plus long que le suivant

Gen. Faronoma Raffray.

29. (28). Tête allongée, atténuée en avant. Segments ventraux

2, 3, 4, 5, subégaux. Premier article des antennes gros et

beaucoup plus long que le suivant.. . . Gen. Adalmus Reitter.

30. (23). Tète très grande, front recouvrant plus ou moins

l'épistome. Antennes insérées sous le front.

31. (32). Forme très allongée, iiarallèle. un peu cylindrique.

Yeux placés tout à fait en avant, près de la bouche, à la

face inférieure de la tête, invisibles en dessus. Élytres pres-

que deux fois aussi longs que larges. Abdomen étroitement

^ marginé et seulement jusqu'à la moitié du 3' segment (pii

est plus grand que les autres. Deux ongles très ini^gaux

aux tarses Gen. Mitracephala RafTray.

32. (31). Forme robuste, large. Yeux: situés en arrière, visi-

bles en dessus. Élytres pas plus longs que larges, leur an-

glt' apical externe très fortement échancré, laissant appa-

raître la marge du premier segment dorsal vrai, qui est

réellement caché sous les élytres. Deux ongles presque

égaux aux tarses Gen. Phtegnomus Raflray.

TABLEAUX ET DESCRIPTIONS.

Tableau du genre Eurhexius

A 2. Trois fossettes basales aux élytres Groupe L
A 1. Quatre fossettes basales aux élytres.

B 2. Prothorax avec une denticula lion latérale en forme

de dents bien marquées.

C 2. Tempes à angle postérieur aigu, presque denté... Groupe U.

C 1. Tempes à angle postérieur arrondi.
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D 2. Articles des antennes .'5-10 au moins aussi longs

que larges Groupe III.

D 1. Articles des antennes 3-8 transversaux Groupe IV.

B 1. Prothorax avec une denticulation latérale mousse,

en forme de tultercules Groupe V.

Etirltexiiis it^expiiiiftatu») n. sp. — Ohlongus, sat convexus,

obscure ferru(jineus,sat longe brunneo-pubesrens.

Caput valde transverstcm, prothonic/ latitndine

aequale, forek diiabus in lliiea média oculoruin

siiis. siilcis obliquis in fronte depressa conver-

yentibns, supra antennas nodosum, postice juxta

coUuin brevissinie sulcatani. Antennae médiocres,

vix geniculatae, articulis 1 elongato, cijlindrico,

2 ovato, 3-8 moniliformibus, 9, 10 paulo majo-

ribiis, subquadratis, IL oblongo-ornto. Protho-

rax latitudine aeqiiilongus , lateribus acute den-

ticulatus, antice valde, haud abrupte attenuatus,

])ostice paulo minus attenuatus, sulcis longitu-

dinali et transverso foveisque i^ilidis. Elgtrn

disperse punctulata, latitudine sua breriora,

basi trifoveata et attenuata, sulco dorsali bre-

rissimo. Abdomen elytris longius, convexuni,

lateribus leviter rotundatwn , medio paulo ampliatum, seymentis dor-

salibus subaequalibus. Metasternum convexum et brevissimum. Segmenta

ultimo ventrali leviter impresso Q ?. — Long. 1 mill. — Fig. H.

Brésil : Bluini'nau.

Cette espèce est la seule qui n'ait que trois fossettes à la base des

élytres : elle ressemble un peu à un Anarmodius, mais la tète est

grande, très transversale, le protliorax est denticulé sur les côtés et les

élytres n'ont pas de strie dorsale.

KitrIicxiuM loii&^iconiifs n. sp. — Elongatus. subdepressus

,

rufus, parce puljescens. Capnt t ransversum
,
prothoraci latitudine aequale,

ante oculos abrupte coarctatum, supra antennas utrinque leviter nodo-

sum, foveis duabus mediocribus pone lineam mediam oculorum sitis,

sulco integro in fronte arcuato junctis
,
postice juxta colluni brevissime

sulcatum. Antennae médiocres, cix geniculatae, articulis l elongato,

cglindrico, 2 ovato. 3-S moniliformibus, 9, 10 paulo majoribus, subqua-

dratis , Il oblongo-aviito. l'rolhoni.r latitudine et longitudine aequalis,
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lateribuK aciite denUciiUitm, (iiitice nildr sed huwl nbniplp atteimatus,

postire pailla iititius attenuatus, sulris liitKjHiiiliiuili rt transverso fo-

reix(jve validis. Elytra disperse punduluta , hililndiiie sua breviora,

basi trifoveata et attenuata, sulco dorsali brevissimo. Abdomen eUjtrh

longius, convexum, lateribus leviter rotundutnm et medio paulo amplia-

tuin, segmentis dorsaUbus subaequalibus. Metasternum conve.rum et

hrerissiinum. Segmenio ultimo vent rail leriter iinpresso Q ?. — Long.

2 mill.

Brésil : Blumenau.

Cette espèce, ainsi que la pivcédente. sont les seules qui n'aient que

trois fossettes à la base des éh très : elle ressemble un peu, comme
forme générale, à un Anarmodius , mais la tète est grande, très trans-

versale, le prothorax est denticulé sur les côtés et les élytres n'ont pas

de strie dorsale.

EurlicxiuM iiieg:aeei>lialti)<> n. sp. — Obloiujus, pariaii coii-

rexus, rufo-castaneus,nitidus, sot longe pubescens. Caput magnum, pa-

nim tranarerstim, trapézoïdale, antrormm haud abrupte constrictum,

lateribus obliqnum, fronte média depressum, supra

antennas haud nadosurii, in linea anieriori ocnlu-

ruin fareis duabus sulco arruato junctis, temporibus

minus rotundatis et postice prominulis sed obtusis.

Antennae sat elongatae, haud geniculatae, articulis

1 minus elongato, cglindrico, 2 ovato, :i-8 monili-

forniibus et lougiludine decrescentibus , latitudine

sua tantunnnodo longioribus, 9, 10 iitajoribus ara-

lis, 11 majore, orato. Prathorax capite latior et

latitudine sua longior, antice valde et postice multo

minus attenuatus,sulcis longitudinali et transverso

calidis, lateribus minute sed acute denticulatus.

EIgtra obsolète subrugosula, latitudine sua longio-

ra, basi leriter attenuata, lateribus subabliqua,

sulco dorsali brerissimo. Abdomen eh/tris vix longius sed paulo latius,

lateribus leviter rotundatum. Femoribus anticis medio infra curinatis.

Segmenta ultimo rentrali transversim leriler i)upresso (j.— Long. 2 mill.

- Fig. li

Brésil : Alatto (irosso.

Cette espèce est remarquable par sa tète beaucoup moins transver-

sale que chez les autres espèces.

Fis. 12.
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ICiirlioxiiis qiiatli'irovealiis n. sp. — Ohlotiyus, sal crassm,

obRcure fevruginem, rufo-piihcH'ciis. C.npul rahie transrersumet protho-

raci latiiiidine subaequole,posiice fovcis diiabus liheris, antice in fronte

foveis diiabus alteris mngis approxiinatis, sulco frontali brevi et areuato

junctis, mpra antennas haud nodosum, occipite juxta collum brevissiinr

>'t obsolète aulcatuiii. Antennae cnmsae, articulis 1 crasso, cylindnro,

2 otKoiïicQ, 3, 8 uiouiliformibus, 9, in majoi'ibus, '.) glolwso , 10 1er iter

transreno, 11 ovato , acuminato. Prothorax obsolète pmictatus, latitu-

dine sua vix longior, antice aat abrupte et valde attenuatus, lateribus

ralde et acute denticulatus, sulcis ralidis. Elijtra obsolète punctulata,

quadrata, lateribus leviter rotundata, basi rix attenuata, sulco dorsali

brevissimo. Abdomen ehitris longius , vix latius. Segmento nltiino ven-

trali punctato et transrersimdepresso Q !. — Long. 2,40iiiill.

Brésil.

Cette espèce est facile à reconnaître par ses fossettes céphaliques. dont

deux sont placées tout à fait en arrière et libres et deux autres sur le

front, plus rapprochées et reliées par un sillon transversal et un peu

arqué.

Eui-ltexiu!^ laevis n. sp. — Breiior sat laius et crassus,rufus,

totus laevis, parce pubescens. Caput leviter transversum
,
prothoracis

latitudine paulo augustius, ante oculos maguos abrupte coarctatum,

foceis duabus in linea anteriore oculorum sitis, sulco utrinijue juxta

foveas obsoleto, in fronte profundo, postice medio profunde sulcatuni.

Antennae médiocres , articulis 1 elonyato, ctjlindrico, 2 ocato, S-S la-

titudine aequilongis, clava parum conspicua, 9 parum longiore, 10 sub-

quadrafo, 11 regulariter ovato. Prothorax latitudine sua vix longior,

antice sat abrupte attenuatus, lateribus rotundatus et mediocriter den-

ticulatus, sulcis et foreis ralidis. Elijtra latitudine sua paulo longiora,

basi rix attenuata, lateribus perparum rotundata. Abdomen elytris rix

longius, convexwn, segmento dorsali 3 apice medio breviter bispinoso,

inter spinas leriter depresso, apice paululum emurginato. Metasternum

obsolète sulcatum. Segmento ultinio rentrali transversim impresso. Fe-

moribus anticis infra breriler rarinatis ' . — Long. 2 niill.

Brésil : Bahia.

La forme est courti' et large et la massue très peu marquée.

l'^urliexiiiN siibacuiiiiiiatuw n. sp. — lireris,latus, convexus,

rubro-piceus, antennis pedibusqui' ferrugineis, parce jiubescens. Caput

valde transversum, prothorace perparum angustius,ante oculos abrupte

coarctatum, supra antennas leriter nodosum, foreis duabus in linea
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iiipdia oculorum sitis , snico aniice jirofundiore^ ju./ia collum sulcnlnni

et ulrinque conveTum. Antennnc l/yrres, (irticitlix 1 elongato. cijlmdriaj,

2 hreritcr ovato, 3-8 monilifonnihus et transfersis, 9, 10 ianlummodo

paulo majoribus, subtransversis , 11 magno, ovato, acuminato. Protho-

)((.(• latitudine sua paulo longior, antice ralde et mt abrufite attenua-

tua, latcribua rotundattis et ralde denticulatus, basi grosse punctatus,

sulcis ralidis. Klijtra suhijuadrata. leriter conrexa . ban aitenuala, la-

teribus leviter rotundata. Abdomen eljitris subaequale , seyinento ultimo

rentrali transversim impresso. Ff^noribiis anticis crassioribus et infra

sat longe carinatis (5 . — Long. 2 mill.

Brésil : Bliimcnau.

Cette espèce se distingue par sa couleur foncée, sa forme courte,

convexe et la petitesse relative des articles des antennes dont le der-

nier est, au contraire, très gros.

i:iii*liexiii!ï> oetoi)iint*tatu!>» n. sp. — Sat elongatiis, leriter

coitvexus, rufiis,paruiii jiubescens. Caput ralde transrerstim, prothora-

cis latitudine, antire ralde sed nrinus abrupte coarctatum, foreis duabnx

ante oculos sitis, sulco antice multo profundiorc, temporibus leviter

quadratis, occipite convexo, juxta collum profunde sulcato. Antennae

brèves, leviter geniculatae, articuHs I elongato, cylindrico, 2 valida

,

ovato, 3-8 transversis, 9, 10 multo majoribus, tranxversis, Il orato,

basi truncato. ProtJwrax latitudine sua longior, antice posticeque

snbaequnliter attenuatus , lateribus ralde denticulatus , basi parce ru-

goso-punctatus, sulcis validis. Elytra transversa, basi attenuata, sulco

dorsali obsoleto étante médium evanescente. Abdomen convexuni, elytris

multo longius. Femoribus anticis infra hreriter carinatis ç. — Long.

1,80 mill.

Brésil : Bliunenau.

La tète est transversale et convexe, le sillon très obsoli'te aui)rès des

fossettes, les articles des antennes sont nettement transversaux et la

massue bien marquée.

F.iirlicxiiiM Roiftcri n. sp. — Sat elongatus, leviter conrexus,

rufus, parce pubesrrns. Caput trapézoïdale, multo minus, transversum,

prothorace angustius, ante oculos haud abrupte attemiatum, foveis diia-

bus in linea anteriore oculorum sitis, sulco antice profundiore. Anten-

nae leviter geniculatae, articulis 1 elongato, cglindrico, 2 quadrato, 3-

8 moniliformibus , transversis, 9, 10 duplo majoribus, subtransversis,

Il breviter ovato. Prothorax latitudine sua longior, antice posticeque

subaequaliter attenuatus, lateribus valde denticulatus. FJytni latitu-
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dine sua longiora, basi leritcr ulteiuiata, latcribus subroUindaia, sidco

ilorsali obsoleto et brevissimo. Abdomen cb/tris lon(jim , convexum, seg-

mento ullimo ventrali obsolète impresso. Femoribus anticis crassis et

iufra breviter carinatis (3. — Long. 1,90 niill.

Brésil : Blumenau.

Très voisine de la précédente dont on pourrait supposer qu'elle est

le mâle, mais elle est difi'érente par la forme de la tète.

Eurliexiu»» Ijioolor n. sp. — Obscure ferrugineus, aideunis

pedibusque dilute rufis, tenuiter sut longe subhir-

sutus. Caput valde transversum, trapézoïdale, pro-

thorace paulo nngustius, ante oculos sat abrupte

attcnuatum, inter oculos foveis duabus sulco angu-

lato junctis, occipite verticeque una sulcato, occi-

pite postice sinuatuni. Antennarum articulis 1 elon-

gato, cylindrico, 2 subquadrato, 3-8 minutis,

nioiiilifonuibus, 9, 10 triplo majoribus, transversis,

il luagno, ovato. Prothorax subovatus, antice plus

nttenuatus, latcribus quinque-denticulatus, sulco

longitudinali paulo ante basin abbreviato, trans-

verso, in medio angulato, foveis lateralibus magnis,

leviter obliquis. Elytra latitudine sua perparum longiora, ad basin atte-

nuata, lateribus Icriter rotundatis, hiimeris notatis, basi foreis qua-

tuor magnis, sulco dorsali déficiente. Abdomen

elytris paulo majus, convexum. Pedes médiocres,

tibiis subgracilibus. — Long. 1.80 mill. —
Fig. 13.

Haute-Bolivie : Yuracaris.

Cette espèce voisine de la précédente en diffère

par la couleur plus foncée du corps, le premier

article des antennes plus long, les 9'^ et 10'^ plus

transversaux, le 11'' plus gros.

Je donne ci-contre (tîg. 14) un dessin de YEu-

rhexius muticus Raffray. Cette espèce a été décrite

dans la Reçue d'Entomologie (T. II, 1883. p. 2o0).

Fig. 14, Elle provient de Colombie : Bogota.

Aporlicxiu»!» n. gen.

Antennae haud geniculatae, articula l sequente longiore. Caput

transversum, temporibus validis. Protliorax latitudine sua longior,
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antice sut abrupte attenuatus, postke (iUcihkiIiix, htlcrilms rolandutm

et minute neuulatus, suko medio lonniludinnli vulido. Elijtra basi

Irifoveata, sulcis duobus brevissimis, stria suiurali intégra. Segmento

primo dorsali sequente multo majore.

Ce goiiro rappelle beauroiii) le genre Eurhexius, mais la marge iat»'-

ralo (lu prolhorax est simplement crénelée et le premier segment

dorsal est beaucoup plus grand que le suivant; il dilfère de Rhexinia

par le sillon longitudinal médian du prolhorax.

A|»orliexiu!>» i»ul»csccii!«i n. spec. — Crassus, subparallclus,

obscure ferrugineus, antennis pedibusque dilutioribus, dense et longe

griseo-pubescens. Cnput transrersuni, teniporibus magnia, rotundatis et

jiallide setosi.s, occipite trtnisrer.tini conre.ro,

poslice retuso, medio hrcviter aulralo, inter

oculos foveis duabus, fronte late deplanatu,

margine antica incrassata et supra antennas

fere tuberculatn, infra deplanatuni, confer-

tini rugoso-puurtaluiii, longitudinaliler sul-

catani. Anteniiae sat elongaiae, arliculis I

ralido, 2 omto, '-i-H latitudine sua paulo

longioribus et longitudine crescentibus, clava

iriariiculata, magna, levUer compressa,

longe hirsuta, 9, Ht crescentibus et sub-

ovutis, Il magno irregutariter ocato, e.rtus

rotundatim amplialo, apiceueuto. Prothorax

capiti latitudine subaequalis, postice atte-

nuatus, antice constrictus, lateribus minute

crenulalus et rotundatus, sulco medio longitudinali antice et praeser-

tim postice ampliato, utrinque postice forea magna et sulro transverso

circumflexo parum profundo. KIgtra laliludine sua longiora, convexa,

lateribus rotunduta, basi foveis tribus validis et sulcis duobus brevi.isi-

mis, quorum externo longiore. Abdomen elgtris paulo brevius et an-

gustius, segmento primo dorsali sequente fere duplo longiore. Metaster-

num obsolète sulcatum. Segmenta ullimo ventrali ralde imprexso et

fundo glabro c5. — Long. 1.90 mill. — Kig. do.

Haute-Bolivie : Yuracaris.

Fis. 15.

Tableau du genre Raffrayia

A 2. Premier segment dorsal beaucoup plus grand que

le suivant Groupe I.
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A 1. Premier segment dorsal égal aux suivants.

B i. Prothorax variable, mais jamais dilaté transversa-

lement, ni plus large que les élylres.

C i. Tète avec deux fossettes et des sillons.

D 2. Antennes avec, au moins, les articles intermédiai-

res trans\ ersaux (iroupe II.

D 1. Antennes allongées, articles carrés ou plus longs

que larges Groupe III.

C 1. Tète sans fossettes ni sillons Groupe IV.

|{ 1. Prothorax très transversal, dilaté sur les côtés et

plus large que les élytres (Jroupe Y.

RalTrayia opaca n. sp. — Obloiuja, subpamllela, pariim con-

vexn, castanea vel rufo-castanea , tota minute gramilosa, opnea, sut

dense pubescens. Cnput latifudine sua brerlus, antice rahle attenuaium,

supra oculos subnodosuiu, fronie imjiressuin, inter oculos posterius

foreh duahus magnis, sukis obsoletis cum ùnpressione frontali junctis,

occipite tenuiter carinatu. Antennae validae, articulis 1 quadrato-

elonyato, 2 paulo minore, subqtmdrato , 3 breviter obconico, 4-8 trnvs-

rersis, 4-o crescentibus, 6-S decrescentibus, 0, 10 paulo majoribus,

crescentibus, transrersis, 11 breviter conico, turbinato. Prothorax

capite et longitudine sua latior, suljcordatus, lateribus medio rotun-

datus, pone médium profunde siuuatus, foveis lateribus magnis, sulci-

formibus, sulco transrerso reeto, longitudinali déficiente. Elytra sub-

(juadrato-elongata, humrris notatis etdentatis, lateribus vir rotundatis,

stria dorsaii rnrdio abbreriata. Segmentis dorsalibus tritrus primis sub-

aequalibus, in primo basi strioUs duabus brevissimis, divergentibus,

tertiam partem diaci includentibus. Metasternum convexum. Pedes mé-

diocres.

(5 Metasternum obsolète sulcatum. Segnwnlo ultimo venlrali laie et

apice profunde impresso. Tibiis intermediis apice breviter rt obtuse,

posticis longe et acute calcaratis. — Long. 1,70 raill.

Le Cap : Uitenhage.

Cette espèce est voisine de /{. natalensis UallVay, mais elle en dilîère.

comme de toutes les autres, par sa Une granulation qui la rend

opaque.
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CATALOGUE.

TRICHONYCHINI

Ganclbacer, Kaf. Mitloleuropa, II, 180o, p. 798.

Trichonyni Eaffr. (emend.), Rev. d'Ent. 1890, pp. 82, 102.

TRICHONYX

CiiAUDOiR, Bull. Nat. Mosc. 184o. III, p. 164. — Jacq. Dival,

Gen. Col. Eur. I, p. 134. — Thomsox, Skand. Col. III, p. 221.

— Saulgy, Spec. I, p. 118. — Reitter, Verli. z. b. (îes.

Wien, 1881, p. 452. — Raffray, Rev. d'Ent. 1890. p. 10.

!$ulcico]lis Reichexbach, Mon. Psel. p. 02, pi. 2,

f . 17. - AuBÉ, Psel. Mon. 1833, p. 52, pi. 91, f. 1 :

Ann. Soc. ent. Fr. 1844, p. 141. — Erichson, Kâf.

Mk. Brandbg. p. 277. — Jacq. Duval, Gen. Col.

Eur. 1, pi. 42, f. 209. - Thômso.x, Skand. Col. III,

p. 222. — Saulcy, Spec. I, p. 120. — Reitter,

Verh. z. b. Ges. Wien, 1881, p. 520. — Ganglbauer,

Kaf. Mitteleur. II, 1895, p. 799 Europe moyi'nne.

dresdensis Illiger, Kaf. Prouss. p. 290.

g:eorg;icii!s Motschulsky, Bull. ?sat. Mosc. 1845,

p. 46. — Reitter, Verh. z. b. Ges. AVien, 1881,

p. 520 Céorgie russe.

lalyscliensis Reitter, Verh. z. b. Ges. Wien, 1881,

p. 520 Caspienne : Lenknrnn. Ti/rol : Bozen.

3

AMAURONYX

Reitter, Verh. z. b. Ges. Wien, 1881, pp. 452, 455, 519. —
Raffray, Rev. d'Ent. 1890, pp. 103, 105. —
Ganglbauer, Kaf. Mitteleur. II, 1895, p. 799.

llaericeli Aubé. Ann. Soc. ent. Fr. 1844, p. 142. —
Thomson, Skand. Col. III, p. 222. — Saulcy, Spec.

I, p. 122. — Reitter, Verh. z. b. Ges. Wien, 1881,

p. 519. — Ganglbauer, Kaf. Mitteleur. II, 1895,

p. 799.

sukkoUis Curtis, Brit. Ent. VII, p. 315. — Aubé,
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Psel. Mon. 1833, p. o2, pi. 91, f. 1. — Gyllenhal,

Ins. Svec. IV, p. 234 Europe sept& et méridionale.

Aboillei GuiLLEii. Bull. Soc. ent. Fr., 1893, p. ccxcii..

.

AUjérie : Edoiigli.

Euplifafae Saulcy, Spec. I, p. 127. — Reitter,

Yerh. z. b. Gcs. Wien, 1881, p. ol9 Syrie.

Barnovillci Saulcy {Trichonyx), Cat. Gren. 1863,

Mat. p. 12 : Spec. I, p. 124. — Reitter, Verh. z. b.

Ges. Wien, 1881, p. ol9 France méridionale.

brevipennis Saulcy, Bcrl. Ent. Zeits. 1870, p. 88 :

Spec. I, p. 126. — Reitter, Verh. z. b. Ges, Wien,

1881. p. ol9 Espagne mérid'^ : Algésiras.

Hraalzi Saulcy, Spec. I, p. 12o. — Reitter, Verh.

z. b. Ges. Wien, 1881, p. 320 Espagne méridionale.

lapitlicola Raeeray, Rev. Mag. Zool. 1873, p. 367,

pi. 1"), f. 7 Alger.

Iiomaliinu)^ Fauvel, Rev. d'Enl. 1903, p. 280 (An

AniMuronyx'?) N"'"-Calédonie : Nouméa.

8

TROGASTER

Sh.^rp, Ent. Monthl. Mag. XI, 1874, p. 79. — Reitter,

Verh. z. b. Ges. Wien, 1881, p. 520.

Heteronyx Saulcy, Spec. I, p. 128.

al»errau!ii Saulcy, Spec. I, p. 121. — Reitter, Verh.

z. b. Ges. Wien, 1881, p. 520 Corse.

Iteterocerus Saulcy. loc. cit. p. 129. — Reitter,

loc. cit. p. 320 Corse.

Doriae Dodero, Ann. Mus. Civ. Gen. X, 1892, p. 666.

Italie : Ligurie.

~3

OROPUS

Casey, Bull. Cal. Ac. Se. 1886, p. 196.

5«ti*iatuis Leconte {Trichonyx), Trans. Amer. Ent. Soc.

V. 1874, p. 49. — Brendel, Bull. Un. lowa, II,

p. 43, pi. XI, f . 102 Californie.

Ann. Soc. Ent. Fr., lxxii [1903]. 40
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convenus Casey, Bull. Cal. Ac. Se. 188G, p. 198...

Californie : Sonoma.

iiilerruptus Casey, loc. cit. 1880, p. 199 : 1887,

pi. XVI, f. 4 Californie : Sonoma.

abbreviatii^ Casey, loc cit. p. 200 Californie : Sonuma.

inontanuiii Casey, loc. cit. 1887, p. 479 Californie.

cavii-aufla Casey, Col. Not. V, p. 448 Californie.

(i

RHEXIDIUS

Casey, Bull. Cal. Ac. Se. 1887, p. 478. — Brendel, Bull.

Un. lowa. II, p. 41 : Ent. Xows, Pliil. III, 1892, p. 11.

Conoplectus Brp:xdel.

Prorhexius Raffray, Rev. d'Ent. 1890, pp. 103, 107.

S^ranulosuiii Casey, Bull. Cal. Ac. Se. 1887, p. 478,

pi. XVI, f. 8. — Brendel, Bull. Un. lowa, II, p. 41,

pi. XI, f. 100 Californie.

aMperuluM Casey, Col. xNot. V. p. 449 Californie.

canalicMlalusLECONTE(EMp/eciM5),Bost. Journ. .\at.

Hist. 1880, p. 106. — Brend., Bull. Un. lowa, II,

p. 42, pi. XI, f. 101 Amer, sept'^ : Est du Mississipi.

f<!llvaticus Raffray {Prorhexius), Rev. d'Ent. 1890,

p. 197.

interine<lins Brendel, Ent. News, Pliil. Ill, 1892,

p. 13 Amer, septentrionale.

IrojsraMteroides Brendel, Ent. News, Pliil. 1892,

p. 12 : Trans. Am. Ent. Soc. 1893, pi. IV, I. 10. .

.

Amer. sepV^ : Pensylvanie.

RHEXIUS

Leconte, Bost. Journ. Nat. Hist. VI, p. 102. —
Brendel, Bull. Un. lowa, II, p. 46.

in!ii<*uli>tUM Leconte, Bost. Journ. Nat. Hist. 1850,

p. 103. —Brendel, Bull. Un. lowa, II, p. 46, pi. XI,

f. 103. — Lacordaire, Gen. Col. Atlas pi. lo. f. 6. Amer, septr'''.

tanltHtviatu» Leconte, Proc. Amer. Phil. Soc. 1878,

p. 382 Amer, sept^" : Floride.
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Siclimitti Bni-ADEL, Trans. Amer. Eut. Soc. 1893,

p. iSl Amer, sept'^ : Ven^Dkanie.

optatuM Shaup, Biol. Gentr. Amer. Col. II (1), p. 41.

pi. 1. f. 23 Amèv. centrale : Pannmti.

l>i*a!iiilicii!!>is Schaufuss, Nunq. ot. II, p. 2o9 Amazones.

o

EUHHEXIUS

Sharp, Biol. Gentr. Amer. Col. II (1), p. 41.

Groupe I.

sexpiinotalUM n. sp Brésil : Blumenaa.

longricorniM ii. sp Brésil : Matto Grosso.

Groupe II.

§iiiuoiii Reitter, Deuts. Eut. Zeils. 1882, i). 148,

pi. V, f. 3 Brésil : S'-I'aolo.

Groupe III.

proeerus Reitter, loc cit. 1882. p. 146, pi. V, f. 2.

Brésil : S"-J'aolo.

ueg^aceplialiiH n. sp Brésil : Matto Grosso.

(iaa«li'ifoveatus u. sp Brésil.

majoi'iiiiifii Schaufuss, Nunq. ot. II, p. 260 Amazones.

laevis n, sp Brésil : liahia.

Putïeysi Schaufuss, Nunq. ot. III, p. 482 Montevideo.

Groupe IV.

insiffiiis Schaufuss, loc. cit. p. 260 Tourelle-Grenade.

se>HiliyalinusScuxi]b\ Bull. Soc. ent. Fr. 1882, p. xcn.

erassicoriiis Raffray, Ann. Soc. ent. Fr. 1891,

1». 306 Venezuela : S^-Esteliao.

!i>ul>a<*uiiiiiialu!!> n. sp Brésil : Pelropolis.

octopunctatus n. sp Brésil : Blumenau.

ansuislatii!^ Schaufuss, Bull. Soc. ent. Fr. 1882,

]). xciM Cniienne.

Rcitteri n. sp Brésil ; lihunenan.

bicolor n. sp . Haute-Bolivie : Yuracaris.
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Groupe V.

iiiutieu!i> RAPrRAY, Re\ . d'Ent. 1883, p. 250. . . Colombie : Bogota.

aliflominalis n. sp Erésil : Blummau.

Espèces inconnues d'affinités douteuses.

vcstitii!!» SiiARi', Hiol. Ccnlr. Amer. Col. IF (1), p. 41,

pi. I, f. 22 Awér. cent'' : Vananin.

paryiccps Sharp, loc. cit. p. 42 Panama.

ventrali!i« Smart, loc. cit. p. 42 Panama.

1riniioi«lc!*i Sharp, loc. cit. p. 43 C.uatemala.

rvLS^\os\tfi Reitter, Dents. Eut. Zeits. 1882, p. 149. Colombie.

"i?

APORHEXIUS

pubeiîtoeiiK n. sp Haute-Bolivie : Yuracaris.

RHEXLMA

Raffray, Rev. d'Ent. 1890, itp. 104, lOG.

angfulata Raei-ray, loc. cit. p. 196, pi. 111, f. 3o... N^'^-Grenade.

ANARMODirS

Raffray. Rev. d'Ent. 1890. pp. 103, 106 :

Ann. Soc. ent. Fr. 1891, p. 306.

jEi:il>l»iiK SciiAUFUSS [Trichomjx], Nunq. ot. II, p. 287..

bifo-vcatutii Raffray, Ann. Soc. ent. Fr. 1891, p. 307.

2

XHERIUS

Raffray, Ann. Soc. ent. Fr. 1890, p. 305.

cordifollis, Raffray, loc. cit. p. 305, pi. VI, f. 5...

'Amazones.

Venezuela.

Venezuela : S''-Esteban.

MESOPLATUS

Raffr.u-, Re\. d'Ent. 1890, pp. 103, 106.

barbatuM King iBairi.nin). Trans. Ent. Soc. N. S.

NValcs, 1863, p. 44, pi. XVI, f. 6"

Tasmanie. Australie : A>«- South }Vales.



(118) (icHcni ot catalogue des Psélaphides. OOi

Edwarcisi KiMi {Batiisus), loc. cit. I860, p. 172. —
Raffray, Rev. d'Ent. 1890, pi. III, f. U Uislralie .- Victoila.

tubei*culnlu!<> RAFFRAY,Proc. Linn. Soc. X. S. Walos,

19U0, p. 134, pi. X, f. 3 Australie : New South Wales.

longicollis Raffray, Ioc. cit. p. 134. Australie : New South Wales.

MAstex'fii Raffray, loc. cit. p. 13o.. Australie : Xeiv South ^yales.

iiilidu^ Raffray, Ioc. cit. p. 136 Australie : Yirtoria.

ei-ibi-icolli!^ Raffray, Ann. Mus. Xat. Hung. Buda-

pest, 1903, p. 44 y^i'^-Guinée : Golfe Huon.

7

RAFFRAYIA

Reitter, Verh. iiaturf. Ver. Brûnn, XX, p. 198. — Raffray,

Rev. d'Ent. 1887, p. 41 : Trans. S. Afr. PMI. Soc. 1897, p. 63.

Groupe I.

cavicep» Raffray, Trans. S. Afr. Phil. Soc. 1897,

p. 64, pi. XVI, f. 1 Le Cap : SteUeubosch.

deplanata Raffray, loc. cit. p. Oo, pi. XVI, f. o. ..

Le Cap : Cape Tou-n

.

froiitaliioi Raffray, loc. cit. 1898, p. 391, pi. XVlII,

f . 3 Le Cap : Cape Tow))

.

calcarata Raffray, loc. cit. 1897, p. 68, pi. XVI,

f. 6 Le Cap : Cape Tovn.

incerta Raffray, loc. cit. p. 60, pi. XVI, f. 4

Le Cap : Cape Towu

.

variabilis Raffray, loc. cit. p. 6(5, pi. XVI, f- 3..

.

Le Cap : Neiulamls.

Var. ,3. c5 Raffray. loc. cit. p. 66.

Var. y. (5 Raffray, loc. cit. p. 66.

armata Raffray, loc. cit. p. 69, pi. XVI, I. 2

Le Cap : Cape Tonii.

iiaMUfa Raffray, loc. cit. p. 67. |)1. XVI, f. 10

Le Cap : Cape Toun .

oruciata Raffray, loc. cit. p. XVI, f. 7 Le Cap : Cape Town.

,<!iuloatula Raffray, loc. cit. 1898, p. 392. Le Cap : Cape Touu.
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Groupe II.

anloiinafa Uaffhay (Trichonyx), Rev. Mag. Zool.

1877, p. 293, pi. III, f. 16 : Rev. d'Ent. 1887, p. 43.

Abij^sinie : Hamacen, Vallée du Marcb.

latiooiiiM Raffray, Trans. S. Afr. Phil. Soc. 1897,

p. 73. pi. XVI, f. 10 Le Cap : Stelleuhosrh.

uji^oiiinla Raffray, Rev. d'Ènt. 1887, p. 46 : Trans.

S. Afr. Phil. Soc. 1897, p. 7i> Le Cap : Stellenbosch.

uajorina Raffray, Rev. d'Knl. 1887, p. 44, pi. Il,

ff. 4, o : Trans. S. Afr. Phil. Soc. 1897, p. 70,

pi. XVI, f. 8 Le Cap : Rondebosch.

pallidula Raffray, loc. cit. p. 44.

bioolor Raffray, Trans. S. Afr. Phil. Soc. 1897, p. 71,

pi. XVI, f. 14 Le Cap : Cape Toivn.

moiitana Raffray, loc. cit. 1898, p. 393. . . Le Cap : Cape Toicn.

nataleiiMi»!. Raffray, loc. cit. 1897, p. 73, pi. XVI,

f. 9 : 1898, p. 397.. Satal. Le Cap : Uitenhage, Port Elizabeth.

4>l>a(*a n. sp Le Cap : Uitenhaye.

l»ilo!!iella Raffray, loc. cit. 1897, p. 74, pi. XVI, f. 13.

Le Cap : Cape Town.

alxloniiiialisi Raffray, loc. cit. p. 74 Le Cap : Cape Town.

i*apcn*!(i«ii Raffray, loc. cil. 1898, p. 393.. . . Le Cap : Cape Town.

al^oonniis Raffray, loc. cit. 1898, p. 394. Le Cap : Port Elizabeth.

miorocepliala Raffray, loc. cit. 1897, p. 76, pi. XVI,

f. 12 Le Cap : Cape Town.

ol>Mcnra Raffray, loc. cit. 1897, p. 77 Le Cap : Mmzenberg.

no<losa Raffray, loc. cit. p. 73, pi. XVI, f. 11

; Le Cap : Cape Town

.

Groupe III.

lonsiila Raffray, Rev. d'Ent. 1887, p. 43 : Trans.

S. Afr. Piiil. Soc. 1897, p. 78, pi. XVI, L 13

Le Cap : Stellenboseli, Cape Town.

Groupe IV.

inyrniecopliila Raffray, loc. cit. 1898, p. 393,

pi. XVIII, f. 2 Le Cap : Port Elizabeth.
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Groupe V.

«Iila<ata Rafkrav, Iûc. cit. 18î)8, p. 39(), pi. XVIII,

f- 1 Le Cap : Port FAizaheth.

DALMLXA

Raffray, Uev. d'Eiit. 1887, p. 40 : Trans. S. Afr.

Phil. Soc. 1897, p. 78.

«;lol)ulit'oriii!< Raffkay, Rev. d'Eiit. 1887, p. 47,

pi. II, t. G, 7 : 1890, pi. III, f. 40 : Trans. S. Afr.

Phil. Soc. 1897, p. 79 : 1898, pi. XVL f. 8

Le Cap : Neuiands, Stellenbosch , Cape Tutvii.

clizabetltana Raffray, Trans. S. Afr. Phil. Soc.

1897, p. 121 : 1898, p. 379, pi. XVIII, f. 9

Le Cap : Port Elizabetli.

f;;i>atitu4lini<<* Raffray, Ioc. cit. 1897, p. 70 : 1898,

pi. XVIII. f. 10 Le Cap : Stellenbosch.

eoneoloi* Raffray, Ioc. cit. 1897, p. 80 Xat(d : Frère.

iiTej£;:ulai'i!S Raffray, Ioc. cit. 1897, p. 81 Matai : Frère.

elesans R.\ffray , Ioc. cit. 1897, p. 82, pl. XVII.

f. 1 Le Cap : Neirlaiids.

ADALMUS

Reiïter, Vorh. naturf. Ver. Rriinn. XX, p. 197. —
Raffray, Rev. d'Ent. 1890, 107.

vclutinus Reitter, Deuts. Ent. Zeits. 1885, p. 338,

pl. UI, f . 31 y"'-%élande.

T
FARONOMA

Raffray, Rev. d'Ent. 1894, p. 259.

eavanisi^ula Reitter (%6«.r/.9), Wien. Ent. Zeit. VIII,

p. 292, pl. I, f. o. — Raffray, Rev. d'Ent. 1894,

p. 2o9 ^^7*/// .• Valdivia.
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.MITRACEI'HALA

llAiFRAY, Rev. d'Enl. 1890, pp. 104, 107.

lon^^ipennixi RArFUAY, Inc. cit. p. 198. pi. II, f, 8. .

.

Brésil.

T
PIITEG.NOMUS

liAFFRAY, Rev. d'Ent. 1890, p. 104, 107.

Oliei-lliui'i Raffuay, IdC. cit. p. 198, pi. II, f. 7 Xmazcmes.

naNo Wasmann, Verz. Myrm. Tenu. Artlir. Rcriin,

1894, p. tu \ Yenezuela.

incrnii!!» Wasmanx, loc. cit. p. 214 Venezuela.
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Arianida Fairmaire, 250.

mnctata Fairm., 257.

Arrhythmus Pc/'n>r< Fairm., 24!).

Asymoplectus fhujcUatus Rallr.,
'

538.

Aulacopiiora oniata Fairm., 259.

Aulonogyrus rrisidtns Rég., 21.

A\irauus dpicatus Fairm., 240.

Balega lientdta Raiïr., 511.

Rariamis scdbrosiis Fairm., 221.

Baryssus Fairmaire, 238.

rdllijniyiis Fairm., 238.

Batrisomina l^allVay, 310.

>(lrigicolIis Raiïr., IHG.

Berosus cdriniceps Rég., 37.

(lilutus Rég. (var.), 3i).

j
iiiannonitus Rég., 38.

nigropictus Rég., 60.

rilhsiilds Rég., 39.

Biblomimus, Raiïray, 545.

iHiHutuH Raiïr., 545.

\\\h\o\AQ(i\v\?, pdnicepi; Raiïr.. 545.

Bidessus crdssifrons Rég., 331.

longiviiiis Rég., 10.

mijsorensis Rég., 332.

Bracliygluta trochalh Rallr., 320.

Itracli:» gliitini i^sul) Bnjdxiiii)

Raiïray, 490.

Braciiytatus obliquepictus Fairm..

250.

Brouniella (sub Brounid) Raiïr.,

532.

Bryaxella Raiïray, 319.

spcctrdlis lialîr., 319.

By tliinoplectus acutangulus Raffr.

,

503.

l rdusveniccjin Raiïr., 504.

Caediits brn-is Fairm., 207.

Calobrium Fairmaire, 251.

Perrieri Fairm., 251.

Camariodos auturatus Fairm.,

209.

Canlharis rufitdnis Bourg.

(sulisp.), 479.

Canlhydrus flavosignatus Bég..
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Tracliys pustulosa Fairm., 201.

Tragoccphala biiiliujialn F'airm.

,

253.

Pi'nieri F'airm. (var.),253.

Trapliecorynus in(latus Fairm.,

232.
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HYMENOPTERES

Allixlapo Bouijsaoui Vach;il. ;)S().

roiIn ri ft Yacha\ (var.), 386.

irtis Vachal, 387.

inlen-uptn Vachal, 386.

vigricollis Vachal, ;W7.

pidld Vachal, 388.

I{<)liiii Vaclial, 387.

rilypii Vachal, ;{88.

Anlhidiiiiii hrnfiuclcnsp Vachal,
' 374.
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Sererini Vachal, 374.
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neriziisii Vachal. 378.

Coralina (trreola Vachal. 38.'i.
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cnesia Vachal, 383.

ericia Vachal, 384.
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CoPlioxys BoKyssaxi Vachal, 37o.

lanuginea Vachal, 376.

ingvipes Vachal, 376.

Crocisa (uxuata Vachal, 381.

axillnris Vachal, 379.

Bouyfimui Vaclial, 381.

mlrnrnta Vachal, 382.

ailceaia Vachal, 380.

(Mnmhnta Vachal, 381.

hiialinata Vachal, 381.

intrrnipta Vachal, 38:2.

ineripcs Vachal, 380.

practextn Vachal, 379.

scotaspi.s Vachal, 379.

Tscholfnii Vachal, 381.

Dasylabris A'wr.s^i M. Andiv (snb

sunppcid), 427.

lîpliiila (jniria'ps E. Aiidn'', ï'.i'.i.

Iniilroccphiild K. Aiidiv. 4o7.

ingciis K. André, 4o2.

linrifern E. André, 4ol.

IrilinPiiUi M. André. 456.

rnincru'vnlris M. André, 4o4.

Ephtiloniorpha aeticifrons E.

André, 441.

nlbosignata fi. André, 433.

rupreiri'ntris E. André (\ar.),

442.

fnlrpaceiis E. André, 43o.

Froggalli E. André, 44)i.

haematogastra E. André, 431.

ovirentrifi E. André, 444.

rufiiliorn.fM. André (var.). 439.

rngitlorniHE. André, 437.

unifonnis E. André, 44o.

Eriades Kouysnoui Vachal, 372.

Halictas Allmmdi Vachal, 392.

atrirrus Vachal, 391.

aiistniUs Vachal, 391.

Imrhntas Vachal, 391.

Bouyssoui Vachal, 392.

cnpnopm Vachal, 391.

rrocinus Vachal, 389.

Duponli Vachal, 389.

crtnildus Vachal, 393.

lltKisi Vachal, 392.

Iiordilhis Vachal, 392.

Iloiom Vachal, 389.

ini.rlisrajiis Vachal. 393.

nnihiliis Vachal, 390.

pnstinnus Vachal, 390.

srohiH Vachal, 389.

su nius Vachal, 391.

Lithiirgiis pulldlus Vachal. 372.

.Mcgachilo dllcrd Vachal, 370.

dnrilluld Vachal, 378.

bineid Vachal, 364.

lUtUfinRoui \' a chai, 362.



Tnhlp lien (jcnres, etc. 6i5

hrorliiflens Vacluil. 3(57.

(Icvexa Vaclial, 361.

Duponti Vachal. 361.

e.rem Vachal, 3().''i.

Heaitr Vaclial. 371.

liopUlis Vaclial, 371.

Loosi Vachal, 366.

marilimda Vachal. 366.

mpleii Vachal, 371.

luusnin'd Variial, 367.

IKilloreu Vachal, 36S.

muda Vachal, 367.

scmiermn Vachal, 368.

Hosia Vachal. 371.

Klrictipdhiiia Vachal. 370.

stuppnt Vachal, 364.

tricliora Vachal, 36o.

iitra Vachal, 370.

Molipoiia Boiinssoui Vachal. 360.

('('(iriiui Vachal, 3o9.

Dnwiti Vachal, 360.

nyoïiensis Vachal, 3o0.

iMulilla hictifem E. André, 4:23.

Mcrceti E. André, 419.

nifosfituuimlatnE. André (var.).

421.

Schulzi E. André, 4i>2.

sexnotata E. André, 424.

y^i'vX'M'mvAhucrnlourcn \\. Ihcring'.

lo4.

Nomia ainplidld Vachal, 3!)7.

anririnwides Vachal, 30S.

alrinercis Vachal, 3i)o.

blaiHliild Vachal, 307.

liouiissoui Vachal, 304.

rirrUn Vachal, 398.

collaris Vachal, 390.

craasulii Vachal. 308.

fldvicdrpii Vachal, .306.

(iranulnla Vachal, 30.").

lactinca Vachal, 390.

Intifrous Vachal, 307.

ligata Vachal, 307.

Martini Vachal, 306.

mdanoprocta Vachal. ;50(i.

pristis Vachal, 304.

ncfiau-is Vachal, 304.

ti'rsd Vachal, 306.

Thoinne Vachal, 30ÎK

Odonloiiiiitilla ^il,l,iiiiciisix E. An-

dré, 426.

()inachthos.^a6o)(e((.'^/.s' Vachal, 382.

Pdlistes Cdiididoi \\. Ihering, 144.

Liiiidi R. lehring, 14o.

J^ily!»ia liclld U. Ihoring, 14(5.

Uuijssoiii l\. Ihering, loi.

cassunungn R. Ihering, 14t).

(juintd R. Iher. (var.), lo3.

PséiuloiueUioca .riphoyndlkd K.

André, 428.

Rhoplroinutilla nuiipiiHotiforiii ix

E. André, 440.

Sphi'CiHU'^fjuineeiinis Vachal, iJO!).

Tallitini KoDowi E. André, 4o().

Typhdclcs (jldlM'r E. André, 448.

LÉPIDOPTÈRES

Agrotis non-didrf/indfd D. Lucas

(ah.), 402.

Occophora anignitrlld Chrétien,

40o.

(enislis nni/hicnaC Dmiuml i^ab.),

4()(i.

Ori'hodia StaiidiiigiTi (irasl. [rlir-

nillr) U. Luca.s 403.

Polia canescens Diip. [rluniillr) I).

Lucas, 401.



(il Cl Ainii'c lUir.t.

MYRIAPODES
Epinannolene Brolemaiiii. l.'i")

Pilticri Brôlm., 136.

Eurhinocricus (subg.) lil'oli-

luanii, 1;M.

Hinllnfi Brolm., \M.
('lilodcsmus foliitm Brolemann

III

ERRATA ET CORRIGENDA

PélûC

180

il 8

;}0()

•Ml.

ligne 25,

— 2(1.

1,

18,

1:1.

J'ago

l'asff

Paye

'M7, ligue

328, —

320, ligue

330, —
336, —

3o7, ligne

371, —
374, -

379, ligne

46a, —

3,

3;i,

11.

31),

'18,

9,

(iii Ik'ii lie : CDiiiposés. lii'i' : composées.

iiu Uni <li' : siDiillia, lire : similis.

(111 lien (le : Desjardins, lire : Dksjauuinsi

(iii lieu de : Faiim, lire : Fairm.

(iii lien (le : declivi, lire : dédire.

(III lieu de : 70, lire : 237.

au lieu de : llla«lag^a^i'ai>icii!!>i!t>, lire . nia-

(III lieu (le : Communis, lire : communis.
(iu lieu (le : Crassii-ornÎM, lire : crassi-

<*OI'lli<ii.

(IU lieu de : Clavaf us, lire : claialiiM.

(IU lieu de : Calcaratus, lire .• calcaratus.

(IU lieu de : \\. sp., lire .• Ann. Soc. eut. Fr.. 1903,

p. :>H.

sous, lire : tous.

Ii4>ltilili<!i, lire : IkO|»liti.s.

l)ou^uelensi!$, lire : beiisu**-

II u lieu de

(IU lieu de

(IU lieu de

au lieu de

au lieu de

I»rote:xla, lire : itraelexta.

orenatuSj lire : crenatus.
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Librairie de la Société entomologique de France
Hôtel des Sociétés savantes, rue Serpente, 28

La Sociélé dispose des ouvrnges suivants :

(Le premier prix est pour les membres de la Société, le deuxième,
pour les personnes étrangères à la Société.)

Annales de la Société entomologique de France, années
1843 à 1846 et 1859 à 1890 12 et lo fr.

Les années 1847, 1848, 1856 et 1858, dont il

reste moins de 10 exemplaires oO fr.

Annales (années 1891 à 1901) 25 et 30 fr.

Tables générales alphabétiques et analytiques des An-
nales de la Société entomologique de France (1832-
1860), par A.-S. Pahis 2 et 3 fr.

Tables générales des Annales de 1861 à 1880 inclusi-

vement, par E. Lefèvre 10 et 12 fr.

Tables générales des Annales de 1881 ii 1890 inclusi-

vement, par E. Lefkvke 7 50 et 10 fr.

Bulletin (années 1895 à 1901) chaque 18 fr.

Bulletin (numéros isolés) chaque 1 et 1 fr.

Bulletin comptes rendus du Congrès (1 ou phis. i\°^). 5 et 5 fr.

L'Abeille (série complète in-12, vol. 1 à 27. ... r . 150 et 175 fr.

L'Abeille (série in-12, la plupart des volumes) chacun. . 8 et 12 fr.

L'Abeille (série iu-8'^}. Prirderabonnementpar volume
(port compris) 10 et 12 fr.

Faune des Coléoptères du bassin de la Seine, par L. Bedel :

T. I [Carnicora, Palpicornia) 5 el 8 fr.

T. V [Phytophaga) 8 et 10 fr.

T. VI {Rhijnchoplwra) 8 et 10 fr.

Catalogue raisonné des Coléoptères du yord de

l'Afrique, par Louis Bedel. 1. 1, l"'" fasc, pp. 1-208,

in-8\ 1895-1900 10 et 12 fr.

Catalogue sgn. etgéogr. des Coléoptères de l'Ane. Monde :

Europe et rontrées limiiroplies en Afrique et en Asie. 5 et 7 fr.

Catalogue étiquettes, pour collections 8 et 12 fr.

Catalogus Coleopterorum Europac et confinium fr. 50
kl. avec Index {Suppl. au Catalogus) 1 fr. 25

Monographie de la famille des Eiicnémides
, par H. de

BoNvouLOin, in-8" a-s ec 42 planches gravées 5 et 7 fr.

Monographie générale des Mylabres, 1872, 6 pi., dont
2 col. — pi. noires 8 et 10 fr.

— pi. coloriées 10 et 12 fr.

Étude sur les Malachides d'Europe et du bassin de la Médi-

terranée, par Peyron 4 et 5 fr.

Miihibrides (rÈurope [Monogr. des), par de Marseul, 2 pi :

— Noires 4 et 5 fr.

— Coloriées 5 et 6 fr.

Télephorides et Malthinides {Monogr. des), par de Mar-
seul, 1 pi. n 4 et 5 fr.

Silphides (Précis des genres et e.'^pecesde.'i), p. de M.KWf^KVL. 3 et 'i ii

Tableaux synoptiques des Paussides, Clavigérides,Pséla-

phiiles et Sci/dménides, par Reitteu (trad. E. Leprieur). 3 et 4 fr.

\ouveau liépertoire contenant les descriptions des espèces

de l'Ancien .Monde

:

Ilijdrocanthares, Palpicornes 3 et 'f ir.

Buprestides 1 et ,' ir.

{]'oir 1(1 suite, page 3 de la couverture.)



Librairie de la Société entomologique de France

[Suite]

Lampyrides [Monogr.des) et complément, par E. Olivier,

2 pi. n 2 et 3 Ir.

Apionides {Monogr. des), par Wencker .......•• 2 et 3 fr.

Oedemerides (Synopse des), par Ganglbauer (traduction de

Marseul) * ^^
1 ?•

Ditomides (il/onoâ^r. rff5), par P. de la Brûlerie 2 et 3 ir.

Eumclpides (Synopst des)
,
par E. Lefèvhe (Appendice par

de Marseul). . . * ®
i
£*

Histérides de l'Archipel Malais, par de Marseul 1 fr-

Histérides nouveaux {Description d'),pâT da Marsevl. . . 1 50 et 2 ir.

Magdalinus d'Europe et circa, p. Desbrocheks des Loges. . 1 50 et 2 ir.

A'ario;)/wes(i»/OT!og'r. du .genre), par H. Br.de Barneville. . 1 50 et 2 fr.

Erotylides et Endomychi'des de l'Ancien Monde {Revision des) 1 50 et 2 fr.

Glaphyrus {Monogr. du genre), par Harold (traduction

A. Preud'homme de Borre) • • fr. 50

Oxyporus{Tableausynopt. du genre), par A. Fauvel. . . fr. 50

Characters of undescribed Lepidoptera heterocera, par

F. Walker . 3 et 4 fr.

Tahlectux analytiques pour déterminer les Coléoptères

d'Europe
I. Nécrophages (traduit de Reitter) 1 fr. 50

II, Colydiides, Rhysodides, Trogositides (traduit de

Reitter) fr. 50

Le prix du port de ces ouvrages (sauf la Faune et les Cata-
logues syn. etpour étiquettes, envoyés franco) et celui des tirages
à. part est à la cMrge de l'acheteur.

L'Abeille, Journal d'Entomologie, fondé par S. de Marseul,
continué par la Société entomologique de France, publie spécia-

lement des travaux sur les Coléoptères de l'Ancien Monde.
M. L. Bedel, SO, rue de l'Odéon, est chargé de la publication du Journal

{examen et admission des mémoires et correspondance scientifique).

Le 7« fascicule du vol. XXX a été distribué.

Le montant des abonnements aux volumes de l'Abeille doit être

adressé cà M. V. VAUT 1ER, agent de la Société, 28, rue Serpmle.

COJLLKCX lOiSr s
1 Collection H. Sénac (Tenebrionidae);
2 Collection Ch. Brisout de Barneville [Coléoptères d'Europe)

;

Chez M. L. Bedel, 20, rue de TOdéon.

3" Collection PeyerimhofE' (Microlépidoplcres);
4° Collection H. Brisout de Barneville [Coléoptères d'Europe)-,

h" Collection Aube (Coléoptères d'Europe);
6» Collection complète des Orthoptères de France donnée à la Société

par .M. A. Kinot

;

7" Collection entomologique française de tous les ordres;
8° Collection d'exemplaires typiques

;

Au Siège social, 28, rue Serpente.

La » Commission des Collections » est chargée de créer ces deux der-
nières Collcclions. A cel effet, une vaste salle aliénant à la Bibliothèque a
été louée et est prêle à recevoir les insectes français de tous ordres et

les Types que les membres voudront bien envoyer, avec localités précises.



Table des matières du 1^'" trimestre 1903

D' M. lîÉoiMBART — Coléoptères aquatiques recueillis dans 1(>

Sud de Madagascar par M. Ch. ALJU.Air 1

]>' M. RÉoiMBART. — Contribution à la faune Indo-Cliinoise

(19*^ Mémoire) Bydrojihiliilaf 52

M. Pic. — Contribution à l'étude générale des HylophUidac . 65

A. Grouvki.le, — Clavicornes de l'Inde septentrionale récol-

tés par M. Harmand 108

A. GnouvEii.E. — Coléoptères de rir.de récoltés par MM. H. L.

Andrewes etT.-H.-D. Bell 125

Henrv W. Brolem.a.nn. — Myriapodes recueillis cà l'isla de Co-

cos par M. le prof. P. Biolley [PI. I.] 128

R. VON Ihering. — Contribution à l'étude des Vespides de l'A-

mérique du Sud 144

G. Portevin. — Clavicornes nouveaux du groupe des Nécro-

phages [PI. Il] 150

1. BorcHARD. — Insectes recueillis par M. le prof. D'" Forster

à Bornéo, Java et Sumatra : Coléoptères Carabiques 169

1. Bouchard — Contribution à l'étude des Carabiques de Su-

matra 177

A%'is «lux l^ibraircs et aux personnes étrangrèrcs

à la Société.

Les ouvrages mis en vente par la Société entotnologique de France

sont livrés contre paiemeiil, au siège social, Hôtel des Sociétés savantes

(rue Serpente, 28), à la Bibliothèque, tous les jours, de 4 heures 12
à 6 heures Ij^ du soir, excepté les lundis et jours de fêtes.

On y prend des abonnements pour les Annales ou le Bulletin de

la Société entomologique de France et pour l'Abeille, Journal

d'Entomologie.

Vviw la currespondance scion tilique et les annonces, s'adresser

au Secrétaire de la Société entomologique de France

28, rue Serpente, Paris, 6".

Typographie Firmin-Didot et C". — Mesnil (Eure).
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Librairie de la Société entomologique de France

Hôtel des Sociétés savantes, rue Serpente, 28

La Société dispose des ouvrages suivants :

(Le premier prix est pour les membres de la Société, le deuxième,
pour les personnes étrangères à la Société.)

Annales de la Société entomologique de France, années
1843 à 1846 et 1859 à 1890 12 et 13 fr.

Les années 1847, 1848, 1856 et 18o8, dont il

reste moins de 10 exemplaires 50 fr.

Annales (années 1891 à 1901) 25 et 30 fr.

Tables générales alphabétiques et analytiques des An-
nales de la Société entomologique de France (1832-
1860), par A.-S. Paris 2 et 3 fr.

Tables générales des Annales de 1861 à 1880 inclusi-

vement, par E. Lefèvre 10 et 12 fr.

Tables générales des Annales de 1881 à 1890 inclusi-

vement, par E. Lefèvre. . 7 30 et 10 fr.

Bulletin (années 1895 à 1901) chaque . 18 fr.-

Bulletin (numéros isolés) chaque 1 et 1 fr.

Bulletin comptes rendus du Congrès (1 ou plus. N<**). 5 et 5 fr.

L'Abeille (série complète in-12, vol. 1 à 27 150 et 175 fr.

Ij'Abeille(sériein-12, la plupart des volumes) chacun. . 8 et 12 fr.

L'Abeille (série in-8o}. Prix del'abonribment par volume
(port compris) 10 et 12 fr.

Faune des Coléoptères du bassin de la Seine, par L. Bedel :

T. 1 (Carnivora, Palpicornia) 5 et 8 fr.

T. Y [Phytophaga) . . . \. . . . 8 et 10 fr.

T. VI {Wiynchophora). . ? . . . . 8 et 10 fr.

Catalogue raisonné des Coléoptères du, Nord de

VAfrique, par Louis Bedel. 1. 1, l*"" fasc, pp. 1-208,

in-8% 189O-19U0 10 et 12 fr.

Catalogue syn. et géogr. des Coléoptères de l'Ane. Monde :

Europe et contrées limitrophes en Afrique et en Asie. 3 et 7 fr.

Catalogue étiquettes, pour collections 8 et 12 fr.

Catalogus Coleopterorum Europae et confinium fr. 50
Id. avec Index {Suppl. au Catalogus) 1 fr. 25

Monographie de la famille des Eucnémides
,
par H. de

BoxvouLom, in-8" avec 42 planclies gravées 3 et 7 fr.

Monographie générale des Mylabres, 1872, 6 pi., dont

2 col. — pi. noires 8 et 10 fr.

— pi. coloriées 10 et 12 fr.

Étude sur les Malachides d'Europe et du bassin de la Médi-

terranée, par Peyron 4 et 5 fr.

Mylabrides d'Europe [Monogr. des), par de Marseul, 2 pi. :

— Noires 4 et 3 fr.

— Coloriées 3 et 6 fr.

Télephorides et Malthinides {Monogr. des), par de Mar-
SEL'L, 1 pi. n 4 et 3 fr.

Silphides {Précis des genres et espèces des), p. de Marseul. 3 et 4 fr.

Tableaux synoptiques des Paussides, Clavigérides,Pséla-

p/ri^/eseiScyrfmmt'des, parREiTTER (trad.E. Leprieur). 3 et 4 fr.

Nouveau Répertoire contenant les descriptions des espèces

de l'Ancien Monde :

Ilydrocanthares, Palpicomes 3 et 4 fr.

Buprestides . 1 et 2 fr.

( Voir la suile^ page 3 de la couverture.)
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Lainpyrides (Monogr.des) et complément, par E. Olivier,

2 pi. n I ®5 ?
?•

Apionides [Monogr. des), par Wencker ; • • • 2 et 3 ir.

Oedemerides {Synopse des), par Ganglbauer (traduction de

Marseul) * ^^
| J'^-

Ditomides (Monogr. des), par P. de la Brûlerie 2 et 3 ir.

Eumolpides (Synopse des)
,
par E. Lefèvke (Appendice par

de Marseul) • • • • 1 et 2 fr.

Histérides de l'Archipel Malais, Tpar de Mahszvl ^y"
Histérides nouveaux {Description d'),Y)aT de Marseul, .. 1 50 et 2 Ir.

Magdalinus d Europe etcirca,ii, Desbkocheï^s DES LoGZs. . 1 50 et 2 fr.

Nanophyes (Monogr. du genre), par E.Br.deBxmEviLLE.. . 1 50 et 2 ir.

Erotylides et Endomychides de l'Ancien Monde (Revision des) 1 50 et 2 fr.

Glaphyrus (Monogr. du genre), par Harold (traduction

A. Preud'homme de Borre) fr. 50

Oxyporus {Tableau synopt. du genre), ipar A. Faijvel. . . fr. 50

Characters of undescribed Lepidoptera heterocera, par

F. Walker 3 et 4 fr.

Tableaux analytiques pour déterminer ks Coléoptères

d'Europe
I. Nécrophages (traduit de Reitter) 1 fr. 50

II. Colydiides, Rhysodides, Trogositides (traduit de
Reitter) fr. 50-

Le prix du port de ces ouvrages (sauf la Faune et les Cata-
logues syn. eiponr étiquettes, envoyés franco) et celui des tirages
à. part est à la charge de l'acheteur.

li'Abeille, Journal d'Entomologie, fondé par S. de Marseul,
continué par la Société entomologique de France , publie spécia-

lement des travaux sur les Coléoptères de l'Ancien Monde.
M. L. Bedel, 20, rue de l'Odéon, est chargé de la publication du Journal

^examen et admission des mémoires et correspondance scientifique).

Le 7« fascicule du vol. XXX a été distribué.

Le montant des abonnements aux volumes de l'Abeille doit être

adressé à M. V. VAUT 1ER, agent de la Société, 28. rue Serpente.

COLLECT lOJSrS

1" Collection H. Sénac (Tenebrionldae)
;

2" Collection Ch. Brisout de Barneville [Coléoptères d'Europe)
;

Chez M. L. Bedel, 20, rue de l'Odéon.

3' Collection VQ^erivahoE (Microlépidoptères);
i" Collection H. Brisout de Barneville (Coléoptères d'Europe);
5" Collection Aube {Coléoptères d'Europe);
6° Collection complète des Orthoptères de France donnée à la Société

par M. A. Finot;
7" Collection entomologique française de tous les ordres

;

8" Collection d'exemplaires typiques
;

Au Siège social, 28, rue Serpente.

La « Commission des Collections » est chargée de créer ces deux der-
nières Collections. A cet effet, une vaste salle attenant à la Bibliothèque a
été louée et est prêle à recevoir les insectes français de tous ordres et
les Types que les menabres voudront bien envoyer, avec localités précises.
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L. Fairmaire. — Matériaux pour la faune coléoptérique de la

région malgache {JG^ noté) 181

RonEiiT DU Bdysson. — Monographie des Guêpes ou Yespa

iPl. III et IV] 260

H. d'Orbigny. — Notes sur divers Onthophagides de l'Afrique

australe 289

E. Simon. — Études arachnologiques (34' Mémoire) 301

A. Raffray. — Psélaphides recueillis dans le Sud de Mada-

gascar par M. Ch. Alluaud. [Fig.] 315

D'' M. RÉGiMBART. — Voyage de M. Maindron dans l'Inde méri-

dionale : Dytiscides, Gyrinides et Palpicornes 331

A. Grodvélle. — Voyage de M. Maindron dans l'Inde méridio-

nale ; Coléoptères clavicorn,es. [Fig.] 340

M. Pic. — Voyage de M. Maindron dans l'Inde méridionale ;

Anthicides 348

Avis aux Ijibrairest et aax personnes étrangères

à la Société.

Les ouvrages mis en vente par la Société entomologique de France

sont livrés contre paiement, au siège social, Hôtel des Sociétés savantes

(rue Serpente, 28), à la Bibliothèque, tous les jours, de 4 heures lj2

à 6 heures ij2 du soir, excepté les lundis et jours de fêtes.

On y prend des abonnements pour les Annales ou le Bulletin de

la Société entomologique de France et pour l'Abeille, Journal

d'Entomologie.

Pour la correspondance scientifique et les annonces, s'adresser

au Secrétaire de la Société entomologique de France

28, rue Serpente, Paris, 6«.

TyiiOjri-oj.hie Firmin-Didot et C". — Mesnil (Euro).
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^naa Les Annales paraissent trimestriellement.

Le Secrétaire-gérant : A. Méquionon.
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Hôtel des Sociétés savantes, rue ScrpoDle, 28

La Société dispose des ouvrages suivants :

(Le premier prix rst pour les membres de la Société, le deuxième,
))our les personnes étrangères à la Société.)

Annales de la Société entomologique de France, années
1843 à 1846 et 1839 à 1890 12 et lii fr.

Les années 1847, 1848, 1856 et 18o8, dont il

'

reste moins de 10 exemplaires oO fr.

Annales (années 1891 à 1901) 2o et 30 fr-

Tables générales aiplinbétiques et analytiques des An-
nales de la Société entomologique de France (1832-
1860), par A.-S. Paris 2 et 3 fr.

Tables générales des Annales de 1861 à 1880 inclusi-

vement, par E. Lefkvre 10 et 12 fr.

Tables générales des Annales de 1881 ii 1890 inclusi-

vement, par E. Lekkvre 7 30 et 10 fr.

Bulletin (années 1893 à 1901) chaque 18 fr.

Bulletin (numéros isolés) chaque 1 et 1 fr.

Bulletin comptes rendus du Congrès (1 ou plus. N°*). 3 et 3 fr.

L'Abeille (série complète in-12, vol. 1 à 27 130 et 173 fr.

L'Abeille (série in-12, la plupart des volumes) chacun. . 8 et 12 li'

L'Abeille (série in-8'';. Prix de l'abonnement par volume
(port compris) ' 10 et 12 fr.

Faune des Coléoptères du bassin de la Seine, par L. Bedel :

T. I ICarnivora, Palpicornia) o et 8 fr.

T. V [Phytophaga) 8 et 10 fr.

T. VI {nhynchophora) 8 et 10 fr.

Catalogue raisonné des Coléoptères du Nord de

l'Afrique, par Louis Bedel. 1. 1,
!<" fasc, pp. 1-208,

in-8^ 1893-1900 10 et 12 fr.

Catalogue syn. et géogr. des Coléoptères de l'Ane. Monde : /

Europe et contrées limitrophes en Afrique et en Asie. 3 et 7 fr.

Catalogue étiquettes, pour collections 8 et 12 fr.

Catalogus Coleopterorum Europae et confinium fr. 30
Id. avec Index {Suppl. au Catalogus) 1 fr. 23

Monographie de la famille des Eucnémides
^
par H. de

BoNvouLOiR, in-8'' avec 42 planches gravées 3 et 7 fr.

Monographie générale des Mylabres, 1872, 6 pi., dont
2 col. — pi. noires 8 et 10 fr.

pi. coloriées 10 et 12 fr.

Étude sur les .Malachides d'Europe et du bassin de la Médi-

terranée, par Peyron 4 et 3 fr.

Mylabrides d'Europe {Monogr. des), par de Marseul, 2 pi. :

— Noires 4 et 3 fr.

— Coloriées 3 et 6 fr.

Télephorides et Malthinides [Monogr. des), par de Mar-
seul, 1 pi. n : . 4 et 3 fr.

Silphides [Précis des genres et espèces des), p. de Marseul. 3 et 4 fr.

Tableaux synoptiques des Paussides, Clavigcrides,Pséla-

p/a'rfesei5cvf/mrâirfe5, parREiïTER (trad.E. Leprieur). 3 et 4 fr.

Nouveau Répertoire contenant les descriptions des espèces

de l'.incien Monde :

Jlydrocanthares, Palpicornes 3 et 4 fr.

Duprestides 1 et 2 fr.

( Voir la suite, page 3 de la couverture.)
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{Suite)

Lampyrides {Monogr.des) et complément, par E. Olivif.k,

2 pi. n 2 et 3 rr.

Apionides [Monogr. des), par Wkncrer : • • • 2 et 3 fr.

Oedemerides [Syyiopse des), par Ganglbauer (traduction de

Marseul) i
^^

o i

Dilomides (Monogr. des), par P. de la Buulerie 2 et J ir.

Eumolpides [Stinopse des) ,
par E. Lefèvbe (Appendice par

de Marseul) 7 /

"

Histérides de l'Archipel Malais, par de Marseul
» î i'

Histérides nouveaux [Description d'), par de h\xttfizuL. .. 1 50 et 2 ir.

Magdalinus d'Eujvpe et circa, p. DESwocxiEixsvEsLoGZf^. . 1 50 et 2 ir.

Nanophges {Monogr. du genre), par H. \ir.àeQ\mE\iLLz. . 1 50 et 2 Ir.

Erotylides et Endomychtdes de l'Ancien Monde [Révision des) 1 50 et 2 fr.

Glap'hyrus [Monogr. du genre), par Harold (traduction

A. Preud'liomme de Borre)
a f «n

Oxyporus{Tablenusynopt. du genre), par A. Fauvel. . . fr. 50

Characters of undescribed Lepidoptera heterocera, par

F. VValker -, • • 3 et 4 fr.

Tableaux analytiques pour déterminer les Coléoptères

d'Europe
, , ka

I. Nécrophages (traduit de I^eitter) 1 ir. ôu

II. Colydiides, Rhysodides, Trogositides (traduit de

Reitter) fr. 50

Le prix du port de ces ouvrages (sauf la Faune et les Cata-

log2ces syn. elpoiir étiquettes, envoyés franco) et celui des tirages
à, part est à la charge de l'acheteur.

L'Abeille, Journal d'Entomologie, fondé par S. de Marseul,

continué par la Société entomologique de France ,
publie spécia-

lement des travaux sur les Coléoptères de l'Ancien Monde.
M. L. Bedel, 20, rue de l'Odéon, est chargé de la publication du Journal

{examen, et admission des mémoires et correspondartce scientifique).

Le 8« fascicule du vol. XXX a été distribué".

Le montant des abonnements aux volumes de l'Abeille doit être

adressé à M. V. VAUT 1ER, agent de la Société, 28, rut; Serpente.

COJLLECX IONS
1" Collection H. Sénac (Tenebrionidne);
2" Collection Ch. Brisout de Barneville {Coléoptères d'Europe)

;

Chez M. L. Bedel, 20, rue de l'Odéon.

3" Collection Peyerimhoff (Micmlépidoplères) ;

4" Collection H. Brisout de Barneville {Coléoptères d'Europe);
5" Collection Aube (Coléoplcres (l'Europe);

G» Collection complète des Orthoptères de France donnée à la Société
par M. A. Finot;

7" Collection entomologique française de tous les ordres
;

8" Collection dexemplaires typiques;

Au Siège social, 28, rue Serpente.

La « Commission des Collections » est chargée de créer ces deux iJer-

nières Collections. A cet effet, une vaste salle attenant à\ la bibliothèque a

été louée et est prête à recevoir les insectes francai:^ de tous ordres et

les Types que les membres voudront bien envoyer, avec loculilés précises.
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V Abeille de PiamiN. — Notice nécrologique sur Francisque

Guillebeau '

• • 353

J. Vaciial. — Hyménoptères du Congo français rapportés par

l'ingénieur Bouyssou. Mellifera 358

Daniel Lucas. —Notes sur quelques Lépidoptères (PI. V,fig. là 4) 401

P. Cfihétien. — Description d'un Lépidoptère nouveau d'Espa-

gne (PI. V, fig. 5) 405

CoNST. DuMONT. — Description d'une Aberration nouvelle

{VOemmisiis guadra (PI. V, fig. 6) 406

EnwAhD B. PouLTON. — La signification bionomique des taches

ocellaires des phases de la saison humide chez les Sa tyrinae

et Nymphalinae (PI. VI) 407

J. Sainte-Claire Deville. — Étude sur divers Platysma des

Alpes Occidentales. (Addition.^ et Rectifications.) . . . 413

Lrnest Andbé. — Mutillides nouveaux ou imparfaitement

connus de divers pays. . 417

A. Grouvelle-et A. Léveillé. — Aoyagede M. le D' Bugnion

au Venezuela, en Colombie et aux Antilles. Coléoptères

Clavicornes (Planche Vil). 460

L. Fairmaire. — Coléoptères Hétéromères recueillis dans le

Haut-]*érou et le Tucuman 461

Avi«4 aux I^ilii'aires et aux personnes* étrangères

à la Société

Les ouvrages mis en vente par la Société enlomologiqne de France

sont livrés contre paiement, au siège social, Hôtel des Sociétés savantes

(rue Serpente, 28), à la Bibliothèque, tous les jours, de i heures lj2

àC heures 1;2 du soir, excepté les lundis etjours de fêtes.

On y prend des abonnements pour les Annales ou le Bulletin

(le la Société entomologique de France et pour TAbeille, Journal
tV l-'nliniinlnqii'

.

I'i>ur la correspondance scientifique et les annonces, s'adresser

au Secrétaire de la Société entomologique de France

28, rue Serpente, Paris, 6*.

X.vpogrophic Firuiiu-Didot et C*. — Mesnil (Eure).
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Hôtel des Sociétés savantes, nio Serpeule, 28

La Sociélé disi)0sc des ouvrages suivauts :

{Le premier prix est pour les membres de la Société, le deuxième,
|>our les personnes étrangères à la Société.)

Annales de la Société entomologique de France, années
184:] à 1846 et 1859 à 1890 .'.... 12 et d.'i [r.

Les années 1847, 1848, 1856 et 1858, dont il

reste moins de 10 exemplaires 50 fr.

Annales (années 1891 a 1902) 25 et 30 Ir.

Tables générales alphabétiques et analytiquefs des An-
tiales de la Société entomologique de France (1832-
1860), par A.-S. Paris 2 et 3 fr.

Tables générales des Annales de 1861 à 1880 inclnsi-

veinent, par E. Lefkvre 10 et 12 fr.

Tables générales des Annales de 1881 à 1890 inclusi-

vement, par E. Lefkvre 7 50 et 10 fr.

Bulletin {années 1895 à 1902) chaque 18 fr.

Bulletin (numéros isolés) chaque 1 el 1 fr.

Bulletin comptes rendus du Congrès (1 ou plus. K°*). 5 et 5 fr.

L'Abeille (série complète in-12, vol. 1 à 27 150 et 175 fr.

L'Abeille (série in-12, la plupart des volumes) chacun. . 8 il li ir.

L'Abeille (série in-8'^;. Prix de l'abonnement par volume
(port compris) 10 et 12 fr.

Faune des Coléoptères du bassin de la Seine, par L. Bedel :

T. I [Carnivora, Palpicornia) épuisé o el 8 fr.

T. V {Phytophaga) 8 et 10 fr.

T. VI Jihyncliophora) 8 et 10 fr.

Catalogue raisonné des Coléoptères du JSord de

rAfrique, par Louis Bedel, 1. 1, 1" fasc, pp. 1-208,

in-8S 1895-1900 10 et 12 lï.

Catalogue syn. etgéogr. des Colé^tères de l'Ane. Monde :

Europe et contrées limitrophes en Afrique et en Asie. 5 et 7 fr.

Catalogue étiquettes, pour collections 8 et 12 fr.

Catalogus Coleopterorum Europaeet confinium fr. 50
Id. avec Index {Suppl. au Catalogus) 1 fr. 25

Monographie de la famille des Eucnémides
,
par IL de

BoNvouLOiR, in-8" avec 42 planches gravées 5 et 7 fr.

Monographie générale des Mylabres, 1872, 6 pi., dont

2 col. — pi. noires. . . .

' 8 et 10 fr.

— pi. coloriées 10 et 12 fi'.

Étude sur les Malachides d'Europe et du bassin de la Médi-

terranée, par Peyrox 4 et 5 fr.

Mylabrides d'Europe {Monogr. des), par de M.'VRSEUL, 2 pi. :

— Noires 4 et 5 fr.

— Coloriées 5 et 6 fr.

Télephondes et Malthinides {Monogr. des), par de Mar-
sEiL. 1 pi. n 4 et 5 fr.

Silphides [Précis des genres el espèces des), p. de Marseul. 3 et 4 fr.

Tableaux synoptiques des Paussides, Clavi(iérides,P,séla-

phides et Scydménides,'[ràvRKmm {\rad.7E.LopTienr). 3 el 4 fr.

Souveau Répertoire contenant les descriptions des espèces

de l'A ncien Monde :

llildroranthares, Palpicornes 3 et 4 fr.

Iiai)rr.<!idrs. . 1 et 2 fr.

i \'oir la suite, page 3 de la couverliire.)
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{Suite)

Lampyrides {Monogr. des) el complément, 1)!xtE. OuviF.n, „ . » -.

2 ni, ji
2 et o it.

Apionides [Monogr. rfes), par Wencker 2 et 3 fr.

Oedemerides {Synopse des), par Ganglbauer (traduction de

Marseul) 1 ^1 1 T*
Ditomides {Monogr. des), par P. de la Brûlerie i et J ir.

Eumolpides {Synopse des), par E. Lefèvre (Appendice par

de Marseul). . .
1 et 2 ir.

Histérides de l'Àrchipei Malais, par de Mmsevl
. i

î'"'

Histérides nouveaux {Description d'), par de Marseul. . . 1 5U et Z ir.

Magdalinus d'Europe et circa, p. Desbrociiehs des Loges. . l oU et ^
ir.

Namphyes {Monogr. du qenre), par R.\ir.àeBxmE.\iLhK. . 1 oU et I ir.

h:rotylides et Endomychidesdel'Ancien Monde {Revision des) i 50 et 2 ir.

Glaphyrus {Monogr. du genre), par Harold (traduction
'

A. Preud'iiomrne de Borre)
a I''' ^n

Oxyporus {Tableau synopt. du genre), par A. Fauvel. . . fr. oO

Characters of undescribed Lepidoptera heterocera, par

F. Walkeh ,
• • 3 et 4 fr.

Tableaux analytiques pour déterminer les Coléoptères

d'Europe
I. Nécrophages (traduit de Reitter) l ir. 5U

II. Colydiides, Rhysodides, Trogositides (traduit de

Reitter) ,

fr. 50

Le prix du port de ces ouvrages (sauf la Faune et les Cata-

logues syn. el pour étiquettes, envoyés franco) et celui des tirages
à. part est à la charge de l'acheteur.

L'Abeille, Journal d'Entomologie, fondé par S. de Marseul,

continué par la Société entomologique de France, publie spécia-

lement des travaux sur les Coléoptères de l'Ancien Monde.
M. L. Bedel, 20, me de l'Odéon, est chargé de la publication du JouFTial

(examen et admission des mémoires et correspondance scientifique).

Le 8« fascicule du vol. XXX a été distribué.

Le montant des abonnements aux volumes de l'Abeille doit être

adressé à M. V. VAUTIEfi, agent de la Société, 28, rue Serpente.

COLLKCX LO]Sr S
!• Collection H. Sénac {Tenebrionidae)

;

' Collection Ch. Brisout de Barneville [Coléoptères d'Europe);

Chez M. L. Bedel, 20, rue de l'Odéon.

3" Collection Peyerimhoff (Microlépidoplrres) ;

4" Collection H. Brisout de Barneville [Coléoptères d'Europe);
5" Collection Aube {Coléoptères d'Europe);
G" Collection complète des Orthoptères de France donnée à la Société

par M. A. Fiiiot

:

7" Collection entomologique française de tous les ordres;
8 • Collection d exemplaires typiques

;

.\u Siège social, 28, rue Serpente.

La « Commission des Collections » est chargée de créer ces deux der-
nières Collections. A cel effet, une vaste salle attenant à la Bibliothèque a
été louée et est prêle à recevoir les insectes français de tous ordres et
les Types que les membres voudront bien envoyer, avec localités précises.
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à la Société

Les ouvrages mis en vente par la Socie'léeiitomologiijtie de Fran/

sont livrés contre paiement, au siège social, Hôtel desSocielés savantei

(rue Serpente, 28), à la Bibliothèque, tous les jours, de4/teM7'esi/l

àC> heures 12 du soir, excepté les lundis etjours de fêtes.

On y prend des abonnements pour les Annales ou le Bulletin

de la Socièlè enlomologique de France et pour TAbeille, Jourm
d'Entomologie.

Vimr la correspondance scientifique et les annonces, s'adresser

au Secrétaire de la Société entomologique de France

28, rue Serpente, Paris, 6*.
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